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4e de couverture :  
 

Je peux tout perdre sur ce livre, l'existence que je menais, ma carrière et même la vie. La 
censure me guette car je suis de ceux « qui ne sont rien », de ceux qui se posent des questions 
qui dérangent, je suis surtout de ceux qui voient l'avenir de nos enfants menacé et je suis prêt 
à tout sacrifier pour tenter de les sauver. 

J'en appelle à ton intuition, à tes instincts de parent. J'en appelle à ton bon sens, à ta capacité 
d’écrire une page de l'Histoire. J'en appelle à chaque citoyen, irresponsable ou emmerdé, 
curieux ou réfractaire, à tous les grands perdants d'une gigantesque toile. 

Car la réalité est sous nos yeux, volontairement éparse et fragmentée. De Wuhan, jusqu'à 
l'Ukraine, en passant par Biden ou encore notre gouvernement (et bien plus encore), j’ai 
découvert que tout était connecté à travers 1 359 sources et références. La vérité est donc 
reliée le long d'un seul et unique fil rouge, c’est la raison pour laquelle je t'invite à dérouler la 
pelote de laine afin d’ouvrir les yeux. 
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Avant-propos 
 

Tu te souviens, dans le film Titanic, de ces musiciens qui continuaient à jouer alors que le 
navire était en train de couler ? C’est exactement la sensation que j’ai eue quand j’ai 
commencé à écrire un nouveau roman début 2022. D’habitude, mon imagination me servait 
de gagne-pain et de refuge, mais puisque la réalité dépassait largement la fiction, écrire cette 
28e histoire ne rimait à rien. Il était hors de question de jouer du violon au milieu du chaos 
et dans le déni le plus total. 

Pourquoi vouloir divertir mes lecteurs alors qu'il est plus que temps d'informer un maximum 
de monde ? Pourquoi m'évader dans un univers fictif tandis qu'il est vital d'ouvrir les yeux 
sur le réel ? Je me sentais de moins en moins aligné avec mes valeurs, du coup, quand ma 
femme a deviné le malaise qui me rongeait, elle m’a adressé un clin d’œil qui a tout changé. 

Ma plume s’aventure donc dans un autre registre pour tenter de mener une enquête 
largement documentée, servie par des faits que j’ai pris soin de connecter le long d’un fil 
rouge tissant une toile d’araignée. Je voulais que la Pelote s’adresse à tout le monde quitte à 
partir de loin et enfoncer une ou deux portes ouvertes, mais je voulais que cette boule de laine 
apporte aussi sont lots d'informations judicieuses aux lecteurs les mieux informés. Aussi, je 
démarre de choses à la portée de tous avant de me risquer dans des détails beaucoup plus 
pointus.  

Histoire d’aller au bout de ma démarche, j’ai décidé cette fois de prolonger mon grand saut 
dans le vide en proposant gratuitement ce PDF de La Pelote de Laine et de la Pelote Bleue. 
L’un est le diagnostic reposant sur des éléments factuels, l’autre a pour but de rassembler les 
solutions et les changements capables de nous sortir de ce cauchemar. Pourquoi 
gratuitement ? En premier milieu car je me suis vu mourir le 4 octobre 2021 lors d’un 
malaise cardiaque dû à un tabagisme suicidaire et un niveau de stress indescriptible. Je m’en 
suis sorti avec 3 artères coronaires abîmées, cette date anniversaire me rappelle à quel point 
je dois totalement modifier ma manière de fonctionner, y compris la façon dont je dois 
diffuser mon message. J’ai vécu cette année comme une deuxième chance, du coup, je n’ai 
rien à perdre en essayant de laisser un monde meilleur à nos enfants. Ensuite parce que 
j’estime que les considérations marketing ou financières sont secondaires vu l’ampleur de 
défi qui nous attend. Ne va pas croire que je n’ai pas besoin d’argent, je ne suis qu’un auteur 
indépendant, je dois nourrir une famille avec trois petits gars, ce n’est pas vraiment la 
meilleure carrière pour brasser des millions. Mais nous sommes à un tournant historique, 
tout le monde doit pouvoir tirer sur ce fil rouge et sur ce fil bleu : il faut que le message soit 
diffusé. Si j’ai bien fait mon travail, il te viendra peut-être l’envie de me soutenir pour que je 
puisse dérouler d'autres fils ou mener des actions concrètes. En attendant, que ce soit sur 
liseuse, sur mon site ou avec le livre dédicacé entre tes mains, je te souhaite une bonne 
lecture. 

Matthieu 

 

Mon canal Telegram : https://t.me/matthieu_biasotto  

Mon groupe de discussion : https://t.me/pelotedelaine   

https://matthieubiasotto.com/2022/10/me-soutenir/
https://matthieubiasotto.com/categorie-produit/numerique-epub-et-mobi/
https://matthieubiasotto.com/categorie-produit/numerique-epub-et-mobi/
https://matthieubiasotto.com/categorie-produit/papier-broche-dedicace/
https://t.me/matthieu_biasotto
https://t.me/pelotedelaine
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Sources & Références 
 

Depuis plus d’une dizaine de livres, j’ai pris l’habitude d’accompagner mes chapitres de 
musique à l’aide d’un QR code à scanner avec ton smartphone. Cette fois, j’accompagne mon 
texte de 1359 références réparties sur les différents chapitres. Autant de sources que tu peux 
consulter sur mon site internet une fois le QR Code de chaque chapitre flashé.  

Le lien de toutes mes sources se trouve ici : 
https://matthieubiasotto.com/2022/05/references-la-pelote-de-laine/ 

Mais aussi sur ce QR Code qui fait office de sommaire pour les sources & références : 

 

  

https://matthieubiasotto.com/2022/05/references-la-pelote-de-laine/
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Prologue 
Le monde est dangereux à vivre, non pas tant à cause de ceux qui font le mal, mais à 

cause de ceux qui regardent et laissent faire. 

Albert Einstein 

 

Minuit, j’ai du mal à croire que je suis en train de te parler, et je ne te cache pas qu’une 
appréhension diffuse se glisse dans mes veines alors que mes doigts hésitants galopent sur le 
clavier. À la seule lueur de mon écran, j’ignore par quel bout commencer sans passer pour 
une espèce de taré. Je sais seulement que si je ne fais pas ce grand saut dans le vide tout de 
suite, je ne pourrai plus jamais me regarder dans un miroir, encore moins croiser tes yeux 
sans avoir le cœur pincé. Je voulais écrire un livre qui reste, qui pourrait laisser une trace, 
même une toute petite. Un livre dont je pourrais être fier d’une certaine manière, même si 
j’angoisse sérieusement depuis quelques minutes.  

J’ai le sentiment qu’il me faut une profonde inspiration afin de trouver le cran qui m’a fait 
défaut jusqu’ici, car je ne suis personne et ma voix ne vaut pas mieux qu’une autre. Mais 
surtout parce qu’une fois que j’aurai pris le risque de me brûler en te transmettant le 
flambeau, tu ne pourras plus faire machine arrière. Ça sera un peu comme observer le logo 
Carrefour en croyant depuis des années qu’il s’agit d’une sorte de hallebarde et de voir d’un 
coup la lettre « C » apparaître dans un vulgaire losange. Ça te fera un drôle d’effet. Il y aura 
un avant et un après, un furieux besoin de sortir des ténèbres. C’est une grille de lecture qui 
s’apprête à changer, une perception nouvelle des espaces négatifs qui composent tout à coup 
le réel. Mais c’est aussi et surtout un acte d’amour de ma part, car je crois en toi. J’imagine 
que tu n’as aucune idée de ce qui t’attend, dis-toi simplement que je le fais pour mes enfants, 
pour les tiens également. Parce que je refuse de me retourner dans quelques années en me 
disant qu’on savait et qu’on n’a pas bougé le petit doigt. Ni toi. Ni moi. 

À la base, je devais concocter une fiction, une romance à suspense ou un thriller 
psychologique, entre les deux, mon cœur balance toujours un peu. Mais il faut se rendre à 
l’évidence, je n’ai aucune envie d’inventer en ce moment, et face au sentiment d’urgence qui 
me dévore, je dois sacrifier mon 28e livre sous peine de devenir dingue et de finir interné. 
Depuis 8 ans, dans la peau d’un auteur, je me suis évadé à 27 reprises en espérant rendre, à 
mon modeste niveau, le monde un tout petit peu plus beau. Je me suis projeté 27 fois dans 
une histoire loin de la réalité, et le monde ne s’est jamais si mal porté. D’habitude, on attend 
de mon travail une invitation au voyage, à l’émotion ou au grand frisson, et cette fois je 
t’embarque dans une drôle de destination, une autre dimension. Mes lecteurs vont me haïr, 
certains seront surpris, d’autres auront déjà quitté le navire. C’est prodigieusement risqué 
pour ma carrière, il n’y a que des coups à prendre, d’ailleurs ma raison murmure qu’il s’agit 
là d’une belle connerie. Pourtant, pas plus tard qu’hier, ma femme s’est armée d’un sourire 
malicieux pour me chuchoter « vas-y, fais-le ». Ça ressemblait à une bénédiction, une tape 
sur l’épaule pour m’encourager, à moins qu’elle ait pu deviner à quel point je me sentais 
déchiré en deux depuis que je sais le peu que je sais.  
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Je dois t’avouer qu’Émilie ne s’est jamais trompée sur ma manière de fonctionner, à croire 
qu’elle a toujours su lire en moi depuis toutes ces années. Elle a ce don pour décrypter les 
étincelles qui m’animent et elle voit clair dans les escarbilles crépitant au fond de mon âme. 
Et en ce moment, il faut reconnaître que ça crépite fort. Bref, « elle a toujours raison », pour 
ne pas oublier cette vérité qui a jalonné ma vie, je me suis fait tatouer cette phrase sur tout le 
bras, raison de plus pour l’écouter… Voilà pourquoi je suis face à toi  

Aussi étrange que ça puisse paraître, mon histoire a commencé dans ma cuisine, et il se peut 
que ta vie bascule devant ta gazinière. À bien y réfléchir, toi et moi ne sommes pas si 
différents. Il n’y a pas si longtemps, j’étais comme l’immense majorité des gens : dans ma 
petite bulle familiale, occupé à tracer mon sillon, à travailler sur mon prochain roman pour 
payer mes factures, histoire que mon banquier me foute la paix entre deux bouquins. J’ai 
grandi avec les premiers ordinateurs qui m’ont tout de suite fasciné, j’ai passé un nombre 
d’heures incalculable avec une manette de console à la main, je n’ai pas un, mais deux casques 
de réalité virtuelle, j’ai une vie très connectée même en habitant en rase campagne, c’est dire 
à quel point je suis imbibé de technologie, finalement dans la peau de monsieur tout le 
monde. Fidèle client Amazon depuis des années, adepte du Prime, abonné Netflix de la 
première heure et Disney+ pour mes trois petits garçons, je me suis peu à peu installé dans 
une routine confortable. J’étais en mode pilote automatique du haut de mes 38 ans, un peu 
dans du coton, je vivais ma vie machinalement sans me poser plus de questions que ça. En 
tout cas, sans me poser les bonnes questions ni sans t’en faire part. En somme, j’étais dans 
une forme de coma. 

Au fait, une bonne question, c’est quoi ? 

Tu préfères le Pepsi ou le Coca ? Voilà une sacrée question. Tu es #Team Apple ou plutôt 
Microsoft ? Et surtout, est-ce qu’un bol de Golden Grahams est objectivement meilleur 
qu’une rasade de Corn Flakes ? Si tu ne vois pas où je veux en venir avec mes interrogations 
étranges, c’est que tu as définitivement mis le nez dans le bon livre. Et tu l’as fait au bon 
moment, car tu peux me croire, il n’y a pas de hasard dans ce monde. Et encore moins de 
questions anodines dans ce texte. (Tu peux te rendre dans ta cuisine, s’il te plaît ?) 

Oh, je vois bien ton sourcil froncé et ta moue sceptique, je devine ton impatience ou une sorte 
d’agacement sans savoir si tu viens d’entamer un OVNI littéraire ou juste une immense 
déception que tu n’auras pas le courage de lire jusqu’à la fin. Pourtant, je te demande de me 
faire confiance, parce que tous les deux, si tu le veux bien, main dans la main, nous allons 
peut-être comprendre. Comprendre quoi ? Comprendre tout court. Quel est le dénominateur 
commun entre le Covid-191, la tendance « woke », la guerre en Ukraine, McKinsey, la Légion 
d’honneur d’Agnès Buzyn, les scandales d’abus sexuels sur mineurs, Bill Gates, le journal du 
20 h, l’adrénochrome, les cryptomonnaies et ton Caddie explosant ton budget à chaque 
passage en caisse ?  

Imagine une grosse boule de laine rouge posée sur la table de ta cuisine, une pelote qui 
représenterait la planète, notre quotidien un peu plombé par une actualité compliquée et qui 
semble nous échapper. Pour arriver à en décrypter le noyau et y voir enfin clair, il va falloir 
partir de loin, démarrer par un tout petit détail, puis tirer le fil de cette même pelote, afin de 
mettre en lumière une immense toile d’araignée dans laquelle tous les éléments sont 
interconnectés, presque intimement intriqués.  

Je suppose qu’en me lisant tu émets quelques doutes sur ce que j’avance, pourtant tu sens 
bien au fond de toi que quelque chose ne va pas, que le monde dans lequel on vit est aussi 
étrange que ce texte et qu’il y a un truc qui t’échappe sans parvenir à mettre le doigt sur ce 

 
1 Je refuse de féminiser ce virus et cette maladie, le masculin sera employé tout au long de ce livre.  
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qui fâche. Avant que je ne te perde pour de bon, laisse-moi te dire pourquoi je t’ai parlé de 
boissons gazeuses un peu plus haut. Parce que Pepsi et Coca-Cola sont deux marques 
concurrentes et pourtant détenues par les mêmes personnes. Oui, tu as bien lu. Deux sociétés 
cotées en bourse, dont les mêmes actionnaires « institutionnels » pèsent assez lourd pour 
siéger dans les conseils d’administration et influencer la direction. Qu’est-ce que cache le mot 
institutionnel ? Des banques, des assurances, des fonds d’investissement privés, des 
structures et des gens dont tu n’as jamais entendu parler jusqu’ici. Et il faut que ça change. 

Je ne te demande pas de me croire sur parole, mais de vérifier par toi-même, par exemple 
sur Yahoo finance. Durant toute la pelote de laine, je t’apporte un maximum de sources que 
tu peux consulter afin de te forger ta propre opinion, même si c’est parfois douloureux. J’ai 
moi-même connu ce sentiment bizarre en découvrant que tout ça était véridique. J’estime 
qu’il n’y a rien de tel que de constater la vérité de ses propres yeux, tu ne crois pas ? Parmi 
les plus gros détenteurs de la société PepsiCo et de The Coca-Cola Company, tu trouveras 
The Vanguard Group, mais aussi BlackRock. En réalité, que tu préfères tel ou tel soda 
importe peu, ton argent et le mien remontent toujours vers les mêmes structures pour 
atterrir dans les mêmes poches, quels que soient tes goûts.  

Alors, si je t’invite à aller devant tes fourneaux, c’est pour que tu ouvres en grand tes placards, 
ton frigo et surtout ton esprit, comme il m’est arrivé de le faire avant de t’inviter à me lire. La 
réalité se trouve probablement sur tes étagères – comme elle se nichait sur les miennes avant 
que je n’ouvre les yeux. La cruelle vérité, c’est qu’une poignée de grandes entreprises ont la 
mainmise sur tout ce qu’on avale et sur la plupart des aspects de notre vie. Du petit déjeuner 
jusqu’au dîner, tu trouveras l’ombre de Vanguard ou de BlackRock derrière chaque marque 
de produits industriels et emballés. Derrière mes tablettes de chocolat Nestlé, mes Snickers, 
mes chips Lays, mes Golden Grahams ou mes Corn Flakes, Vanguard et BlackRock sont tapis 
dans l’ombre. Rien n’est épargné, ni les glaces, ni les biscuits, ni l’eau minérale, ni le ketchup 
ou encore les yaourts.  

Sur le coup, je dois admettre que j’ai eu envie de vomir, car je me suis senti trahi et un peu 
sonné. Puis j’ai réalisé 2  que notre alimentation industrielle était finalement tenue par 
Unilever, Danone, Nestlé, Mondelēz, Kraft Heinz, Kellogg’s, Associated British Foods, 
General Mills, Coca-Cola et PepsiCo. Autant de grands groupes dont les actionnaires 
principaux ne sont autres que… (je te laisse deviner). Ensuite, j’ai eu du mal à déglutir, j’ai 
murmuré « Bordel de merde », je m’en suis voulu, non pas d’avoir juré, mais de m’être laissé 
enfumer durant tout ce temps. Aussi désenchanté qu’un enfant à qui on explique le cruel 
mensonge du père Noël, je me suis résigné à accepter cet âpre constat, j’ai laissé courir mon 
regard de panda dépressif sur mon téléphone en songeant à une nouvelle question 
vertigineuse :  

Mais alors… que détiennent-ils exactement ? 

Pour te la faire courte, BlackRock et Vanguard ne se contentent pas de s’enrichir sur les 
marques alimentaires qu’on connaît si bien. Si on se penche sur les technologies qu’on utilise 
tous les jours et dont on peine à se passer, le voile se lève sur un cruel état de fait. Derrière 
Twitter, Meta (Facebook) et par conséquent, Instagram ainsi que WhatsApp, on retrouve nos 
chers BlackRock et Vanguard. Si on creuse du côté d’Alphabet, la société mère de Google (et 
donc de YouTube, Gmail, etc.), on tombe de nouveau sur Vanguard et BlackRock. Là, j’ai 
commencé à comprendre que c’était sérieux, mon univers changeait de couleur et de forme. 
Et je me suis promis de ne plus jamais utiliser l’expression « Google est ton ami ». 

 
2 Grâce à l’excellent documentaire « Monopoly-Follow The Money » 

https://archive.ph/wip/tDhM0
https://archive.ph/bYMT2
https://archive.ph/A0FaG
https://archive.ph/cO5C3
https://archive.ph/2wXjK
https://archive.ph/YuM4B
https://archive.ph/LOBFy
https://archive.ph/YuM4B
https://archive.ph/ElJjY
https://archive.ph/RBBoD
https://archive.ph/2wXjK
https://archive.ph/N0D1t
https://archive.ph/lGxr1
https://archive.ph/IC5Hh
https://archive.ph/9KhZj
https://archive.ph/EicnM
https://archive.ph/id3Su
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Qui dit Google dit Android, et derrière cet OS pour smartphone tu trouveras BlackRock et 
Vanguard, encore et toujours. Ils sont donc derrière la plupart des téléphones et tablettes du 
monde entier. Mais ils tiennent également les plus grosses firmes qui composent 
l’architecture informatique : Oracle, Trimble, Autodesk… Tu te poses la question pour Apple 
et Microsoft ? Désolé de te décevoir, mais je ne vais pas être original. BlackRock et Vanguard 
ne se contentent pas de dominer notre bouffe ainsi que nos ordinateurs ou nos téléphones, 
ils détiennent aussi tout ce qui se trouve à l’intérieur. À présent, ça devient ahurissant, pas 
vrai ?  

Tu trouveras la trace de l’un ou l’autre chez Samsung, Hitachi, Sony, Dell, IBM, Intel, Philips, 
Hewlett Packard, j’en passe et des meilleurs, partout où je regarde, je ne vois que BlackRock 
et Vanguard. Sur le moment, j’en ai eu le tournis, une bouffée délirante de paranoïa et comme 
une envie de m’évader, de partir très loin de l’actualité, à des années-lumière de ce monde à 
gerber. Immédiatement, j’ai voulu changer d’air et réserver un vol sur Expedia, dommage, 
nos deux géants de la bourse étaient encore là. D’ailleurs, sache que si tu poses tes fesses dans 
un Boeing ou un Airbus aux couleurs d’Air France-KLM, tu n’échappes pas à la main noire 
du duo BlackRock-Vanguard. Idem pour la Lufthansa, American Airlines, Delta Air Lines, 
etc. Si tu souhaites réserver une chambre d’hôtel sur booking.com, hélas, c’est la même chose. 
Tu as l’habitude de passer par Airbnb ou de te fier à TripAdvisor pour tes envies d’escapade ? 
Je te laisse deviner la suite… 

Je te le concède, on pourrait prendre la route et se tailler tous les deux loin de tout ça, mais 
pas de bol, on se casse encore le nez sur BlackRock et Vanguard qui raflent la mise du 
kérosène et du carburant. BP, TotalEnergies, ExxonMobil, c’est la même histoire qui se 
répète. Sans parler de l’acier des avions ou celui de nos véhicules qui provient bien sûr de 
leurs sociétés minières. Tu l’as compris, on est foutus, on est cernés. Et pourtant, il est grand 
temps de cesser de faire l’autruche. Maintenant plus que jamais.  

À l’heure où je t’écris, BlackRock et Vanguard sont les actionnaires de Bayer, qui est la société 
mère de Monsanto, le numéro un mondial de la semence, mais ils ont aussi dans leurs mains 
les plus grandes entreprises agricoles dont dépend toute l’industrie alimentaire. En clair, ils 
ont placé leurs pions dans l’ensemble des matières premières de la planète et dans les 
industries qui en découlent directement ou indirectement. C’est ce qu’on appelle un contrôle 
total, n’est-ce pas ?  

Oui, ça donne une furieuse envie d’enfiler ton pyjama, de te mettre en boule sous la couette 
pour ne plus bouger. Mais pour ça, il faudrait retirer tes fringues. Justement, on en parle ? 
Elles sont aussi concernées, car ils sévissent dans l’industrie du textile, ils ont même des parts 
chez Zalando, c’est dire. Directement ou indirectement, ils détiennent des parts dans Nike, 
Adidas, Balenciaga, Alexander McQueen, Louis Vuitton, Zara, Christian Dior, Timberland, 
Givenchy, Gucci, Tommy Hilfiger… la liste est encore une fois interminable. C’est bien 
simple, ils ont investi sur l’immense majorité des marques connues. Et dis-toi que ces mêmes 
vêtements sont confectionnés à partir du coton appartenant tout naturellement à Vanguard 
et BlackRock. C’est ce qu’on appelle avoir la fibre du commerce…  

Je t’épargne une dissertation sur les raffineries de pétrole, les plus grandes firmes de 
panneaux solaires et l’industrie du tabac. Pour te donner une idée, BlackRock et Vanguard 
ont tout bonnement des actions dans toutes les marques de cigarettes populaires. Mais à 
leurs yeux, se faire de l’argent sur ton cancer du poumon n’a rien de drôle s’ils ne détiennent 
pas en parallèle toutes les grandes entreprises pharmaceutiques et les labos qui produisent 
les médicaments qui te « soigneront ». Le cynisme n’a pas de prix. 

Finalement, si on prend un peu de recul, le monde est tout petit, surtout le monde de la santé. 
BlackRock et Vanguard sont derrière Johnson & Johnson, Moderna, Pfizer, BioNTech, 

https://archive.ph/XcAnT
https://archive.ph/fYuAn
https://archive.ph/lC0vP
https://archive.ph/bDBgS
https://archive.ph/wNyy6
https://archive.ph/fcNaW
https://archive.ph/zj5st
https://archive.ph/EeFrA
https://archive.ph/e2xUd
https://fr.finance.yahoo.com/quote/IBM/holders?p=IBM&.tsrc=fin-srch
https://archive.ph/w4wam
https://archive.ph/4KpAU
https://archive.ph/8U3DG
https://archive.ph/oyYN5
https://archive.ph/26irv
https://archive.ph/yGRQF
https://archive.ph/egQuM
https://archive.ph/WF46C
https://archive.ph/qt3yK
https://archive.ph/xtXzf
https://archive.ph/RBfQM
https://archive.ph/IEvCw
https://archive.ph/A29tj
https://archive.ph/4yoQ5
https://archive.ph/aOmVf
https://archive.ph/oEZ2U
https://archive.ph/VAXw7
https://archive.ph/emRJB
https://archive.ph/bYODR
https://archive.ph/6sMv2
https://archive.ph/Ft31D
https://archive.ph/eWypd
https://archive.ph/j9RsG
https://archive.ph/pcVfq
https://archive.ph/wvykh
https://archive.ph/J39ti
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AstraZeneca pour ne citer que ceux-là. L’envie de m’étendre sur Big Pharma me dévore déjà, 
mais chaque chose en son temps. J’y reviendrai plus tard pour ne pas passer pour un 
complotiste de bas étage dès le prologue. 

Ce qui n’est pas une théorie du complot, c’est que nos voitures sont aussi entre leurs griffes : 
Ford, General Motors, Volkswagen, BMW, Toyota, Renault, la liste est longue comme le bras. 
Ce ne sont pas moins de 62 marques de véhicules regroupées en 14 sociétés de l’industrie 
automobile qui versent aussi des dividendes à BlackRock et/ou Vanguard.  

Avant de poursuivre, j’insiste de nouveau pour t’inviter à vérifier scrupuleusement chaque 
élément sur internet, car c’est un réflexe qu’il va te falloir acquérir dorénavant. Ne prends 
aucune information pour argent comptant, même si ce que je te dis est disponible en 
quelques clics avec un peu de bonne volonté. À propos de clics, sache que les deux boîtes qui 
contrôlent notre monde physique ont également des parts dans le commerce électronique, 
dans les plateformes logistiques et les entrepôts de stockage qui font tourner les géants 
d’internet. eBay, Amazon, Alibaba, et oui… Même les moyens de paiements avec lesquels on 
achète leurs produits leur appartiennent. Mastercard, ce sont eux. Visa, ce sont eux. PayPal, 
toujours eux. American Express… tu connais la musique.  

Pour décrire l’ampleur tentaculaire du phénomène, il faudrait un livre entier dédié à ce sujet 
(et je compte bien m’en occuper un jour ou l’autre), mais j’ai encore beaucoup de choses à te 
dire qui dépassent ce seul cadre. Ne crois pas que je vais te parler « finances » pendant 
400 pages, ce n’est ni mon style ni mon univers. Mais ce passage, aussi inconfortable soit-il, 
n’est qu’une facette, une étape préalable à la compréhension d’un monde dont les contours 
nous échappaient jusque-là, à nous, les endormis et fraîchement réveillés. D’ailleurs tu seras 
d’accord avec moi pour dire que ce réveil ressemble un peu à une gueule de bois, pas vrai ? 
Ça fait mal à la tête, et on regrette. Surtout quand je réalise que je n’en suis qu’au début de 
ma pelote de laine, que je viens tout juste de tirer sur le premier fil, puis que BlackRock et 
Vanguard sont derrière les principales assurances (Axa, Allianz, Zurich, Generali…), mais 
aussi dans l’ombre des plus grandes banques, qu’il s’agisse de JPMorgan Chase & Co, Bank 
of America, Goldman Sachs, Citibank, ING et Barclays, entre autres.   

Pour la téléphonie, Vodafone et Orange ne dérogent pas à la règle. Dans un tout autre 
domaine, McDonald’s est presque une évidence qui vient parfaire le tableau. Cette fois, je fais 
l’impasse sur les péages des autoroutes et nos grands vignobles, mais je ne peux pas me taire 
quant aux cosmétiques : L’Oréal, Lancôme, Gillette, Sephora, P&G, Nivea, Maybelline, 
Rimmel, Clinique, Chanel, et même Hansaplast. Si l’espace d’un instant, on observe à la loupe 
notre pays, on constate que BlackRock et Vanguard ont infiltré presque toutes les entreprises 
du CAC40. Atos, BNP Paribas, Vinci, Saint-Gobain, Sanofi, Michelin, Safran, 
Teleperformance… 

Mon ami, voilà l’immense pièce de théâtre dans laquelle nous sommes à la fois l’acteur 
principal et le dindon de la farce. Comme tu l’as remarqué, j’ai BlackRock et Vanguard dans 
le nez, mais des banques ou d’autres fonds privés méritent d’être cités, je pense à State Street 
que tu retrouveras souvent aux côtés des deux autres – si tu effectues les recherches par toi-
même ou que tu consultes mes sources. Impossible de ne pas parler de Berkshire Hathaway,  
Morgan Stanley, ou encore Northern Trust. Car tout ce petit monde se connaît, se côtoie, 
s’alimente et s’enrichit sur nos dos. 

Et pour y parvenir, ce gratin de la finance mondiale dispose d’une organisation assez 
fascinante. Aussi, si tu t’attardes sur les investisseurs des derniers groupes mentionnés, tu 
constateras que BlackRock et Vanguard en sont également actionnaires. Ce qui est dingue, 
c’est que BlackRock détient des parts de Vanguard et vice-versa. Étonnant, non ? 

https://archive.ph/FAMma
https://archive.ph/xZqcX
https://archive.ph/uZUYv
https://archive.ph/VeHwz
https://archive.ph/p5kZo
https://archive.ph/ordPZ
https://archive.ph/wip/efhAi
https://archive.ph/2Yxtp
https://archive.ph/4K8qr
https://archive.ph/9YrtU
https://archive.ph/RDJ9p
https://archive.ph/uPFHM
https://archive.ph/uwWDq
https://archive.ph/fkek0
https://archive.ph/9vs8P
https://archive.ph/YL7Xx
https://archive.ph/8T0Z7
https://archive.ph/zz0qa
https://archive.ph/d7j3A
https://archive.ph/KKytr
https://archive.ph/KKytr
https://archive.ph/A3SiQ
https://archive.ph/gDQWX
https://archive.ph/r674A
https://archive.ph/8JLJo
https://archive.ph/cUpMa
https://archive.ph/z9G5M
https://archive.ph/dlCD9
https://archive.ph/8Sfw1
https://archive.ph/wip/10i3e
https://archive.ph/SCSdU
https://archive.ph/dt6rM
https://archive.ph/r5mBu
https://archive.ph/mzktF
https://archive.ph/8Sfw1
https://archive.ph/czVeI
https://archive.ph/UfdUd
https://archive.ph/emwbK
https://archive.ph/zwttY
https://archive.ph/TDLLv
https://archive.ph/XOpOh
https://archive.ph/A0lmE
https://archive.ph/S2jCN
https://archive.ph/LqXtA
https://archive.ph/kseZb
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Le tout est structuré dans un système pyramidal où les plus « petits » investisseurs sont 
détenus par d’autres, plus gros, et tout en haut, nous avons donc nos deux entreprises qui 
pèsent des milliers de milliards de dollars. Deux mastodontes qui tiennent le monde en laisse, 
qui font la pluie et le beau temps, qui contrôlent nos vies alors qu’on n’a jamais entendu 
parler de ces boîtes. Elles sont si puissantes que BlackRock est considérée comme la 
4e branche du gouvernement américain. D’ailleurs BlackRock est la seule agence privée à 
travailler étroitement avec les banques centrales, et son directeur, Laurence D. Fink, est 
l’homme qui murmure à l’oreille des gouvernements. Car non seulement BlackRock prête de 
l’argent aux banques centrales, mais il est aussi leur conseiller, stupéfiant n’est-ce pas ? 

Même si tu me détestes déjà pour avoir dépeint au vitriol un monde repoussant en te donnant 
la sensation qu’on n’a rien vu venir ou qu’on appartient à une génération maudite, je te donne 
ce morceau de ficelle, et te demande de tirer à ton tour sur le fil rouge en te posant la question 
suivante : 

Mais qui sont donc BlackRock et The Vanguard Group ? 

 

  

https://archive.ph/LSalz
https://archive.ph/EgOcm
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Chapitre 1  
Toute vérité franchit trois étapes. D’abord elle est ridiculisée. Ensuite, elle subit une forte 

opposition. Puis, elle est considérée comme ayant toujours été une évidence. 

(Arthur Schopenhauer) 

 

Tu es encore là ? Je te remercie d’avoir eu le courage de tenir jusqu’ici, parce que je me suis 
donné l’impression de tirer d’un coup sec sur un pansement ou de simplement passer pour 
un mec chiant, doublé d’un parano nerveux qui voit le monde à travers d’horribles lunettes. 
Cette réalité alternative, je la compare un peu au ciel, on dit à longueur de temps qu’il est 
bleu et c’est la stricte vérité : sauf à l’aube, au crépuscule, quand il pleut ou encore la nuit. En 
réalité, il n’est d’un bleu éclatant que dans une certaine configuration (et c’est la spécialité du 
fact-checking de pointer un détail véridique pour rejeter en bloc tout un sujet qui fâche, mais 
j’y reviendrai plus tard).  

Maintenant que tu considères le monde sous un autre angle, j’imagine que tu souhaites en 
savoir plus sur les deux sociétés qui régissent la grande illusion dans laquelle on vit. Je vais 
être honnête, pour Vanguard, il est difficile d’obtenir des informations concernant les 
actionnaires, tout est opaque – du moins à mon petit niveau, c’est-à-dire avec les moyens 
d’un simple citoyen. La société est détenue par ses propres fonds qui sont eux-mêmes 
détenus par les actionnaires. Ainsi, les actionnaires sont les véritables propriétaires de 
Vanguard. La société n'a pas d'investisseurs extérieurs autres que ses actionnaires.  

Selon plusieurs rapports d’Oxfam pour Bloomberg, 1 % de la population détient plus d’argent 
que les 99 % restants. 82 % de l’argent gagné à l’échelle de la planète en 2017 est allé dans la 
poche des 1 %. Forbes affirme en mars 2020 que la planète recense 2095 milliardaires. Il y a 
fort à parier que Vanguard est l’écran de fumée derrière lequel se cachent les familles les plus 
puissantes du monde. Je te parle des Orsini, des Bush, la famille royale d’Angleterre, les 
Rothschild, Les Morgan, les du Pont de Nemours, Vanderbilt, etc. Des gens qui sont tout en 
haut de la mêlée depuis le début, des clans qui sont à l’origine de notre système bancaire et 
de ses crises, des élites qui détiennent toutes les industries. Ces familles sont à présent en 
retrait sur le plan médiatique, mais n’ont jamais perdu le contrôle, bien au contraire. Elles 
ont simplement opté pour un repli aussi discret que stratégique derrière des structures 
nébuleuses comme Vanguard dont les actionnaires sont, comme je te l’ai dit, des fonds privés 
mais aussi les organisations à but non lucratif de ces mêmes familles. 

On sait en revanche que le groupe Vanguard est, comme BlackRock, un des principaux 
actionnaires de Microsoft. Une information que je pose ici, et que je te demande de garder 
comme un Post-it dans un coin de la tête (en entourant en rouge le nom de Bill Gates).   

Concernant BlackRock, il y a davantage matière à creuser, la structure compte notamment 
parmi ses actionnaires la famille Rothschild, Élisabeth II du Royaume-Uni, Al Gore, Warren 
Buffett, George Soros et le mexicain Carlos Slim. Bref que du beau monde. 

Cette boîte nébuleuse, la plus puissante du monde, exerce son droit de vote dans 
17 000 assemblées générales d’actionnaires et tient pourtant à ne pas faire de bruit. Ils 

https://archive.ph/XHRWA
https://archive.ph/qsFnk
https://archive.ph/eiUla
https://archive.ph/hNW7I
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n’aiment pas se mettre en avant, et c’est la raison pour laquelle, comme toi, je n’en avais 
jamais entendu parler dans ma vie d’avant, alors qu’il y a pas mal de choses à dire.  

En 2022, ce n’est pas la crise pour tout le monde, l’entreprise dépasse les 10 000 milliards de 
dollars d’encours. En effet, BlackRock a connu une augmentation de 1 500 milliards sur un 
an et enregistre ainsi la plus forte croissance organique de son histoire. Cependant, entre fin 
janvier 2022 et le 28 février 2022, BlackRock essuie une perte de 17 milliards de dollars sur 
ses actifs russes, mais je ne vais pas te parler de la crise ukrainienne. Du moins, pas tout de 
suite. Parce que tout est lié, absolument tout.  

Alors, je t’invite à prendre un nouveau Post-it mental pour conserver l’invasion russe bien au 
chaud pendant que je poursuis, BlackRock dans ma ligne de mire. Il me faudrait des heures 
pour te parler de son dirigeant, de son parcours fulgurant à Wall Street, de son obsession du 
risque et de la manière dont s’est façonné son instinct de prédation, mais ton temps est 
précieux, alors je vais m’en tenir à l’essentiel. Ce qu’il faut que tu retiennes, c’est 
« Aladdin ».  

L’arme fatale de BlackRock est un outil de prédiction basé sur l’intelligence artificielle, un 
logiciel qui écoute et analyse toutes les informations du monde (financier, mais pas que) afin 
d’orienter l’investissement en fonction de la prise de risque. Aladdin (Asset, Liability, Debt 
and Derivative Investment Network – en français, Réseau d’investissements en actifs, 
passifs, dettes et dérivés) gère environ 18 000 milliards d’actifs par jour et peut être interrogé 
moyennant finances par les clients de BlackRock (BNP Paribas l’utilise, par exemple).  

Aladdin nécessite de nombreux serveurs pour fonctionner, ces datas center sont voisins de 
ceux de Microsoft et Yahoo, dans la ville de Wenatchee, au milieu des vergers, où l’électricité 
est bon marché, grâce notamment à l’énergie hydraulique offerte par le barrage de 
Rocky Reach. Il n’y a pas de petites économies, pas vrai ? 

Si comme je te l’ai expliqué The Vanguard Group passe vraiment sous les radars d’une 
manière presque suspecte, BlackRock dispose d’une page Wikipédia plus fournie sur laquelle 
tu peux lire : 

« En avril 2020, BlackRock remporte un appel d’offres organisé par la Commission 
européenne pour rédiger un rapport sur la manière dont la supervision bancaire de l’UE 
pourrait prendre en compte le climat. Cette annonce suscite des craintes au sujet de 
possibles conflits d’intérêts compte tenu des investissements de BlackRock dans le 
secteur des énergies fossiles. […] Plusieurs eurodéputés, dont Damien Carême, député 
européen EELV, et Pascal Durand, député européen Renew Europe, mettent en cause le 
montant “anormalement bas” de l’offre de BlackRock qui lui aurait assuré de remporter 
l’appel d’offres. La Commission européenne affirme que le contrat a été conclu en tenant 
compte, notamment, d’éventuels conflits d’intérêts, et que la contribution de BlackRock ne 
sera que l’une des nombreuses contributions qu’elle a sollicitées. » 

Et un peu plus bas toujours sur la même page, je te laisse découvrir la suite :  

« […] Le 14 janvier 2020, le P.-D.G. de BlackRock, Laurence D. Fink, répond à ses 
détracteurs et déclare par écrit à ses actionnaires, clients et investisseurs que la durabilité 
environnementale serait désormais un objectif clé pour les décisions d’investissement. Sur 
la base des “travaux d’un large éventail d’organisations – y compris le Groupe d’experts 
intergouvernemental sur l’évolution du climat de l’ONU, le BlackRock Investment Institute, 
et bien d’autres, y compris de nouvelles études de McKinsey sur les implications 
socioéconomiques du risque climatique physique” » 

« Possibles conflits d’intérêts », « McKinsey »… étranges coïncidences, n’est-ce pas ? 

https://odysee.com/@MoneyRadar:9/%E2%99%9F-blackrock-la-banque-de-l%27ombre-qui:6
https://archive.ph/yLuT4
https://archive.ph/yPzZz
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Tu vas me dire que c’est trop gros pour être vrai. Personne ne peut croire que le prestigieux 
cabinet en stratégie McKinsey & Company puisse avoir une quelconque relation biaisée avec 
BlackRock. Après tout, c’est un cabinet à la réputation internationale qui n’a rien à se 
reprocher, surtout pas son rôle joué auprès de gouvernements autoritaires3, dans la crise 
financière de 2008, ou encore à propos du scandale des opioïdes avec la société 
Purdue Pharma (un scandale à 750 millions) sans parler de ses conflits d’intérêts avec les 
laboratoires dès les années 2010. Non, personne ne peut le croire… Je referme la parenthèse 
sur l’entreprise surnommée « La Firme » et j’attrape un troisième Post-it pour ne pas oublier 
de m’occuper d’eux par la suite. 

J’ai conscience d’aller très vite, je n’ai pas vraiment le temps de te laisser digérer la masse 
d’informations, j’en suis navré, mais le puzzle est si vaste et les scandales si nombreux que je 
ne dois pas m’égarer. Il me faut m’en tenir à mon fil d’Ariane et revenir à notre cher numéro 1 
de BlackRock : Laurence D. Fink.  

Larry, pour les intimes, à la tête de son entreprise 12 fois plus grosse que la France, envoie 
régulièrement une lettre à ses clients, partenaires et investisseurs. Un courrier à travers 
lequel il partage sa vision pour les mois et les années à venir en fonction de l’état du monde. 
Et ce type qui pèse quand même 30 000 milliards $ déclare ce mois-ci que « la guerre en 
Ukraine allait accélérer l’adoption des monnaies digitales des banques centrales » Larry se 
poste en observateur et commente les retombées monétaires de la guerre à l’Est. Ok.  

Mais dis-moi, depuis quand les gestionnaires d’actifs se mêlent de dossiers aussi sensibles 
qu’un conflit international ? Peut-être depuis que Larry et E. Macron entretiennent des liens 
plus étroits et plus pernicieux que ceux qui lient notre chef du gouvernement à McKinsey.  

Je l’ignorais encore jusqu’à la semaine dernière, mais le jet privé de Larry, un imposant 
Gulfstream G650 immatriculé N1777M a été identifié par le journaliste Denis Robert dans 
son livre Larry & moi. Et il se trouve que grâce au site opensky-network nous avons la trace 
des déplacements de Larry. Notamment 8 visites en France alors que ce n’est jamais arrivé 
sous aucun autre président de la République.  

 

Selon Guy de La Fortelle dans son excellent article, la dernière visite du P.-D.G. de BlackRock 
à Paris remonte en novembre 2021. Du 12 au 16 pour être précis, un séjour inhabituellement 
long pour quelqu’un à l’agenda aussi chargé que Laurence D. Fink. Personne ne sait ce qu’il 
faisait officiellement dans la capitale, mais si on dézoome légèrement la situation, on se rend 
compte que le 12 novembre correspond à la date de la mobilisation des troupes russes à la 
frontière ukrainienne. Et le 15 novembre, la veille du départ de Larry, E. Macron s’entretenait 
avec Vladimir Poutine. Coïncidences intéressantes, non ? 

Surtout si on se penche sur le précédent voyage de Larry à Paris. Lui et son gros jet privé sont 
venus une première fois à Paris du 6 au 8 juillet 2021. Voilà une autre pure coïncidence, je te 
parle du conseil de défense suivi d’un conseil des ministres qui s’est tenu le 7 juillet. Il en 
découlera un appel d’E. Macron et du gouvernement à la vaccination massive des Français. 

 
3 Quand je dis autoritaire, je ne parle pas de la France qui est encore une autre histoire dans l’histoire. 

https://archive.ph/Trqey
https://archive.ph/Trqey
https://archive.ph/8wIl0
https://archive.ph/8wIl0
https://archive.ph/xnUOT
https://archive.ph/FA9DQ
https://archive.ph/0WlnF
https://archive.ph/P1LKM
https://archive.ph/UDCFx
https://archive.ph/3fSml
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Le 12 juillet, notre président étendra le passe sanitaire à la plupart des lieux publics afin de 
conduire les 30 % de citoyens indécis à se faire vacciner. 

Est-ce que Larry Fink était présent à ce fameux conseil de défense ?  

Difficile d’être affirmatif puisque ces réunions sont protégées par le sacrosaint secret défense 
qu’E. Macron a dégainé très tôt dans la crise sanitaire. Puisque tu es encore là, je saisis 
l’occasion pour me demander tout haut ce que signifie le secret défense. Tu sais ce que ça 
veut dire, toi ? D’après Wikipédia « cette expression est utilisée pour définir un niveau 
d’habilitation d’accès à un document gouvernemental ou militaire restreint par une loi ou un 
règlement à un groupe spécifique de personnes pour des raisons de Sécurité nationale (ou 
supra nationale éventuellement). » 

Ok. J’avais oublié que dans son discours du 16 mars 2020, E. Macron a répété à 6 reprises, 
« nous sommes en guerre ». Donc secret défense oblige, on doit en déduire que le Covid est 
un redoutable espion. Il est d’une logique implacable de ne pas communiquer sur la teneur 
des conseils de défense – des fois que le méchant virus aurait des oreilles et déjouerait nos 
plans…  

Heureusement, il existe en France une commission consultative du secret de la défense 
nationale, qui, en application de l’article 413-9 du Code pénal, peut donner un avis sur la 
déclassification et la communication d’informations secrètes. Le déclassement d’un 
document « secret » ou sa communication au juge relèvent même d’une procédure prévue 
par la loi. J’imagine que ce n’est qu’une question de temps avant que de nouveaux scandales 
n’éclatent. 

Attends… Tu veux dire que dire E. Macron pourrait être de mèche avec BlackRock ? 

Non, je ne voudrais pas passer tout de suite pour un complotiste, j’ai encore quelques 
cartouches à tirer avant de mériter cette étiquette. Tout ce que je te dis, c’est que les dates 
des voyages de Larry et sa dernière déclaration sur les monnaies numériques des banques 
centrales interrogent. Car ce qu’il faut voir derrière l’avènement d’une monnaie numérique 
que Mister BlackRock appelle de ses vœux, c’est la suppression totale du cash. À partir de ce 
moment, les institutions ont les mains libres pour enfermer ton épargne (tout comme tes 
comptes courants) dans le système financier. Et une fois que le piège de l’Euro digital se 
referme, il est possible de te ponctionner sans état d’âme pour financer à grande échelle le 
monde d’après, ou tout simplement le sauvetage de BlackRock, qui sait ?  

« Le sauvetage de BlackRock ? » Qu’est-ce que tu me racontes ?  

Je vois encore tes sourcils froncés, et je devine ton air dubitatif, il n’est pas facile ce chapitre, 
je le sais. Comment la boîte la plus puissante du monde pourrait-elle avoir besoin d’être 
sauvée ? La vérité, c’est que BlackRock est arrivée à une taille telle qu’elle en est devenue 
systémique. Ce fonds d’investissement s’est muté en un monstre si gros qu’il n’en est plus au 
stade « too big to fail », mais trop gros pour survivre, une absurdité qui ne peut voir le jour 
que dans la finance. Cette maladie incurable transforme n’importe quel titan en prédateur 
avide de chair fraîche. D’ailleurs, en mars 2020, Laurence D. Fink devait être en sueur au 
beau milieu de la crise, car son empire a bien failli s’effondrer à cause de ses EFT. Il s’en est 
tiré sur le fil, mais ce n’est que reculer pour mieux sauter et quoi de mieux pour survivre que 
de s’attaquer à de nouveaux marchés ? Au marché français et européen par exemple ?  

Comme je te l’ai dit, avant Macron, Larry n’a jamais mis un pied en France (du moins, pour 
les affaires). BlackRock est passée presque inaperçue lors de la réforme des retraites, 
notamment avec la loi Pacte sur les produits d’épargne-retraite, dans l’intention pure et 
simple de les capter. Tu n’as peut-être pas prêté attention à Jean-François Cirelli, artisan de 

https://archive.ph/3fSml
https://crowdbunker.com/v/8o4Mp8zbh2
https://archive.ph/5rUIg
https://archive.ph/5rUIg
https://archive.ph/VLexF
https://archive.ph/QY8mb
https://archive.ph/jKrNC
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la réforme des retraites sous Fillon et de la privatisation de Gaz de France, c’est normal, moi 
non plus je n’en avais rien à carrer. Mais depuis, je me suis penché sur le sujet et je te dis qu’il 
est devenu président de BlackRock France, il a même reçu la Légion d’honneur de la part 
d’E. Macron. (ça ne s’invente pas…)  

Je t’écris quelques jours seulement avant le premier tour des présidentielles, si par 
enchantement E. Macron n’est pas réélu, je ne serai absolument pas étonné qu’il aille 
pantoufler chez BlackRock. Une chose est sûre en revanche, c’est que la Bête qui domine le 
monde ne rêve que de croquer l’hexagone et l’Union européenne. Une chance que tu sois 
encore en train de me lire, te voilà prévenu.  

Hélas, Larry n’est pas le seul loup que tu vas devoir surveiller à mes côtés. Car dans les 
actionnaires de BlackRock, il y a un milliardaire dont tu as sans doute entendu parler et qui 
mérite qu’on s’y attarde un tout petit peu afin de comprendre ce grand échiquier : 

George Soros, l’ennemi des peuples. L’homme qui a ruiné la banque d’Angleterre (mais pas 
que…) 
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Chapitre 2  
Un peuple qui élit des corrompus, des renégats, des imposteurs, des voleurs et des traîtres 

n’est pas victime ! Il est complice. 

George Orwell 

 

Toujours avec moi et le fil rouge entre tes doigts ? Génial ! Tu sais, lorsque j’ai eu 
l’électrochoc, quand tout s’est emboîté dans mon esprit et que j’ai cru saisir à quel point les 
différents acteurs étaient reliés, il m’a fallu me retrousser les manches pour me documenter, 
chercher à comprendre. Puis, j’ai dû trouver un moyen de le partager avec toi de la façon la 
plus digeste possible, c’est ce qui explique pourquoi tu dois tirer délicatement sur le fil.  

Laisse-moi à présent te parler d’un client de BlackRock qui vaut le détour et qui va éclairer 
d’une manière nouvelle le théâtre qu’on a tous laissé faire par ignorance. Je me sens obligé 
de te prendre par la main pour t’arrêter devant le portrait d’un milliardaire, spéculateur, 
oligarque, prédateur et insensible. Afin d’appréhender le réel dans sa globalité, je n’ai pas 
d’autre choix que d’y consacrer un chapitre. Il y a tant à dire sur George Soros qu’il faudrait 
encore un bouquin entier. Pourtant, avant de t’écrire, je n’en savais pas beaucoup sur le 
personnage. Bien sûr, dans ma vie d’avant, j’avais entendu son nom ici et là, mais j’étais loin 
de me douter à quel point il pesait sur les mécanismes froids et implacables du monde.  

Installe-toi confortablement, c’est assez savoureux.  

Officiellement, il est l’incarnation du néocapitalisme libéral. Ce maître incontesté du trading 
âgé de 91 ans est de la même génération que Warren Buffett (le mentor de Bill Gates). 
J’ignore si ça te parle, mais c’est une génération ayant fait fortune sans avoir créé la moindre 
richesse, juste en régnant sur les marchés financiers. Je dois t’avouer que George est présent 
chaque année au World Economic Forum de Davos, et que ses liens avec Klaus Schwab 
alimentent les théories les plus folles. Tu sais ce qu’on dit… il n’y a pas de fumée sans feu.  

Grand requin blanc de Wall Street, il est l’épicentre de nombreux désordres mondiaux, il a 
mis plusieurs banques centrales à genoux dans les années 1990 et n’est pas étranger à 
plusieurs des guerres des dernières décennies. Un marionnettiste avec du sang sur les mains, 
sacré C.V., n’est-ce pas ?  

Il est la tête pensante et le principal soutien financier d’un projet de mondialisation totale de 
la planète avec, au programme, l’ambition de démolir les États et de rassembler l’ensemble 
de la population sous une société ouverte, l’Open Society, sous une unique gouvernance 
planétaire prétendue « non autoritaire ». Mouais, on y croit tous… 

Encore un richissime bienfaiteur de l’humanité avec une grande vision du monde, l’inventeur 
des hedge funds (des fonds spéculatifs) a dirigé de 1969 à 1988 l’un des plus célèbres d’entre 
eux : Quantum grâce auquel il est devenu milliardaire. On pourrait imaginer qu’à son âge et 
les poches pleines, il profite d’une fin de vie loin des tumultes du monde, mais au contraire, 
il n’est pas du genre à manger sa petite compote en EHPAD. Notre George reste actif et animé 

https://odysee.com/@HocineLeDZ:a/Georges-Soros---le-milliardaire-qui-a-ruin%C3%A9-la-ban:4?lid=favorites
https://archive.ph/pF32m
http://web.archive.org/web/20210514012401/https:/www.valeursactuelles.com/clubvaleurs/politique/en-couverture-le-scandale-soros-de-lopen-society-foundations-a-strasbourg-letonnant-parcours-de-certains-juges-de-la-cour-europeenne-des-droits-de-lhomme-partie-2/
https://archive.ph/HPid0
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d’une « mission ». (E. Macron aussi se sentait investi d’une mission, je te remets la vidéo ici, 
c’est cadeau.) 

Pour que tu puisses saisir l’essence même de cet acteur sur la scène mondiale, je pense qu’il 
me faut te raconter quelques faits d’armes, notamment un en particulier. Un épisode qui en 
dit long sur son profil psychologique.  

Revenons aux origines de Quantum, 1969, Soros a 40 ans, il active son réseau à Wall Street, 
monte son propre fonds spéculatif. Il domicilie les comptes aux Antilles néerlandaises, un 
paradis fiscal (il n’y a jamais de miracle) puis installe ses bureaux à New York et c’est le grand 
début de son fonds alternatif (Hedge Funds ou « fonds de couverture », car l’argent est placé 
dans l’unique but de se couvrir des mouvements du marché), jusque-là tu me suis ?   

Bénéficiant de tas d’instruments financiers, de normes complexes et chiantes ainsi que d’une 
machinerie assez technique destinée uniquement aux grandes fortunes, ces fonds ne sont pas 
soumis à la même législation que les autres. En clair, ils sont très sexys, assez sexys pour 
séduire et attirer de gros investisseurs en Europe, comme la banque Rothschild & Co par 
exemple. Sur le principe, le fonctionnement du fonds de George « limite la volatilité » ainsi 
que les risques pour garantir un rendement à ses investisseurs, quelle que soit la situation 
économique. Un terme pompeux pour dire qu’il va se gaver, peu importe la configuration du 
monde ou de l’actualité. Et il tient sa promesse : George génère près de 25 % de rendement 
annuel pendant plus de 20 ans. Un conte de fées pour ses clients et associés. Presque 
magique.  

Mais ce n’est que le début, parce qu’ensuite, il va exploser les scores.  

Je te dresse le tableau de son premier tour de force : 1990, en Angleterre, l’inflation galopante 
ruine le pouvoir d’achat des ménages, les gens crèvent la dalle et serrent les fesses pour 
boucler les fins de mois. Il y a du chômage à gogo, la consommation est en PLS, les taux 
directeurs sont très élevés et frôlent les 10 %. Grosso modo, la monnaie anglaise prend cher, 
le pays est fragilisé (comme un goût de déjà-vu, non ?). Pour limiter la casse, le gouvernement 
anglais tente de faire entrer la £ dans le système monétaire européen et de l’adosser au 
deutschemark : et c’est le drame.  

C’est un échec cuisant, il faut un plan B. Sauf que 2 ans plus tard, rien n’a changé, la 
productivité est en berne, l’Angleterre s’enlise dans la crise et ne parvient pas à endiguer 
l’inflation qui atteint des sommets. Les taux directeurs sont passés de 10 à 15 %, le 
gouvernement est en sueur, alors que de l’autre côté de l’Atlantique, George observe le 
spectacle et se frotte les mains. Pourquoi ? Parce qu’il a un plan machiavélique pour tirer 
profit de la situation, je t’ai dit que le cynisme n’avait pas de prix…  

Tandis que le gouvernement de John Major patauge dans la semoule pour essayer de sauver 
sa monnaie en envoyant des SOS à l’Union européenne, l’attaque est lancée. Le plan est bien 
rodé. On est le 16 septembre 1992 (décidément une grande année…), le fameux « mercredi 
noir » pour les marchés londoniens : le Danemark s’oppose par référendum au traité de 
Maastricht, dans ce contexte, la £ est fébrile sur les marchés. George passe à l’attaque, 
convaincu sans l’ombre d’un doute que la monnaie anglaise est surévaluée et qu’elle doit 
subir une correction – dans à peu près tous les sens du terme, y compris la fessée.  

Quantum emprunte l’équivalent de 15 milliards de dollars, mais dont 10 sont en livres 
sterling. Les 10 milliards sont revendus massivement, ce qui entraîne la chute des cours. C’est 
brutal et implacable, parce que Soros n’est pas le seul à agir ainsi, il a invité tous ses 
partenaires financiers à synchroniser l’attaque qui ressemble à une énorme partouze dans le 
dos de la Reine. Diabolique, j’ai l’impression de voir des hyènes à l’œuvre. 

https://odysee.com/@Pluton-Nix:3/Macron-est-en-mission-transcendantale--quelque-chose-qui-vous-d%C3%A9passe:c
https://archive.ph/PqL7d
https://archive.ph/w54MI
https://archive.ph/qYAwb
https://archive.ph/qYAwb
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La monnaie anglaise en chute libre se fait éjecter du système monétaire européen, 
l’Angleterre se retrouve en slip, baisse ses taux d’intérêt et vide ses caisses pour racheter un 
maximum de livres, mais il est trop tard. La £ perd 15 % de sa valeur. À New York, pendant 
ce temps-là, pépère, notre petit George en profite pour racheter ses prêts avec lesquels il a 
fumé le marché, mais avec 15 % de rabais.  

Bilan de l’opération ?  

Un bon cigare pour contempler 1,1 milliard $ de plus-value empochée. Mais pourquoi se 
contenter de si peu ? Il en profite sur sa lancée pour acheter l’équivalent de 6,5 milliards en 
deutschemarks et en francs, histoire de prendre des positions dans ces deux pays, autant 
joindre l’utile à l’agréable. Du coup, le montant des actifs de Quantum passe de 15 à 
19 milliards de dollars en une seule journée. Ça valait bien un petit cigare ? 

En 1997, alors qu’il a les poches vraiment pleines, notre George remet le couvert avec la 
Thaïlande en profitant d’une crise majeure en Asie. Je t’épargne les détails, mais la bulle 
asiatique éclate pour de bon, il rempile avec le baht, le pesos philippin et d’autres devises de 
cette zone monétaire. George se goinfre au passage d’une manière indécente en laissant K.-
O. les ménages et il ne comprend toujours pas ce qu’on lui reproche. C’est vrai quoi ? Qu’est-
ce qu’il a fait de mal, après tout ?  

Aujourd’hui, Quantum est devenu Quantum Group of Funds, comme tu t’en doutes, les 
milliards ont fait des petits. Les comptes sont à présent aux îles Caïmans. Quantum s’est 
transformé sur le plan juridique pour passer du statut de Hedge Funds à Family-Office et 
échapper à la règlementation qui pèse sur les institutions financières classiques. Ce fonds ne 
contient que sa fortune personnelle, et le grand gagnant de l’opération, c’est George himself.  

À l’heure où je t’écris, Soros bénéficie d’une fortune personnelle de 7,3 milliards $ – elle 
pesait 3 milliards avant le Covid, j’dis ça, j’dis rien. Tu t’attendais peut-être comme moi à un 
chiffre plus impressionnant ? Oui, mais George s’est généreusement délesté de 18 milliards 
au profit de sa fondation : l’Open Society Institute, histoire d’éviter une douloureuse facture 
fiscale en 2018.  

Peut-être pour une histoire de karma, à moins que ce soit lié au fait que George soit 
totalement grillé en Asie suite à ses coups de pute et interdit de territoire en Russie depuis 
2013… il tente de toutes ses forces de se racheter une réputation. Pauvre George… À travers 
son organisation philanthropique, Soros martèle son attachement à l’Europe, notamment 
aux pays de l’Est. Oui, tu as bien lu l’Est, comme l’Ukraine… Alors qu’il y a justement comme 
un froid avec Poutine. D’ailleurs, je crois que notre George a gardé l’exclusion de ses ONG 
hors de Russie en travers de la gorge. 

Quoi qu’il en soit, la fondation intervient officiellement pour à peu près toutes les bonnes 
causes, comme le font tous les puissants cachés derrière le charity-business inventé par John 
Rockefeller. Soros ne déroge pas à la règle, via l’Open Society Institute, il s’infiltre partout et 
place ses pions en Europe. Il arrose, il graisse des pattes, mais cette fois, George ne fait pas 
dans la dentelle, et ça se voit gros comme une maison. Sans doute son côté généreux… 

À tel point qu’un rapport de Grégor Puppinck très embarrassant à propos de la Cour 
européenne des droits de l’homme alerte sur l’emprise du réseau de George. On y dénonce le 
conflit d’intérêts de 18 juges de la haute juridiction strasbourgeoise et 7 ONG financées par 
le milliardaire controversé. Pas joli, joli, mais ce n’est pas tout…  

Des documents de l’Open Society ont fuité et montrent des efforts presque industriels fournis 
par Soros afin d’influencer la politique en Europe. Le monsieur dépense des fortunes en 
lobbying afin de corrompre chaque cible qui l’intéresse. Pour poursuivre ce but, la fondation 

https://archive.ph/b4RNV
https://archive.ph/rpNoa
https://archive.ph/fDNcb
https://archive.ph/6wNHc
https://archive.ph/G1Y7n
https://archive.ph/G1Y7n
https://archive.ph/X21N1
https://odysee.com/@Reveil:5f/IMG_1330:3?lid=favorites
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arrose des journalistes, des projets sur les réseaux et des groupes de défenses d’intérêts. On 
trouve d’ailleurs les traces d’un demi-million de dollars alloués pour établir à charge 
l’influence néfaste de la Russie sur la politique européenne. Tiens, tiens, tiens… Possible que 
le contentieux Poutine-Soros prenne des proportions qui le dépassent… En tout cas, ce n’est 
pas demain la veille qu’ils vont siroter une vodka ensemble, ces deux-là. En attendant, qui 
trinque ? C’est toi, c’est moi.  

Mais Soros se fiche pas mal des dégâts collatéraux, il estime que l’Europe ne réagit pas assez 
et tente par tous les moyens d’expliquer à nous, pauvres ignares du peuple tout en bas, à quel 
point la Russie est une véritable menace pour nos pays. En gros, et sous couvert d’ONG 
inoffensives, notre psychopathe sans scrupules veut semer le trouble en montant la Russie 
contre ses voisins. Tu pourrais ne pas me croire, dire que j’exagère, mais il se trouve que le 
passif de Soros en ce qui concerne les « révolutions de couleurs » ne plaide pas en sa faveur :  

• 2000 – Serbie. Chute de Slobodan Milošević, c’est financé par Soros. 
• 2003 – Géorgie. Révolution des roses, c’est Soros. 
• 2004 – Ukraine (déjà). Révolution orange, toujours lui.  
• 2005 – Kirghizistan. Révolution des tulipes, devine ? 
• 2014 – Ukraine encore. Chute du président Viktor Ianoukovytch et révolution du 

Maïdan, le suspense est insoutenable…  

Et pour couronner le tout, ce cher George entretient des liens étroits avec Hillary Clinton, 
notamment une correspondance par e-mail ayant fuité, des échanges concernant la crise 
albanaise. Et en particulier un message invitant notre chère démocrate à placer au pouvoir 
le pantin recommandé par super Soros. Aussitôt dit, aussitôt fait.  

Tant qu’on évoque notre merveilleuse Hillary, je te balance une petite devinette (presque) 
hors sujet pour te détendre : quel est, selon toi, le pays qui donne le plus à la fondation 
Clinton ?  

Réponse : L’Ukraine, à hauteur de 10 millions de dollars. Pas mal pour un pays si mal en 
point, non ? Je pose ça là, sur un Post-it, on y reviendra sans doute plus tard, parce qu’il y a 
quand même beaucoup à dire sur l’invasion russe.   

Pour conclure avec notre fort sympathique George Soros, en 2015, 3 documents hackés par 
le collectif CyberBerkut dévoilaient la nature permanente de la relation entre le milliardaire 
et le président ukrainien de l’époque, Porochenko.  

Dans les documents révélés, on découvre aussi que Soros souhaite dur comme fer que les 
USA soutiennent l’Ukraine. Plus précisément, il désire que les États-Unis fournissent des 
armes létales à ce pays, des moyens d’un niveau de sophistication correspondant aux forces 
adverses (l’adversaire étant la Russie, tu l’auras compris). Et enfin, on peut y lire la promesse 
de Soros d’intervenir auprès de la FED pour arracher un accord capable de financer les graves 
difficultés financières de l’Ukraine. Ça fait beaucoup.  

Oui, vraiment beaucoup, mais ce n’est pas terminé. Restons encore un peu en Ukraine si tu 
le veux bien, et je sens que tu vois où je veux en venir… 

Existe-t-il un lien entre Volodymyr Zelensky et George Soros ? 

Là, encore devant tant de suspense, je ne peux pas te faire trépigner plus longtemps. En 
finançant le lavage de cerveau des téléspectateurs ukrainiens par le biais de la série à succès 
« Serviteur du peuple », Soros a bien aidé le comédien-clown-addict-à-la-cocaïne Volodymyr 
Zelensky à atteindre le pouvoir à grand renfort de capital sympathie et de couverture 
médiatique (ça ne te rappelle rien ?).  

https://archive.ph/OHcYU
https://archive.ph/Loi3
https://archive.ph/2uDr3
https://archive.ph/2uDr3
https://archive.ph/95v9U
https://archive.ph/ObebV
https://drive.google.com/file/d/1utAr56cH--WHmPVJNd9ji_O-YwSoWGh-/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1WmZT_nlWDDFEUjO8J3FkFWD4TaJm5FUg/view?usp=sharing
https://archive.ph/PzaHn
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Par l’entremise de son ami l’oligarque Igor Kolomoïsky (épinglé par les Pandora Papers), on 
sait que George a financé secrètement la fortune du président actuel de l’Ukraine, ni plus ni 
moins. Une fortune placée sur des comptes offshore et dont le standing des villas à l’étranger 
en dit long à propos du niveau de corruption qui gangrène l’État ukrainien.  

On dit merci qui ? Merci, George !  

Mais George n’est pas le plus dangereux des milliardaires philanthropes œuvrant pour un 
monde plus beau. Non, loin de là. Car dans la pelote de laine, bien au chaud au creux des 
portefeuilles de BlackRock et de Vanguard, il existe un homme qui me fait trembler. Un 
homme qui détient lui aussi une puissante fondation. Un homme qui est vraiment connu, 
mais dont tu ignores sans doute les zones d’ombres et l’étendue des liens qu’il a tissés pour 
pourrir le monde.  

J’ai nommé William Henry Gates III, autrement dit : Bill Gates. 



 

Chapitre 3  
Tout le monde s’interroge sur comment laisser une meilleure planète à nos enfants, mais on 

devrait plutôt penser à laisser de meilleurs enfants pour notre planète. 

Clint Eastwood 

 

À présent, je vais te demander d’être bien concentré car je vais tirer à mon tour sur le fil pour 
qu’on se penche tous les deux sur cet informaticien né le 28 octobre 1955 à Seattle. Cerner ce 
personnage est crucial pour qui souhaite saisir pleinement la configuration dans laquelle on se 
trouve. Bill, c’est un gros morceau, et il est essentiel d’en cerner les contours. Le fondateur de 
Microsoft représente un dossier si vaste et si central, qu’il mériterait lui aussi un ouvrage tout 
entier. D’ailleurs, il est fort possible que l’envie de creuser, de faire des rapprochements, de 
clarifier tout ce qui touche de près ou de loin à Bill donne lieu à un prochain livre. Mais pour 
l’heure, je vais tenter de répondre à cette question en un seul chapitre :  

Qui est vraiment Bill Gates ? 

Je veux dire, au-delà de ce que tu sais et de la perception que tu en as, qui est-il réellement ? 
Un développeur de génie ? Un homme d’affaires redoutable ? Un philanthrope ? Un expert en 
santé mondiale sans aucune formation médicale ? En ce qui me concerne, dans ma vie d’avant, 
il n’était qu’un milliardaire ayant inondé le marché de son système d’exploitation. Un logiciel 
après lequel je pestais à chaque fois que mon ordinateur tombait en panne en affichant son 
foutu écran bleu : il faut le reconnaître, Windows, c’était beaucoup de bugs et d’erreurs 
système.  

C’est quand même un comble de faire fortune avec une daube pareille, codée avec les pieds, 
mais j’y reviendrai par la suite, car, encore une fois, il n’y a pas eu de miracle. Bref, je m’égare, 
revenons au sujet central :  

Mais qui est Billou, nom d’un clic droit ?  

Cette question ne m’était jamais venue à l’esprit avant de commencer à réaliser qu’en déployant 
la même toile tentaculaire que BlackRock et Soros, sa richesse colossale a été utilisée pour 
prendre peu à peu le contrôle de tous les domaines de la santé publique, de la recherche 
médicale et du développement des vaccins. En particulier les vaccins de dernière génération. 
Rien que ça.  

Mais quel est le lien entre Windows et la technologie ARN-m des vaccins ? Je veux dire, 
comment un informaticien milliardaire s’est soudainement pris de passion pour la santé de la 
population ? Pour le comprendre, il faut revenir à un jour précis, une rencontre qui va être 
déterminante pour lui, pour toi, pour moi et pour le cours de l’Histoire. Il s’agit de sa rencontre 
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avec le Dr Arno Karlen, et j’en ai pris connaissance dans le très bon livre de Philippe Aimar4 
– grand reporter. 

On rembobine jusqu’en janvier 1997, on se téléporte à New York et plus précisément au 1 633 
Broadway avenue, dans l’étage du gratte-ciel où se trouve la rédaction du magazine « George » 
lancé par John Kennedy Jr. Pendant qu’à des milliers de kilomètres, je regarde Friends en 
pyjama en faisant pester ma petite sœur et mon petit frère au cœur de Toulouse, le 
Dr Arno Karlen se trouve dans les bureaux du directeur du magazine suite à la publication de 
son nouveau livre. Et ce n’est pas la même ambiance. 

Parce que le Dr Arno Karlen, ce n’est pas n’importe quel auteur, après avoir remporté le prix 
Rhône-Poulenc grâce à son ouvrage L’homme et les microbes : maladies et fléaux dans 
l’histoire et les temps modernes il a une certaine crédibilité, sans parler de ses papiers dans 
l’hebdomadaire Newsweek et de l’ensemble de son parcours. En abordant notamment les 
nouvelles relations que l’homme entretiendrait avec les microbes au cours des prochaines 
années, Arno suscite l’intérêt de John. Sa vision, ses explications et sa capacité à vulgariser des 
sujets complexes liés aux maladies infectieuses matchent parfaitement avec le prochain 
numéro de février « Guide de survie pour le futur ».  

Alors que j’étais devant ma TV, suspendu aux lèvres de Phoebe ayant des vues sur Chandler 
Bing, ce jour-là, Arno se voit confier un grand article par John afin de dresser un état des lieux 
sur les menaces sanitaires qui pèsent sur la planète en 1997. Et il lui demande d’écrire sa vision 
concernant ces mêmes menaces pour l’année 2020. Oui, tu as bien lu, 2020.  

Banco ! Le Dr Karlen écrit son papier 23 ans avant notre pandémie de Covid-19, et je te le donne 
en mille, Émile… ce qu’il décrit et annonce à l’époque pour l’année 2020 colle étrangement à 
notre réalité. Incroyable, mais vrai, il est doué. 

Je te laisse le soin de traduire l’article en entier, mais voici un passage troublant :  

« Le pire des scénarios ? Une planète surpeuplée, étouffée à mort par des virus de type 
“Andromède” qui s’attaquent aux poumons. Il est vrai que des maladies pourraient provenir 
d’un nouveau rétrovirus, un agent pathogène hors de contrôle de type Ebola. » 

Mieux que Madame Soleil, pas vrai ? Le plus intéressant, c’est que dans ce même numéro de 
février, figure une interview de Bill Gates sur 4 pages. Et Bill, c’est déjà quelqu’un, à tel point 
qu’il se trouve dans les locaux de la rédaction lorsque John Kennedy Jr lui remet le magazine 
en avant-première. Avec son numéro encore tout chaud sous le bras, Billou quitte le bureau 
tranquillou, c’est là que le roi de l’informatique se casse le nez sur le Dr Arno Karlen.  

Coup de foudre sur Broadway avenue ?  

Je ne sais pas, mais toujours est-il qu’après quelques banalités échangées, Bill accroche bien 
avec Arno qui lui fait part de sa vision alarmiste sur le plan sanitaire. À partir de là, les 
arguments du Docteur changent radicalement le point de vue de notre célèbre milliardaire, qui 
s’empresse de relire chez lui l’article. Parce qu’on y parle de ralentir la croissance 
démographique mondiale, de conserver notre nourriture et notre eau saines, mais surtout 
parce qu’on évoque l’apparition de nouveaux virus pathogènes.  

Deux mondes viennent de se percuter dans la tête de Billou, qui passe en mode sans échec, 
parce que d’un virus téléchargé à un virus transmis à l’homme, la frontière est mince…  

 
4 Covid-19 Enquête sur un virus — Éditions Le Jardin des Livres 
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D’ailleurs, il est intéressant de se pencher sur le contenu de l’interview de Gates figurant dans 
ce même magazine de février.  

Sera-t-il possible de maintenir notre vie privée dans un monde numérique ?  

« La confidentialité est une question intéressante. Je pense que les gens sont un peu naïfs 
quant à la quantité de données existant à leur sujet par voie électronique.  

Certains comtés délivrent déjà des “cartes à puce” contenant toutes vos informations vitales. 
Vous les utilisez pour accéder à des prestations médicales, voter, vous identifier à la banque, 
etc. » 

Cela ressemble à une société Orwellienne. 

« Vous savez, le degré d’intimité accordé à chaque individu sera toujours une décision 
politique. Une décision pour chaque société. […] Avec le temps, les comportements peuvent 
changer. Admettons, par exemple, que les États-Unis traversent une terrible période de 
terrorisme, les gens pourraient alors prendre la décision de redessiner les lignes de leur 
confidentialité. » 

Pourquoi gardez-vous vos opinions politiques séparées ? 

« J’ai mes opinions personnelles. Ensuite, il y a Microsoft, une entreprise qui s’implique dans 
très peu de choses politiques. […] Et je dois être vigilant sur la manière dont je dois les 
canaliser. Je finance des projets d’éducation, je finance le contrôle de la population, je suis un 
grand donateur pour l’association United Way. » 

Mon épisode de Friends se termine, je me brosse les dents, un bisou à papa, maman et je file 
me coucher en refermant cette parenthèse. Enfin pas tout de suite, je te propose avant de nous 
pencher sur la femme de Billou qui vient parachever le grand basculement dans l’esprit du 
milliardaire.  

* 

Le rôle de Melinda : le déclencheur 

Exactement à la même période, l’épouse de Bill, Melinda, est encore choquée par un article du 
New York Times publié en janvier 1997, soit quelques semaines avant la rencontre Karlen-
Gates. Ce papier de Nicholas D. Kristof dénonce les conditions de vie déplorables et le 
quotidien d’une famille à Bombay. Des problèmes d’accès à l’eau potable, le traitement des 
eaux usées et la santé de la population des pays en voie de développement touchent la corde 
sensible du couple. Melinda est horrifiée5, Bill a déjà amorcé sa réflexion comme je te l’ai dit, 
les planètes sont alignées, le processus est enclenché : ils feront de la santé mondiale leur 
priorité.  

Bill Gates n’est ni médecin, ni épidémiologiste, ni chercheur en maladie infectieuse, mais déjà 
à l’époque de Windows 98, il a suffisamment de blé pour devenir central dans la vie de milliards 
de personnes. La transformation spectaculaire de Bill, le roi de l’informatique, en Gates, 
l’empereur de la santé mondiale, est aussi remarquable qu’instructive. Une réinvention totale 
du personnage qui en dit long sur la direction que le monde va prendre alors qu’il plonge dans 
une crise sans précédent. D’ailleurs, si le couple Gates décide à l’époque de doper leur fameuse 
fondation de 3 milliards de dollars en guise de mise de départ comme tu prends l’initiative de 
repeindre la chambre des enfants, c’est qu’il y a peut-être des motivations encore plus 
profondes qu’une simple prise de conscience.  

 
5 Voir le documentaire Netflix Inside Bill’s Brain 

https://archive.org/details/george-magazine-february-1997-survival-guide-to-the-future-bill-gates-interview/page/n1/mode/2up
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D’abord, c’est l’occasion d’améliorer l’image de Bill. Une image ternie à l’époque par la justice 
et son vilain monopole. Ensuite, c’est l’opportunité de s’infiltrer partout à la sauce Soros, via 
une fondation toute gentille, toute mimi, mais en générant encore plus d’argent. Enfin, ce 
grand saut vers la bonté et l’altruisme trouve écho dans son propre passé, même s’il en fait une 
interprétation très particulière.  

 

Primo, l’image publique à lifter. 

En fait, pour redorer son blason, surtout après le procès antitrust opposant les États-Unis à 
Microsoft pour sa concurrence déloyale et sa situation de monopole, Bill a une recette. Et il a 
même un modèle, l’exemple que vont suivre tous les salopards fortunés pour se muter en 
adorables anges gardiens au service du bien commun. 

Cet exemple est celui John D. Rockefeller (encore un ange) qui n’a pas ménagé ses efforts et a 
su s’entourer pour transformer son image d’affreux magnats à la tête de la société pétrolière 
Standard Oil en un gentil vieillard donnant la pièce de monnaie à des étrangers sous couvert 
de sa fondation Rockefeller. Le tout, sous l’œil attentif d’une caméra, s’il vous plaît. Car même 
en noir et blanc, l’émotion est capable d’éliminer la souillure de n’importe quelle crasse. C’est 
ce qu’on appelle le charity-business ou devenir philanthrope. Et oui, John D. Rockefeller savait 
déjà que pour gagner le cœur du public, il devait lui donner ce qu’il voulait : du fric. Et il avait 
conscience que ses bonnes actions scénarisées devaient être médiatisées. 

Il a consacré des centaines de millions de dollars issus de son monopole pétrolier à créer des 
institutions qui, selon lui, étaient destinées au bien public. Et donc notre Billou, pas bête, il se 
calque sur le même modèle, mais l’élève va dépasser le maître par le biais de sa propre 
fondation. Si bien que la fondation Bill-et-Melinda-Gates éclipse totalement la fondation 
Rockefeller, il faut dire qu’avec 40, 6 milliards d’actifs (et le soutien inconditionnel de Warren 
Buffett par la suite), le couple Gates ne rigole pas. Ils disposent d’un beau paquet de fric destiné 
aux programmes déclarés sur la santé, le développement, la croissance et la défense de la 
politique mondiale. Et comme pour Rockefeller, la transformation de l’image de Bill a été 
grandement appuyée par une campagne de relation publique généreusement financée… par 
lui-même.  

Sauf que Bill la joue plus fine que Rockefeller et adapte la stratégie au goût du jour, il achète 
de la publicité capable d’enjoliver son image. En crachant des dizaines de millions de dollars 
par an à des partenariats avec divers médias, auprès desquels il va sourire à l’objectif et 
apparaître comme un saint, c’est aussi simple que ça.  

Les Gates ne font pas les choses à moitié et dès 1999, ils ouvrent les vannes en grand pour 
déverser par la suite une pluie de millions. Notre sauveur signe un premier chèque de 
750 millions de dollars après s’être rendu en Inde pour déclencher son programme Vaccins 
Funds. Il se chauffe un peu en Afrique avec différents programmes, puis dans le désordre :  

• on arrose The Guardian à hauteur de 12 millions de dollars,  
• le NIH pour 18 millions,  
• la BBC pour 53 millions,  
• le CDC reçoit 155 millions,  
• l’université d’Oxford 243 millions,  
• l’Imperial College London 280 millions,  
• puis 870 millions destinés à la célèbre Johns Hopkins University,  
• 3 milliards pour Gavi, l’alliance du vaccin,  
• L’OMS pour 3,4 milliards, 

https://archive.ph/ZpPOj
https://archive.ph/OnQyK
https://archive.ph/7TBHu
https://archive.ph/LdQbP
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• 13,6 millions juste pour la revue scientifique The Lancet 

On mélange le tout et on obtient un cocktail redoutable d’influences et de manipulations, à tel 
point qu’il est impossible de trouver un sujet de la santé mondiale qui ne soit pas dans les 
tentacules de la fondation Gates. Bien sûr, j’oublie dans ma liste des partenariats l’UNICEF et 
la Banque mondiale, mais c’est pour que tu restes focalisé sur l’Organisation mondiale de la 
Santé : avec un don pareil, Billou obtient le siège permanent, forcément.  

Afin que tu te rendes compte du degré de corruption d’implication de Gates dans cette 
structure, il suffit de dire que la fondation Bill-et-Melinda-Gates est le 2e plus grand donateur 
de l’OMS à l’échelle mondiale. À lui seul, Gates contribue d’avantage que l’Australie, le Canada, 
la France, l’Allemagne, la Russie et le Royaume-Uni réunis. Autant te dire que quand Billou dit 
qu’on ne sortira pas de la crise sanitaire tant qu’on ne sera pas TOUS vaccinés, il n’y a pas grand 
monde pour le contrarier. 

D’ailleurs, ce n’est pas pour rien que l’OMS a endossé un rôle médiatique central lors de la 
pandémie, et ce malgré un conflit d’intérêt si flagrant à l’échelle mondiale qu’il en parait 
presque inoffensif. Plus c’est gros, plus ça passe, d’autant que le président de l’Organisation 
mondiale de la santé Tedros Adhanom Ghebreyesus n’est pas le mec le plus irréprochable de 
la planète. Il est l’ancien ministre controversé de l’Éthiopie qui a été accusé d’avoir dissimulé 
3 épidémies de choléra dans le pays sous son mandat. Avant de rejoindre l’OMS, il a été 
président du Fonds Mondial de lutte contre le SIDA, la Tuberculose et le Paludisme (fondé par 
Gates, sinon ce n’est pas drôle) et il a siégé au conseil d’administration de GAVI, l’Alliance pour 
les vaccins largement gavée à coup de milliards par Mister Microsoft. Alors, Bill, on est 
comment niveau copinage et corruption ? 

Tout le système est verrouillé pour ne pas dire vérolé par les dons de Bill Gates. À commencer 
par les décisions restrictives bouffant nos libertés, les confinements ont été promulgués sur la 
base de modèle et de prévisions alarmistes prévoyant des millions de morts en Angleterre et 
aux USA… des prévisions pondues par l’Impérial College London – tu sais, ceux qui ont reçu 
des centaines de millions de dollars de la part de la fondation. Autant te dire que c’est aussi 
impartial qu’un PowerPoint de McKinsey à l’Élysée. Ou qu’un rapport de ce même cabinet à 
l’OMS, parce qu’il n’y a pas de hasard : McKinsey conseille aussi l’Organisation mondiale de la 
Santé.  

Quoi ? McKinsey à l’OMS ?  

Tu ne rêves pas, 17,7 millions de dollars versés par l’Organisation mondiale de la Santé pour 
obtenir de précieux conseils afin que l’institution se transforme en « une ONG flexible, mobile, 
modulable, innovante » d’ici 2030, fin de la parenthèse. 

Bon, je glisse sur la relation entre Billou et Anthony Fauci, car il est tellement compromis de 
toute part que je dois m’en sortir avec une pirouette sous peine de faire une rechute complotiste 
et pondre un chapitre interminable. Mais tu as compris l’idée : le fric de Gates est derrière 
chaque mensonge discours de la crise sanitaire.  

Et à force de sortir le cash pour une aussi belle cause, tu imagines bien que les portes des 
présidents, du World Economic Forum à Davos, des Nations Unies, etc. lui sont grandes 
ouvertes. En gros, notre Bill, il tient la santé du monde dans ses mains et ça tombe bien, car il 
veut nous sauver.  

Mais à sa manière… 

Lors d’une célèbre conférence TED en février 2010 sur le climat, Bill Gates nous fait part d’un 
agenda et d’une vision très personnelle du monde. Dans son discours concernant le CO² et le 

https://archive.ph/1L7qX
https://archive.ph/PD0xH
https://archive.ph/pC2oY#Pol%C3%A9miques_durant_sa_candidature_%C3%A0_l'OMS
https://archive.ph/hNAki
https://archive.ph/b2uha
https://archive.ph/kNbjR
https://archive.ph/manjK
https://archive.ph/4gSRe
https://odysee.com/@Nothing-But-The-TRUTH:3/BILL-GATES-Ted-Talk-2010-Zero:4?r=E2e7ACZYbkiRfddgrNVQLgJcqkLPFPjj&t=58
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réchauffement climatique, il conclut qu’après avoir consulté les meilleurs scientifiques, il nous 
faut drastiquement ramener l’émission de CO² à zéro. Et pour y arriver, il nous propose une 
équation toute simple que je te retranscris ici :  

« On émet beaucoup de CO2 chaque année, jusqu’à 26 milliards de tonnes, environ 20 tonnes 
par Américain, moins d’une tonne pour les pays pauvres, 5 tonnes en moyenne par habitant 
de la planète. 

On doit faire des changements pour amener ça à zéro. Ça n’a pas arrêté de monter, on doit 
passer d’une montée rapide à une chute vers zéro.  

Cette équation a 4 facteurs. Faisons un peu de multiplication.  

C0²= PxSxExC 

• Le Co², à gauche, qu’on veut ramener à zéro.  
• Ça va être basé sur le nombre de gens (“P” pour population) 
• Les services par personne “S” 
• L’énergie par service “E” 
• Et “C” pour le carbone par part d’énergie.  

Regardons chacun d’eux et voyons comment nous pouvons ramener ça à zéro. Sûrement, l’un 
de ces facteurs devra se rapprocher de zéro, c’est de niveau collège. (Rires dans la salle) 

On a d’abord la population, 6,8 milliards de personnes sur la Terre, bientôt 9 milliards. Si on 
fait un bon boulot, sur les nouveaux vaccins, les services de santé, la santé reproductive, on 
pourrait réduire ça de 10 ou 15 %. » 

Sur le moment, j’ai trouvé l’analyse de Gates glaçante, une vision reprise par la une du 
Sovereign Independent, datant de juin 2011. Ce journal irlandais relatant les propos de la 
fameuse conférence rapporte donc que Bill Gates souhaite effectivement diminuer la 
population mondiale de 15 %. Du coup, je me suis dit qu’on était au moins deux sur Terre à 
comprendre la même chose : Bill veut réduire la population de 15 %.  

Oui, tu peux me traiter de complotiste, même si c’est encore un peu tôt, je ne le prendrai pas 
mal. Tu en as le droit, après tout les organes fact-checking démentent formellement et disent 
que je n’ai rien pigé.  

Selon le site factuel de l’AFP6  qui titre « Bill Gates n’a pas appelé à dépeupler le monde par la 
vaccination forcée », tu peux lire, je cite : « En réalité, Bill Gates ne propose pas de réduire la 
population de 10 ou 15 %, mais de réduire la croissance démographique. » 

Ah ! ok, il ne veut pas dépeupler le monde, il veut simplement utiliser les vaccins pour diminuer 
les naissances de 15 % (pour arriver à zéro ?). C’est vrai que c’est moitié moins mal. Comme 
diraient les grands philosophes de notre époque face à tant de nuances : LOL. 

Heureusement que le philanthrope déverse des milliards pour que les fact-checkeurs à l’accent 
pointu talochent immédiatement la moindre aspérité du discours humaniste afin que personne 
ne pense à mal7.  

 

Deuxio, une fondation peut en cacher une autre…  

 
6 On parlera de l’Agence France-Presse dans un autre chapitre 
7 Note à moi-même : il faudrait peut-être fact-checker les fact-checkeurs… 

https://archive.ph/uWShh
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La deuxième bonne raison pour laquelle le couple Gates s’est sans doute lancé à corps perdu 
dans la santé du monde à travers sa fondation, c’est parce qu’il y a quelques subtilités 
administratives et fiscales qui permettent d’être à la fois dans le beau rôle et de ne pas y laisser 
de plumes, voire, d’engranger de l’oseille au passage. Car derrière la jolie fondation Bill-&-
Melinda-Gates se cache le trust Bill-&-Melinda-Gates.  

En fait, les « dons » de Bill et Melinda Gates à leur fondation sont investis dans un fonds 
opaque géré uniquement par le couple et Warren Buffett. Dans ce fonds, seuls les dividendes 
sont utilisés afin que le capital soit protégé. Gates donne donc très peu de sa poche. 

Bienvenue dans le monde enchanté des organisations à but non lucratif. Je t’ai parlé de la 
Rockefeller Foundation, mais il existe la Bush Foundation, celle de Clinton, l’Open Society et 
plein d’autres. Ces jolies petites façades bien sous tous rapports maquillent ingénieusement les 
conflits d’intérêts. Les organismes à but non lucratif ou « fondations » dépendent de dons, elles 
n’ont pas à divulguer l’identité des donateurs. Elles peuvent investir cet argent comme bon leur 
semble et sont exonérées d’impôts tant que les bénéfices sont réinjectés dans de nouveaux 
projets. De cette manière, les fondations gardent entre elles, en circuit fermé, des milliards de 
dollars. Tu vois l’arnaque ? 

Revenons du coup à Gates qui incarne maintenant le visage d’ange de sa fondation et qui tient 
littéralement tous les organes liés à notre santé. La fondation Gates travaille en « étroite » 
collaboration avec les plus grands labos pharmaceutiques, à savoir, la belle brochette Pfizer, 
Moderna, AstraZeneca, Johnson & Johnson, BioNTech et Bayer. Tu as bien sûr encore l’ombre 
de BlackRock et Vanguard qui plane sur BigPharma, et il faut savoir qu’à la base, notre Billou 
n’est pas un pauvre petit informaticien qui est devenu soudainement richissime. Non, il 
descend d’une famille de philanthropes au service de l’Élite. 

On sait que Microsoft est détenue par Vanguard, BlackRock et Berkshire Hathaway, mais sa 
fondation est le plus gros actionnaire de ce dernier. Il a même passé une tête au conseil 
d’administration chez Berkshire Hathaway. 

Tu commences à comprendre que tout ce petit monde gravite dans les mêmes sphères par le 
biais des fondations en gardant le blé au chaud, en consolidant une belle image bien lisse et en 
prenant le pouvoir de tous les leviers de notre société. Ok, mais il existe pour autant des tas de 
fondations qui font du charity-business, Soros par exemple sévit dans les activités politiques 
avec l’Open Society, alors pourquoi Billou a raflé la mise de la « vaccination » et pourquoi est-
il si obsédé par la santé ?  

 

Tercio, un héritage familial (très) particulier 

C’est là que je vais tenter de te dresser le portrait d’un homme à qui les médias classiques ont 
oublié d’ajouter quelques ombres. Et je suis désolé, parce que je vais lui sauter à la gorge et ne 
pas le lâcher jusqu’à la fin du chapitre. Accroche-toi bien, je passe en mode pitbull.  

Enfant prodige de l’informatique, homme d’affaires remarquable, philanthrope bienveillant, 
expert en santé mondiale, notre Bill a porté toutes les casquettes le long d’une trajectoire 
spectaculaire. Mais puisque chaque étiquette qu’on lui colle est le produit d’une relation presse 
bien huilée, aucune ne te dit qui est réellement ce type.  

Un type qui nous a alertés bien avant l’heure sur la crise sanitaire qu’on traverse. Une crise 
gérée par l’OMS et toutes les grandes institutions financées par une seule et même personne. 
Un homme misant tout sur un vaccin pour lequel il planche avec ferveur et arrose 

https://archive.ph/G95lf
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copieusement les labos. Donc en clair, comprendre qui est vraiment Bill, c’est comprendre à 
quelle sauce on va être mangé et c’est aussi tenter de voir comment on peut y résister.  

Certains trouvent qu’il est un génie, d’autres affirment qu’il a une vision, la réalité est peut-être 
entre les deux. Ce qui est certain, c’est qu’il tient un talent remarquable pour les affaires alors 
qu’avec une certaine naïveté, il a été salué pour avoir consacré sa fortune de manière 
« désintéressée » à l’amélioration de la vie des gens dans le monde.  

Je ne dis pas qu’il n’a pas amélioré la vie des gens, je dis juste que la vérité n’est pas aussi 
simple. Un peu à l’image des origines de son succès commercial, encore une fois, il n’y a pas eu 
de miracle. Que les choses soient claires, le succès de Microsoft tient à un contrat de fourniture 
de logiciels à IBM qui se lançait sur le marché des ordinateurs personnels. Ni plus ni moins. Et 
cet accord n’est pas le fruit de l’esprit génial de Gates ou de sa prédisposition divine à faire des 
affaires, non. Il le doit à sa mère. 

Comme l’ont discrètement admis les dirigeants d’IBM, Microsoft a eu la chance de travailler 
avec « Big Blue » grâce à la mère de Gates et son amitié avec le P.-D.G. d’IBM : John Opel. 
Alors que Bill filait du mauvais coton, comme un ado renfermé sur lui-même, vivant de pizzas 
et de Coca-Cola au Nouveau-Mexique, sa mère faisait partie du conseil d’administration de 
United Way of King County tout comme John Opel. Elle a demandé au président d’IBM d’aider 
à faire décoller la carrière de son fiston.  

Aussitôt les équipes d’IBM se sont exécutées et 900 bonshommes ont sauté dans un avion pour 
aider le pauvre petit et faire plaisir à Mary Maxwell Gates. Du coup, Bill Gates n’est peut-être 
pas si créatif et génial que le récit voudrait nous le faire croire, il est surtout opportuniste, bien 
entouré et il a un plan.  

Il faut t’imaginer la situation de l’époque, la Silicon Valley dans les années 1970, c’est un délire. 
Une joyeuse bande de hippies qui se partagent avec passion des bouts de code pondus 
amoureusement, sans besoin mercantile, juste pour la beauté de l’informatique8 . 

Mais voilà, Bill arrive là-dedans, et il veut tout de suite mettre un prix sur chaque programme 
codé afin de contrôler le secteur et se faire un max de blé. Il a son idée bien à lui de ce que doit 
être l’informatique dans le futur. Et on connait la suite, on sait que la base de MS-DOS n’est 
pas sortie du cerveau brillant de Billou. En réalité il s’agit de QDOS (Quick and Dirty Operating 
System), un système d’exploitation rapide et sale, codé par Tim Paterson de chez Seattle 
Computer Products.  

Quant à l’interface graphique révolutionnaire qui sera la base de Windows, elle aurait été 
« arrachée » aux chercheurs du centre de recherche Xerox de Palo Alto, ce qui a valu à Gates 
quelques frictions avec Xerox, mais surtout avec Apple.  

Une sombre histoire d’idée copiée écornant pas mal l’image lisse et désintéressée du virtuose 
de l’informatique, qui me pousse à faire un bond sur les vaccins miraculeux. Dans une 
interview sur CNBC, Bill Gates avoue avoir calculé le retour sur investissement de ses 
injections pour ses différents programmes vaccinaux et annonce fièrement que le monde a 
mobilisé 100 milliards de $, sa fondation 10 milliards et qu’il y a un rendement d’un peu plus 
de 20 pour 1. Il n’y a pas grand-chose qui soit aussi lucratif, un dollar misé, 20 dollars 
encaissés.  

Aussi, la valeur nette de Billou passe de 50 milliards de dollars à 100 milliards de dollars après 
une décennie d’altruisme sur le marché des vaccins. C’est beau de vouloir faire le bien. 

 
8 L’informatique aurait toujours dû conserver cet esprit selon moi. 
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Pour améliorer le monde, son argent aurait pu être investi dans la nutrition, la prévention ou 
l’éducation, mais pour quoi faire ? Il n’y a rien d’autre qui rapporte 20 pour 1. La charité, notre 
Bill, il veut bien, mais il faut que ça rapporte.  

D’ailleurs, est-ce bien de la charité ?  

Non, il s’agit plutôt de contrôle. Un contrôle imaginé puis mis en place par Gates et qu’il a 
discrètement financé au cours de ces dix dernières années. Je te parle d’un système 
d’identification biométrique lié à une infrastructure de paiement numérique dont la pointe de 
l’iceberg s’est profilée il n’y a pas si longtemps. Il s’agit du brevet WO/2020/060606 (les 
complotistes souligneraient le « 666 », moi je le mets en gras et clame « Pure coïncidence »).  

La demande de brevet a été déposée par Microsoft Technology Licensing, LLC, dirigée par 
Bill Gates, le 20 juin 2019, et, le 22 avril 2020, le brevet a reçu un statut international. Le titre 
du brevet est « Système de cryptomonnaie utilisant des données sur l’activité corporelle ». 

Dans la courte présentation, on peut lire, ouvre bien tes yeux : 

« L’activité du corps humain associée à une tâche fournie à un utilisateur peut être utilisée 
dans un processus de minage d’un système de cryptomonnaie. Un serveur peut fournir une 
tâche à un dispositif d’un utilisateur qui est couplé de manière à communiquer avec le 
serveur. Un capteur couplé de manière à communiquer avec un dispositif de l’utilisateur ou 
compris dans ce dernier peut détecter l’activité corporelle de l’utilisateur. Des données 
d’activité corporelle peuvent être générées sur la base de l’activité corporelle détectée de 
l’utilisateur. Le système de cryptomonnaie de la présente invention couplé de manière à 
communiquer avec le dispositif de l’utilisateur peut vérifier si les données d’activité corporelle 
satisfont une ou plusieurs conditions définies par le système de cryptomonnaie, et attribuer 
une cryptomonnaie à l’utilisateur dont les données d’activité corporelle sont vérifiées. » 

Une description détaillée de l’« invention » fournit 28 concepts sur la manière dont l’appareil 
pourrait être utilisé. C’est très intéressant, mais pas autant que le concept « Digital ID » inventé 
par notre très vénérable Billou.  

Un joli PDF de McKinsey (encore eux), te vante les mérites d’un identifiant unique censé 
favoriser le contrôle de tes données. J’ignore combien de millions défiscalisés a coûté ce 
document, mais ce qui est sûr, c’est que Gates ne lésine pas sur les moyens pour mettre sur 
pied l’organisation non gouvernementale ID2020 qui a vocation à promouvoir et développer 
cette fameuse identification numérique à grande échelle, pour des milliards d’individus. 

Le but ? Suivre, cataloguer et contrôler chaque mouvement, chaque transaction et chaque 
interaction de chaque citoyen. Et c’est pour demain.  

Je te demande de songer un instant à la vitesse à laquelle les cryptomonnaies progressent ainsi 
que l’état d’avancement de l’euro numérique afin que tu puisses relier dans ton esprit toutes 
les pièces du puzzle. À ce stade, tu peux encore refuser d’y croire, mais je t’invite à te 
demander :  

Pourquoi Bill ne nous lâche pas la grappe ?  

C’est vrai quoi ? Il a plus d’argent qu’aucun être humain ne peut en rêver, alors qu’est-ce qui le 
pousse à consacrer son temps et à investir sa fortune dans un projet visant à contrôler la 
population au lieu de siroter un cocktail sur son yacht ? 

Et c’est là qu’on doit examiner tous les deux les antécédents familiaux de Gates. Le moins qu’on 
puisse dire, c’est qu’il est né avec une cuillère en argent dans la bouche, son arrière-grand-père 
J. W. Maxwell, était président de la National City Bank de Seattle. Son grand-père Willard était 

https://archive.ph/deTph
https://drive.google.com/file/d/13t5XQldI1Cg44nhFhLIJ8GQU7dMumVyi/view?usp=sharing
https://archive.ph/iPq12
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également banquier et sa grand-mère Adèle Maxwell, une éminente figure de la société civile 
de Seattle. Déjà, ça pose le cadre, pas vrai ? 

La mère de Bill, Mary Maxwell Gates est une descendante de la famille de banquiers Maxwell 
et elle a eu la réputation d’être aussi féroce que ses ancêtres. Directrice de plusieurs sociétés, 
dont First Interstate Bank de Washington, régente de l’université de Washington, elle a été 
nommée au conseil d’administration de United Way of King County – où elle a pu faire jouer 
ses relations pour aider son fils, comme je te l’ai raconté. 

Le père de Bill, William Henry Gates Sénior, est un avocat réputé de la région de Seattle. Il a 
cofondé un puissant cabinet d’avocats et de lobbying aidant Howard Schultz à racheter 
Starbucks, il a siégé à de nombreux conseils d’administration d’entreprises et d’organisations, 
mais il a surtout profondément influencé la carrière de son fils – qui a fini par être son plus 
gros client.  

J’arrête de m’égarer, et je reviens au jeune Bill qui a beaucoup appris de ses parents. De sa 
famille maternelle, il hérite d’un incroyable flair pour l’argent, et de son père, la valeur de la 
législation des accords commerciaux ainsi que des licences qui feront sa fortune. La légende 
dit que déjà môme, il rédigeait un contrat légal lui permettant l’utilisation d’un gant de baseball 
de ses sœurs ainées. Bonjour l’ambiance à la maison. 

Avec son caractère un peu particulier, autant de te dire qu’il n’y a pas foule pour devenir son 
ami, mais ce même caractère lui donne l’« audace » de mettre de l’ordre dans la communauté 
un peu anarchique des développeurs des années 70. Tu sais les barbus légèrement perchés qui 
se partagent des lignes de codes gratos. 

À l’époque, le tout nouveau marché des ordinateurs personnels était réservé aux amateurs 
passionnés d’informatiques, des personnes pour qui l’amour des microordinateurs, l’ingénierie 
et la résolution des problèmes les poussent à produire, puis à partager librement du code entre 
eux. Mais quand tu gères tes grandes sœurs à base de contrat pour un gant de baseball, tu 
apprécies moyennement cette débandade. Surtout que notre Bill avait déjà en tête de 
transformer ce hobby en produit de base, et d’en faire une montagne de pognon. 

En 1976, alors que le contrat est encore tout chaud entre Microsoft et la MITS9 d’Albuquerque 
au Nouveau-Mexique, Bill se fend d’une lettre ouverte et maladroite aux amateurs 
d’informatiques dans laquelle il reproche aux passionnés de partager le code de Microsoft 
librement, les accusant purement et simplement de vol. Apple ne manque pas à l’époque de 
remporter une petite victoire marketing en répondant à la lettre, histoire de rappeler à tout le 
monde « Et oui les amis, le Basic d’Apple est gratuit10 » . 

L’histoire renoue avec le récit officiel, Bill s’appuie effectivement sur ses licences et rencontre 
une ascension fulgurante. Ils vécurent heureux et eurent beaucoup d’enfants.  

Hélas, je n’ai pas encore terminé avec lui, son don pour le fric et son sens aigu de la législation 
ne sont pas les seuls cadeaux dont Bill a hérité de ses parents. La famille de Bill était très 
impliquée dans les actions caritatives et les causes qui leur tenaient à cœur. D’ailleurs Gates 
révèle à Bill Moyers le 9 mai 2003 que ces causes incluaient la question de la population, 
notamment pour la santé reproductive.  

Il avoue aussi que son père était à la tête de Planned Parenthood et que c’était très controversé 
d’être impliqué dans ce domaine. Pourquoi être à la tête du Planning familial était 
controversé ? Parce qu’à l’origine, Planned Parenthood est fondé entre autres par Margaret 

 
9 Micro Instrumentation and Telemetry Systems 
10 Vu le prix d’un iPhone, les temps ont bien changé… 
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Sanger qui lutte pour la contraception et la liberté d’expression (Bien), mais aussi pour 
défendre l’eugénisme négatif (Pas bien du tout).  

Il paraît que Margaret, elle pense et dit des trucs dans ce style :  

« Toutes les misères de ce monde sont imputables au fait que l’on permet aux irresponsables 
ignorants, illettrés et pauvres de se reproduire sans que nous ayons la moindre maitrise sur 
leur fécondité. » 

C’est vrai qu’on ne peut pas nous apprendre à lire, on ne peut pas nous cultiver ni nous sortir 
de la pauvreté, nous les gueux. Bref, Billou sent bien que c’est touchy d’aborder le sujet de son 
Padre qui s’est aventuré sur un terrain glissant. Interrogé par la suite, il a l’élégance de rester 
évasif sur le contrôle de la population et la santé reproductive, car pendant plus de 50 ans, ces 
notions ne dissimulaient rien d’autre que l’Eugénisme. 

L’eugénisme, c’est quoi en fait ? 

Honnêtement, avant de me lancer dans ce projet un peu fou, c’est de ce genre de mot dont je 
pensais avoir vaguement la notion, sans comprendre réellement sa portée. Il s’agit d’une 
pseudoscience discréditée qui soutient que certaines familles sont aptes à devenir les leaders 
de la société en vertu de leurs gènes supérieurs. 

Les eugénistes planchaient sur l’hérédité et la génétique, ils pensaient que les riches et 
puissants jouissaient de ce statut non pas grâce à la chance ou au hasard, ni grâce à des 
tactiques commerciales féroces ou des transactions sournoises. Non. Selon les eugénistes, les 
riches et les puissants bénéficiaient de leur statut parce qu’ils étaient issus d’une meilleure 
souche. À l’inverse, les pauvres étaient pauvres à cause de leur plasma germinatif défectueux, 
autrement dit, à cause de leur ADN de pauvres. Bref, c’est de l’élitisme. 

Ah, oui, c’est chaud !  

Cette théorie loufoque a quand même eu son petit succès à l’époque. Elle a rapidement été une 
autojustification pour la classe dirigeante, et vite reprise comme la grande croisade sociale du 
début du XXe siècle. À tel point qu’il n’était pas rare de penser que les riches et les biens nés 
devaient se reproduire le plus possible, et que les pauvres, les faibles et les malades devaient 
être empêchés d’avoir des enfants. Partouze chez les bobos, ceinture chez les pauvres cloches. 

Le principal argument de cette jolie période était que les ressources limitées de la société ne 
pouvaient être utilisées pour soutenir les classes inférieures, car cela ne faisait qu’encourager 
la multiplication de leur semblable. Il ne faudrait pas que les gueux puissent continuer à 
proliférer, bordel de merde ! 

Concrètement, il s’agissait de rationner des soins médicaux et des interventions qui sauvent 
des vies pour être mieux utilisés dans les castes qui en valaient la peine. Elle est pas belle, la 
vie !? 

Déjà que ce n’était pas folichon au niveau de l’éthique, les eugénistes négatifs sont allés encore 
plus loin, histoire de violer la morale. Comme le célèbre dramaturge George Bernard Shaw qui 
a demandé à ce que les gens soient convoqués devant un conseil nommé par l’État pour justifier 
leur existence, tous les cinq ans par exemple, et de les éliminer en cas d’échec. Charmant. 

En tout cas, la tendance eugéniste a continué à se parer de noirceur jusqu’à glisser vers le panel 
de la mort. Les eugénistes parlaient librement d'«euthanasie» forcée et d'infanticide. Des 
meurtres de nourrissons dont les médecins (ou le «Death Panel») décidaient que leur vie 
n'avait pas d'avenir, ne valait pas la peine d'être vécue, ne contribuerait pas à la société, mais 
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https://archive.ph/aqtOB
https://archive.ph/cUyth
https://archive.ph/INQWN
https://archive.ph/LknQa
https://archive.ph/AA2ES
https://archive.ph/XdPlI
https://archive.ph/OTzKe
https://archive.ph/OTzKe


35 
 

étaient plutôt un fardeau pour l'humanité. Lorsque l’eugénisme a été associé aux atrocités 
commises par les nazis, l’idéologie a disparu du débat public. Pschitt, évaporée !  

Désormais la quête visant à réduire la taille de la population pauvre est rebaptisée « Contrôle 
de la population », et « santé génésique », c’est plus sexy.  

Mais pourquoi je te parle de tout ça ?  

Parce qu’en dehors des arguments de Bill Gates opposant les soins de fin de vie à l’emploi des 
enseignants dans une interview qui flirte avec le panel de la mort, il y a un faisceau d’indices 
suggérant que le programme de Gates est mené par une idéologie eugéniste. 

Promis, je te la fais courte. 

Avant les Gates, Rockefeller et sa famille ont joué un rôle déterminant, contribuant largement 
à financer et répandre l’eugénisme sur la planète. Et tu sais que Gates aime bien s’inspirer du 
clan Rockefeller, pour la fondation, c’était une riche idée après tout. Les Rockefeller ont par 
exemple participé aux financements de l’Eugenics Record Office (ERO). Le directeur fondateur 
de l’institut Rockefeller pour la recherche médicale, William H. Welch a siégé au conseil 
d’administration de l’ERO et a participé à la direction de ses activités. 

Les Rockefeller ont parrainé les recherches eugénistes de l’Institut Kaiser-Wilhelm en 
Allemagne dont Ernst Rüdin qui a rédigé la loi sur la stérilisation contrainte de l’Allemagne 
nazie, pas terrible terrible. Et lorsqu’au cours de l’histoire, la société américaine d’Eugénisme 
s’est trouvée embarrassée par son propre nom, parce que l’eugénisme, ça craignait, son 
directeur de longue date Frederick Osborn s’est contenté de prendre la présidence du 
Population Council fondé par Rockefeller. 

Ce dévouement à la cause de la santé publique n’a pas échappé à l’œil approbateur de 
Bill Gates Sénior. Dans un chapitre de son livre paru en 2009, Showing Up for Life intitulé 
« Walking with Geants », le père de Bill parle avec admiration des Rockefeller et de leur 
influence dans le domaine. Je cite : 

« À chaque tournant que nous avons pris dans le domaine de la santé mondiale, nous avons 
constaté que les Rockefeller étaient déjà là, et ce, depuis des années.  

[…] 

Lorsque nous nous sommes engagés dans la vaccination des enfants, nous avons constaté que 
nous nous appuyons sur les efforts que la fondation Rockefeller avait contribué à lancer et à 
financer dans les années 1980. 

[…] 

Lorsque nous nous sommes intéressés à la lutte contre le paludisme et la tuberculose, nous 
avons appris que les Rockefeller étudiaient la prévention et le traitement de ces maladies dans 
le monde entier, depuis, dans certains cas, une centaine d’années.  

[…] 

Une dynamique similaire s’est produite dans le cadre du VIH/Sida. Une des leçons que nous 
avons tirées de nos études et de notre travail avec les Rockefeller est que pour réussir à 
poursuivre des objectifs audacieux, il faut collaborer avec des partenaires partageant les 
mêmes idées.  

[…] 

https://odysee.com/Bill-Gates-End-of-Life-Care-vs-Saving-Teachers-Jobs:0
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Nous avons appris que de tels objectifs ne sont pas des prix revendiqués par des personnes à 
l’esprit étroit, les Rockefeller s’attaquent à des problèmes difficiles pendant des générations. »  

Ce petit léchage de bottes en règle est instructif, n’est-ce pas ?  

Et puisque, comme l’indique Bill Gates Sénior, il faut collaborer avec des personnes partageant 
la même vision pour accomplir de grandes choses, pour les Gates, ces partenaires comprennent 
les Rockefeller eux-mêmes.  

D’ailleurs, Bill Gates a rejoint la Rockefeller University pour y rencontrer Rockefeller, mais 
aussi Warren Buffett, Soros et d’autres milliardaires lors d’une réunion secrète en 2009.  

Mais tout ça, ne reste que pures coïncidences et connexions soupçonneuses, alors qu’un agenda 
plus profond se trame derrière les rapprochements qu’ils ont essayé de cacher au public. C’est 
maintenant que ça devient intéressant.  

Et là, je dois te parler du délinquant sexuel, Jeffrey Epstein. 

Reste encore un peu, je t’en supplie !  

Non, je ne vais pas te parler des cercles très fermés de milliardaires pédophiles (et 
accessoirement satanistes ou buveur d’adénochrome11). Epstein, c’est peut-être la plus belle 
pièce du puzzle Gates qui arrive. Notamment un rapport choc du New York Times qui fait la 
lumière entre le fondateur de Microsoft et Jeffrey Epstein. Le nom de Gates a fuité en relation 
avec Epstein et le MIT Media Lab, si bien que le milliardaire doit faire une déclaration pour 
démentir. Il ira jusqu’à dire qu’il n’entretenait aucune relation d’affaires ou d’amitié avec 
Epstein. 

Pas de bol, un nouveau rapport fuite et fait état de conversations entre Gates et Epstein ainsi 
que d’une discussion à propos de la fondation Bill-et-Melinda-Gates. Les documents évoquent 
une connexion entre leurs fondateurs et JPMorgan Chase pour mettre en place un fonds de 
charité au profit d’Epstein. 

On se demande bien dans quel but, pas vrai ?  

Toujours grâce au New York Times, on sait que des registres de vols ont indiqué que Bill Gates 
avait voyagé dans le jet de Jeffrey. Un e-mail refait surface, montrant que le directeur du MIT 
Joichi Ito12 (dit Joi Ito) a dissimulé l’identité de Jeffrey Epstein en tant que donateur anonyme 
du labo. Joi a également informé son personnel qu’un don de 2 millions de dollars au 
laboratoire en 2014 était un don de Bill Gates dirigé par Jeffrey Epstein. Ça pique… 

L’histoire prend de l’ampleur, le scandale s’emballe. Bill Gates tente de minimiser la relation, 
il se cache même derrière un porte-parole et l’argument selon lequel Gates ignorait qu’il 
s’agissait de l’avion d’Epstein.  

Pas de chance encore une fois, le déni et les mensonges de Gates ont tout de suite été contredits 
par le New York Times qui a rapporté qu’en 2012, Gates avait rencontré Epstein à de multiples 
occasions, allant même jusqu’à discuter d’un fonds caritatif de plusieurs milliards de dollars, 
avec des fonds d’amorçage venant de la fondation Bill-&-Melinda-Gates et de JPMorgan Chase. 
Selon le Times, Gates aurait même envoyé un courriel à ses collègues au sujet d’Epstein :  

« Son style de vie est très différent et assez intrigant, même s’il ne me conviendrait pas. »  

Curieux pour quelqu’un qui ne le connaît pas ? 

 
11 Mais j’y viendrai plus tard. 
12 qui a démissionné de son poste une fois qu’on a découvert qu’il avait aidé à la manœuvre. 
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D’ailleurs c’est une pure coïncidence si Melinda, comme le rapporte le Wall Street Journal, a 
consulté plusieurs avocats suite aux révélations liant Billou et Jeffrey. Elle a même avoué ne 
pas être à l’aise avec Epstein lors de leur première rencontre, elle aurait alors demandé à son 
époux de ne plus le fréquenter, mais on sait qu’il y a eu au moins 3 réunions entre Bill et Jeffrey, 
dont une où Gates serait rentré tard dans la nuit. 

Et comme un mensonge en cache un autre, le testament d’Epstein a même désigné 
Boris Nikolic, un immunologiste formé à Harvard qui a été le conseiller scientifique en chef 
chez Microsoft et pour la fondation Bill-&-Melinda Gates en tant qu’exécuteur suppléant de la 
succession d’Epstein. Ce Boris apparaît sur la seule photo connue de la rencontre entre Epstein 
et Gates en novembre 2011 au manoir qu’Epstein possède à Manhattan. Ça pique vraiment…  

Difficile de démentir, même si on comprend pourquoi Bill tient publiquement à s’éloigner de 
l’image d’Epstein. Mais il se pourrait que la tentative d’enterrer le dossier soit très loin des abus 
de mineurs et de la sordide « affaire Epstein », car ce que Billou cherche à dissimuler est une 
collaboration d’une tout autre nature. 

En effet, plusieurs femmes se sont manifestées au Nouveau-Mexique où Epstein possède un 
ranch monstrueux selon un article publié dans le New York Times indiquant que son 
propriétaire voulait utiliser le ranch pour une reproduction contrôlée, en utilisant son ADN 
afin d’améliorer l’humanité. 

Citant deux scientifiques primés et un conseiller de grandes entreprises ainsi que de riches 
particuliers, l’article du Times rapporte qu’Epstein s’entourait de scientifiques de premier plan 
et leur disait qu’il voulait faire féconder 20 femmes à la fois dans son ranch. 

L’histoire déjà folle de Jeffrey Epstein prend alors un tournant glauque en aout 2019, lorsqu’il 
a été rapporté qu’Epstein comptait ensemencer la race humaine. L’actualité a soudain apporté 
un coup de vernis moderne sur une idée très ancienne : une nouvelle forme d’eugénisme. 

« La vision de monsieur Epstein reflétait sa fascination de longue date pour ce que l’on appelle 
le transhumanisme :  

La science de l’amélioration de la population humaine grâce à des technologies comme le 
génie génétique et l’intelligence artificielle ».  

« Les critiques ont comparé le transhumanisme à une version moderne de l’eugénisme, le 
domaine discrédité de l’amélioration de la race humaine par une reproduction contrôlée. » 

L’intérêt d’Epstein pour la génétique l’a amené à parrainer un certain nombre de scientifiques 
travaillant dans ce domaine, notamment George Church, généticien de Harvard, dont le 
laboratoire a reçu des fonds de la fondation d’Epstein de 2005 à 2007 pour la science de pointe. 
Dans les colonnes de StatNews, Church s’est excusé publiquement pour son lien avec Epstein 
qui comprenait plusieurs réunions par an à partir de 2014. 

Ce n’était ni la première, ni la dernière fois que ce biologiste de Harvard dont les expériences 
s’égarent souvent pour plonger du côté obscur de la Force et provoquer un scandale public, est 
obligé de s’excuser.  

En 2019, Church a proposé une application mobile de rencontre génétique (Digi D8 pour 
« Date ») qui a tout de suite été épinglée pour de l’eugénisme appliqué. Church a également 
endossé le rôle de conseil scientifique pour Editas Medicine une startup cherchant à utiliser 
l’outil d’édition du génome (CRISPR) afin d’éliminer les maladies en supprimant une partie du 
code génétique incriminé.  
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En 2015, la société a annoncé avoir levé 120 millions de dollars auprès du successeur de secours 
testamentaire désigné par Epstein, Boris Nikolic. Le monde est petit, si petit que Forbes 
confirme que dans ce groupe d’investisseurs se trouvait… Bill Gates. 

Il est donc tout à fait possible que Bill Gates suive les conseils de son père sur le fait de 
collaborer avec des gens qui partagent les mêmes idées.  

Tu veux dire que… Bill et l’eugénisme… ?  

Non, tout ça n’est que pure coïncidence. Vu l’aspect repoussant et touchy de la thématique 
depuis plus d’un demi-siècle, il n’y a aucune chance pour que Billou avoue frontalement quoi 
que ce soit. Et puis, il n’y a plus aucun membre de la Société américaine d’Eugénisme – qui a 
changé de nom dans les années 1970, lorsque, comme le fondateur Frederick Osborn a lui-
même fait remarquer :  

« Il est devenu évident que les changements de la nature eugénique étaient effectués pour des 
raisons autres que l’eugénisme, et que le fait de leur coller une étiquette eugénique était plus 
souvent un obstacle qu’une aide à leur adoption. » 

Du coup, il vaut mieux ne plus utiliser les termes qui fâchent et s’en tenir aux pures 
coïncidences. Du 22 au 28 septembre 1921 pour être précis, se tenait le « Second International 
Eugenics Congress » au American Museum Of History. Et il se trouve qu’un certain 
W. H. Gates (N°131 sur la photo ci-dessous) figurait parmi les membres… 

Pure coïncidence.  

 

Source de l'image : Rapport du deuxième congrès international d'eugénisme, vue panoramique du deuxième 
congrès international d'eugénisme, 1921, Laughlin Special, HQ 750 A3 I6 1921D, page 1, Pickler Library, 

Truman State University, Kirksville. 

Il y avait aussi une société américaine d’eugénisme dans les années 1960 lorsque 
William Henry Gates II a été précédé à la tête de Planned Parenthood par Alan Guttmacher qui 
était en même temps à la tête de la société américaine d’Eugénisme. 

Et c’est encore là une pure coïncidence que la fondation Bill-&-Melinda-Gates décide 
d’organiser son sommet de Londres sur le planning familial, durant lequel les Gates se sont 
engagés à financer le contrôle de la population dans le tiers-monde en juillet 2012, pile-poil 
100 ans après le 1er Congrès International d’Eugénisme, à Londres en 1912.  

Mais je chipote, je tire le sujet par les cheveux que je coupe en 4. De toute façon, les opinions 
de Bill Gates sont étouffées par le poids de centaines de millions de dollars de relations 
publiques qu’il finance allègrement.  
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Une question simple reste tout de même en suspens, pourquoi l’homme qui souhaite 
absolument réduire la population de 15 % dépense autant d’argent et tient à ce point à ce que 
nous soyons TOUS vaccinés ? 

Peut-être parce que du génie à l’eugénisme, il n’y a qu’un pas. (Elle était facile celle-là.) Peut-
être que Bill ne souhaite pas améliorer le monde, mais améliorer son monde, uniquement sa 
caste. Et peut-être que derrière une façade philanthropique, il n’y a plus seulement un homme, 
mais toute une idéologie.  

Si tel est le cas, une idéologie ne peut être stoppée que lorsque suffisamment de personnes 
ouvrent les yeux sur ce sombre agenda. 

Mais alors, Matthieu… Pourquoi aucun média ne nous parle de ça ? 

Très bonne question, c’est même un nœud à défaire dans notre boule de laine, ne bouge pas, je 
m’occupe d’eux dans le prochain chapitre. 

 

 

 

 

 

 

  

https://matthieubiasotto.com/categorie-produit/papier-broche-dedicace/
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Chapitre 4  
Si vous n’êtes pas vigilants, les médias arriveront à vous faire détester les opprimés et 

aimer ceux qui les oppriment. 

Malcom X 

 

On a commencé, toi et moi, à tirer quelques mètres de fil pour les tendre dans ta cuisine et 
comprendre certaines choses. Le chapitre sur Gates était rude, dense et j’imagine qu’il te faut 
un petit moment pour digérer toutes ces informations afin d’en tirer tes propres conclusions, 
même si tu ignores encore pourquoi je t’ai exposé tout ça. Avant de rembrayer avec notre 
pelote, je vais te demander une tasse de thé, et je vais en profiter pour te parler de l’effet Asch, 
plus connu sous le nom de l’expérience de Asch.  

Le psychologue Solomon Asch a eu l’idée d’inviter un groupe d’étudiants, une petite dizaine de 
personnes à participer à un test de vision. D’abord avec un groupe témoin qui a toujours donné 
la bonne réponse, puis avec un groupe corrompu dans lequel tout le monde était complice, sauf 
une personne : le « sujet naïf ». 

L’idée, c’était d’observer le comportement du sujet naïf confronté à l’attitude des autres 
personnes. Tout le monde s’est retrouvé assis dans une pièce et Asch leur a demandé de juger 
la longueur de plusieurs lignes tracées sur une série d’affiches.  

 

À gauche, une ligne de référence, et à droite, 3 autres lignes, tu me suis ? Chacun devait dire 
laquelle de ces 3 lignes sur la droite était égale à la ligne modèle de gauche. Pas difficile, le truc, 
tu vois. 

Sauf que Asch rajoute un peu de piment dans l’expérience, il pipe les dés. Avant que 
l’expérience ne commence, notre psychologue donne des instructions à ses complices. Au 
début, ils doivent indiquer la bonne réponse, c’est-à-dire durant les 6 premiers essais, mais 
lors des 12 suivants, ils ont pour consigne de donner unanimement la même fausse réponse.  

Le sujet « naïf » est l’avant-dernier à répondre. Avec son idée géniale, Asch a mis en lumière 
que le sujet naïf est surpris des réponses énoncées par ses acolytes, mais surtout on se rend 

https://archive.ph/IqJz4
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compte qu’au fur et à mesure de l’étude, notre individu dupé devient de plus en plus hésitant 
quant à ses propres réponses.  

Asch retente son expérience avec un seul comparse, lequel est positionné en premier. Après 
lui, plusieurs sujets ignorant le véritable objectif de l’expérience alignent également leur 
réponse sur celle de ce complice. L’attitude de ce dernier « sûr de lui », avec une voix « ferme », 
un brin d’autorité a une influence particulièrement marquée sur les réponses des sujets. 
Intéressant, non !? 

Les résultats de cette expérience montrent que la plupart des sujets répondent correctement 
sans influence extérieure, mais qu’ils se conforment sur 36,8 % des mauvaises réponses 
soutenues à l’unanimité par les ou le complices.  

75 % des sujets se conforment au moins une fois. Les sujets étaient même amenés à 
soutenir des réponses allant contre l’évidence et contre leur propre vue (voir les expériences 
filmées), pour, par exemple, affirmer que deux lignes avaient la même longueur, alors que 
l’écart était très visible, genre de plus de 5 cm.  

Interrogés après-coup, les différents « sujets naïfs » de l’expérience Asch ont avoué leur 
sentiment de confusion, d’anxiété ou de stress. D’autres avaient refoulé ces émotions 
contradictoires et pensaient simplement s’être trompés. 

Se faire pigeonner en suivant le troupeau, c’est un peu ça, l’effet Asch. Un effet qui rejoint dans 
une certaine mesure l’expérience de Milgram.  

Je souffle sur mon thé brûlant avant de te dire qu’en 1963, le psychologue Stanley Milgram a 
mis au point une expérience sociale un petit peu plus brutale dans le but d’évaluer le degré 
d’obéissance d’un Américain devant une autorité qu’il juge légitime. Cette étude permet 
d’analyser le processus de soumission à l’autorité, notamment quand elle induit des actions 
posant des problèmes de conscience au sujet. Et tu peux me croire, ça vaut le coup que je t’en 
touche deux mots. 

Comment il s’est débrouillé exactement ?  

Entre 1960 et 1963, les équipes de Milgram publient des petites annonces pour recruter des 
sujets concernant une étude – à priori sur l’apprentissage. Pour les heureux élus, on indique 
que le test dure 1 heure, payé 4 dollars, plus 50 cents pour les frais de déplacement. À l’époque 
comme le revenu moyen est de 100 $, c’était donc plutôt alléchant. L’expérience est présentée 
comme une « étude scientifique de l’efficacité de la punition sur la mémorisation ». 

On se retrouve donc avec notre équipe fraîchement recrutée dans les murs de l’université Yale 
(New Haven, Connecticut). Dans ce groupe de recrues, on y trouve de tout, des hommes et des 
femmes de 20 à 50 ans, issus de tous les milieux et avec différents niveaux d’éducation. 
L’expérience telle que présentée met en jeu trois personnages : 

• A : un élève ou apprenti (learner), qui s’efforce de mémoriser des listes de mots et reçoit 
une décharge électrique en cas d’erreur ; 

• S : un enseignant (teacher), le sujet de l’étude, qui dicte les mots à l’élève et vérifie les 
réponses. En cas d’erreur, il envoie une décharge électrique destinée à faire souffrir 
l’élève ; 

• E : un expérimentateur (experimenter), qui représente l’autorité officielle, vêtu d’une 
blouse grise du technicien, et sûr de lui. 

https://odysee.com/@zbladoon:f/experience-de-asch-le-conformisme:0
https://odysee.com/@zbladoon:f/experience-de-asch-le-conformisme:0
https://archive.ph/gylGV
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Dans ce jeu de rôle maquillé, l’expérimentateur et l’élève sont en réalité deux comédiens. 

L’enseignant, c’est le pigeon de notre farce. On le briefe sur les conditions de l’expérience 
portant prétendument sur la mémoire. On l’informe qu’un tirage au sort avec l’autre 
participant leur attribuera le rôle d’élève ou d’enseignant. On le soumet à un léger choc 
électrique de 45 volts pour qu’il se rende compte du type de souffrance que l’élève peut 
recevoir, et pour renforcer sa confiance sur la véracité de l’expérience.  

Une fois que le cobaye a accepté le protocole, un tirage au sort truqué est effectué, qui le désigne 
systématiquement comme enseignant. Le piège se referme. 

L’élève est placé dans une pièce distincte, séparée par une fine cloison, et attaché sur une chaise 
électrique (en apparence). L’enseignant-cobaye est installé devant un pupitre muni d’une 
rangée de manettes et reçoit la mission de faire mémoriser à l’élève des listes de mots.  

À chaque erreur, notre pigeon doit enclencher une manette qui, croit-il, envoie un choc 
électrique de plus en plus violent (15 volts supplémentaires à chaque décharge, comme c’est 
écrit sur son pupitre). Le sujet est prié d’annoncer à haute voix la tension correspondante avant 
de balancer du jus à l’élève. Naturellement, les chocs électriques sont bidons. 

Les réactions aux chocs électriques sont simulées par l’élève-comédien. Le complice qui simule 
la souffrance a reçu les consignes suivantes :  

• à partir de 75 V, il gémit,  
• à 120 V, il se plaint à l’expérimentateur qu’il souffre,  
• à 135 V, il hurle,  
• à 150 V, il supplie d’être libéré,  
• à 270 V, il lance un cri violent,  
• à 300 V, il annonce qu’il ne répondra plus.  

Lorsque l’élève-acteur ne répond plus, l’expérimentateur indique qu’une absence de réponse 
est considérée comme une erreur. Et la suite en dit long sur la nature humaine… 

Au stade de 150 volts, la majorité des enseignants-pigeons-sujets commencent à douter et 
interrogent l’expérimentateur qui est à leur côté. L’expérimentateur est chargé de les rassurer 
en leur affirmant qu’ils ne sont pas tenus pour responsables des conséquences. Si un sujet 
hésite, l’expérimentateur a pour consigne de lui demander d’agir. 

Dans la vidéo de l’expérience, on peut entendre l’élève-complice crier « Je ne veux pas 
continuer ! » pour que le sujet-piegon s’arrête. Si notre pigeon exprime le désir de stopper 
l’expérience, l’expérimentateur lui adresse, dans l’ordre, ces réponses : 

https://odysee.com/the-game-of-death-3-milgram-experience:2
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• « Veuillez continuer s’il vous plait » ; 
• « L’expérience exige que vous continuiez » ; 
• « Il est absolument indispensable que vous continuiez » ; 
• « Vous n’avez pas le choix, vous devez continuer ». 

Si malgré ça, le pigeon souhaite tout de même s’arrêter après ces quatre interventions, 
l’expérience cesse immédiatement et on lui explique l’arnaque. Sinon, elle prend fin quand le 
sujet a administré trois décharges maximales (450 volts). 

Au total, Milgram teste 19 variantes de l’expérience avec 636 sujets-pigeons. Ce qui lui a laissé 
de nombreuses occasions d’optimiser son test, de modifier la situation, de définir les véritables 
éléments qui poussent une personne à obéir à une autorité qu’elle respecte et à maintenir cette 
obéissance. Grosso modo, il change la configuration, en rapprochant le pigeon de l’élève par 
exemple, ou en insistant sur le rapport hiérarchique avec l’expérimentateur (qui est la figure 
d’autorité). 

Eh bien, figure-toi qu’après tous ces essais, on constate un pourcentage d’obéissance maximum 
proche de 65 %. Dans certaines configurations, l’expérience souligne une soumission à 
l’autorité de près de 92 %. Bref, l’être humain préfère torturer que désobéir. 

Je termine ma tasse de thé, en te disant que ce soit dans le cas de Ash, comme dans celui de 
Milgram, l’individu se dédouane de la responsabilité de ses décisions et de ses actes sur un 
facteur externe. Ce qui me conduit à reprendre le fil rouge pour te parler d’un putain de facteur 
externe :  

L’information et les médias.  

Je n’ai aucune expertise particulière en recherche ni aucune formation en journalisme, et on 
sent peut-être que je ne dispose que de l’envie maladroite de bien faire. Mais comment se fait-
il qu’avec mon ordinateur et un peu de bonne volonté, je parvienne à souligner le plus 
factuellement possible (je l’espère) que deux énormes fonds d’investissement contrôlent le 
monde et que de puissants milliardaires arrivent à peser dangereusement sur nos vies alors 
qu’aucun média n’en parle ? 

Tu l’as sans doute remarqué, il n’y a jamais eu autant de chaînes et de programmes de télévision 
qu’à l’heure actuelle, mais pas une seule émission, intervention, ou documentaire n’aborde le 
sujet. Pourquoi ? 

La réponse pourrait tenir en un mot « conglomérat » ou en une expression : Concentration des 
médias. Tu prends les journaux, magazines, télévisions, radios et tous les médias de masse, 
ensuite, tu y ajoutes l’industrie culturelle (éditeurs, productions de films et de musiques). Tu 
mélanges bien avec les groupes de communication (entreprise de sondages, téléphonie mobile, 
opérateurs internet, etc.) et tu obtiens un beau petit pâton qui tient dans la main.  

Mais dans la main de qui ?  

Bête et méchant, je m’en fie à Wikipédia et découvre que l’industrie des médias est dominée 
par un très petit nombre d’entreprises. Viacom, CBS Corporation, AT&T, The Walt Disney 
Company, Lagardère, Bouygues Telecom, Dassault, Bertelsmann (groupe RTL, M6), Vivendi, 
Québecor, Bell Média et Rogers Sports & Media entre autres. 

Prenons au hasard, le Groupe Lagardère, qui retrouve-t-on parmi les importants actionnaires ? 
Vanguard. Et pour Dassault ? Vanguard encore. Bouygues ? Je te laisse deviner. Cette réalité 
est valable pour tous les autres « super » groupes. Les géants Netflix et Amazon sont également 
corrompus par BlackRock et Vanguard, pas mieux pour Disney. 

https://archive.ph/GsuUF
https://archive.ph/9E90X
https://archive.ph/9E90X
https://archive.ph/9mqWB
https://archive.ph/nXG6j
https://archive.ph/Kajpe
https://archive.ph/8sfJx
https://archive.ph/4K8qr
https://archive.ph/voNYN
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WarnerMedia (HBO, CNN, Boomerang, etc.) The Walt Disney Company (Lucasfilm, 20th 
Century Fox Century, Pixar, FX, ABC-ESPN, Marvel Studios, National Geographic…), tout ce 
petit monde gave les mêmes investisseurs que tu commences à connaître et à apprécier autant 
que moi. 

En clair, plus on tire sur notre pelote, plus on retrouve les mêmes entreprises qui détiennent 
le monde derrière les structures contrôlant l’information et le divertissement. Sachant cela, par 
quel miracle veux-tu qu’on se réveille en regardant le JT de 20 h ? Et même lorsque tu te fais 
une série en streaming pour te détendre, c’est un peu de leur vision que tu consommes à chaque 
épisode. Hors de question qu’ils te dévoilent ne serait-ce qu’une once de vérité, ce qui compte 
dans les rédactions comme dans le sous-texte d’un long métrage, c’est leurs propres intérêts.  

Restons maintenant en France, parce qu’il me semble que c’est encore plus parlant de voir qui 
détient quoi. Mais avant toute chose, j’ouvre une petite parenthèse sur les instituts de sondage 
qui contribuent à façonner mine de rien l’opinion publique. Délicatement, j’enroule le fil rouge 
autour de mon doigt et je tire sous tes yeux. Tu sais que la France est un pays de sondages, on 
aime les chiffres. TNS Sofres, Institut CSA, BVA Group, Ipsos et IFOP sont des noms que tu as 
forcément entendus dans la bouche au sourire impeccable d’un présentateur du JT.  

Tout en tirant sur ma pelote de laine, je vais te présenter un monde merveilleux dans lequel 
tout le monde se connaît et s’entraide. Bernard Arnault met au conseil d’administration de 
LVMH de super copains à lui : Bernadette Chirac (avant qu’elle ne soit trop âgée) et 
Charles Wiener de Croisset qui est conseiller chez Goldman Sachs, la gentille banque qui a fait 
de son mieux pour gérer les comptes de la Grèce. Il a aussi placé son meilleur copain, 
Nicolas Bazire, le témoin de Sarkozy lors de son mariage avec Carla, mais surtout autrefois 
associé gérant à la Banque Rothschild et qui fait aussi partie du conseil d’administration 
d’Ipsos.  

Un autre super copain de Bernard Arnault, c’est Xavier Niel, le patron de Free, qui est marié 
avec la fille de Bernard, Delphine Arnault. 

Vincent Bolloré (10e fortune de France) détient entre autres les chaînes de cinéma Pathé ! Et la 
société de production Universal, mais aussi l’Institut de Sondage CSA.  

Quant à Harris Interactive, Ipsos et Ifop, ces trois instituts font partie de grands clubs privés 
dont l’entrée est conditionnée à un seuil du chiffre d’affaires comme l’ADETEM (Association 
Nationale des professionnels du Marketing), l’IREP (Institut de Recherches et d’Études 
Publicitaires) et ASOCS (Association des Sociétés d’étude de l’Opinion et du Comportement 
dans le monde de la Santé).  

L’Association européenne pour les études d’opinion et de marketing (ESOMAR) organise 
régulièrement un congrès mondial. Tu ne seras pas surpris d’apprendre que BVA Group a 
remporté le concours organisé par ESOMAR en 2015 grâce à son article « French Government : 
Nudge me tender ».  

Ça veut dire quoi Nudge ?  

« Mettre les individus dans un contexte de choix qui les incite à adopter un comportement 
spécifique recherché. » Grosso modo, un coup de pouce qui permet de modifier les 
comportements, d’utiliser les leviers de la norme sociale et de faire adopter de nouveaux 
comportements de manière très efficace et à moindre coût : de la manipulation.  

Dans leurs clients, on retrouve le secrétariat général à la modernisation de l’action publique. 
Un service du Premier ministre qui accompagne le gouvernement dans la mise en œuvre de la 
réforme de l’État. Derrière ces noms pompeux, tu retrouves le gratin de l’Élysée à l’époque, et 

https://archive.ph/V4NoQ
https://archive.ph/HB02L
https://archive.ph/l9kGb
https://archive.ph/TXHUm
https://archive.ph/iKGFf
https://archive.ph/JFzA3
https://archive.ph/naedM
https://archive.ph/fZ4Wy
https://archive.ph/Sr4yA
https://archive.ph/7NgED
https://archive.ph/LhVhm
https://archive.ph/7VKsg
https://archive.ph/LTu2b
https://archive.ph/wip/DjiBI
https://archive.ph/h3DuQ
https://archive.ph/5YUev
https://archive.ph/wip/1BeV1
https://archive.ph/wip/Fw6qJ
https://www.slideshare.net/FarshadAlamian/nudge-me-tender
https://www.slideshare.net/FarshadAlamian/nudge-me-tender
https://www.bva-group.com/nudge-et-comportement/
https://archive.ph/iDkas
https://archive.ph/jnf6N
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d’ailleurs, j’enroule mon fil rouge pour fermer cette parenthèse, mais en restant à la tête du 
pouvoir afin de te parler des vrais propriétaires des médias français.  

La République française contrôle :  

• France Télévision (France 2, France 3, France 4, France 5, France info…) 
• France Médias Monde (TV5 Monde, Rfi, France 24…) 
• Radio France (France Bleu, France Inter, le Mouv’…) 
• Arte France (en partenariat avec le Länder de République fédérale d’Allemagne) 

Avec nos impôts, cerise sur le gâteau. Voilà déjà une belle armada qui n’ira jamais contredire 
ce que le gouvernement a décidé de communiquer. Mais par chance, nous sommes en 
démocratie, pas vrai ?  

Ensuite vient la Famille Dassault via le Groupe Dassault qui contrôle : 

• Le Figaro 
• Le Figaro Magazine 
• Le Particulier 
• La Lettre de l’Expansion.  

Patrick Drahi à la tête du groupe Altice détient : 

• I24NEWS 
• L’express  
• RMC/RMC Story/RMC Découverte 
• BFM TV/BFM Business.  

Mais aussi le fonds de dotation pour une presse indépendante (je souris), un fonds qui contrôle 
le journal Libération, ce qui ne manque pas d’ironie. Ce qui est assez savoureux, c’est que Drahi 
est un soutien de E. Macron et que cette collusion a sans doute porté notre président préféré 
jusqu’à l’Élysée, je te laisse lire un article de Médiapart.  

Vincent Bolloré est un gros dossier également, il détient près de 30 % chez Lagardère par le 
biais de Vivendi (Virgin Radio, RFM, Paris Match, Europe 1, le Journal du dimanche), mais 
aussi et surtout : 

• Le groupe Canal+ (Canal+, C8, CNews, CStar) 
• Le groupe Prisma Presse (Management, Capital, Geo, National Geographic, Gala, Voici, 

Femme Actuelle, Télé-Loisirs…) 

Tu as peut-être remarqué que CNews et C8 font souvent parler d’eux avec des contenus et des 
opinions qui diffèrent du discours général et monolithique du PAF13. Tu pourrais croire à 
l’illusion d’une liberté d’expression, mais en réalité il s’agit ni plus ni moins que d’une prise de 
bec entre le milliardaire Bolloré et notre bienfaiteur à tous, E. Macron. Une espèce de « je 
t’aime, moi non plus » qui a poussé notre Vincent maltraité par Macron à « aider » (guillemets 
et pincettes de rigueur) Eric Zemmour. 

On l’a vu plus haut, le groupe RTL et le groupe M6 (présents dans 11 pays) sont détenus par le 
mastodonte Bertelsmann qui cache en réalité la famille milliardaire Mohn. Un clan qui 
contrôle :  

• M6, W9, 6 Ter, Gulli, RTL, RTL2, Fun Radio 

 
13 Paysage Audiovisuel Français 

https://archive.ph/WAXAR
https://archive.ph/r9K4k
https://archive.ph/5EpG3
https://archive.ph/5EpG3
https://archive.ph/7oEtg
https://archive.ph/t1iSN
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Dans les mains de la famille Bouygues, tu trouveras :  

• Le groupe TF1 (TF1, TFX, LCI, TMC) 

Entre Martin Bouygues et notre « Empereur de la Macronie », il y a des hauts et des bas, 
surtout depuis Alstom. On sait que le milliardaire a moyennement apprécié les exigences 
sorties du chapeau par Bercy quand « Emmanuel Premier » était ministre des Finances et qui 
ont fait capoter le rachat de Bouygues Telecom par Orange. Mais très fairplay, Martin 
permettra à Didier Casas, le secrétaire général de Bouygues Télécom, de mettre sa carrière 
entre parenthèses pour plancher sur l’élaboration du programme du président.  

Xavier Niel, la figure charismatique de Free, contrôle le fonds d’indépendance de la presse 
(lol), mais aussi les groupes :  

• Le Monde libre et le Monde SA (le HuffPost, L’Obs, Le Monde, Le Monde Diplomatique, 
Courrier International, La Vie, Télérama) 

• Groupe La Provence dans lequel il a 11 % et qu’il se partage avec les ayants droit de 
Bernard Tapie (La Provence, Corse Matin) 

Le milliardaire à la tête de Free a tout compris (cette vanne était facile, désolé). Il pourrait 
même être le porte-parole du fanclub du chef de l’État, car notre Xavier trouve qu’E. Macron 
« fait des lois fantastiques » et « qu’on a un super président » sur les ondes d’Europe 1.  

Je vais finir ce petit tour de notre charmante élite par Bernard Arnault qui détient du coup :  

• LVMH (Le Parisien, Aujourd’hui) 
• Le Groupe les Echos (Les Echos, Radio Classique, Investir) 
• Et 40 % du Groupe Perdriel (Challenges, Science et Avenir, Historia, L’Histoire) 

Là aussi, pour Bernard, c’est banderole et fanions aux couleurs de la Macronie, il est de 
notoriété publique qu’il roulait déjà pour Macron en 2017. D’ailleurs, ce n’est pas pour rien que 
Brigitte Macron14 est nippée en Louis Vuitton H24, elle est très proche de Delphine Arnault. 

Mais au-delà du copinage dans le cercle très fermé des hautes sphères à l’Élysée, il y a aussi 
nos banques françaises qui infiltrent littéralement la presse.  

• Le Crédit Agricole a des billes dans le Groupe Rossel La voix, à hauteur de 40 % pour 
le journal 20 Minutes, mais aussi dans La Voix du Nord (La Voix du Nord, Courrier 
picard, Nord Littoral, L’Est éclair, Nord éclair) 

• Le Crédit Mutuel s’offre le groupe EBRA (Journal de la Haute-Marne, L’Est 
Républicain, Le Républicain Lorrain, Le Progrès, Le Dauphiné, DNA…) 

Tous ces milliardaires et ces banques n’investissent pas dans les médias sans attendre un 
rendement confortable, et afin d’obtenir un retour sur investissement digne de ce nom pour 
rémunérer de gros actionnaires (devine qui ?), on réduit au maximum les coûts dans les 
rédactions, à commencer par le budget investigation. Une chance qu’il reste aux journalistes 
l’Agence France-Presse, et Reuters qui exercent le monopole de l’information mondiale. En 
clair, chaque journaliste paraphrase le billet de l’AFP et voilà pourquoi tu as si souvent 
l’impression d’entendre un discours à sens unique, parfaitement synchronisé.  

Mais qui détient l’AFP et Reuters ? Et ces agences de presse sont-elles indépendantes ?  

Quel suspense insoutenable… Je te donne le fil rouge et te demande de tirer lentement pendant 
que je te dresse le topo. Reuters est détenue par la puissante famille canadienne Thomson. 

 
14 Je m’occuperai d’elle ultérieurement dans une autre pelote. 

https://archive.ph/pxVLF
https://archive.ph/OzN2j
https://archive.ph/ffNsm
https://archive.ph/GOcCn
https://archive.ph/w7wrM
https://archive.ph/xMBDs
https://archive.ph/HhesZ
https://archive.ph/vBS50
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Quant à l’AFP, malgré son statut particulier, elle dépend de l’argent public provenant de l’État 
français à cause de comptes bancaires dans le rouge. Et globalement, la situation est la même 
dans nos pays voisins, sans parler des USA où News Corporation est détenu par la famille 
Murdoch et dont les investisseurs sont entre autres deux entreprises dont je te rebats les 
oreilles depuis le prologue.  

Donc, en clair, on peut se poser des questions légitimes sur la neutralité totale de l’information 
dans le monde. D’autant que les rédactions de tous les pays sont connectées à d’importantes 
organisations journalistiques telles que l’European Journalism Centre qui n’est autre que l’un 
des plus grands bailleurs de fonds de projets liés aux médias en Europe. Une structure qui 
forme les journalistes, leur produit des supports et leur permet de faire des stages dans les 
agences de presse, ou encore de travailler en étroite collaboration avec des géants de l’internet 
comme Google et Facebook. Tu comprends mieux comment tout ce petit monde des plateaux 
TV, des sites d’informations influents et des journaux fait trempette dans le même bain. C’est 
très intéressant et je te demande de dérouler un tout petit peu plus la pelote de laine pour 
découvrir le rapport financier en PDF sur le site de l’EJC et t’arrêter sur la page 7.  

« En raison de la pandémie de COVID-19 en cours, Stichting European Journalism Centre est 
confronté à l’incertitude en tant qu’entreprise en activité. L’effet exact de la pandémie n’est 
pas encore quantifiable, mais il pourrait empêcher le Centre d’exercer ses activités 
principales. Stichting European Journalism Centre est hautement dépendant des subventions 
de projet, en particulier des subventions à long terme. À mesure que les stratégies des 
donateurs changent, le Centre doit s’adapter pour travailler sur différents projets et 
trouver d’autres sources de financement. Afin de maintenir la Stichting European Journalism 
Centre en tant qu’entreprise en activité et de poursuivre son activité principale tandis que de 
nouveaux revenus sont trouvés, l’organisation a commencé à diminuer les frais généraux en 
2020. Les effets de cette diminution seront visibles dans le résultat financier 2021. » 

Hautement dépendant des subventions ? Les stratégies des donateurs ? 

Ce genre de phrase me fait tiquer, et je jette un œil aux partenaires fièrement affichés en bas 
de leur joli site internet. Quelle surprise de voir figurer l’Open Society de George Soros et la 
fondation Bill-&-Melinda-Gates ! Décidément le monde est tout petit, et le ver est dans le fruit, 
tu ne crois pas ?  

D’autant que la Fondation Bill-&-Melinda-Gates fait plus de 300 millions de dollars de dons 
pour financer des projets médiatiques, le tout réparti sur plus de 30 000 subventions selon 
MintPress News. 

Dons effectués directement aux médias : 

• National Public Radio — $24,663,066. 
• The Guardian (including TheGuardian.org) —  $12,951,391. 
• Cascade Public Media — $10,895,016. 
• Public Radio International (PRI.org/TheWorld.org) — $7,719,113. 
• The Conversation — $6,664,271. 
• Univision — $5,924,043. 
• Der Spiegel (Germany) — $5,437,294. 
• Project Syndicate — $5,280,186. 
• Education Week  — $4,898,240. 
• WETA — $4,529,400. 
• NBCUniversal Media — $4,373,500. 
• The Nation Media Group (Kenya) — $4,073,194. 

https://archive.ph/xHc7o
https://archive.ph/xHc7o
https://archive.ph/za4Z4
https://archive.ph/jYmHE
https://archive.ph/c5N3r
https://drive.google.com/file/d/1MHTHMzMjjvIF6GZC5hObLX9nT_mItsUK/view?usp=sharing
https://ejc.net/
https://archive.ph/LdQbP
https://archive.ph/UL53o
https://archive.ph/wip/E3utA
https://archive.ph/L74Tu
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=cascade%20public%20media
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=minnesota%20radio%20public
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=the%20conversation%20media
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=univision
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=spiegel
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=project%20syndicate
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Editorial%20Projects%20in%20Education%2C%20Inc.
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=weta
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=NBCUniversal
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=nation%20media%20group
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• Le Monde (France) — $4,014,512. 
• Bhekisisa (South Africa) — $3,990,182. 
• El País — $3,968,184. 
• BBC — $3,668,657. 
• CNN — $3,600,000. 
• KCET — $3,520,703. 
• Population Communications International (population.org) — $3,500,000. 
• The Daily Telegraph — $3,446,801. 
• Chalkbeat — $2,672,491. 
• The Education Post — $2,639,193. 
• Rockhopper Productions (U.K.) — $2,480,392. 
• Corporation for Public Broadcasting — $2,430,949. 
• Upworthy — $2,339,023. 
• Financial Times — $2,309,845. 
• The 74 Media — $2,275,344. 
• The Texas Tribune — $2,317,163. 
• Punch Newspaper (Nigeria) — $2,175,675. 
• News Deeply — $1,612,122. 
• The Atlantic — $1,403,453. 
• Minnesota Public Radio — $1,290,898. 
• YR Media — $1,125,000. 
• The New Humanitarian —$1,046,457. 
• Sheger FM (Ethiopia)— $1,004,600. 
• Al-Jazeera — $1,000,000. 
• ProPublica — $1,000,000. 
• Crosscut Public Media — $810,000. 
• Grist Magazine— $750,000. 
• Kurzgesagt — $570,000. 
• Educational Broadcasting Corp — $506,504. 
• Classical King FM 98.1 — $500,000. 
• PBS — $499,997. 
• Gannett — $499,651. 
• Mail & Guardian (South Africa) — $492,974. 
• Inside Higher Ed. — $439,910. 
• BusinessDay (Nigeria) — $416,900. 
• Medium.com — $412,000. 
• Nutopia — $350,000. 
• Independent Television Broadcasting Inc. — $300,000. 
• Independent Television Service, Inc. — $300,000. 
• Caixin Media (China) — $250,000. 
• Pacific News Service — $225,000. 
• National Journal — $220,638. 
• The Chronicle of Higher Education — $149,994. 
• Belle & Wissell, Co. — $100,000. 
• Media Trust — $100,000. 
• New York Public Radio — $77,290. 
• KUOW – Puget Sound Public Radio — $5,310. 

https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=le%20monde
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Bhekisisa
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=el%20pa%C3%ADs
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=British%20Broadcasting%20Corporation
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=CNN
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=KCETlink
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?page=2&q=Population%20Communications%20International
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=telegraph
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=chalkbeat%20
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=brightbeam
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2011/04/opp1030600
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Corporation%20for%20Public%20Broadcasting
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=cloud%20tiger%20media
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=financial%20times%20ltd
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=74%20media
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=texas%20tribune
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2019/11/opp1214965
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2016/11/opp1160885
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?page=2&q=the%20atlantic
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=minnesota%20radio%20public
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=yr%20media
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?page=2&q=the%20new%20humanitarian
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Adey%20Tensae%20Media%20%26%20Entertainment%20Plc.
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=aljazeera
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=pro%20publica
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=crosscut
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=grist
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2015/11/opp1139276
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2008/03/opp50109
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=98.1
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=public%20broadcasting%20service
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=gannett
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2015/09/opp1119292
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=inside%20higher%20ed
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=BusinessDay
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2015/11/opp1138296
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=nutopia
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Independent%20Television%20Service
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Independent%20Television%20Service
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Caixin
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2013/11/opp1070478
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=national%20journal%20
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2019/09/inv002581
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2013/04/opp1087829
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2013/04/opp1082972
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2019/04/inv000815
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2017/06/opp1177447


49 
 

Gates continue également de souscrire à un vaste réseau de centres de journalisme 
d’investigation, totalisant un peu plus de 38 millions de dollars, dont plus de la moitié sont 
allés au Centre international des journalistes basé à Washington pour étendre et développer 
les médias africains. 

Ces centres comprennent : 

• International Center for Journalists — $20,436,938. 
• Premium Times Centre for Investigative Journalism (Nigeria) — $3,800,357. 
• The Pulitzer Center on Crisis Reporting — $2,432,552. 
• Fondation EurActiv PoliTech — $2,368,300. 
• International Women’s Media Foundation — $1,500,000. 
• The Center for Investigative Reporting — $1,446,639. 
• InterMedia Survey Institute — $1,297,545. 
• The Bureau of Investigative Journalism — $1,068,169. 
• Internews Network — $985,126. 
• Communications Consortium Media Center — $858,000. 
• Institute for Nonprofit News — $650,021. 
• The Poynter Institute for Media Studies — $382,997. 
• Wole Soyinka Centre for Investigative Journalism (Nigeria) — $360,211. 
• Institute for Advanced Journalism Studies — $254,500. 
• Global Forum for Media Development (Belgium) — $124,823. 
• Mississippi Center for Investigative Reporting — $100,000. 

La Fondation Gates verse aussi de l’argent aux associations de presse et de journalisme, pour 
un montant d’au moins 12 millions de dollars. Par exemple, la National Newspaper Publishers 
Association – un groupe représentant plus de 200 médias – a reçu 3,2 millions de dollars. 

La liste de ces organisations inclut : 

• Education Writers Association — $5,938,475. 
• National Newspaper Publishers Association —$3,249,176. 
• National Press Foundation — $1,916,172. 
• Washington News Council — $698,200. 
• American Society of News Editors Foundation — $250,000. 
• Reporters Committee for Freedom of the Press — $25,000. 

La fondation ne lésine pas sur la formation des journalistes dans le monde entier, sous la forme 
de bourses, de cours et d’ateliers. Aujourd’hui, un étudiant peut se former au métier de reporter 
grâce à une bourse de la Fondation Gates, trouver un emploi dans un média financé par Gates 
et appartenir à une association de presse financée par Gates. 

Les subventions de la Fondation Gates relatives à l’instruction des journalistes 
comprennent : 

• Johns Hopkins University Press — $1,866,408. 
• Teachers College, Columbia University — $1,462,500. 
• University of California Berkeley — $767,800. 
• Tsinghua University (China) — $450,000. 
• Seattle University — $414,524. 
• Institute for Advanced Journalism Studies — $254,500. 
• Rhodes University (South Africa) — $189,000. 
• Montclair State University —$160,538. 

https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=International%20Center%20for%20Journalists
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=premium%20times
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=pulitzer
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Fondation%20EurActiv%20Politech
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2002/12/opp24867
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=center%20investigative%20reporting
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2009/03/opp52961
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=bureau%20investigative%20journalism
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Internews
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Communications%20Consortium%20Media%20Center
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Institute%20for%20Nonprofit%20News
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=poynter
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=soyinka
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Institute%20for%20Advanced%20Journalism%20Studies
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2020/05/inv004481
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2020/11/inv023739
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Education%20Writers%20Association
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=newspaper%20national%20
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=National%20Press%20Foundation
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=washington%20news%20council
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=American%20Society%20of%20News%20Editors%20Foundation
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2001/05/opp21365
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2007/07/opp48182
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=teachers%20college%20columbia%20journalism
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2009/03/opp51857
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2015/11/opp1137095
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=seattle%20university%20journalism
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2008/12/opp50612
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=rhodes%20university%20journalism
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2020/08/inv018836


50 
 

• Pan-Atlantic University Foundation — $130,718. 
• World Health Organization — $38,403. 
• The Aftermath Project — $15,435. 

La Bill-et-Melinda-Gates-Foundation finance également un large éventail de campagnes 
médiatiques spécifiques dans le monde entier. Il y a deux manières d’aborder ces 
financements : les partisans de cette initiative considèrent qu’il s’agit d’aider des médias 
gravement sous-financés, tandis que les opposants y voient un milliardaire utilisant son argent 
pour introduire ses idées et ses opinions dans la presse. 

Projets médias soutenus par la Fondation Gates : 

• European Journalism Centre — $20,060,048. 
• World University Service of Canada  — $12,127,622. 
• Well Told Story Limited — $9,870,333. 
• Solutions Journalism Inc. — $7,254,755. 
• Entertainment Industry Foundation — $6,688,208. 
• Population Foundation of India — $5,749,826. 
• Participant Media — $3,914,207. 
• Réseau Africain de l’Education pour la santé- — $3,561,683. 
• New America — $3,405,859. 
• AllAfrica Foundation — $2,311,529. 
• Steps International — $2,208,265. 
• The Center for Advocacy and Research — $2,200,630. 
• The Sesame Workshop — $2,030,307. 
• Panos Institute West Africa — $1,809,850. 
• Open Cities Lab — $1,601,452. 
• Harvard University — $1,190,527. 
• Learning Matters — $1,078,048. 
• The Aaron Diamond AIDS Research Center — $981,631. 
• Thomson Media Foundation — $860,628. 
• Communications Consortium Media Center — $858,000. 
• Storythings — 799,536. 
• Center for Rural Strategies — $749,945. 
• New Venture Fund — $700,000. 
• Helianthus Media — $575,064. 
• University of Southern California — $550,000. 
• World Health Organization — $530,095. 
• Phi Delta Kappa International — $446,000. 
• Ikana Media — $425,000. 
• Seattle Foundation — $305,000. 
• EducationNC — $300,000. 
• Beijing Guokr Interactive Technology Media Co. — $300,000. 
• Upswell — $246,918. 
• The African Academy of Sciences — $208,708. 
• Seeking Modern Applications for Real Transformation (SMART) — $201,781. 
• Bay Area Video Coalition — $190,000. 
• PowHERful Foundation — $185,953. 
• PTA Florida Congress of Parents and Teachers — $150,000. 
• ProSocial — $100,000. 

https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2019/11/inv003764
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2003/04/opp23135
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=aftermath%20project
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=stichting%20journalism
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=World%20University%20Service%20of%20Canada
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Well%20Told%20Story
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Solutions%20Journalism%20inc
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Entertainment%20Industry%20Foundation
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Population%20Foundation%20of%20India
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=participant%20media
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2017/11/opp1181104
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2012/09/opp1065829
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2010/10/opp1011624
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2010/10/opp1011909
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2005/02/opp30111
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2012/11/opp1052276
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2010/11/oppgd1260
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2020/09/inv019364
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2005/10/opp39528
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=learning%20matters
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2004/10/opp35735
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2010/11/opp1005454
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Communications%20Consortium%20Media%20Center
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Storythings
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Center%20for%20Rural%20Strategies
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2013/07/opp1092058
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2012/07/opp1063354
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2016/08/opp1151590
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2005/06/opp38010
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=phi%20delta%20kappa
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2019/10/inv003285
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=seattle%20foundation%20journalism
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2018/10/opp1198393
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Beijing%20Guokr%20
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=upswell
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=African%20Academy%20of%20Sciences%20journalism
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2021/08/inv028852
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=Bay%20Area%20Video%20Coalition
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2019/05/inv000553
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2016/09/opp1160888
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants?q=prosocial
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• Boston University — $100,000. 
• National Center for Families Learning — $100,000. 
• Development Media International — $100,000. 
• Ahmadu Bello University — $100,000. 
• Indonesian e-Health and Telemedicine Society — $100,000. 
• The Filmmakers Collaborative — $50,000. 
• Foundation for Public Broadcasting in Georgia Inc. — $25,000. 
• SIFF — $13,000. 

Mais ce n’est pas tout, en ce qui concerne l’analyse journalistique et l’opinion, tous les grands 
médias du monde passent par un outil qui s’appelle Project Syndicate la plus puissante 
plateforme du métier qui fournit les 506 médias les plus importants dans 156 pays. Le Monde, 
The Guardian, El País, Los Angeles Times, El Tiempo sont fièrement affichés comme 
partenaires, une force de frappe colossale.  

Toute cette configuration interconnectée de l’information mondiale met à mal la Charte de 
Munich du journalisme qui annonce pourtant en préambule que :  

« Le droit à l’information, à la libre expression et à la critique est une des libertés 
fondamentales de tout être humain. Ce droit du public de connaître les faits et les opinions 
procède l’ensemble des devoirs et des droits des journalistes. » 

Et là, tu te rends compte que depuis bien longtemps, les 10 devoirs des journalistes dictés par 
cette charte sont broyés par une organisation des médias au profit des tout-puissants. Voici la 
liste des 10 piliers bientôt disparus : 

1) Respecter la vérité, quelles qu’en puissent être les conséquences pour lui-même, et ce, 
en raison du droit que le public a de connaitre la vérité. 
 

2) Défendre la liberté de l’information, du commentaire et de la critique. 
 

3) Publier seulement les informations dont l’origine est connue ou les accompagner, si 
c’est nécessaire, des réserves qui s’imposent ; ne pas supprimer les informations 
essentielles et ne pas altérer les textes et les documents. 
 

4) Ne pas user de méthodes déloyales pour obtenir des informations, des photographies 
et des documents. 
 

5) S’obliger à respecter la vie privée des personnes. 
 

6) Rectifier toute information publiée qui se révèle inexacte. 
 

7) Garder le secret professionnel et ne pas divulguer la source des informations obtenues 
confidentiellement. 
 

8) S’interdire le plagiat, la calomnie, la diffamation, les accusations sans fondement ainsi 
que de recevoir un quelconque avantage en raison de la publication ou de la 
suppression d’une information. 
 

9) Ne jamais confondre le métier de journaliste avec celui du publicitaire ou du 
propagandiste ; n’accepter aucune consigne, directe ou indirecte, des annonceurs. 
 

https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2012/10/opp1069881
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2020/05/inv016187
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2014/04/opp1107964
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2013/10/opp1097549
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2018/05/opp1189973
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/1999/02/opp99
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2010/09/opp1025410
https://www.gatesfoundation.org/about/committed-grants/2014/04/opp1109278
https://archive.ph/Xod8a
https://archive.ph/xIOpJ
https://drive.google.com/file/d/14Pa02ll_jnmJ_LFr5vIgsotX7WVxIBq8/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/14Pa02ll_jnmJ_LFr5vIgsotX7WVxIBq8/view?usp=sharing
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10) Refuser toute pression et n’accepter de directives rédactionnelles que des responsables 
de la rédaction. 

Tu admettras qu’il y a matière à remettre en cause la soupe qu’on nous sert à la TV, et que tu 
peux débrancher définitivement ton écran plat si tu veux te désintoxiquer de la propagande 
universelle. Mais du coup, que nous reste-t-il comme moyen de nous informer ?  

Les réseaux sociaux ?  

Évidemment, c’est le premier réflexe qui m’est venu à l’esprit, je m’en souviens encore, on était 
au tout début de la plandémie pandémie lorsque je me suis fait la réflexion. Hélas, comme je 
te l’ai expliqué, derrière Facebook, Twitter et compagnie, on retrouve toujours BlackRock et 
Vanguard, il faut que tu saches qu’en plus, dans le cadre de la crise sanitaire, tout ce petit 
monde s’est réuni en février 2020 à la demande de l’OMS, en Californie. Une réunion qui s’est 
tenue sur le campus de Facebook à Menlo Park avec la présence d’Andrew Pattison, 
responsable des opérations digitales pour l’OMS.  

Durant cette journée se sont réunis autour de lui les responsables de Facebook bien entendu, 
mais aussi de Google, Amazon, Dropbox, Twitter, YouTube, Apple et Uber. Certains sont des 
concurrents féroces, mais bizarrement pour échafauder une stratégie globale quant aux 
potentielles « fake news », tout le monde a laissé ses différends de côté. Le principal sujet de 
discussion était la manière dont les entreprises devaient s’efforcer de freiner la propagation de 
la désinformation. Traduction : comment contenir toutes les questions fleurissant sur le Net et 
tous les articles qui viendraient se heurter contre le bouclier du grand récit dicté par l’OMS (la 
résidence secondaire de Bill, je te rappelle) ? 

Pattinson a proposé aux différents partenaires que l’OMS aide les entreprises à vérifier les 
informations qu’elles ou leurs utilisateurs publient, plutôt que de s’appuyer sur des tiers. En 
clair : comment en arriver à une censure centralisée qui crève les yeux depuis le début de 
l’épidémie ? On évoque entre autres des filtres pour censurer la vitamine C sur le catalogue 
Amazon, une politique drastique sur le contenu vidéo des chaînes YouTube, la modification 
des algorithmes de Google15 afin de lisser les résultats de recherches, mais surtout, on met en 
place une politique globale de coordination de l’info avec des organismes de Fact-Checking.   

Parlons-en du fact-checking… 

Ah… l’information factuelle, quelle géniale invention que ces cellules de vérification de 
l’information. Il faut t’imaginer une armée d’anges incorruptibles venus sur Terre pour te 
demander « quelle est la source ? » de tel ou tel article avec la bouche en cul de poule d’où 
dégoulinent la « moraline » et la pensée unique. Pardon, je suis dur dans mon jugement, car il 
s’agit officiellement d’apporter de la pédagogie et d’expliquer avec de jolies infographies 
comment et pourquoi tout ce qui diffère du discours de l’OMS souffre de l’étiquette 
« désinformation ». Mais il faut savoir que le fact-checking n’est pas venu au monde au 
moment de la pandémie. 

Non, le fact-checking a vraiment débuté lors de la victoire de Trump aux élections 
présidentielles américaines. En 2016, aucun journaliste ne peut croire qu’il va mettre un pied 
à la Maison-Blanche et pourtant, ça se produit. Un bug dans la matrice.  

Forcément, après avoir battu campagne pour les démocrates et contre l’excentrique, ridicule, 
raciste, facho, candidat à la coupe de cheveux aussi improbable que la liste des adjectifs utilisés 
par les gens bien pour le descendre en public… Les journaleux ont l’air un peu con. Il s’installe 
alors une défiance du public attisée par Donald Trump qui qualifie les médias de partisans. Les 

 
15 Moteur de recherche que je n’utilise plus personnellement et que j’ai remplacé par Brave. 

https://archive.ph/LLElk
https://archive.ph/lj3s3
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soutiens de Trump diffusent alors des informations qui sont étiquetées à tort ou à raison de 
« Fake News ». Les journalistes ripostent avec la mise en place d’une lutte contre la fausse 
information. Un nouveau sport voit le jour : la traque de la vérité au lasso. On chope un post 
mal formulé, imprécis ou farfelu, on l’enroule avec la corde de la donnée officielle et irréfutable 
puis on marque au fer rouge l’article incriminé ainsi que son auteur avec le label « Fake News ».  

Et ce nouveau sport n’aurait jamais pu voir le jour sans le soutien précieux des GAFAM, 
notamment Google et Facebook. 

Facebook ouvre d’ailleurs la marche pendant l’épidémie en lançant un centre d’information 
spécifique et en dressant des passerelles d’information avec des fact-checkeurs tiers pour 
durcir le ton à partir du 16 avril 2020. Ensuite, dans Le Monde (arrosé à hauteur de 4 millions 
d’euros par la fondation Bill-&-Melinda-Gates, mais totalement indépendant) puis dans 
Libération, 20 minutes, LCI ainsi que dans différentes rédactions du monde, on a vu pousser 
ces divisions spéciales censées freiner la propagation de toute désinformation au même rythme 
que la progression de l’épidémie.  

On ne lésine pas sur les moyens dans cette quête de la vérité absolue et immaculée estampillée 
par l’OMS. Il faut savoir que par exemple, dans une cellule comme l’AFP Factuel, il y a 
30 journalistes dédiés à être les remparts contre la complosphère primaire. Mais, tu t’es déjà 
demandé qui payait ce bataillon de l’exemplarité journalistique ? 

C’est vrai ça, qui payent les Fact-Checkeurs ? 

Le suspense encore une fois est à couper le souffle, et je vais tenter d’être le plus factuel possible 
(je ne boude pas mon plaisir). En France, cinq grands médias ou agence ont le monopole du 
« fact-checking » :  

• Les décodeurs du Monde 
• Désintox et Check News par Libération 
• L’AFP Factuel 
• Fake Off de 20 minutes 
• Les Observateurs de France 24 

Le Monde, met en place les décodeurs et son moteur de recherche Décodex qui affuble d’une 
pastille rouge les médias à la réputation nauséabonde (Valeurs actuelles, Fdesouche, les crises 
par exemple), un projet financé par Google.   

Pour "débunker", chez Libération en 2020, on a touché 239 200 dollars de la part de Facebook 
avant de ne pas poursuivre le partenariat.  

Même modèle économique pour l’Agence France-Presse, dès 2019, Facebook utilise les 
vérifications de l’AFP, un contrat de partenariat qui rapporterait 2 millions d’euros par an à 
l’AFP.  

La rubrique Fake Off de 20 minutes obtient une bourse de 40 000 dollars de la part de l’IFCN 
(International Fact Checking Network), mais aussi 30 000 $ de subventions provenant du 
fonds d’urgence chez Google.  

Les Observateurs est la cellule de « fact-checking », un service du média France 24. Comme je 
te l’ai dit plus haut, France 24 appartient à France Médias Monde, détenu à 100 % par l’État 
français. Ils font également partie de l’IFCN, et de leurs propres aveux, les financements du 
groupe Facebook ont « permis à la rédaction de financer un poste de journaliste à temps plein 
sur le projet Info/Intox ». Entre 2016 et 2017, « les fonds alloués par le New Venture Fund ont 

https://archive.ph/yQAsC
https://archive.ph/XyGnf
https://archive.ph/jF1Lq
https://archive.ph/N2rTl
https://archive.ph/lj3s3
https://archive.ph/XQB2D
https://archive.ph/u2Zsp
https://archive.ph/or2u8
https://archive.ph/or2u8
https://archive.ph/RTsgm
https://archive.ph/RTsgm
https://archive.ph/G9644
https://archive.ph/or2u8
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permis à la rédaction de financer un poste de journaliste à temps plein sur le projet Les 
Observateurs s’engagent. »  

Enfin, pour la présidentielle de 2017, France 24 lance CrossCheck, un projet ponctuel de 
vérification dédié à l’élection. Une initiative qui voit le jour avec le soutien financier de First 
Draft News et Google News Lab.  

Et pour finir, il faut savoir que Google News Initiative fournit tous les ans un financement aux 
Observateurs dans le cadre de son programme Google News Initiative Fellowship en 
partenariat avec le Centre européen du journalisme. 

Voilà, voilà.  

Cette fois, je te remets le fil rouge en t’indiquant qu’il reste heureusement Télégram ou 
Unigram sur ordinateur (pour l’instant épargnés) et sur lequel tu peux me retrouver, ainsi que 
sur Discord. Je te demande à présent de tirer notre bout de laine en direction de Twitter. Non 
pas parce qu’ils ont banni purement et simplement Trump, mais pour que tu passes une tête 
en coulisses, car c’est bien là que les choses intéressantes se produisent.  

Chez Twitter France, il se trouve que la nomination d’Alice Garza en dit long sur la direction 
prise par les réseaux sociaux classiques. Pourquoi ? Parce que cette lobbyiste La République en 
Marche (LREM), conseillère technique culture, éducation et numérique du groupe La 
République En Marche est devenue officiellement public manager de Twitter France en 2019.  

Je ne sais pas pour toi, mais du coup avec notre laine rouge tirée, je trouve que l’information 
en France n’est pas dans les meilleures dispositions pour respecter la charte de Munich. Hélas, 
l’hexagone n’est qu’une pâle copie des USA.  

Il se trouve que Pfizer finance une partie des programmes de formation au journalisme utilisés 
par Facebook pour former à travers notamment des ateliers ses « fact-checkeurs » de choc, 
chargés de combattre la désinformation et censurer les publications qui critiquent les vaccins 
contre le Covid-19. Ce qui est formidable, c’est que la notion même de conflit d’intérêts a 
totalement disparu et que les gardiens de la vérité unique sont en fait payés par le laboratoire 
apportant la solution à la crise sanitaire. 

Mieux encore, il se trouve que Pfizer verse des fonds à l’ICFJ (International Center for 
Journalists) qui est également financé par l’Open Society de George Soros. Et si on tire encore 
un peu le fil rouge de la pelote de laine, il apparaît que Pfizer détient aussi des liens d’intérêt 
avec Reuters (tu sais, l’autre agence de presse). Tiens-toi bien, Jim Smith, le président du 
conseil d’administration de Reuters, a siégé aussi au conseil d’administration du Forum 
Economique Mondial fondé par Klaus Schwab.  

Et là, je te remets ce bout de laine qu’il va te falloir dérouler patiemment, car le World 
Economic Forum est une part importante de notre pelote rouge.  

Dans cette toile d’araignée qu’on dresse peu à peu dans ta cuisine, et pour comprendre tout 
ce qui nous arrive au milieu des fils tendus un à un, il est vital que je te parle de Klaus Schwab 
ainsi que du WEF. 

 

  

https://archive.ph/c1D5u
https://archive.ph/csuMx
https://archive.ph/csuMx
https://archive.ph/evvYa
https://archive.ph/XdtEm
https://archive.ph/v6Qm5
https://archive.ph/IKHih
https://archive.ph/CPUun
https://archive.ph/KU4T4
https://archive.ph/KU4T4
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Chapitre 5 
Dieu a dit : je partage en deux, les riches auront de la nourriture, les pauvres de l’appétit. 

Coluche 

 

Mine de rien, la taille de notre pelote diminue peu à peu. Et plus on tire sur ce fil rouge, plus 
tout ça devient simple et intéressant. Contrairement au groupe Bilderberg qui se réunit dans 
l’ombre depuis 1954, sans convier nos chers médias, pour parler tranquillement entre 
puissants des grands problèmes du monde (pour ne pas les résoudre, visiblement)… le Word 
Economic Forum de Davos, lui, ne se cache pas.  

On a vu, toi et moi, que l’Élite mondiale regroupée derrière BlackRock et Vanguard, retranchée 
également derrière des fondations, domine absolument tout jusqu’à l’information et le 
traitement de l’actualité ! Si bien qu’on peut finir par se demander si ce que nous savons en 
règle générale est réellement vrai. Mais par-dessus tout, je trouverais normal que tu te 
demandes : 

Comment font-ils pour accorder leur violon à l’échelle du globe ? 

Chaque année en Suisse, à Davos, se tient le Forum Économique Mondial. Les P.-D.G des plus 
grandes entreprises rencontrent des dirigeants nationaux, des hommes politiques et des 
structures influentes comme l’UNICEF et Greenpeace. On compte 2 000 participants 
habituellement, cette année étant particulière, le forum se tient virtuellement avant un meeting 
exceptionnel qui aura lieu du 13 ou 16 mai à Singapour. C’est-à-dire, quand les conditions 
sanitaires seront favorables à ce que tout ce petit monde puisse se rencontrer sans susciter de 
polémique.  

Singapour n’est pas choisie au hasard, c’est une ville pilote pour le WEF, un exemple de Smart 
City, où tout est connecté, notamment avec l’avènement de l’internet des objets (IoT). Sur la 
brochure en papier glacé, on te vend la vision de Klaus Schwab, à savoir, un monde plus beau 
composé d’espaces verts, de zones piétonnes, d’un système de santé revu et corrigé ainsi que 
des habitations plus humaines. En théorie, on met un pied dans le futur, mais en réalité, c’est 
un futur digne du livre 1984 de George Orwell. On y teste les véhicules autonomes à base 
d’intelligence artificielle, avec des robots de surveillance qui choquent les habitants, on y 
déploie une surveillance de masse de la population à la chinoise, une reconnaissance faciale 
qui franchit un nouveau stade et on musèle la liberté d’expression, des fois que les gens se 
rebifferaient pour dénoncer ce cauchemar.  

Un bien beau programme que voilà, et si d’aventure, tu veux monter à bord du navire de Davos, 
il te faudra montrer patte blanche, ta société doit réaliser plus de 5 milliards de CA et l’adhésion 
au WEF se chiffre grosso modo à 50 000 € par tête. Mais c’est un bien modeste prix pour ton 
ticket d’entrée afin d’être à la table des grands qui façonnent ce monde, un Saint-Graal qui te 
permettrait de rencontrer le conseil d’administration.  

https://archive.ph/Kkz1T
https://archive.ph/4S5Rq
https://archive.ph/4S5Rq
https://archive.ph/yo12M
https://archive.ph/Mgmf9
https://archive.ph/Mgmf9
https://archive.ph/pqwlq
https://archive.ph/Q9aMa
https://archive.ph/zGTbD
https://archive.ph/nUSZE
https://archive.ph/Itn9a
https://archive.ph/xJ2XS#Conseil_d'administration
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Tu y retrouves par exemple Laurence D. Fink de chez BlackRock qui taille le bout de gras avec 
Christine Lagarde et Orit Gadiesh. Je vais m’arrêter sur cette dernière, car son profil est des 
plus éclairants. Classée à plusieurs reprises par Forbes parmi les femmes les plus puissantes 
du monde, Orit est la fille d’un colonel des Forces de Défense Israéliennes. Ce stratège 
d’entreprise israélo-américain est présidente de Bain & Company qui est un cabinet de conseil 
international comme McKinsey et qui a piloté la stratégie de dépistage pour la France durant 
la crise du Covid-19. Outre le fait qu’un autre cabinet de conseil américain murmure à l’oreille 
du gouvernement en pleine pandémie puisse te choquer, ce n’est rien comparé aux propos qu’a 
tenus Orit Gadiesh en 2019 à Davos dans son joli manteau de fourrure, je cite :  

« En Chine, à l'heure actuelle, la façon dont l'IA est appliquée et l'apprentissage machine est 
appliquée est presque à couper le souffle. 

La Chine compte près de 1,4 milliard de personnes. Ils sont presque tous, je veux dire 
beaucoup plus que l'étude sur place sur les mobiles, constamment sur leurs téléphones. Et le 
genre de super-applications dont j'ai parlé plus tôt, collectent, gèrent et rassemblent les 
données. C'est aussi près que ce que vous pouvez l'imaginer d'un "segment-of-one" (concept 
marketing).  

Et cela prend des informations sur tous les aspects de votre vie, en Chine vous êtes autorisé à 
le faire.  

 

En Occident, on ne peut pas tout à fait le faire de la même manière, cela prend des 
informations sur tous les aspects de votre vie, de tout ce que vous faites en ligne et hors ligne, 
leurs achats hors ligne sont capturés de la même manière.  

Tout s'assemble et vous permet d'avoir des services intéressants, d'avoir une expérience 
d'achat différente, de payer vos factures au gouvernement sur WeChat et donc, ils avancent 
très vite.  

A l'Ouest, deux choses se produisent. D'abord, il y a de vraies questions sur la vie privée, qui 
sont débattues mais pas encore résolues. Et je ne suis pas sûre que tout le monde accepte de 
partager cette quantité de données.  

En fait, la Chine commence à exporter ces technologies, il y a donc des sociétés qui ont ces 
technologies, et ils commencent à exporter vers des pays qui vont les rendre abordables, ils 
peuvent se le permettre, et vous pouvez donc commencer à penser comment il pourrait y avoir 
- je crois que des personnes parlent de "splinternet" par opposition à Internet - donc "la 
manière chinoise" si vous voulez, dans certains pays, versus la manière, du moins pour le 
moment, Occidentale.  

Il sera difficile de rattraper les capacités que la Chine est en train de développer sur cet aspect.  

Parce que nous avons certains problèmes que nous n'avons pas résolus, ceux liés à la 
gouvernance de ces sociétés, et c'est notre mode de développement, ce serait donc difficile 
dans toute autre condition. Mais c'est matière à réflexion quand on pense à la mondialisation 
4.0.» 

Tu peux deviner une certaine fascination pour le crédit social à la chinoise qui commence à 
s’exporter un peu partout et pour lequel elle indique qu’il y a matière à réflexion. Aux côtés de 
cette charmante personne, siège également Peter Brabeck-Letmathe, l’ancien directeur de chez 
Nestlé qui a déclaré en 2005 :  

https://archive.ph/21TiG
https://archive.ph/O07Fa
https://archive.ph/A0vNA
https://archive.ph/t9gjJ
https://odysee.com/@Pluton-Nix:3/Davos-2019-Les-de%CC%81fis-de-la-mondialisation:c
https://archive.ph/ekU9A
https://archive.ph/scfmX
https://odysee.com/@olivierprobst:8/peter-brabeck-pr-sident-de-nestl:e


57 
 

« La question est de savoir s’il faut privatiser l’alimentation en eau. Deux points de vue 
s’affrontent à ce sujet. Le premier, que je qualifie d’extrême, est représenté par les ONG pour 
qui l’accès à l’eau devrait être nationalisé. Autrement dit, tout être humain doit avoir accès à 
l’eau. C’est une solution extrême. Et l’autre qui dit que l’eau est une denrée alimentaire, et que, 
comme toute denrée, elle a une valeur marchande. Il est préférable, selon moi, de donner une 
valeur à une denrée afin que nous soyons tous conscients qu’elle a un coût. » 

Résultat des courses, l’eau est cotée en bourse. L’AFP Factuel tente d’éteindre l’incendie en 
nuançant l’interprétation de propos dont je te laisse tirer les conclusions (mais tu sais 
maintenant ce que vaut la parole du fact-checking).  

En revanche, là où il n’y a aucun doute permis sur l’interprétation, c’est que ce même Peter a 
fréquenté Emmanuel Macron quand celui-ci était dans la commission Attali. Et il devait lui 
faire suffisamment confiance puisque par la suite E. Macron, alors banquier d’affaires chez 
Rothschild, a négocié le deal du géant agroalimentaire pour racheter à Pfizer sa branche de 
laits infantiles.  

Toujours dans le conseil d’administration, il y a Al Gore, fervent défenseur du changement 
climatique et enfin, notre fameuse Christine Lagarde, ex-présidente du FMI, qui est à présent 
à la BCE (la Banque centrale européenne) pour plancher dur sur l’Euro numérique, d’ailleurs 
on veut bien la croire :  

« Le but de nos travaux est de veiller à ce que, à l’ère numérique, les ménages et les entreprises 
aient toujours accès à la forme de monnaie la plus sûre : la monnaie de banque centrale. » 

Bref tu l’auras compris, le conseil d’administration qui entoure Klaus Schwab regorge 
d’humanistes et de philanthropes débordant d’idées sympas pour nous rendre la vie plus belle. 
Un bel exemple de ce dont est capable ce merveilleux cercle de réflexion est le projet GAVI. 
Oui, le bébé de Billou est né au Word Economic Forum le 31 janvier 2000. Klaus en parle 
comme un modèle de corruption coopération entre les partenaires privés et publics. Et nous, 
on applaudit des deux mains, après tout, ils font tout ça pour notre bien.  

Pour que la fête soit totale à Davos, tu trouveras également la présence de l’ONU comme 
partenaire historique afin de faciliter l’accomplissement des objectifs du Forum Économique 
Mondial. Et donc au milieu de ce beau petit monde, Klaus Schwab est là pour favoriser 
l’interaction entre les parties prenantes, la société civile et la société privée, que notre Klaus 
appelle pudiquement partenaires :  

Adobe, Amazon, Apple, AstraZeneca, Moderna, Johnson & Johnson, Pfizer, Google, 
Facebook, BlackRock, Bain & Company, Goldmann Sachs, JPMorgan, Coca-Cola et Pepsi (pas 
de jaloux), Microsoft, l’Open Society Foundations, la fondation Bill-&-Melinda-Gates, 
McKinsey & Company…  

Il y en a tellement qu’ils sont classés par lettre sur le site officiel, c’est très instructif d’y jeter 
un coup d’œil. Alors, toute cette élite se fait belle devant sa webcam cette année pour le DA22 
(Davos 2022) qui se déroule donc en visioconférence. Sont connectés et de passage le président 
chinois Xi Jinping, Olaf Scholz ou encore Emmanuel Macron pour aborder le thème des 3 
« c », Covid, Climat, Coopération. Et à propos de la coopération, Klaus nous prévient :  

« Nous assistons à des défis croissants, des perturbations de la chaine d’approvisionnement 
aux changements tectoniques des marchés du travail, en passant par les chiffres de l’inflation 
qui préoccupent tant les décideurs politiques que les particuliers. L’année à venir est cruciale 
pour travailler ensemble, rétablir la confiance et façonner un avenir meilleur et plus inclusif 
pour tous. » 

https://archive.ph/Mr1r7
https://archive.ph/AF1f8
https://archive.ph/rYmUC
https://archive.ph/IQ34X
https://archive.ph/dHHxM
https://archive.ph/xL1YD
https://archive.ph/AEfM2
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Rétablir la confiance est un objectif qui me fait tiquer, et je fais le lien avec ses livres « La 
grande réinitialisation », ainsi que « Stakeholder Capitalism » traitant de la 4e révolution 
industrielle et qui aborde notamment l’internet des corps. Oui, tu as bien lu l’internet des corps. 
Je t’ai glissé le lien du PDF qui s’intitule « Shaping the Future of the Internet of Bodies : New 
challenges of technology governance » où tout est expliqué. On y cause d’organes implantés, 
de puces dans le cerveau, décidément, quel programme merveilleux cette 4e révolution 
industrielle.  

D’ailleurs, Klaus nous en touche deux mots le 13 mai 2019 durant The Chicago Council en 
disant texto « Ce vers quoi la 4e révolution mènera est la fusion de nos identités physique, 
digitale et biologique ». Avec au programme, nanotechnologie, impression en 3D d’organes 
artificiels, drones, Intelligence Artificielle, transhumanisme, Smart Cities, réalité augmentée, 
et une fusion des technologies qui gomme les frontières entre la sphère biologique et la sphère 
numérique.  

Et pour terminer de t’exposer le profil de ce charmant monsieur, je te laisse quelques citations 
qui laissent songeur.  

« L’endiguement de la pandémie de coronavirus nécessitera un réseau de surveillance 
mondial » (Dans son livre The Great Reset, 2020) 

« Aucune industrie ou entreprise ne sera épargnée » (The Great Reset, 2020) 

« Beaucoup d’entre nous se demandent quand les choses reviendront à la normale. La 
réponse est courte : jamais. » (The Great Reset, 2020) 

« Ce que nous voulons faire […], c’est appuyer sur le bouton de réinitialisation » (Davos 2014) 

« Vous ne possèderez rien et vous serez heureux » (WEF 2022) 

Cette vision de ne rien posséder et de vivre heureux est largement développée sur un article 
publié par Forbes. On serait en droit de prier pour que la petite réunion de Davos par webcams 
interposées connaisse un bug de dernière minute, mais pas de chance pour nous, tout s’est 
déroulé à merveille, et Klaus a même pu entendre la présidente de la Commission européenne, 
Ursula von der Leyen.  

Une femme qui n’a pas été élue, une femme centrale dans ce monde décidément tout petit, une 
femme dont tu n’imagines pas la quantité de laine qu’elle représente dans notre pelote qui 
diminue. 

  

https://drive.google.com/file/d/1MoBUdyLQFXQoe_U3OXUXO0Xwy9HUphT1/view?usp=sharing
https://odysee.com/World-Economic-Forum-Founder-Klaus-Schwab-on-the-Fourth-Industrial-Revolution:c
https://archive.ph/fxPuM
https://archive.ph/qkl0D
https://archive.ph/7ZEF8
https://odysee.com/Ursula-von-der-leyen-Davos-2022:85c37d59310c97f3c32cc9f524f24b9109acf5ab
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Chapitre 6 
Le premier signe de corruption, dans une société encore vivante, c’est que la fin y justifie les 
moyens. Mais la preuve que la nôtre n’est plus vivante, c’est que les moyens sont devenus la 

fin. Ils n’ont ainsi besoin d’aucune justification. 

Georges Bernanos 

 

Si tu observes notre boule de laine depuis que j’ai commencé à te parler, tu remarques que, 
mine de rien, de nombreux fils rouges sont à présent tendus. Pourtant, il reste encore le noyau 
dur, la partie la plus viscérale du problème. Un enchevêtrement de fils composés 
d’évènements, de trajectoires et de zones d’ombres où s’imbriquent le fonctionnement des 
fondations philanthropiques, les volontés des plus puissants milliardaires ainsi que la vision 
de l’élite. Et maintenant que tu as tiré doucement sur tous les prérequis à la compréhension de 
ce qui nous arrive, il nous faut défaire délicatement le dernier nœud que constitue l’Union 
européenne et plus particulièrement, il nous faut faire la lumière sur Ursula von der Leyen. 

Figure de l’Union chrétienne-démocrate allemande, membre du gouvernement fédéral 
d’Angela Merkel de 2005 à 2019, notre Ursula occupe tour à tour le ministère fédéral de la 
Famille, puis celui du travail et enfin de la Défense en 2013. Honnêtement, avant le Covid-19, 
avant de me poser les bonnes questions, pour moi, c’était juste une vieille blonde au brushing 
aussi figé que son sourire, une politique comme il y en a tant d’autres. J’y ai prêté légèrement 
attention lors du sofagate, quand elle s’est retrouvée en Turquie mise à l’écart durant sa visite 
à Ankara, mais je vais être franc, je devais être en pleine écriture et ça me passait carrément 
au-dessus des bouclettes. Pourtant j’aurais dû me pencher sur son cas dès le début.  

J’aurais su, par exemple, qu’avant d’être nommée à la tête de la Commission Européenne pour 
5 ans (encore 2 ans et demi, courage) au terme de 3 sommets laborieux, elle a laissé des 
casseroles au ministère de la Défense allemand qui en disent long sur le personnage.  

Des problèmes de gestion accumulés, des dizaines de millions d’euros (presque 100 millions) 
dilapidés sans contrôle pour payer des consultants, conseillers et autres sous-traitants privés. 
De quoi laisser le ministère allemand de la Défense à sec à l’aube du conflit entre l’Ukraine et 
la Russie. Cette manière de faire ne te rappelle personne ?  

Ce n’est pas pour rien qu’E. Macron a crié victoire lorsque notre Ursula a été nommée à la tête 
de l’UE. Déjà parce qu’en échange, on a obtenu la place de Christine Lagarde à la Banque 
centrale européenne (équilibre de la sacrosainte coopération franco-allemande oblige), puis 
parce qu’il est persuadé qu’Ursula est « une très bonne candidate » pour la Commission. Tu 
m’étonnes…  

Notre Ursula n’a pas ménagé ses efforts et s’est fendue d’un courrier à chaque eurodéputé en 
leur promettant ce qu’ils veulent entendre : les réformes qui vont bien, dans les secteurs qui 
vont bien, sur le climat, sur le social, elle va faire feu de tout bois. Tout le monde est rassuré, 
elle est enfin aux manettes et ça ne rigole plus.  

https://archive.ph/d2fzL
https://archive.ph/8811m
https://archive.ph/p8lgO
https://archive.ph/pwS76
https://archive.ph/1YSJ8
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Car derrière ses postures progressistes et son sourire de façade, elle se montre impitoyable avec 
la Grèce. C’est vrai qu’il ne faut pas rigoler avec l’argent des Européens (lol). Elle va jouer la 
montre pour le Brexit, un dossier épineux qu’elle retourne, selon elle, à son avantage, estimant 
que la sortie des Anglais ne fait que renforcer l’Europe.  

Et puis lorsque la crise du Covid-19 pointe le bout de son nez, notre Ursula est bien obligée de 
présenter ses excuses en avril 2020 pour le manque de solidarité de l’UE. Je ne sais pas si tu te 
souviens, mais à l’époque quand le Covid-19 frappe l’Italie, l’Europe est en état de mort 
cérébrale, son utilité est proche du néant notamment face à la détresse italienne. 

Mais Ursula a plus d’un tour dans son sac, elle se ressaisit, sort le carnet de chèques, attrape la 
balle au bond et va mettre les bouchées doubles pour faire du Covid sa priorité. Pour y arriver, 
tous les coups sont permis, même s’il y a un retard à l’allumage et des couacs, l’Europe finit par 
réserver d’abord le 17 novembre 2020 200 millions de doses puis 600 millions par la suite. 
Bon, okay, on les paye 15,50 € pièce, on n’a pas les détails des contrats qui ont tellement de 
biffures qu’on ne voit pas le numéro de page, les labos qui produisent les vaccins sont 
« irresponsables » en cas de pépin, mais Ursula, elle, est contente d’avoir fait le job. Après tout, 
on part de loin, puisque l’Europe n’avait rien. 

Pourtant, ce n’est pas comme si elle ne connaissait pas Albert Bourla, le P.-D.G. de Pfizer, elle 
a d’ailleurs la chance de lui décerner un prix lors de l’Atlantic Council, de le serrer fort dans ses 
bras – dans les hautes sphères les gestes barrières, ça compte pas tu vois. 

Il n’y a pas que les gestes barrières qui ne comptent pas, le 8 mai 2021, la démocratie, le 
Parlement européen, la transparence, ta vie ou la mienne, c’est futile quand on commande 
1,8 milliard de doses pour 35 milliards d’euros et qu’on négocie ce deal par SMS avec 
Albert Bourla. Brillante cette Ursula, elle est la seule à commander en (très) grosse quantité et 
à payer le vaccin 19,50 € pièce, belle remise. Y aurait-il une commission, un petit pourcentage 
capté sur cet accord ?  

Là, où elle ne la joue pas fine, c’est lorsque la médiatrice européenne, l’Irlandaise 
Emily O’Reilly, lui pose les questions qui fâchent quant aux textos envoyés au P.-D.G. de Pfizer. 
Saisie par une journaliste, à la suite d’une enquête du New York Times sur ces négociations 
pour le moins opaques, Emily O’Reilly demande officiellement un accès public à ces fameux 
SMS échangés entre Ursula et Bourla.  

En réponse, la Commission européenne a indiqué qu’aucun enregistrement de ces messages 
– qui concernaient l’achat de vaccins contre le COVID-19 – n’avait été conservé. De quel droit 
la présidente de la Commission européenne utilise des SMS privés pour négocier avec Big 
Pharma ? La médiatrice commence à avoir la moutarde qui lui monte au nez :  

« La façon limitée avec laquelle cette demande d’accès public a été gérée signifie qu’aucune 
tentative n’a été faite pour identifier si les textos en question existaient. Cette façon d’agir ne 
répond pas aux attentes en matière de transparence et de normes administratives au sein de 
la Commission. » 

« Si tous les textos ne doivent pas être nécessairement enregistrés, ceux qui relèvent 
clairement de la législation de l’UE en matière de transparence et dont la pertinence est 
incontestable devraient l’être. Il n’est pas envisageable d’affirmer le contraire. » 

« En ce qui concerne le droit d’accès du public aux documents de l’UE, c’est le contenu du 
document qui importe et non le support ou la forme. Si les textos concernent des politiques et 
des décisions de l’UE, ils doivent être traités comme des documents de l’UE. L’administration 
de l’UE doit mettre à jour ses procédures en matière d’enregistrement de documents pour être 
en phase avec les pratiques actuelles. » 

https://archive.ph/2myFV
https://archive.ph/4rSHj
https://archive.ph/8CtEi
https://archive.ph/Ak742
https://archive.ph/VcmiU
https://archive.ph/yG0VD
https://archive.ph/y8dNC
https://archive.ph/JkcVJ
https://odysee.com/@DownTown:7/Ursula-von-der-Leyen-vs-Albert-Bourla-Pfizer:2?lid=favorites
https://archive.ph/aUTvJ
https://archive.ph/aUTvJ
https://archive.ph/JZ2Mx
https://archive.ph/JZ2Mx
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« L’accès aux documents de l’UE est un droit fondamental. Bien qu’il s’agisse d’une question 
complexe pour diverses raisons, les pratiques administratives de l’UE devraient évoluer et 
être en adéquation avec le monde dans lequel nous vivons et avec les outils de communication 
que nous utilisons aujourd’hui. » 

Michèle Rivasi, députée européenne, nous confirme sur les ondes de Sud Radio que la 
Commission doit impérativement fournir des éléments de réponse autour du 26 avril. J’aurais 
probablement terminé d’écrire d’ici là, mais je ne serai ni étonné qu’Ursula nous fasse une 
pirouette, ni que ces fameux SMS aient purement et simplement disparu dans le cyberespace.  

Non, pardon encore une fois, je suis mauvaise langue, Ursula von der Leyen n’a absolument 
rien à se reprocher, sauf si on se penche du côté de son époux et de son fils.  

Son mari, Heiko von der Leyen est directeur du centre d’essais cliniques de Hanovre depuis 
2005, mais il se trouve qu’en 2020, il devient subitement « dans l’intérêt du service » le 
directeur médical (medical doctor) de Orgenesis, une puissante société américaine de 
biotechnologie qui se veut être « l’Uber de l’espace de thérapie cellulaire et génique ».  

Donc si on résume, le mari de la Première Dame de Bruxelles se retrouve parachuté à la tête 
d’un géant pharmaceutique spécialisé dans la technologie bien connue de l’ARN-m. Ce qui est 
étrange, c’est que Heiko n’était que membre du Scientific Advisory Board avant d’être propulsé 
à ce poste élevé. Du coup, s’il est ponctuellement « consultant scientifique » pour Orgenesis, 
rien sur son C.V. ne le prédispose particulièrement à de si hautes fonctions en pleine pandémie. 

Heureusement qu’en février 2019 la firme ouvre des bureaux à Liège (102 km de Bruxelles, 
c’est plus pratique pour le couple von der Leyen). Orgenesis planche en mai 2020 sur une 
plateforme de vaccin Covid-19 et rachète Koligo en septembre 2020 afin d’obtenir une thérapie 
cellulaire Covid-19. Si j’étais cynique, je dirais qu’en cas de recherches fructueuses du côté 
d’Orgenesis, Ursula von der Leyen n’aurait même pas besoin d’envoyer un texto pour négocier 
des millions de doses. Mais oublions cette vilaine hypothèse, je tente de rester le plus impartial 
possible et je te laisse deviner qui sont les actionnaires d’Orgenesis. Les fact-checkeurs 
affirmeraient haut et fort qu’il n’y a pas de quoi fouetter un chat et que tout ça reste des théories 
conspirationnistes. Mais que peut bien dire un journaliste assoiffé de vérité sur le fils d’Ursula : 
David ? 

Il se trouve que David von der Leyen, 34 ans, était associé chez McKinsey entre 2015 et 2019. 
Tu sais, quand Ursula a laissé une sacrée ardoise dans son ministère pour des frais exorbitants 
de cabinets-conseil, j’imagine qu’elle défendait seulement la cause du travail harassant de son 
fils et ses confrères. Mais qui sommes-nous pour juger ?  

Ce n’est pas Victor Fabius, associé chez McKinsey qui dira le contraire. Le fils du président du 
Conseil constitutionnel, Laurent Fabius (affaire du sang contaminé), a bossé fort pour le 
compte du cabinet sur la stratégie de vaccination contre le Covid-19. Une stratégie vaccinale 
en tout point constitutionnelle d’après son père, sans conflit d’intérêts, non aucun. Mais je 
m’égare… 

Revenons à Ursula… Début 2022, elle se poste à son pupitre de la Commission européenne 
pour nous offrir un discours qui dépeint sa grande vision pour l’avenir. À commencer, par 
l’identité numérique.  

« Chaque fois qu’une application ou un site web nous propose de créer une nouvelle identité 
numérique ou de nous connecter facilement via une grande plateforme, nous n’avons aucune 
idée de ce que deviennent nos données, en réalité. C’est pourquoi la Commission proposera 
une identité électronique européenne sécurisée. Une identité fiable, que tout citoyen pourra 
utiliser partout en Europe pour n’importe quel usage, comme payer ses impôts ou louer un 

https://odysee.com/@Mascarade:5/yt5s.com-Mich%C3%A8le-Rivasi---Pfizer,-Ursula-von-der-Leyen,-une-histoire-de-SMS:1?lid=favorites
https://archive.ph/fw5fv
https://archive.ph/j2i3b
https://archive.ph/EgerN
https://archive.ph/VGKze
https://archive.ph/npoZY
https://archive.ph/bLSBC
https://archive.ph/OdSdE
https://archive.ph/2TUrT
https://archive.ph/2TUrT
https://archive.ph/qD6mA
https://archive.ph/8p7mC
https://archive.ph/OWNOA
https://archive.ph/7lP68
https://odysee.com/@jojodu54:c/ursula-von-der-leyen-annonce-la-mise-en-place-de-lidentite-numerique-europeen:f?lid=favorites
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vélo. Une technologie qui nous permettra de contrôler quelles données nous partageons et 
l’usage qui pourra en être fait. » 

Les annonces d’Ursula von der Layen font froid dans le dos, tu ne trouves pas ? Toute 
connexion, transaction, opinion sur le web sera stockée, horodatée, analysée. Ajoute à cela le 
passe vaccinal instauré en France qui prive des millions de citoyens de liberté et de 
déplacements, mélange avec les dernières déclarations de E. Macron contre l’anonymat en 
ligne, et tu obtiens un cocktail létal pour la démocratie. Car à l’heure où je t’écris, le monarque-
banquier « Emmanuel Premier », est aussi à la Présidence de l’Union européenne. Et il se 
trouve que sa vision du digital converge étrangement avec celle de sa super copine Ursula. 

« Il ne devrait pas y avoir d’anonymat sur les réseaux sociaux. Les gens s’autorisent les pires 
abjections quand ils sont encagoulés derrière un pseudo. »  

Ce n’est pas tout à fait faux, tu me diras, mais je t’invite à lire son appel à une « hygiène 
démocratique du statut de l’information ». En bon vieux français de tous les jours : encore plus 
de fact-checking et davantage de censure. Une connexion aux réseaux sociaux réduite à un 
identifiant numérique comme le propose Ursula serait une aubaine pour instaurer une pensée 
unique. De là à dire qu’on se rapproche dangereusement du crédit social à la chinoise, il n’y a 
qu’un pas.   

Dommage qu’on ne commence pas par lever l’anonymat sur les comptes des politiques dans 
des paradis fiscaux, sur la tonne de conflits d’intérêts qui les gangrènent, sur le secret-défense 
absurde qui doit recéler un paquet d’informations explosives quant à nos libertés. À quand la 
levée du secret industriel sur les thérapies expérimentales qu’on appelle vaccin ? À quel 
moment va-t-on faire sauter les biffures des contrats Pfizer ou Moderna ? 

Car, je te garantis qu’il ne faut vraiment avoir aucun scrupule pour négocier « aveuglément » 
par SMS privés, avec Pfizer, une société jouissant d’un lourd passé.  

Pfizer est juste le laboratoire le plus condamné au monde de l’histoire, même le fact-checking 
le reconnaît. Je te fais une petite compilation, histoire que tu aies une idée assez précise du 
genre de laboratoire auprès duquel Ursula von der Leyen tient absolument à confier notre 
santé, quitte à envoyer des petits textos secrets :  

• 15 infractions liées à la sécurité, montant des amendes : $5,637,014,255 
• 10 infractions pour délits liés à la santé, montant des amendes : $3,373,675,000 
• 6 infractions liées à la concurrence, montant des amendes : $63,466,568  
• 19 infractions liées à l’environnement, montant des amendes : $4,571,885 

Tu ne rêves pas, ça se chiffre en milliards. Et si on regarde ce palmarès dans le détail, ça nous 
donne :  

• 9 violations de la sécurité des médicaments ou de l’équipement médical, montant des 
pénalités : $5,636,840,000 

• 10 délits de promotion hors AMM16 ou non approuvée de produits médicaux, montant 
des pénalités : $3,373,675,000 

• 19 infractions aux lois des fausses déclarations et connexes, montant des pénalités : 
$1,109,688,435 

• 3 fois épinglé pour Pratiques de Corruption Étrangères, montant des pénalités : 
$60,216,568 

 
16 Autorisation de mise sur le marché 

https://archive.ph/D0GLM
https://archive.ph/V2E1V
https://archive.ph/V2E1V
https://archive.ph/TM5JO
https://archive.ph/ks49R
https://archive.ph/OrR7K
https://archive.ph/i6JPa
https://archive.ph/aUSMT
https://archive.ph/aUSMT
https://archive.ph/Uk6rV
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Autant te dire que la pandémie était une aubaine financière pour le laboratoire. Mais Pfizer 
n’est pas le seul petit coquin à vouloir croquer dans les milliards tombés du ciel grâce au 
coronavirus, AstraZeneca et Johnson & Johnson figurent parmi le top 10 des amendes records. 
Que des gens bien, je te dis ! 

Une belle brochette d’entreprises pharmaceutiques exemplaires, au passé irréprochable, qui 
ne veulent que notre bien, conseillées par nos gouvernants adhérant sans réserve au World 
Economic Forum, qui vénèrent les milliardaires globalistes et appliquent les directives de 
cabinets-conseils qui font office d’agents de liaison entre les organes les plus corrompus de 
notre société et nos vies de gueux.  

Continuons à tirer le fil rouge de notre pelote, si tu le veux bien. Et cette fois, je vais te 
demander de t’accrocher fort, car nous approchons l’œil du cyclone. En effet, ça va secouer, je 
vais te parler du fameux virus et démêler les mètres de laine qui cachent une vérité troublante 
sur le Covid-19.  
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Chapitre 7 
Les capitalistes nous vendront la corde avec laquelle nous les pendrons. 

Lénine 

 

Je ne pouvais pas faire autrement, ni m’y prendre d’une autre façon, et j’espère que tu le 
comprends maintenant. Il me fallait tirer lentement les premiers bouts de laine, c’était 
nécessaire à ta compréhension de la situation. Je devais déblayer le terrain, car pour saisir 
pleinement le Covid et la crise qui a provoqué le basculement du monde, il faut y voir clair 
quant aux fonds d’investissement qui ramassent l’oseille en toute circonstance, les fondations 
qui corrompent les nations, les gouvernements compromis, les laboratoires en collusion totale 
avec nos plus grands dirigeants. Sans oublier les milliardaires qui ont une vision très 
particulière de l’humanité.  

J’espère que tout comme moi, tu vas voir sous tes yeux toutes les pièces du puzzle enfin 
s’emboiter pour donner du sens à ce que nous avons vécu et dessiner une porte de sortie 
lumineuse. Mais avant de plonger la tête la première dans les basfonds du coronavirus, je vais 
te demander une autre tasse de thé, le temps que je te parle de la Charte de Biderman.  

Aussi appelée principes de Biderman, il s’agit d’un tableau élaboré par le sociologue Albert 
Biderman qui rassemble les outils universels de torture psychologique et de coercition. 
Charmant.  

Quel rapport avec le Covid ? Pourquoi je te parle de ça maintenant ?   

Mets de l’eau à bouillir, je t’explique tout de suite. Birderman est un spécialiste de l’US Air 
Force chargé de décrypter les raisons expliquant pourquoi de nombreux soldats américains 
capturés pendant la guerre de Corée coopéraient. Après s’être penché sur le sujet, il en a tiré 
3 grands axes de réponse : la dépendance, la débilité et la terreur. Et pour parvenir à faire plier 
quelqu’un, il y a donc une méthode universelle, un truc qui marche à tous les coups et qui 
s’appuie sur 8 points.  

1. Isoler la victime : priver la personne des soutiens et liens sociaux qui lui donneraient 
la capacité de résister. Développer chez la victime une inquiétude intense à propos 
d’elle-même. Rendre la victime dépendante de l’autorité. 
 

2. Monopoliser la perception : fixer l’attention de la victime sur une situation difficile 
et urgente, forcer son introspection. Éliminer les informations pouvant contredire 
celles de l’autorité. Punir toutes les actions d’insoumission.  
 

3. Induire l’épuisement : affaiblir la volonté de résistance, qu’elle soit physique ou 
mentale.  
 

4. Présenter des menaces : cultiver l’anxiété, le stress et le désespoir. 
 

https://archive.ph/86trs
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5. Montrer des indulgences occasionnelles : procurer une motivation à respecter 
les ordres, à obéir, et à se soumettre. Empêcher ainsi l’accoutumance aux privations 
imposées. 
 

6. Démontrer la toute-puissance du pouvoir : suggérer l’inutilité et la futilité de la 
résistance à l’autorité. 
 

7. Dégrader la victime : faire apparaître le prix de sa résistance comme plus 
dommageable que sa capitulation pour l’estime de soi. Réduire la victime au niveau de 
la survie animale. 
 

8. Exiger des actions stupides et insensées : développer les habitudes de 
soumission à l’autorité, même pour des ordres totalement stupides, inutiles et infondés. 
Briser le libre arbitre et les capacités de jugement de la victime. 

Toute ressemblance avec des situations et des personnes connues n’est évidemment pas 
fortuite. Ce n’est pas une pure coïncidence, c’est de la science, de la sociologie, tout 
simplement. Et le temps que mon thé infuse, je reprends point par point l’art de la torture 
psychologique appliqué en situation réelle.  

Isoler la victime par un confinement généralisé n’est rien d’autre que la première condition 
sine qua none du processus. On te coupe de ta famille et de tes amis en laissant planer le doute 
quant à un virus que tu pourrais contracter, ou porter de manière asymptomatique. 
L’université John Hopkins a même mené une étude prouvant par A plus B que le confinement 
n’avait aucun fondement scientifique, bref il n’a servi à rien. Afin de te rendre dépendant de 
l’autorité, l’État a mis sur pied le chômage partiel, une aide exceptionnelle ou encore les prêts 
garantis par l’État. 

Pour monopoliser ton attention comme dans le deuxième point, quoi de mieux que des médias 
TV corrompus par la finance pour que tu sois focalisé sur une situation difficile et urgente, et 
ce, du matin au soir ? L’individu isolé et confiné n’a rien d’autre à faire qu’à passer des heures 
devant les écrans, dans l’illusion de s’informer. En réalité, pour écouter le récit qu’on a décidé 
de lui servir. Histoire d’éliminer les informations pouvant contredire celles de l’autorité, nous 
avons bien entendu le fact-checking. Et histoire de punir toutes les actions d’insoumission, la 
police avait pour ordre de contrôler la population et de distribuer les amendes pour infraction 
au confinement. 

En ce qui concerne le 3e élément du conditionnement, on t’a forcé à rester à la maison pendant 
que tous les médias t’envoyaient des signaux négatifs. Tu as subi la mise en place d’une 
attestation de sortie aussi humiliante que délirante (tu noteras que le gouvernement ne l’a 
toujours pas retirée de son site, on ne sait jamais, ça peut toujours servir). On t’a interdit de te 
sociabiliser ou de faire de l’exercice, des fois que tu pourrais trouver un moyen de t’épanouir 
durant le processus.  

Pour la quatrième règle, le gouvernement a menacé de fermer les entreprises, tout en redoutant 
de voir l’économie défaillir. Mais il a aussi menacé de contraventions, 135 €, on s’en souvient 
tous, et de rallonger le confinement à cause des méchants citoyens qui ne jouent pas le jeu. 
Puis, pour cultiver l’anxiété, quoi de mieux que d’employer le mot « guerre » à 6 reprises dans 
un discours présidentiel, ainsi qu’un décompte morbide tous les soirs ou qu’une mine sinistre 
de nos chers ministres expliquant qu’il n’existe aucun traitement disponible ? 

En ce qui concerne le point cinq du processus, on a tous en tête le sentiment de soulagement 
au premier déconfinement et l’illusion d’un « retour aux jours heureux »… À 11 reprises, le 
gouvernement nous a promis le bout du tunnel, entre deux couvre-feux.  
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Pour cocher la case du prérequis numéro six, le gouvernement a montré les muscles, il a 
proclamé l’état d’urgence sanitaire, fait appel à une pluie de décrets, renforcé les contrôles des 
attestations débiles, et nous a sorti le fameux « quoi qu’il en coûte » pour se poster en grand 
protecteur du peuple.  

L’État français (et tout l’Occident) a excellé à propos du 7e point. Pour te dégrader et t’humilier, 
ils t’ont fait porter le masque puis ils t’ont culpabilisé si tu remettais en doute son utilité. On a 
durci le ton avec les amendes en alourdissant la note si tu avais le malheur de résister. On a 
parqué les gamins dans des zones dessinées à la craie dans les cours de récré. Ils t’ont obligé à 
faire la queue en respectant les marquages au sol, comme du bétail, à suivre le parcours fléché 
censé nous épargner les vagues de contamination qu’on a repris en pleine poire, ou à te 
désinfecter toutes les 5 minutes pour te rappeler à quel point tu n’étais qu’un sac à microbes. 
Une « bombe » à retardement. 

Mais là où nous avons tutoyé la perfection, c’est en qui concerne le point 8. Exiger des actions 
stupides et insensées, c’est à croire que l’Élite mondiale est née pour ça. Je te laisse un petit 
florilège de mesures qui m’en bouchent encore un coin. Les membres d’une même famille qui 
devaient rester séparés, repas dans la chambre pour le conjoint infecté. La règle des 6 convives 
à table, test à J0, J+2, +4 (+6 ?), port du masque à la maison, même lors des relations sexuelles. 
Des jauges dans les lieux publics à 2, à 10, à 1 000, si bien qu’on se ne sait même plus ce qui est 
autorisé ou non. Le plan débile des rues de Paris masquées, boire ton café assis ou debout en 
fonction de la gravité de l’épidémie ou encore l’interdiction de grignoter dans le train : autant 
de mesures absurdes pour lutter contre le virus. Pour sauver des vies, on a quand même fermé 
les rayons livres dans les grandes surfaces, ne l’oublie pas. Et mon préféré pour finir… Il y a eu 
l’interdiction de s’assoir sur le sable des plages dynamiques.  

Ah ! les plages dynamiques… il fallait quand même oser, mais c’est passé comme une lettre à 
la poste parce que nous étions, toi et moi, sous l’emprise de la peur. Totalement victimes d’une 
grande manipulation aussi énorme qu’impensable et qui a commencé sans aucun doute bien 
avant octobre 2019 à Wuhan… 

Retour sur les origines du mal… 

Avant d’entrer dans le vif du sujet, je prends une gorgée de mon thé qui refroidit, mine de rien, 
puis je t’emmène en 1992 à Barcelone pour te parler d’un truc qui m’a interpelé. Il s’agit plus 
précisément de la cérémonie d’ouverture des Jeux olympiques d’été. Je te plante le contexte, 
le stade est plein à craquer, le monde est en pleine mutation : chute du mur de Berlin, 
dissolution de l’URSS, création de nouveaux pays et bientôt la fin de l’apartheid en Afrique du 
Sud. Un message d’espoir est à diffuser aux quatre coins du globe, mais ce n’est peut-être pas 
le seul message qui va être envoyé. 

Au milieu de la ferveur des Catalans, retransmis sur toutes les télévisions du monde, les 
« tableaux » défilent avec des couleurs chatoyantes, mais tu peux voir un droïde fendant 
fièrement l’espace, ce cyborg doré monte alors sur scène, et c’est sans doute, même si nous 
sommes en 1992 (et que les bots Optimus produits en 2023 par Tesla ne sont même pas à l’état 
embryonnaire), le symbole de la marche du progrès.  

Tu es en droit de me rétorquer qu’il s’agit là simplement d’un choix artistique. Ok, ça se défend, 
mais que penser du virus à la représentation troublante qui évolue sur la vidéo ? Que fait un 
virus menaçant au beau milieu de la cérémonie d’ouverture, en 1992, et quel est le sens de la 
horde de « vaccins » qui arrivent tout de suite après ? Quelques secondes plus tard se forme 
une hydre ondulant d’une manière inquiétante et je te demande de noter cette information sur 
autre Post-It mental.  

https://archive.ph/aPAnB
https://archive.ph/NhzZD
https://archive.ph/jUOpu
https://archive.ph/xL8CR
https://archive.ph/wOR2w
https://archive.ph/loGia
https://archive.ph/SkDMn
https://archive.ph/VTPGr
https://archive.ph/VTPGr
https://archive.ph/9K9TO
https://archive.ph/zouja
https://archive.ph/JwnlK
https://odysee.com/@LOCKSMITH-ILLUMINATI-VAULT:9/Barcelona92:c?r=E2e7ACZYbkiRfddgrNVQLgJcqkLPFPjj&t=186
https://archive.ph/lYmXM


67 
 

Bref, je m’égare et s’il y a bien un thème sur lequel il ne faut pas divaguer tant il y a 
d’informations, c’est le Covid. Aussi, sous peine d’être pris pour un vulgaire complotiste 
illuminé du dimanche, je termine de siroter ma tasse avant de rattraper le plus sérieusement 
du monde notre petit fil de laine rouge et je te promets de dresser une chronologie lumineuse 
en m’en tenant aux faits, rien qu’aux faits.  

Je remercie chaleureusement Philipe Aimar, grand reporter qui ne me lira sans doute jamais, 
pour son ouvrage m’ayant permis d’établir la base d’un historique que j’ai pu largement 
enrichir et compléter au fil de mes recherches.   

Le 31 janvier 2012, L’Union européenne publie une bande dessinée : Infected. Une BD qui 
prévoyait une pandémie avec, dans le rôle des sauveurs, les mondialistes par le biais d’un 
vaccin pour toute la planète. L’histoire présente la transmission d’un nouveau virus d’animaux 
à humains dans un « marché humide » bondé. 

Nous sommes le 15 décembre 2017 dans le quartier chic de North York à Toronto, les 
gyrophares rouges et bleus s’invitent au cœur d’une superbe propriété estimée à 7 millions de 
dollars. La police dresse un périmètre de sécurité autour de deux corps suspendus à la 
balustrade surplombant la piscine se situant au sous-sol du manoir. Il s’agit du couple 
milliardaire Barry et Honey Sherman.  

Non content d’être la 12e fortune du Canada selon Forbes, le couple est propriétaire du grand 
laboratoire canadien Apotex, évalué à 10 milliards de dollars. Détenteurs de nombreux brevets, 
Barry et Honey Sherman étaient surtout l’un des principaux fabricants d’hydroxychloroquine.  

Apotex était en pleine bataille juridique contre d’autres laboratoires pharmaceutiques au 
moment de la mort des deux septuagénaires. Barry irritait le secteur pharmaceutique, si on en 
croit les 60 millions de dollars qu’il dépensait en frais de juristes et avocats chaque année. Et 
un des procès ayant fait du bruit dans le milieu est celui l’opposant à Sanofi-Aventis.  

Mais alors que la police tarde à avancer sur l’enquête, requalifiant la cause de la mort de suicide 
en double meurtre, on se demande si le brevet d’Apotex sur l’hydroxychloroquine a coûté la vie 
aux Sherman.  

En parlant de propriété intellectuelle, toujours en 2017, le laboratoire Moderna, une société 
alors inconnue du public dépose un brevet US-9587003-B2 qui passe inaperçu à l’époque. 
Mais il se trouve que récemment, ce brevet attire l’attention d’Alexandra Henrion-Caude, 
ancienne directrice de recherche à l’Inserm, généticienne, spécialiste de l’épigénétique et de 
l’ARN.  

En s’appuyant sur une étude scientifique internationale parue dans Frontiers in Virology, 
Alexandra dévoile au micro du magazine Nexus que la séquence ID11652 brevetée par 
Moderna en 2017 correspondrait précisément à la séquence PRRA qui se trouve dans l’ARN du 
SARS-CoV-2.  

Cette information pour le moins troublante est reprise par le Daily Mail confirmant que le 
Covid aurait pu être bricolé en laboratoire. En effet, les chercheurs de l’étude estiment qu’il y 
a une chance sur 3 billions pour que la séquence brevetée bien avant la pandémie par Moderna 
se retrouve par hasard dans le virus. On a largement dépassé le stade de la coïncidence.  

Interrogé à ce sujet sur la chaine Fox News, Stéphane Bancel, le P.-D.G. de Moderna répond 
en étant plus ou moins à l’aise : « Mes scientifiques sont en train de regarder ces informations 
pour voir si elles sont justes ou pas. Comme je l’ai dit précédemment, l’hypothèse d’une fuite 
d’un laboratoire par accident est possible, l’erreur est humaine… » 
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Et depuis, plus aucun média grand public n’en parle, on attend toujours qu’une horde de fact-
checkeurs biberonnés par Facebook et Google plante le glaive de l’absolue vérité dans cet 
épineux sujet. Une chance qu’on soit là, tous les deux, pour continuer à tirer sur le fil rouge de 
notre pelote.  

Car on sait que dès 2018, la Commission européenne réfléchit à un passeport vaccinal. Et cette 
réflexion ne date pas d’hier, à tel point que l’Europe dispose à l’été 2018 d’une feuille de route 
officielle concernant la vaccination de tous les citoyens. Bien qu’il soit en anglais, le document 
est assez limpide pour que tu comprennes que l’agenda de la Commission colle étrangement 
avec l’actualité.  

2108, toujours l’Union européenne dresse un état des lieux dans un document officiel d’après 
un sondage concernant la confiance de la population européenne au sujet de la vaccination. 
Une anticipation pour le moins troublante… 

Mais ce n’est rien du tout par rapport à l’étrange préparation dont a fait preuve le 
gouvernement américain en 2019. Je te replace le contexte : le monde entier entend parler d’un 
nouveau « coronavirus » seulement à partir de début janvier 2020 et l’OMS renomme cette 
pneumonie d’un nouveau genre venant de Wuhan en « Covid-19 » le 11 février 2020, jusque-là 
tu es d’accord ?  

Eh bien, il se trouve que le Département américain de la Défense (DoD) a attribué un contrat 
le 12 novembre 2019 à Labyrinth Global Health INC. pour la « recherche COVID-19 ». Si mes 
calculs sont bons, au moins un mois avant l’émergence présumée du nouveau coronavirus, et 
trois mois avant qu’il ne soit officiellement surnommé Covid-19. 

C’est choquant, mais ce n’est que le début, car ce contrat pour la « recherche COVID-19 » faisait 
en fait partie d’un contrat beaucoup plus vaste pour un « programme de réduction des menaces 
biologiques en Ukraine » Oui, en Ukraine, je le répète. 

Sur le site du gouvernement américain se trouve la liste de toutes les subventions affectées en 
réponse à la crise du Covid-19. Dont une fameuse attribution qui commence à soulever bien 
des questions. Le bénéficiaire de ce bon de livraison n’est autre que la société américaine 
BLACK & VEATCH SPECIAL PROJECTS CORP qui détient une branche ukrainienne. Une 
branche qui se voit donc subventionnée pour des contrats dès 2008 relatifs à la réduction des 
menaces biologiques en Ukraine par le financement de la DTRA (Defense Threat Reduction 
Agency) américaine.  

Pourquoi le ministère de la Défense a-t-il payé une entreprise prétendument « une société 
mondiale d’ingénierie, d’approvisionnement, de conseil et de construction spécialisée dans le 
développement d’infrastructures », pour l’aider à mettre en œuvre un « programme de 
réduction des menaces biologiques en Ukraine » ? 

Et pourquoi le DoD ainsi que ladite société ont-ils ensuite payé Labyrinth Global Health INC. 
pour mener des recherches sur le COVID-19 en Ukraine au moins un mois avant l’émergence 
présumée du nouveau coronavirus, et trois mois avant qu’il ne soit officiellement surnommé 
Covid-19 ? 

Des questions qui donnent le vertige. 

Pour y répondre, il faut se pencher sur Labyrinth Global Health. Petite entreprise fondée en 
2017 et « détenue par des femmes avec une expertise approfondie et une expérience éprouvée 
dans le soutien d’initiatives pour le progrès scientifique et médical ». La société se dit 
« multiculturelle et internationale avec des bureaux dans quatre pays et une équipe d’experts 
aux parcours et compétences variés, y compris la microbiologie, la virologie, la santé 
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mondiale, les soins infirmiers en matière de maladies infectieuses émergentes, 
l’anthropologie médicale, l’épidémiologie de terrain, la recherche clinique et les systèmes 
d’information sur la santé. »  

Et parmi les 4 bureaux dont l’organisation dispose, l’un d’eux se trouve à Kiev, « une porte 
d’entrée vers l’Europe de l’Est » comme tu peux le lire sur leur site. Intéressant, mais ce qui 
devient vraiment passionnant, c’est le parcours de l’équipe de direction. 

Karen Saylors, la directrice, aurait travaillé dans le domaine de la santé publique internationale 
pendant plus d’une décennie. Elle a passé de nombreuses années à vivre en Afrique à établir 
des réseaux de surveillance mondiaux, « travaillant avec des partenaires pour améliorer la 
politique de santé mondiale sur les maladies infectieuses ». Mais avant d’être cofondatrice de 
Labyrinth Global Health, elle occupait le poste de « V.-P. Field Research » pour le compte de 
l’entreprise Metabiota.  

V.-P. Field Research, ça veut dire quoi ?  

C’est Vice-Présidente pour la recherche sur le terrain. Notre Karen, ce n’est pas n’importe qui, 
MAIS SURTOUT Metabiota, ce n’est pas n’importe quelle entreprise.   

Non, car vois-tu, Metabiota est une société de suivi des maladies financée par Hunter Biden, le 
fils du vieux Joe, accessoirement président des États-Unis. Hunter, par le biais de son 
entreprise, Rosemont Seneca Technology Partners a versé 30 millions de dollars à Metabiota 
pour « protéger le monde contre la propagation des épidémies » (c’est en page 5 du PDF). 

Et accroche-toi bien, parce que tout ça devient une histoire en cascade avec de multiples tiroirs. 
Un an avant que Hunter Biden ne verse cet argent, Metabiota s’est associée à EcoHealth 
Alliance (EHA), une ONG financée à hauteur de 39 millions de dollars par le Pentagone et qui 
a elle-même transféré de l’argent à l’Institut de virologie de Wuhan.  

On ouvre le tiroir, pour découvrir qu’à la tête de l’ONG EcoHealth Alliance, tu as Peter Daszak. 
Lors d’un forum en 2016 consacré aux « maladies infectieuses émergentes et à la prochaine 
pandémie », Peter a déclaré ceci :  

« Nous avons trouvé d’autres coronavirus chez les chauvesouris, toute une série, dont 
certains ressemblaient beaucoup au SRAS. Nous avons donc séquencé la protéine Spike : la 
protéine qui s’attache aux cellules. Puis nous… Ce n’est pas moi qui ai fait ce travail, mais mes 
collègues en Chine. Vous créez des pseudo particules, vous insérez les protéines Spike de ces 
virus, vous voyez si elles se fixent aux cellules humaines. À chaque étape, on se rapproche de 
plus en plus de ce virus qui pourrait vraiment devenir pathogène pour l’homme. On se 
retrouve avec un petit nombre de virus qui ressemblent vraiment à des tueurs. » 

Pure coïncidence… Peter a collaboré avec le docteur Shi Zhengli du laboratoire P4 de Wuhan 
pour des recherches sur le coronavirus de chauvesouris, et ce, dans le cadre de la subvention 
de recherche soutenue par le NIH à EcoHealth Alliance. Le NIH, c’est-à-dire, le National 
Institutes of Health, est l’un des 27 instituts qui composent le National Institute of Allergy and 
Infectious Diseases (NIAID), dont le directeur n’est autre que… Anthony Fauci, le conseiller 
Santé de la Maison-Blanche.  

Je m’occuperai de Peter Daszak et de la Dre Shi Zhengli dans le prochain chapitre. Je n’ouvre 
pas tout de suite le tiroir d’Anthony Fauci et les 3 000 pages d’e-mails qui en disent long tant 
sur son comportement suspect que sa compromission, pour me rabattre sur le tiroir de 
Metabiota.  

Le fondateur de Metabiota, surnommé « le chasseur de virus » est Nathan Wolfe qui siège 
également au conseil d’administration de l’EcoHealth Alliance (donc avec Peter Daszak, si tu 
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as du mal à suivre). Nathan Wolfe est un young leader du World Economic Forum – de notre 
charmant Klaus Schwab – qui a décidé de s’associer naturellement avec EcoHealth Alliance, 
comme je viens de te l’expliquer, mais aussi avec notre Dre Karen Saylors dans le cadre du 
projet PREDICT de l’USAID. 

Lancé en 2009 et financé par l’USAID, PREDICT était un système d’alerte précoce pour les 
maladies nouvelles et émergentes dans 21 pays. Outre PREDICT, il existe de nombreux 
rapports où tu retrouves la collaboration entre les trois organisations.  

Et histoire de boucler la boucle, il se trouve que Metabiota et Black & Veatch Special Projects 
Corp partageaient même un bureau situé au cœur de Kyiv. Metabiota rend d’ailleurs publique 
sa relation avec Black & Veatch Special Projects en 2018. Dès 2015, un article d’Infowars 
intitulé « Pourquoi le Pentagone a-t-il besoin de laboratoires en Ukraine ? » évoque 
l’implication de Black & Veatch dans les biolabs.  

C’est à présent un fait, les laboratoires biologiques exploités dans le cadre du programme de la 
Defense Threat Reduction Agency (DTRA) du Pentagone de 2008 à 2017 ont été construits et 
exploités en Ukraine par Black & Veatch après des travaux estimés à 215,6 millions de dollars. 

Mais laissons l’Ukraine ainsi que les biolabs de côté pour refermer tous ces vilains tiroirs et 
nous concentrer sur le Covid-19 un instant. Je te confie le fil rouge et je te demande de tirer 
délicatement, c’est très important pour la suite.  

Car il faut que tu saches que l’Institut national américain des allergies et des maladies 
infectieuses (NIAID) et Moderna avaient un candidat vaccin pour le coronavirus en décembre 
2019. Oui, un accord confidentiel dont je te laisse le lien, stipulant que, le 12 décembre 2019, 
les fournisseurs Moderna aux côtés du NIAID ont accepté de transférer les « candidats vaccins 
contre le coronavirus à ARN-m » développés et détenus conjointement par le NIAID et 
Moderna aux destinataires… À savoir, l’Université de Caroline du Nord à Chapel Hill. 

Comme le rapporte l’excellent article de The Exposé, toutes les signatures du contrat ont été 
faites avant toute connaissance de l’émergence présumée du nouveau coronavirus. Ce n’est que 
le 31 décembre 2019 que l’Organisation mondiale de la santé (OMS) a eu vent d’un groupe 
présumé de cas de pneumonie virale à Wuhan, en Chine. Mais, même à ce stade, ils n’avaient 
pas déterminé qu’un nouveau coronavirus présumé en était le coupable, déclarant plutôt que 
la pneumonie était de « cause inconnue ». 

Avec ce sentiment étrange que tout était sous nos yeux et que nous n’avons rien vu, car nous 
étions terrifiés, on vient de démêler mine de rien un gros nœud de laine. Et je te laisse prendre 
une profonde inspiration, parce qu’il va falloir continuer à tirer sur le fil rouge, ce n’est que le 
début… 
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Chapitre 8 
Si le mensonge prend l’ascenseur, la vérité prend les escaliers : elle met plus de temps, mais 

finit toujours par arriver. 

 

Au milieu des fils qu’on tire patiemment tous les deux, face à une pelote de moins en moins 
grosse, on a découvert ensemble des liens étranges entre le département de la Défense 
américaine, l’Ukraine et Wuhan, ainsi que des dates qui font arquer les sourcils. Mais si tu 
pinces délicatement entre le pouce et l’index le morceau de laine que je te tends, tu vas voir que 
la somme des éléments troublants va nous en apprendre beaucoup sur ce fameux coronavirus.  

À commencer par le 19 juillet 2019, lorsque la société Famar Lyon à Saint-Genis-Laval est mise 
en faillite par le fonds américain Kohlberg Kravis Roberts & Co, ou « KKR » pour les intimes 
(comme Xavier Niel de Free qui est entré au conseil en 2018). Implantée près de Lyon et sous-
traitante des laboratoires Sanofi et Merck, Famar voit sa liquidation organisée par le hedge-
founds qui a des relations économiques étroites avec Pfizer. Et pour cause, le fabricant du 
vaccin anti-Covid-19 cède sa filiale Capsugel pour un montant de 1,7 milliard d’euros à KKR. 
Pourquoi je te parle de Famar ? Parce que même si la société a été redressée depuis, elle était 
la dernière usine française à fabriquer des pilules de chloroquine.  

Tandis que ton esprit fait le lien avec la disparition étrange du couple Sherman, lui aussi 
fabricant d’hydroxychloroquine, je t’invite à tirer davantage sur la laine pour faire ressortir un 
évènement troublant au Congo le 16 avril 2019. À savoir, la mort d’un épidémiologiste 
camerounais. Le Dr Richard Valery Mouzoko Kiboung travaillait pour le programme Ebola de 
l’OMS, il a été tué dans des conditions étranges. En pleine réunion de service au sein de 
l’hôpital universitaire de Butembo, une bande armée a fait irruption dans le bâtiment pour 
entrer dans la salle de réunion et ne tuer que ce médecin. Le directeur général de l’OMS Tedros 
Adhanom Ghebreyesus s’est même rendu aux obsèques du docteur. N’y vois là qu’une pure 
coïncidence. 

Coïncidence aussi, le 8 octobre 2019, notre chère Agnès Buzyn, alors ministre de la Santé, 
demande à l’ANSM (l’Agence Nationale de Sécurité du Médicament) de saisir l’Agence 
Nationale de Sécurité Sanitaire pour classer la chloroquine dans la catégorie des « produits 
vénéneux ». N’en déplaise aux cellules de fact-checking qui hurlent alors au complotisme, on 
parle quand même d’un médicament sur lequel la médecine a 80 ans de recul et qui est à 
l’époque en vente libre partout dans le monde.  

Si tu peux enrouler la laine sur différents doigts, ça m’arrange, car j’ouvre une parenthèse sur 
la chronologie accélérée de notre Agnès Buzyn nationale, et je vais commencer par son mari.  

Yves Lévy est à l’époque le patron sortant de l’Inserm, institut qui a retiré les subventions de 
l’IHU de Marseille de notre célèbre Professeur Raoult. Le fact-checking fait feu de tout bois 
pour crier au complotisme, mais c’est arrivé, peu importe les nuances apportées par la pensée 
unique des médias. Tout comme Yves Lévy a bel et bien préparé un discours d’inauguration 
pour le fameux laboratoire P4 à Wuhan. Quant à Agnès, avec des larmes que je te laisse le soin 

https://archive.ph/HoALy
https://archive.ph/HoALy
https://archive.ph/wip/ToWCT
https://archive.ph/WizZC
https://archive.ph/DkE3j
https://archive.ph/FpY4H
https://archive.ph/9FaoO
https://archive.ph/U1nXl
https://archive.ph/bKuqc
https://archive.ph/yZLJO
https://archive.ph/yZLJO
https://archive.ph/NiiPa
https://drive.google.com/file/d/1IvHlQ5POCGXNIqAb0li7nV-ertqq28vL/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1IvHlQ5POCGXNIqAb0li7nV-ertqq28vL/view?usp=sharing
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d’interpréter, elle quitte le ministère de la Santé le 16 février 2020 pour tenter de croquer la 
mairie de Paris aux élections municipales, sous les couleurs de LREM. C’est un flop lamentable, 
mais on retiendra surtout ses regrets sur la situation sanitaire qui ont fait scandale.  

« Quand j’ai quitté le ministère, je pleurais parce que je savais que la vague du tsunami était 
devant nous. Je suis partie en sachant que les élections n’auraient pas lieu. »  

Déclaration troublante, elle affirme avoir prévenu E. Macron, le 11 janvier 2020, et le 
30 janvier Édouard Philippe en ce qui concerne le risque d’une crise sanitaire majeure. Mais 
après un petit coup d’indignation du gouvernement aux micros des chaînes infos, les choses se 
tassent pour Agnès Buzyn, qui peut rejoindre en janvier 2021 l’Organisation mondiale de la 
Santé (OMS) sans être inquiétée. Au moins pour un temps, car en septembre 2021, 
Agnès Buzyn est mise en examen pour « mise en danger de la vie d’autrui », une chance que la 
justice fasse bien son travail dans notre pays, comme ça notre Agnès, elle, peut recevoir tout 
début 2022 une jolie Légion d’honneur.  

Désolé, tu as du fil rouge plein les doigts, on laisse cette parenthèse de côté pour se remettre à 
démêler notre pelote. 

Pour en revenir à cette mystérieuse histoire de classification d’hydroxychloroquine, le 
12 novembre 2019, dans la foulée, l’ANSES rend son avis et donne son accord visant à interdire 
la chloroquine en vente libre pardon, pour que la chloroquine soit délivrée sur ordonnance 
d’un médecin. Le 13 janvier, le Journal Officiel déclare que la chloroquine est une substance 
vénéneuse, déclaration validée par Jérôme Salomon. C’est plié. 

Continuons notre petit tour du monde des disparitions étranges… 

Pourtant en pleine santé, le 23 janvier 2020, le Dr Peter Salama meurt d’une crise cardiaque à 
l’âge de 51 ans. Cet épidémiologiste australien et diplômé de Harvard avait occupé différents 
postes à Médecins Sans Frontière, à l’UNICEF pendant 14 ans avant d’œuvrer au sein de l’OMS 
à partir de 2016. Il était un collègue du docteur Richard Valery Mouzoko Kiboung (l’autre 
médecin tué en Afrique). Le Dr Salama a fait une grande carrière, c’était un homme apprécié, 
connu pour son travail en Asie et pour ses réponses aux épidémies Ebola en Afrique. Mais ce 
qui est plus confidentiel, c’est qu’il était membre du service de renseignement spécialisé dans 
les virus de l’Epidemic Intelligence Service rattaché au Center for Disease Control & Prevention 
(le CDC).  

Parlons maintenant du Dr Francis (Frank) Plummer. Spécialiste mondial des maladies 
infectieuses, ce médecin canadien travaillait sur un vaccin pour traiter le VIH/SIDA, il a 
contribué dans la lutte contre le SRAS et avait dirigé le seul laboratoire P4 du Canada. Un 
laboratoire ayant subi un vol du virus Ebola en 2009 puis en 2014 et une dernière fois en 2019. 
D’un profil « non-conformiste », le Dr Francis Plummer serait mort d’une crise cardiaque 
durant des vacances en famille au Kenya. Un de ses collègues, le Dr Allan Ronald affirme que 
la mort du médecin est une perte tragique pour la science :  

« Il était persuadé d’être en voie de trouver un vaccin contre le VIH, un chemin sur lequel il 
s’est lancé il y a près de 30 ans. » 

Changement d’ambiance et de pays. Le 30 décembre 2019, le Dr Li Wenliang envoie un 
message à ses amis et confrères via WeChat, le réseau social chinois, pour sonner l’alerte quant 
à un virus ressemblant étrangement au SRAS. L’Ophtalmologiste à l’Hôpital Central de Wuhan 
voit son message devenir viral et rend l’épidémie de coronavirus publique. Très vite, la 
direction de l’hôpital intime à toutes les équipes de ne pas diffuser de fausses rumeurs. Ses 
supérieurs sanctionnent le Dr Li Wenliang, le 3 janvier 2020, la police locale le convoque pour 
signer une lettre reconnaissant que le médecin faisait de faux commentaires et qu’il propageait 
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de fausses rumeurs. Il décède dans la nuit du 6 au 7 février 2020 du Covid-19. Voici la lettre en 
question : 

 

 

Après avoir contracté le coronavirus et s’être enregistré à l’hôpital pour se faire soigner, le 
Dr Li Wenliang continue à publier sur son compte Weibo et à dénoncer la désinformation. 

« Je me demandais pourquoi les avis officiels [du gouvernement] disaient toujours qu’il n’y 
avait pas de transmission interhumaine et qu’il n’y avait pas de personnel de santé infecté. » 

Le 28 janvier, la Cour populaire suprême de Chine condamne l’excès de zèle de la police locale, 
ainsi que les enquêtes des autorités de Wuhan sur des personnes comme ce médecin qui ont 
partagé des informations précoces sur le virus. 

Le tribunal déclare donc par la suite que « Cela aurait pu être une chance pour contenir le 
nouveau coronavirus, si le public avait écouté cette “rumeur” à l’époque, et adopté des 
mesures telles que le port de masques, une désinfection stricte et éviter d’aller au marché de 
la faune. » 

Pour rappel, dix jours avant la déclaration de la Cour suprême de Chine, soit le 18 janvier 2019, 
les autorités chinoises confirment le premier cas de coronavirus (elles rétropédaleront par la 
suite). Le 23 janvier 2020, Wuhan, la métropole du centre de la Chine est confinée à la veille 
du Nouvel An chinois. 

https://archive.ph/d1b8D
https://archive.ph/PUZ3f
https://archive.ph/50F5s


74 
 

Maintenant, et avant de reprendre la chronologie de nombreux évènements pour le moins 
troublants, je te laisse le fil rouge et je te demande de dérouler très lentement pendant que je 
te brosse le tableau d’une liste de choses qui se sont produites dans un laps de temps assez 
court et dont tu n’as pas forcément entendu parler. Alors qu’elles sont capitales si tu veux 
comprendre comment et pourquoi le monde entier s’en est remis aux tests PCR en guise 
d’outils de diagnostic en laboratoire pour endiguer la pandémie (= confiner, masquer, 
vacciner). Encore une fois, il n’y a pas de miracle. Et c’est le moment où je vais m’adonner à un 
exercice casse-gueule en tentant d’expliquer des trucs compliqués avec des mots simples. 

* 

• Le 3 janvier, le CDC Chinois identifie le génome du nouveau coronavirus.  
• Le 4 janvier, la Chine développe son test TR-PCR spécifique à ce virus.  
• Le 7 janvier 2020, ce virus appelé à l’époque « 2019-nCoV » est officiellement annoncé 

comme agent causal (= on trouve le coupable) par les autorités chinoises.  
• Le 9 janvier, la Chine prévient l’OMS et souhaite mettre à disposition son test PCR. 

(l’OMS n’en fera rien, note bien) 
• Le 10 janvier, une séquence du génome viral est publiée afin de la partager avec la 

communauté scientifique sur la plateforme virological.org (Séquence Wuhan-Hu-1, 
numéro d’accès GenBank MN908947).  

• Le 11 janvier, les Chinois disposent d’un kit de détection RT-PCR commercial pour ce 
virus distribué à la province du Hubei.  

Le 12 janvier, 4 autres génomes sont déposés dans la base de données de séquences virales 
organisée par la Global Initiative on Sharing Avian Influenza Data (GISAID). Bref pour les 
Chinois, l’heure est à la coopération, et les scientifiques du monde entier s’aperçoivent que les 
séquences du génome suggèrent la présence d’un virus étroitement proche des membres d’une 
espèce virale appelée « CoV » lié au syndrome respiratoire aigu sévère (SRAS). La fameuse 
espèce comprend également un grand nombre de virus principalement détectés chez les 
rhinolophidés (chauve-souris) en Asie et en Europe. 

Le 20 janvier, 282 cas chez l’homme sont confirmés en laboratoire et notifiés via un rapport à 
l’OMS. Des cas confirmés chez des voyageurs en provenance de Wuhan sont annoncés les 13 et 
17 janvier en Thaïlande ainsi que le 15 janvier au Japon et le 19 janvier en Corée. L’étendue de 
la transmission interhumaine du virus n’est pas claire au moment où le chercheur 
Christian Drosten s’attèle à la rédaction d’un protocole de test PCR publié le 23 janvier 
2020 sur Eurosurveillance (mais envoyé à l’OMS d’abord le 13 janvier puis une version 
modifiée le 17 janvier).  

Protocole que l’OMS va tout de suite adopter. 

Pourquoi l’OMS attend que Christian Drosten entre en scène pour sauter sur son protocole 
alors que la Chine livre ses éléments 5 jours avant ? 

Déjà, on sait depuis quelques chapitres à quel point l’OMS est corrompue, et dire que son 
président est compromis serait un doux euphémisme. Mais ce n’est pas la seule raison. D’après 
les experts, le test RT-PCR chinois diffère de deux gènes par rapport à la méthode proposée 
par le biologiste préféré d’Angela Merkel, Christian Drosten. Pourtant ce test chinois 
fonctionnerait très bien, la question reste donc entière. Surtout que dans le même temps, un 
laboratoire slovène affirme le 17 janvier qu’après « une évaluation approfondie », il dispose 
d’un test Sars-Cov-2 basé sur LightMix et commercialisé par la société Roche pour TIB 
Molbiol. 

https://archive.ph/24Ovd
https://archive.ph/CWDzF
https://drive.google.com/file/d/1cIQpXWCL-2Bnki36zaG4Nunys-IEBS_1/view?usp=sharing
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Comment se fait-il que dès le 17 janvier, cette équipe slovène puisse avoir un kit commercial et 
sa jolie fiche technique basée sur le protocole de Christian Drosten  ? 

D’ailleurs, dans cette fiche Roche SAP no 09 155 368 001, si tu consultes les propriétés du 
document PDF depuis le lien que je t’ai donné, on se rend compte qu’elle a été produite par 
Olfert Landt, le directeur de TIB Molbiol le 15 janvier 2020. 

Donc le kit commercial TIB Molbiol pour les plateformes Roche était prêt au plus tard le 
15 janvier. Avant la version modifiée du protocole envoyée à l’OMS le 17 janvier (et adoptée 
aussitôt). Intéressant. Très intéressant… 

Ce qui nous laisse un battement de 2 jours pour réaliser une « évaluation approfondie » dans 
le laboratoire slovène. 48 h pour une évaluation approfondie, pas besoin d’être scientifique 
pour comprendre que c’est court. Beaucoup trop court. Ce qui induit que le kit commercial 
devait être sur pied un peu plus tôt dans la chronologie. Quand exactement ? Ça reste un 
mystère, mais avant qu’il y ait une inquiétude internationale pour le coronavirus, c’est certain.   

Maintenant, regardons de plus près le fameux protocole de notre 
Christian Drosten… 

Entouré d’une équipe de scientifiques, Christian Drosten formule « une détection du nouveau 
coronavirus 2019 (2019-nCoV) par RT-PCR en temps réel ». Partant du constat que dans les 
infections respiratoires aigües, la RT-PCR est couramment utilisée pour détecter les virus 
responsables à partir des sécrétions respiratoires, il se dit que c’est la bonne méthode et fournit 
un protocole RT-PCR (RT-qPCR pour être précis). Banco, la planète en a besoin, l’OMS 
corrompue fonce avec cette méthode, le protocole chinois, aux oubliettes.  

Le RT q machin-chose, c’est quoi ? 

Il s’agit d’une réaction en chaîne par polymérase quantitative à transcriptase inverse. 
Impossible de t’expliquer, je n’ai pas le cerveau qui va bien pour décrypter ça. En revanche, 
pour Ulrike Kämmerer, scientifique de la University Hospital of Würzburg, c’est limpide. C’est 
si limpide qu’elle dénonce dans une longue étude avec l’aide d’une équipe de 22 experts la 
méthode Drosten utilisée par le monde entier. Car selon Ulrike, le protocole en question souffre 
de 10 problèmes fatals. 10 coquilles d’une importance cruciale, mais je ne vais t’en citer que 
trois qui sont assez éloquentes :   

1. Le premier problème, c’est que ce nouveau coronavirus repose sur des séquences in 
silico (théoriques) fournies par un laboratoire en Chine. Parce qu’à l’époque, ni le 
matériel de contrôle du SARS-CoV-2 infectieux (« vivant ») ou inactivé, ni ARN 
génomique isolé du virus n’était disponible pour l’équipe Corman-Drosten. À ce jour 
aucune validation n’a été réalisée par la paternité sur la base de virus SARS-CoV-2 
isolés ou de pleine longueur ARN de celui-ci. En clair = personne n’a la totalité 
du virus isolé. 
 
Comment déployer un diagnostic fiable sans disposer de matériel viral réel (par 
exemple pour déterminer la charge virale infectieuse) ?  
 
Eh bien, notre équipe entourant Drosten s’est basée sur un parent proche du Sars-Cov-
2, le Sars-Cov-1. Mais tu conviendras qu’il est difficile d’avoir un diagnostic fiable et 
d’éviter de faux positifs quand tu n’as pas le quinté dans l’ordre.  
 
De plus, Drosten est resté sur de la théorie in silico, sans basculer par la suite sur une 
validation in vitro (comme ça se fait apparemment partout) même des mois après la 
publication.  

https://web.archive.org/web/20210617070448/https:/microbiologia-alicante.umh.es/files/2020/02/MDx_Wuhan-E-gene-PI.pdf
https://web.archive.org/web/20210617070448/https:/microbiologia-alicante.umh.es/files/2020/02/MDx_Wuhan-E-gene-PI.pdf
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https://web.archive.org/web/20220427010352/https:/www.who.int/docs/default-source/coronaviruse/protocol-v2-1.pdf
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2. La RT-PCR est une technologie biomoléculaire qui permet de détecter des fragments 

rares d’ARN connus à l’avance (Ben oui, sinon comment veux-tu qu’il les détecte ?). En 
gros, on prend un échantillon à analyser, on l’amplifie à l’aide d’amorces et de cycles 
réalisés à la bonne température. Si ce procédé est utilisé dans le monde entier, 
l’opération reste délicate, la technologie PCR est très sensible.   
 
Idéalement, pour obtenir un résultat fiable dans ce cas de figure précis, il faut que le 
nombre de cycles d’amplification (appelé Ct) ne dépasse pas 35 et reste dans une 
fourchette comprise en 25-30 cycles. En Europe et aux USA, les personnes sont souvent 
testées avec un seuil supérieur à ces fameux 35 Ct. En France, à l’époque, la fourchette 
préconisée était entre 10 et 45 Ct (ce n’est plus une fourchette, mais un râteau), nous 
n’avions pas de consignes claires et il y a de grandes chances que cette approximation 
ait engendré une avalanche de faux positifs. Car ce qui est sûr, c’est qu’avec un Ct 
supérieur à 35, une personne testée positive a 97 % de chance d’être en réalité… un faux 
positif.  
 
Le hic ? C’est que dans la fiche commerciale citée plus haut et se basant sur les travaux 
de notre Christian (dans une chronologie ahurissante, je te le rappelle), il est préconisé 
un Ct pouvant aller jusqu’à 39. Beaucoup trop élevé, tu l’auras compris. 
 

3. Et je crois qu’il s’agit là de l’argument le plus dévastateur de l’équipe d’Ulrike : « Le fait 
que ces produits de PCR n’aient pas été validés au niveau moléculaire est une autre 
erreur frappante du protocole, rendant tout test basé sur celui-ci inutile en tant 
qu’outil de diagnostic spécifique pour identifier le virus SARS-CoV-2. » K.-O. 
technique. 

Outre le risque de contamination croisée qui achève la fiabilité déjà bien amochée de ce 
protocole, il y a différents facteurs qui le rendent vraiment difficile à mettre en œuvre sans 
risque d’erreur. Même si Ulrike Kämmerer nous l’explique clairement dans une vidéo, je 
t’épargne les conditions drastiques de laboratoire qu’il faut réunir pour effectuer le test sous 
peine d’obtenir un résultat ininterprétable. Ce qui ouvre la voie à une marge d’erreur 
phénoménale en condition réelle pour tester la population massivement.  

On pourrait hurler de rage quand on pense à tout ce que le gouvernement nous a fait subir en 
s’appuyant sur un nombre de « cas positifs » issus de tests en grande partie frelatés, mais je 
vais plutôt m’attacher à un détail qui a son importance. 

Notre ChriChri est membre du conseil consultatif de la cellule de crise sanitaire pour 
Angela Merkel. – c’est un peu notre Delfraissy à nous. Tu comprends mieux pourquoi l’article 
de Corman-Drosten a été soumis à Eurosurveillance le 21 janvier 2020 et accepté pour 
publication le 22 janvier 2020. Le 23 janvier 2020, l’article était en ligne, c’était plié dans un 
temps record. Et pour couronner le tout, il se trouve que ce cher monsieur Drosten ainsi que 
les fonctionnaires de l’Université Goethe de Francfort-sur-le-Main, où il affirme avoir obtenu 
son doctorat en médecine en 2003, sont accusés de fraude au diplôme. Aïe. 

Si le fact-checking allemand nuance, voire dément, selon le Dr Markus Kühbacher, un 
spécialiste enquêtant sur la fraude scientifique telle que le plagiat de thèse, la thèse de doctorat 
du Dr Drosten devait être déposée à une certaine date auprès des autorités académiques de son 
université, qui signent ensuite un formulaire juridique appelé « Revisionschein ». 

Cette signature authentique doit être accompagnée d’un cachet de l’Université et la date, avec 
le titre de la thèse et l’auteur, afin qu’elle soit envoyée aux archives de l’Université. Trois 

https://archive.ph/7sMu2
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exemplaires originaux de la thèse devraient y être normalement consignés. De plus, sur les 
trois copies de dossier obligatoires de sa thèse de doctorat, deux copies auraient « disparu » et 
la copie unique restante serait endommagée par l’eau. C’est ballot… 

Ce n’est pas comme si l’Allemagne de Merkel avait appliqué les conseils de Christian pour 
confiner, priver de liberté le peuple ou détruire l’économie de tout un pays sur la base de tests 
PCR totalement invraisemblables – et que d’autres pays ont scrupuleusement suivi le même 
modèle. À savoir, des tests effectués partout dans le monde sur l’impulsion d’une OMS aux 
mains de Bill Gates. Je te laisse en tirer les conclusions qui te conviennent et je continue de 
dérouler ma petite laine rouge.  

* 

Médecin, chercheur, professeur d’université et virologue, le Dr Bing Liu exerçait à l’université 
de Pittsburgh et travaillait sur le virus SRAS. D’après son entourage, il était à deux doigts d’une 
découverte capitale sur le Covid-19 quand il a été abattu de plusieurs balles en mai 2020. 
Hao Gu, son assassin a été retrouvé mort lui aussi d’une balle dans la tête. Étrange mode 
opératoire… 

Étrange également, le timing concernant la mort de la Dre Gita Ramjee le 31 mars 2020. Elle 
était médecin, professeure émérite et chercheuse reconnue pour ses travaux sur les 
vaccinations ainsi que sur les HIV : une sommité, un modèle. Elle est morte du Covid-19 en 
déclinant très rapidement alors qu’elle devait prendre le micro lors d’une grande conférence 
initialement prévue à Boston, puis à Londres en visioconférence.  

La trajectoire de la Dre Natalya Lebedeva est curieuse aussi, Directrice de la médecine 
d’urgence de l’unité médicosanitaire no 2 de la Cité des Étoiles, elle était impliquée dans le 
traitement du premier patient atteint de coronavirus sur le site de formation des cosmonautes 
russes. Dans l’article du New York Post, on peut lire que la Dre Natalya Lebedeva avait été 
injustement accusée de ne pas avoir réussi à arrêter une épidémie de COVID-19 au sein de la 
structure. Le 4 avril 2020, on l’a retrouvée défenestrée, après une chute du sixième étage de 
l’Agence fédérale biomédicale. Un suicide apparemment… 

Le 21 avril, une voiture est attaquée au Myanmar. Le véhicule semblait transporter des 
échantillons de Covid-19 pour le compte de l’OMS et des Nations-Unies. 
Pyae Sone Win Maung, le chauffeur a été assassiné.  

Une autre défenestration le 26 avril 2020, cette fois c’est la Dre Yelena Nepomnyashchaya. Et 
ça s’est passé alors qu’elle appelait ses supérieurs pour se plaindre du manque de matériel, 
d’équipement de protection individuelle (EPI). Cette médecin respectée était en conversation 
téléphonique avec le ministre de la Santé de la région de Krasnoïarsk, Boris Nemik, au moment 
de la chute. Une chute du 5e étage. Elle décède le 6 mai 2020. 

Une troisième défenestration d’un médecin russe, l’urgentiste de l’hôpital de Voronech 
Alexander Shulepov, 37 ans, se plaint dans une vidéo de devoir continuer à travailler alors qu’il 
est infecté par le Covid-19. Lui et ses collègues ont également mis en garde contre les pénuries 
d’EPI dans la ville de Voronech. Suite à un interrogatoire de la police pour « diffusion de 
fausses nouvelles », il diffuse une seconde vidéo, sans doute sous la contrainte, dans laquelle il 
revient sur ses propos. Le lendemain, il saute par la fenêtre du 2e étage de l’hôpital. Il meurt le 
4 mai 2020. 

Plus à l’ouest, le ministre des Finances de la région allemande de Hesse, Thomas Schaefer, âgé 
de 54 ans, marié et père de deux enfants en bas âge, a été retrouvé mort le 6 mai 2020 près 
d’une voie de chemin de fer. Il était responsable depuis dix ans des finances de ce land où se 
trouve Francfort, le centre financier allemand, siège de la Banque centrale européenne et de 
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grandes banques allemandes. Le parquet de Wiesbaden a indiqué privilégier l’hypothèse d’un 
suicide. Selon le Premier ministre de ce land allemand, Thomas Schaefer « était profondément 
inquiet ». 

Quittons l’Allemagne pour les USA, après avoir occupé un haut poste pour le géant 
pharmaceutique Merck entre 2001 et 2004, écœurée d’avoir commercialisé du Vioxx, un 
analgésique qui doublait le risque d’accident vasculaire cérébral et de crise cardiaque et qui a 
finalement été retiré du marché… Brandy Vaughan quitte l’industrie de Big Pharma en 
dressant deux constats : 

« À partir de cette expérience, j’ai réalisé que ce n’est pas parce que quelque chose est sur le 
marché qu’il est sûr. » 

« Une grande partie de ce que nous dit l’industrie de la santé n’est tout simplement pas la 
vérité. » 

Brandy a passé huit ans à vivre en Europe et à voir comment les soins de santé sont dispensés 
très différemment en dehors des États-Unis. Rentrant à la maison avec un petit garçon sans 
vaccin, elle a été victime d’intimidation dans le cabinet d’un pédiatre lorsqu’elle a posé des 
questions que tous les parents devraient se poser : que contiennent les vaccins ?  

Elle devient par la suite la fondatrice de Learn The Risk (anciennement The Council for Vaccine 
Safety) qu’elle décrit comme : « Une organisation à but non lucratif basée aux États-Unis et 
une force puissante pour éduquer les gens DANS LE MONDE ENTIER sur les dangers des 
produits pharmaceutiques, y compris les vaccins et les traitements médicaux inutiles. » 

Devenue une figure emblématique du mouvement anti-vaccination américain, le 7 décembre 
2020, à 45 ans, elle est retrouvée morte dans sa maison à Santa Barbara par son fils âgé de 
9 ans. La cause de sa mort est inconnue, ce qui la rend d’autant plus suspecte. Les autorités 
n’écartent pas un lien avec l’ancien employeur de Brandy.  

Alexander Kagansky, éminent scientifique dont les travaux étaient régulièrement publiés dans 
les plus prestigieux journaux scientifiques du monde, travaillait sur le vaccin du Covid-19. Ce 
biologiste et généticien est un chercheur brillant, à la tête Centre Médical de Génomique et de 
Médecine régénérative de l’Université Fédérale de l’Est de Vladivostok (Russie). On l’a 
retrouvé mort le 19 décembre 2020 au pied d’un immeuble de Saint-Pétersbourg après une 
chute du 14e étage. La police s’est rendu compte qu’on l’avait poignardé avant sa chute.  

Tu dois te dire que ça fait beaucoup de médecins qui se défenestrent en Russie, je m’interdis 
de faire le lien avec des méthodes utilisées à l’est pour les meurtres commandités et je continue 
de tirer sur la laine rouge pour t’emmener à Taïwan le lendemain de la mort du 
Dr Alexander Kagansky.  

Le dimanche 20 décembre 2020 au matin, une usine explose d’un coup et sans raison. Enfin, 
sans raison… SCI-Pharmtech était la 2e plus grande usine au monde qui produisait les 
composants de l’hydroxychloroquine. Des débris de la chaîne de production ont été projetés à 
plus de 500 mètres, c’est dire la violence de l’explosion entraînant un incendie durant 48 h et 
l’arrêt brutal de la fabrication massive de l’hydroxychloroquine. Mais les équipes totalement 
neutres de l’AFP factuel l’assurent : aucun rapport entre l’incident et la molécule. Pourquoi 
nous viendrait-il une idée pareille ? 

Et je termine cette farandole d’évènements pour le moins curieux, avec Andrew Brooks. 
Professeur de recherche à l’Université Rutgers, mais surtout l’inventeur du premier test Covid-
19 via la salive, il décède à l’âge de 51 ans, le 23 janvier à Manhattan, d’une crise cardiaque. Le 
Dr Brooks avait fait l’actualité lorsque la FDA (Food and Drug Administration) a approuvé en 
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urgence sa technique qui permettait des tests bien plus rapides et moins invasifs : « Au lieu 
d’avoir un écouvillon naso- ou oropharyngé placé dans votre nez ou au fond de votre gorge, 
vous n’avez qu’à cracher dans un tube. » 

Alors qu’on se demande bien pourquoi cette « révolution » n’a pas été soutenue, approfondie, 
et importée dans nos pays, il est temps de contempler les fils rouges qu’on a doucement tirés, 
toi et moi. Des mètres de laine qui soulèvent un tas de questions :  

Pourquoi autant de brillants médecins et de sommités au profil « non-conformiste » 
disparaissent ? Pourquoi tout ce qui touche de près ou de loin à l’hydroxychloroquine subit un 
coup du sort ? Pourquoi s’appuyer à l’échelle mondiale sur des tests RT-PCR peu fiables sans 
les remettre en question ? Pourquoi un tel battage médiatique pour un virus dont les ratios de 
létalité réelle calculés sur le site de l’OMS « se situaient entre 0,00 % et 0,31 % avec des 
médianes brutes et corrigées de 0,05 %17 » ? 

Mais surtout, que s’est-il vraiment passé à Wuhan en Chine, nom d’un pangolin ?  

  

 
17 Page effacée depuis, heureusement qu’il reste les archives. 
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Chapitre 9 
Une nation qui a peur de laisser son peuple la juger librement de ce qui est vrai et de ce qui 

est faux est une nation qui a peur de son peuple. 

John F. Kennedy 

 

Tu l’as peut-être remarqué depuis qu’on démêle notre pelote rouge, durant tout ce temps, je 
me suis contenté de suivre 2 pistes : la chronologie des faits et l’argent. En se demandant à qui 
profite le crime, et en examinant la fresque toute fraîche des évènements, on a pu tirer 
ensemble sur de nombreux fils et comprendre pas mal de choses, sans trop s’égarer sur le 
chemin difficile de la vérité.  

Aussi pour continuer à défaire les nœuds de laine qui se présentent à nous, afin de comprendre 
ce qui est arrivé à Wuhan, il faut dans un premier temps se pencher sur l’argent. Et ce, dans 
l’unique but de mieux appréhender la nature ainsi que la synchronicité des évènements, dans 
un second temps. Car notre fil de laine est tressé de plusieurs intérêts, plusieurs trajectoires 
qui convergent vers une même réalité. Une réalité qui me pousse non pas à te faire regarder 
dans la direction de l’Empire du Milieu, mais encore une fois vers les États-Unis. 

J’enroule le fil sur tes doigts et je tire délicatement sur des millions de dollars qui vont changer 
ton regard sur la crise sanitaire que l’on vit. Je t’ai expliqué dans un précédent chapitre, preuves 
à l’appui, que le département de la défense américain avait subventionné de mystérieuses 
recherches en Ukraine sur le Covid-19 bien avant que le virus ne s’appelle ainsi. Des 
financements qui éclaboussent Hunter Biden, son père Joe, mais aussi une bonne partie du 
gouvernement américain. 

Car il se trouve que le gouvernement US a probablement dissimulé d’autres financements, pour 
d’autres recherches. Des recherches qui concernent des Gains de Fonction (GoF) sur des virus. 
Plus précisément, des recherches avancées et dangereuses sur la pathogénicité humaine d’un 
coronavirus de chauve-souris. Rien que ça. Et le tout, dans une proposition de subvention 
soumise à la Defense Advanced Research Projects Agency (DARPA) en 2018. 

En effet, il s’agit de la sollicitation no HR001118S0017 pour le programme PREEMPT18 dans le 
cadre du « Project DEFUSE 19  ». Un projet porté par EcoHealth Alliance et le docteur 
Peter Daszak – dont nos fils rouges ont démontré les liens d’intérêt avec d’autres 
organisations, notamment l’Institut de virologie de Wuhan. On sait que Peter Daszak collabore 
depuis plusieurs années avec la Dre Shi Zhengli, ils sont non seulement confrères, mais aussi 
amis, c’est lui qui le dit.  

Shi Zhengli est surnommée la Bat Woman de Wuhan, tant pour ses travaux sur les 
chauvesouris, que pour le nombre de fois et le temps qu’elle passe à effectuer des prélèvements 
sur ces mêmes animaux dans des grottes, plus au nord. Mais il n’est pas encore l’heure de tirer 

 
18 PREventing EMerging Pathogenic Threats 
19 DEFUSE : Defusing the Threat of Bat-borne Coronaviruses 
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le fil rouge de Bat Woman sous peine de se faire des nœuds dans la tête, alors je me contente 
de dérouler ce qui nous intéresse pour le moment. À savoir la proposition de Peter Daszak. 

Via son organisation EcoHealth Alliance, en janvier 2018, il suggère auprès de la DARPA son 
projet d’injecter des coronavirus de chauve-souris chimériques mortels collectés par l’Institut 
de virologie de Wuhan à des souris humanisées et « batifiées ». Charmant comme projet. 

La Defense Avdance Research Projects Agency (DARPA) rejette en partie le financement de ce 
projet, mais aurait laissé la porte ouverte à un financement partiel. Un rejet officiel, parce que 
EcoHealth Alliance propose ni plus ni moins de mettre le doigt dans ce qu’on appelle le Gain 
de Fonction (GoF). Or, en 2014, l’administration Obama a instauré un moratoire, qui 
interdisait de mener aux USA la recherche sur le « gain de fonction », après que des 
scientifiques se soient inquiétés du fait qu’elle pourrait conduire à une pandémie mondiale due 
à un virus génétiquement amélioré s’échappant d’un laboratoire. En 2022, je crois qu’on peut 
dire qu’ils avaient raison…  

Peter et ses idées tordues auraient dû se faire envoyer sur les roses, mais… il y a toujours un 
« mais ». 

Le hic, c’est que fin 2017, le gouvernement américain autorise la levée du moratoire du Gain 
de Fonction dans le cadre spécifique du P3CO (Potential Pandemic Pathogen Care and 
Oversight). Sous couvert d’élargir les champs de recherche dans des cas très précis, il s’agit 
d’une faille morale (et de biosécurité) qui aurait permis la recherche effective du Gain de 
Fonction sur des coronavirus de reprendre. Une reprise de l’activité avec très peu de limites 
pratiques, en particulier, l’absence de définitions claires. 

Et pour te la faire courte, Peter Daszak aurait profité du flou ainsi que du fait qu’une autre 
branche du gouvernement fédéral avait déjà jugé des aspects de ses recherches via l’EcoHealth 
Alliance auparavant. Il aurait fait valoir que le plan de recherche partagé avec l’Institut de 
virologie de Wuhan, rentrait justement dans le cadre spécifique de ce flou moral et 
administratif du P3CO et ainsi optimiser ses chances d’être financé. Pourquoi ? Parce qu’il se 
trouve qu’à la tête du comité P3CO se trouve quelqu’un qui est acquis à la cause de notre Peter : 
Robert Kadlec.  

Docteur en médecine et promoteur sans foi ni loi du processus de « gain de fonction », cet 
homme a un pédigrée militaire et de renseignements long comme le bras. Sa carrière repose 
sur des pandémies largement surestimées, aux USA il est à l’origine du stock stratégique 
national (SSN) de 7 milliards de dollars. Un paquet d’oseille qu’il gère au profit de son petit 
cercle d’amis, un réseau gangréné par l’intérêt.  

Kadlec a également un poste déterminant au comité aussi opaque que secret appelé « P3CO » 
au sein du NIH sous l’égide du Dr Fauci. Un groupe d’experts qui donne le feu vert et ne refuse 
jamais les projets de recherche de « gain de fonction » qui sont ni plus ni moins que des armes 
biologiques. Le « gain de fonction » c’est une expression relativement neutre pour parler 
d’expériences modifiant intentionnellement un organisme pathogène afin de le rendre plus 
dangereux, plus contagieux, ou pour créer de nouveaux virus transmissibles à l’homme. 

Outre cet homme-clé, légèrement compromis, il faut que tu saches que le comité P3CO a vu le 
jour pour permettre une plus grande flexibilité concernant le développement de vaccins. Et en 
juin 2018, le Vaccine Research Center (VRC) sous l’autorité du NIH a élargi son partenariat 
existant avec Moderna pour inclure des programmes de recherche à grande échelle sur une 
plateforme de vaccin contre le pan-coronavirus (CoV). C’est marrant quand on sait que 
Moderna brevète en 2017 une séquence ADN qui matche drôlement bien avec la séquence du 
SARS-Cov-2 au niveau du site de clivage de la furine, mais j’arrête de comploter.  
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Et pour parachever le tout, le patron de Robert Kadlec est lui aussi loin d’être tout blanc. 
Christian Hassell qui dirige le très secret P3CO est titulaire d’un doctorat en chimie analytique, 
c’est l’un des meilleurs experts américains en matière de recherche sur les armes biologiques. 
Sa carrière est notamment marquée par l’enquête bâclée concernant les lettres contaminées à 
l’Anthrax aux États-Unis. Mais rien d’assez scandaleux pour l’empêcher d’être à la tête du 
comité P3CO… 

Quoi qu’il en soit, EcoHealth Alliance, par le passé et à plusieurs reprises, a profité de cette 
« flexibilité » du P3CO pour poursuivre son travail avec l’Institut de virologie de Wuhan. 
Grosso modo, notre Peter s’est probablement engouffré une nouvelle fois dans la brèche en 
utilisant une échappatoire qui permettait la recherche dans les cas « nécessaires de toute 
urgence pour protéger la santé publique ou la sécurité nationale ». (lol) 

D’ailleurs, on sait que Jonathan Epstein, le « Vice President for Science and Outreach » 
d’EcoHealth Alliance a demandé de l’aide à un certain Ralph Baric par e-mail pour formuler 
une section de la fameuse proposition, histoire d’arrondir les angles du dossier. 

Petite parenthèse, le Dr Baric est un expert en coronavirus à l’Université de Caroline du Nord, 
Chapel Hill (UNC). Il a développé des techniques génétiques pour améliorer le potentiel 
pandémique des coronavirus de chauvesouris existants en collaboration avec la Dre Shi Zhengli 
de l’Institut de virologie de Wuhan et avec EcoHealth Alliance. Pure coïncidence… 

Pour en revenir à la proposition de subvention de Peter Daszak, elle comprend donc certains 
éléments de recherche qui sont déjà publics via des articles scientifiques, ainsi que d’autres 
éléments qui n’ont jamais été rendus publics : ceux-ci incluent la vaccination des chauves-
souris sauvages utilisant des protéines de pointe recombinantes du SARSr-CoV en aérosol 
dans des nanoparticules ou dans des « orthopoxvirus vecteurs », ainsi que des travaux 
supplémentaires sur les souches de CoV publiées et non publiées qui pourraient combler les 
lacunes existantes dans notre compréhension des origines du SRAS-CoV-2. 

Ce qui est certain, c’est que ces documents proposant des subventions montrent également un 
niveau d’implication incroyablement profond d’EcoHealth Alliance avec l’Institut de virologie 
de Wuhan, sur des questions d’intérêt national, et même mondial. On y apprend que le 
gouvernement américain paie directement et indirectement des chercheurs clés du labo de 
Wuhan (à mi-temps et quart-temps). Mais ce n’est pas la seule chose qu’on découvre.  

Le contenu de ces mêmes documents détaille les réalisations passées et les expériences prévues 
en collaboration avec bien sûr, des chercheurs de l’Institut de virologie de Wuhan (WIV), mais 
pas seulement :  

• l’Université normale de Chine orientale (ECNU),  
• l’UNC-Chapel Hill (tiens donc),  
• l’Université Duke-National de Singapour,  
• l’USGS National Wildlife Health Center (NWHC)  
• et le Centre de recherches de Palo Alto (PARC). 

 

Il y a donc de grandes chances pour que ces structures disposent d’échantillons capables de 
retracer l’origine précise du virus qui a changé la face du monde. On sera bientôt fixé, même si 
la vérité prend les escaliers. 

Quant aux équipes sélectionnées pour ce merveilleux programme, je te demande de 
t’accrocher : la plupart sont composées de partenaires américains, britanniques ou australiens, 
auxquels s’ajoutent un partenaire en Estonie (Tartu) et une partie du réseau des Instituts 
Pasteur. 
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Je te laisse apprécier une des fiches de subvention finalement accordées par le gouvernement 
américain qui s’intitule « Comprendre le risque d’émergence du Coronavirus des chauves-
souris » ainsi qu’une rallonge obtenue. Le collectif DRASTIC Research propose une analyse 
que je t’invite à lire concernant ces documents d’EcoHealth Alliance qui détaillent le 
programme de gain de fonction, c’est édifiant.  

Voilà un gros morceau qu’il te faut digérer, je suis désolé d’avoir déroulé tant de laine sur cette 
question, mais il me semblait crucial que tu aies sous les yeux tous les éléments. Et à la lueur 
des faits que je viens d’extraire de notre petite pelote, tu es en droit de me demander :  

Si tout ça est avéré, comment ces expériences ont-elles pu se produire ? 

C’est vrai ça, si toi et moi, on considère ce programme comme excessivement dangereux… 
Comment se fait-il qu’il ait quand même vu le jour sans que personne ne sonne l’alerte ? Pire, 
comment y a-t-il pu avoir d’autres recherches antérieures à cette demande ? Ne bouge pas, je 
m’empare de mon fil de laine et je tire lentement.  

Les documents en question proviennent d’un rapport de la Defense Advanced Research 
Projects Agency (DARPA), et étaient à priori cachés dans un disque étiqueté « top secret » sans 
pour autant être archivé avec les ressources documentaires classifiées habituellement. 

Je n’étais pas là pour vérifier, mais il se trouve que l’organisation Project Veritas a obtenu un 
rapport adressé à l’inspecteur général du département de la Défense écrit par le Major du Corps 
des Marines, Joseph Murphy, un ancien membre de la DARPA. 

Et dans ce rapport, on découvre tout ce que je t’ai cité plus haut à propos d’EcoHealth Alliance, 
mais aussi que le NIAID (sous la direction du Dr Anthony Fauci), a poursuivi les recherches 
à Wuhan, en Chine, et sur plusieurs sites aux États-Unis. 

Le Dr Fauci a affirmé à plusieurs reprises, sous serment, que les NIH et NIAID n’ont pas été 
impliqués dans la recherche de gain de fonction avec le programme EcoHealth Alliance. 
Seulement, suite à son audition au Sénat, on sait d’après des données fédérales, que le 
Pentagone a donné 39 millions de dollars à l’EcoHealth Alliance du Dr Peter Daszak 
– l’organisme de bienfaisance qui aurait financé la recherche sur les coronavirus au laboratoire 
de Wuhan. Ça devient compliqué de noyer le poisson… 

Surtout que le rapport « enterré » du Major Murphy détaille les grandes inquiétudes suscitées 
par le programme COVID-19 de gain de fonction, la dissimulation de documents, la 
suppression de remèdes potentiels, comme l’ivermectine et l’hydroxychloroquine, et il 
parle même des vaccins à ARNm. Je t’arrête tout de suite, je sens que tu commences à 
comploter : tout lien avec la mort des Sherman, l’explosion de l’usine à Taïwan, la faillite de 
Famar ou la campagne de dénigrement du Pr Raoult serait purement indécent. 

Bref, Project Veritas a contacté la DARPA pour obtenir des commentaires sur les documents 
cachés et s’est entretenu avec le responsable des communications de documents, Jared Adams, 
qui a déclaré : « Cela ne me semble pas normal ». 

« Si un document est classifié, il doit être marqué de manière appropriée. »  

« Je ne suis pas du tout familier avec des documents non marqués qui résident dans un espace 
classifié, non. » 

On se demande qui à la DARPA a pris la décision d’enterrer le rapport original ? Était-ce sous 
la pression d’autres branches du gouvernement, ou d’Anthony Fauci ? Quoi qu’il en soit, ils 
auraient pu sonner l’alerte au Pentagone, à la Maison-Blanche ou au Congrès, ce qui aurait pu 
empêcher toute cette pandémie qui a déjà entraîné la mort de 5,4 millions de personnes dans 
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le monde et causé beaucoup de douleurs et de souffrances à plusieurs millions d’autres. Tu t’en 
doutes, le Dr Anthony Fauci n’a pas encore souhaité s’exprimer sur ce qui pourrait être un 
monumental scandale. 

Bien sûr, à l’heure où je t’écris, ces derniers mètres de laine, ainsi que l’avalanche de documents 
qui étayent les faits demandent à être authentifiés, recoupés, approfondis et portés au regard 
impartial d’un juge. Mais il ne fait aucun doute que si moi, petit pèquenaud habitant au fin 
fond du Volvestre, je parviens à mettre la main sur ces documents, d’autres personnalités plus 
influentes, plus puissantes et plus intelligentes vont finir par boucler la boucle et lever le secret 
qui entoure les décisions discutables du comité P3CO. Ce n’est qu’une question de temps. 

En tout cas, je n’aimerais pas être à la place de Fauci, et j’imagine que les nuits de Peter Daszak 
doivent être compliquées. On comprend peut-être mieux le battage médiatique autour de 
l’Ukraine, un conflit agité comme un chiffon rouge pour détourner l’attention du monde… Mais 
ce n’est pas encore le moment de démêler le nœud de l’invasion russe, je te redonne le fil une 
nouvelle fois et t’invite à tirer délicatement sur le profil de la Dre Shi Zhengli. Car il est 
important de cerner ce personnage pour découvrir une autre facette de la crise du Covid-19 : 

Quel est le rôle de Bat Woman dans cette p(l)andémie ? 
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Chapitre 10 
On ne peut gagner sa liberté qu’en montrant à l’ennemi que l’on est prêt à tout pour 

l’obtenir. 

Malcom X 

 

Avant de poursuivre avec ma pelote, je vais t’avouer quelque chose, j’ai cru au récit officiel, 
surtout au début. Vraiment. Je veux dire que j’y ai cru de toutes mes forces. J’ai eu peur, je suis 
allé faire mes courses en apnée au premier confinement avec une trouille bleue et une écharpe 
sur le visage, faute de masque. J’ai même porté des gants stériles, je m’en souviens encore. Je 
me suis désinfecté presque nu dans mon garage, en laissant les sacs du supermarché plusieurs 
heures loin de ma femme et des enfants. J’adhérais tellement au récit officiel que je redoutais 
qu’on déconfine trop vite, oui, j’étais comme tout le monde et je voulais bien entendre cette 
théorie de la revanche de la nature sur les excès de l’espèce humaine. Mais c’était avant de me 
pencher sur la Dre Shi Zhengli, la Bat Woman de Wuhan…  

Le 3 mars 2009, lors de la 3e conférence des dix femmes les plus remarquables de l’Académie 
chinoise des sciences et du rapport sur les actions avancées, Shi Zhengli reçoit son titre 
honorifique. Une consécration pour la chercheuse après 19 années passées au sein de l’Institut 
de virologie de Wuhan à étudier les virus. Une chercheuse discrète, humble, à la vie frugale 
selon ses collègues, et totalement focalisée sur l’objet de ses recherches : les virus des 
chauvesouris. 

De 2002 à 2003, le SRAS éclate dans certaines régions de Chine. Dans le cadre du déploiement 
global de l’Institut de virologie de Wuhan, Shi Zhengli, en collaboration avec des scientifiques 
chinois et étrangers, mène des recherches approfondies pour retracer l’origine du virus du 
SRAS jusqu’aux chauves-souris. 

À cette époque, l’expérience nécessitait d’aller dans la nature pour collecter des échantillons de 
chauvesouris, et l’ensemble du processus était très laborieux. « Mme Shi a non seulement 
participé à l’ensemble du processus, mais a également emmené tout le monde escalader la 
montagne et entrer dans la grotte. » 

La Bat Woman de Wuhan, un surnom sur mesure.  

En décembre 2006, notre Bat Woman coécrit avec ce cher Peter Daszak (d’EcoHealth 
Alliance) un article sur les maladies infectieuses émergentes. Plus précisément sur les 
coronavirus de type SRAS chez les chauvesouris. Elle y aborde le rôle des récepteurs ACE2, une 
protéine clé qui empêche (à l’époque) la transmission à l’homme.  

En octobre 2013, le duo Shi Zhengli et Peter Daszak publie un nouvel article, « Isolation and 
characterization of a bat SARS-like coronavirus that uses the ACE2 receptor ». On y apprend 
que le coronavirus semblable au SARS utilise ces fameux récepteurs ACE2, et que la 
chauvesouris « fer à cheval » chinoise est un potentiel réservoir naturel du SARS-Cov-1.  

Le 31 janvier 2015, au terme d’une collaboration sino-française, le chantier du laboratoire P4 
de Wuhan prend fin. Imagine un immense immeuble en briques rouges au bout d’une route à 

https://archive.ph/wip/DmL4g
https://archive.ph/wip/hT5HG
https://archive.ph/EU1KK
https://archive.ph/wip/NNobc
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6 voies. Juste à côté, un bunker sécurisé de 4 étages avec 4 labos étanches qui ressemble à une 
prison. Et un dernier bâtiment blanc et rectangulaire sur lequel est écrit « Wuhan Institute of 
Virology ». Un symbole d’un partenariat entre la France et la Chine vient de naître. 

Mais la collaboration n’est qu’une façade, les Chinois tiennent à reprendre le contrôle et les 
chercheurs français censés venir partager leur connaissance ne viendront jamais. D’ailleurs, la 
coopération franco-chinoise espérée entre le P4 Jean Mérieux-Inserm de Lyon et celui de 
Wuhan ne verra donc jamais vraiment le jour.  

Le 9 novembre 2015, la Dre Shi Zhenglin assistée de Xing-Yi Ge publie un article dans la revue 
scientifique Nature. Dans l’étude intitulée « Un groupe de coronavirus de chauvesouris en 
circulation semblable au SRAS montre un potentiel d’émergence humaine », on évoque le 
recours à un système de « génétique inverse » pour générer et caractériser un virus 
chimérique qui réplique la protéine de pointe SHC014 de la chauve-souris.  

Et ce fabuleux coronavirus de synthèse codant la pointe SHC014 peut enfin utiliser facilement 
les récepteurs ACE2. Merveilleux ! Les tests in vitro démontrent que la réplication dans les 
cellules des voies respiratoires humaines est prometteuse. In vivo, c’est aussi la fête, « les 
expériences démontrent la réplication du virus chimère dans le poumon de la souris avec une 
pathogenèse notable ». En clair = on a enfin bidouillé un coronavirus de chauvesouris qui peut 
infecter l’homme.  

Elle est pas belle, la vie ? Et pour couronner le tout, il se trouve qu’un certain Ralph Baric du 
Département d’épidémiologie à l’Université de Caroline du Nord à Chapel Hill, a dirigé cette 
étude. 

Bref, quand il n’y a pas Peter Daszak d’EcoHealth Alliance dans les parages, c’est Ralphounet 
de Chapel Hill qui prend le relai. 

Le 27 février 2017, l’Institut de virologie de Wuhan reçoit sa certification pour étudier les 
agents pathogènes les plus dangereux du monde. C’est le seul laboratoire accrédité de niveau 
de biosécurité 4 en Chine, il a couté 300 millions de yuans20 et c’est notre Bat Woman qui va 
le diriger. D’ailleurs, elle ne va pas chômer.  

Le 30 novembre 2017, elle annonce dans un article publié sur PLOS Pathogens avoir découvert 
un réservoir de gènes coronavirus liés au SRAS de chauve-souris. Plus précisément, 
Shi Zhengli parle de la chauve-souris fer à cheval qui habite une grotte dans la province du 
Yunnan. Ce « pool » naturel de chauve-souris « fournit de nouvelles informations sur l’origine 
du coronavirus du SRAS ». Et tu peux la croire sur parole, elle en connaît un rayon. 

Il faut dire que Bat Woman catalogue, recense, détient et élève des chauves-souris depuis plus 
de 15 ans. Son laboratoire dépose même un brevet pour une cage d’élevage ainsi qu’un autre 
brevet décrit comme « procédé d’élevage artificiel de chauve-souris insectivores sauvages ». 

Dans son curriculum vitae, la Dre Shi Zhengli a mentionné avoir reçu des subventions de source 
gouvernementale américaines totalisant plus de 1,2 million de dollars, dont 665 000 dollars 
des National Institutes of Health (NIH) de 2014 à 2019, ainsi que 559 500 dollars de l’USAID 
sur la même période. En revanche, elle est plus discrète et moins transparente sur les 
financements qui la lient directement à Peter Daszak et EcoHealth Alliance…  

J’arrête de jouer la suspicion et reprends le fil de mes dates. Le 5 janvier 2018, le labo P4 de 
Wuhan est inauguré en présence de ministres français et chinois, mais aussi de Yves Lévy, alors 

 
20 38 millions d’euros 

https://archive.ph/rp6x7
https://archive.ph/GpN7g
https://archive.ph/e6MlS
https://archive.ph/ywMnJ
https://archive.ph/Mln8C
https://archive.ph/HCAVU


87 
 

président de l’INSERM et époux d’Agnès Buzyn – ministre de la Santé de l’époque. J’évite tout 
commentaire pour ne pas faire une rechute de complotisme et j’enchaîne.  

Peu de temps après, le 19 janvier 2018, des diplomates scientifiques américains sont envoyés 
dans le laboratoire de Wuhan. Cette petite visite n’était pas la première, faut-il y voir un signe 
de méfiance ? Toujours est-il que la délégation américaine est dirigée par Jamison Fouss 
(consul général à Wuhan) et Rick Switzer (conseiller de l’ambassade pour l’environnement, la 
science, la technologie et la santé). L’Institut de virologie de Wuhan va d’abord communiquer 
officiellement le 27 mars 2018 à propos de cette visite, avant d’effacer son communiqué de 
presse début avril 2018. Pourquoi ?  

Il se trouve que les responsables américains ayant rencontré notre Shi Zhengli étaient si 
inquiets suite à leur petit tour du propriétaire qu’ils ont renvoyé à Washington deux câbles 
diplomatiques classés comme sensibles (mais non classifiés). Les messages ont mis en garde 
contre les faiblesses de sécurité et de gestion au sein du laboratoire et ont proposé plus 
d’attention et d’aide. 

« Lors des interactions avec les scientifiques du laboratoire WIV, ils ont noté que le nouveau 
laboratoire manquait sérieusement de techniciens et d’enquêteurs correctement formés pour 
faire fonctionner en toute sécurité ce laboratoire à haut confinement. » 

« Les chercheurs ont également montré que divers coronavirus de type SRAS peuvent 
interagir avec l’ACE2, le récepteur humain identifié pour le coronavirus du SRAS. » 

Tu vois, la petite expérience de « génétique inverse », le virus chimérique, tout ça… ça 
ressemblait quand même à un gain de fonction, mine de rien. Et nos ricains n’ont pas trop 
apprécié. C’est ironique quand on y pense, puisqu’ils ont financé une partie des travaux, à 
moins que cette posture ne soit tout simplement du bluff.  

Et pour finir de tirer sur la toile de Shi Zhengli, du 7 ou 24 octobre 2019, l’Institut de 
virologie de Wuhan a été fermé potentiellement en raison d’un évènement 
dangereux. C’est un scoop de la chaîne NBC qui nous l’apprend le 9 mai 2020. En effet, le 
rapport des agences de renseignements américaines – obtenu par l’unité de vérification NBC 
News basée à Londres – indique qu’il n’y a eu aucune activité de téléphone portable dans une 
partie à haute sécurité de l’Institut de virologie de Wuhan du 7 au 24 octobre 2019, et qu’il peut 
y avoir eu un « évènement dangereux » entre le 6 et le 11 octobre. 

Il se dit que le premier cas confirmé de Covid-19 en Chine remonte au 17 novembre 2019. Le 
South China Morning Post rapporte que des dossiers gouvernementaux suggèrent que la 
première personne infectée par cette nouvelle maladie pourrait avoir été un résident du Hubei 
âgé de 55 ans. On verra par la suite que ce n’est pas tout à fait exact.  

Alors, avec notre fil rouge entre les doigts, se pose naturellement la question de l’accident de 
laboratoire. Après tout, ce ne serait pas la première fois qu’un virus dangereux s’échappe d’un 
labo… Je pense naturellement au SARS de 2003, mais revenons à notre question. 

Pour tenter d’y répondre, j’imagine qu’il nous faut extraire la longueur de laine qui représente 
le cours de l’histoire entre « l’évènement dangereux » et la première contamination. Qu’est-il 
arrivé entre le 6 octobre et le 17 novembre 2019 ? Avant de te fournir les éléments 
capables d’apporter un peu de lumière, on doit, tous les deux, dérouler la laine d’un 
enchaînement de faits pour le moins étranges…  

https://archive.ph/xkhpW
https://archive.ph/ULzQg
https://drive.google.com/file/d/1aXDoEz9SO9Cr00qIkVv80cxSlLV6at1y/view?usp=sharing
https://archive.ph/ImAvq
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Chapitre 11 
La censure est un aveu, on ne bâillonne que la bouche qui dit vrai. 

Pierre Gripari 

 

Je suis heureux de te voir tendre nos nombreux fils rouges, et plus encore de savoir que tu es 
toujours dans la cuisine avec moi. Alors que notre pelote diminue un peu plus, que la curiosité 
nous pousse à sortir la loupe pour examiner le point de départ de l’épidémie de Covid-19, je 
vais te ramener un tout petit peu en arrière afin d’apporter un certain relief à cette potentielle 
fuite de laboratoire. Accroche-toi, je commence à dérouler :  

Le 12 avril 2014, l’Insitut Pasteur perd 2 349 fioles de SARS (Coronavirus de Syndrome 
Respiratoire Aigu Sévère). Une disparition signalée seulement deux mois plus tard. La liste des 
personnes habilitées à manipuler le virus n’est pas immédiatement disponible auprès des 
autorités compétentes. Les congélateurs semblaient non sécurisés, pas de vidéosurveillance, 
aucune archive disponible pour ce fameux week-end… Beaucoup de négligences, comme tu 
peux le constater. À ce jour, malgré un communiqué de presse qui se veut laconique, il est 
impossible de déterminer ce qu’il est advenu de ces souches.  

Selon un rapport du FBI, le 26 mai 2018, un ressortissant chinois venant de Pékin est arrêté 
au Detroit Metropolitan Airport par le Control Border Patrol. L’individu a déclaré qu’il était 
chercheur sur le cancer du sein au Texas. Hélas, les autorités découvrent dans ses bagages un 
tube à centrifuger non déclaré qui contenait des « plasmides dérivés de bactéries E. coli ».  

Le 28 novembre 2018 toujours à l’aéroport Detroit Metropolitan, des agents des douanes et de 
la protection des frontières américaines ont arrêté un biologiste chinois avec trois flacons 
étiquetés « Anticorps » dans ses bagages. Le biologiste a dit aux agents qu’un collègue en Chine 
lui avait demandé de livrer les flacons à un chercheur d’un institut américain. Pas de chance, 
après examen, il se trouve que ces fioles contenaient les virus du SRAS (Syndrome Respiratoire 
Aigu Sévère) et du MERS (syndrome respiratoire du Moyen-Orient). 

Le 11 septembre 2019, encore dans ce même aéroport, un ressortissant chinois qui n’avait 
rempli aucune déclaration, transportait 8 flacons d’un liquide clair dans ses valises. Des flacons 
qui n’avaient aucune pièce justificative. Le voyageur a déclaré qu’il s’agissait d’ADN dérivé 
d’une souche faiblement pathogène de H9N2. Mais sur certains de ses flacons, il était écrit à la 
main « WSN », un acronyme pour la grippe H1N1.  

Le 9 février 2019, Zaosong Zheng, un étudiant chinois de 29 ans, vole 21 flacons de recherche 
biologique et tente de les faire sortir clandestinement des États-Unis à bord d’un vol à 
destination de la Chine. Les agents fédéraux de l’aéroport de Boston Logan découvrent les 
flacons cachés dans une chaussette à l’intérieur de l’un des sacs de Zheng, le tout très mal 
emballé. Au départ, Zheng ment aux agents sur le contenu de ses bagages, mais il admet plus 
tard avoir volé les flacons d’un laboratoire à Beth Israel.  

https://archive.ph/wip/peufD
https://archive.ph/wip/3LNS3
https://archive.ph/aX5e2
https://archive.ph/wip/a4qXU
https://archive.ph/6wuwh
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Le 5 juillet 2019, au Canada cette fois, la virologue Qiu Xiangguo, son époux Cheng Keding, 
biologiste, ainsi que leurs étudiants, sont escortés hors du Laboratoire National de 
Microbiologie de Winnipeg. Il faut que tu saches que c’est le seul labo P4 du Canada, et que 
le couple a fait expédier une liste impressionnante de matériel viral en Chine, notamment à 
Wuhan. La liste comprend deux flacons chacun de 15 souches de virus :   

• Ebola Makona (trois variétés différentes) 
• Mayinga. 
• Kikwit. 
• Côte d’Ivoire. 
• Bundibugyo. 
• Soudan Boniface. 
• Soudan Gulu. 
• MA-Ebov. 
• GP-Ebov. 
• GP-Soudan. 
• Hendra. 
• Nipah Malaisie. 
• Nipah Bangladesh. 

Ce qui est bizarre, c’est que le directeur du laboratoire P4 de Winnipeg n’est autre que le 
Dr Francis Plummer, mort étrangement d’une crise cardiaque en 2020 au Kenya, comme je 
te l’ai déjà dit… Il est en vacances, en famille… 

Je ne t’expose ici que quelques exemples qui sont en réalité inscrits dans un schéma plus vaste. 
Et quand je dis plus vaste, je te parle d’un programme d’envergure mené par la Chine : le 
plan 1 000 talents.  

Sur le papier, il s’agit pour la Chine d’attirer les cerveaux étrangers, la crème des chercheurs 
en les payant une coquette somme. En réalité, cette volonté politique donne lieu à des 
collusions terribles, des conflits d’intérêts flagrants, de l’espionnage et du vol de propriété 
intellectuelle. 

Et la plus frappante illustration est probablement le Professeur Charles M. Lieber.  

Depuis 2008, le Dr Lieber, était à la tête du groupe de recherche « Lieber » à l’Université 
Harvard. Ce scientifique, spécialisé dans le domaine des nanosciences, a reçu plus de 
15 000 000 $ en subventions des National Institutes of Health (NIH) et de la part du ministère 
de la Défense (DoD).  

Avec autant de blé versé, tu te doutes que les USA exigent la divulgation des conflits d’intérêts 
financiers étrangers importants, y compris le soutien financier de gouvernements étrangers ou 
d’entités étrangères. Mais voilà, dans le dos de l’Université de Harvard, à partir de 2011, Lieber 
est devenu un « scientifique stratégique » à l’Université de technologie de Wuhan (WUT).  

Et il a contractuellement adhéré au plan chinois des mille talents de 2012 à 2017. Comme je te 
l’ai raconté, le plan chinois des mille talents est l’un des plans de recrutement de talents chinois 
les plus importants conçus pour attirer, recruter, et cultiver des talents scientifiques de haut 
niveau. Le but ? Favoriser le développement scientifique, la prospérité économique et la 
sécurité nationale de la Chine.  

Comme je te l’ai dit plus haut, ces programmes de talents visent à attirer les talents chinois à 
l’étranger, mais aussi les experts étrangers pour qu’ils apportent leurs connaissances ainsi que 

https://archive.ph/w9qe4
https://archive.ph/HDwlX
https://archive.ph/HDwlX
https://archive.ph/6wuwh
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leur expérience en Chine. Le fameux plan récompense sans aucun scrupule les individus qui 
volent des informations confidentielles.  

Aux termes du contrat de trois ans concernant les « 1 000 talents » pour lequel Lieber a bossé, 
L’Université de technologie de Wuhan a payé à Lieber 50 000 $ par mois. Mais aussi des frais 
de subsistance allant jusqu’à 1 000 000 de yuans chinois (environ 158 000 $ à l’époque). On 
lui a même accordé plus de 1,5 million de dollars pour établir un laboratoire de recherche à 
Wuhan.  

En retour, Lieber était obligé de travailler pour l’Université de Wuhan « pas moins de neuf 
mois par an » en « déclarant des projets de coopération internationale, en formant de jeunes 
enseignants et des doctorants, étudiants, organisation de conférence[s] internationale[s]. » 

Viennent s’ajouter à cette vérité troublante, des cyberattaques et du cyber-espionnage chinois. 
Je te laisse saisir le fil de laine, pendant que je t’explique tout ça.  

Le 7 juillet 2020, un grand jury du tribunal de district des États-Unis pour le district oriental 
de Washington a inculpé Li Xiaoyu et Dong Jiazhi pour leur participation présumée à une 
longue campagne de hacking ciblant les réseaux d’entreprises américaines et étrangères.  

L’acte d’accusation a mis en lumière les actions présumées de Li et Dong, y compris et surtout 
en ce qui concerne la recherche, les tests et le traitement du COVID-19. Dis-toi que si des 
hackeurs chinois se prêtent à cet exercice, il ne fait aucun doute que l’inverse doit également 
se produire…  

D’ailleurs, la Chine accuse les États-Unis d’être à l’origine de la pandémie. Tout comme les 
USA montrent la Chine du doigt en affirmant que celle-ci cache des informations sur les 
origines de la pandémie. Deux postures politiques qui nous enfument. Prenons la liste des 
pures coïncidences qui gravitent dans cette affaire. 

D’un côté, nous avons la politique chinoise des 1 000 talents favorisant un risque de biosécurité 
flagrant, un comportement suspect du gouvernement chinois, ainsi que Bat Woman et ses virus 
chimériques. De l’autre, nous avons l’éventuel brevet de Moderna correspondant depuis 2017 
à la séquence du fameux site de clivage de la furine, les financements occultes liés au P3CO de 
Peter Daszak, ainsi que l’aura nébuleuse de Ralph Baric. Difficile de trancher. 

Chacun se renvoie la patate chaude, la vérité est sans doute entre les deux, puisque Peter et 
Shi Zhengli collaboraient ensemble depuis au moins 15 ans. Et que Ralph Baric a dirigé au 
moins une étude capitale de Bat Woman.  

Est-ce que le fil de laine nous conduit vers un accident de laboratoire à cause de chercheurs qui 
ont trop joué avec le feu ? Ou s’agit-il d’une fuite de virus intentionnelle ou fortuite ?  

Pour le déterminer, le 3 février 2020, le Bureau de la politique scientifique et technologique de 
la Maison-Blanche (OSTP) a demandé aux Académies nationales des sciences, de l’ingénierie 
et de la médecine (NASEM) de « convoquer une réunion d’experts ». Un comité regroupant les 
pointures américaines, notamment le Professeur Ralph Baric de l’Université de Caroline du 
Nord Chapel Hill. 

On sait tous les deux que d’après les travaux de la Dre Shi Zhengli avec la participation de 
Peter Daszak et celle de Ralph Baric, la liaison avec les récepteurs ACE2 est déterminante dans 
la dangerosité de ce virus. Eh bien, figure-toi que notre Ralph, dans ses correspondances avec 
ses confrères, ne souhaite pas évoquer cet élément. Au contraire, dans sa réponse, Baric visait 
à transmettre une base scientifique à l’origine naturelle du SARS-CoV-2.  

https://archive.ph/CJbAv
https://archive.ph/IVLoC
https://archive.ph/IVLoC
https://archive.ph/eFLgM
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« Je pense que nous devons dire que le parent le plus proche de ce virus (96 %) a été identifié 
parmi les chauves-souris circulant dans une grotte du Yunnan, en Chine. Cela fait une 
déclaration forte pour l’origine animale. » 

Comme c’est pratique…  

Les e-mails de Baric montrent également qu’un représentant du comité suggère aux 
scientifiques américains qu’ils devraient « probablement éviter » les questions sur l’origine 
du SARS-CoV-2 lors de réunions bilatérales qu’ils prévoyaient avec des experts chinois du 
COVID-19. Tiens, donc… 

Juste pour info : Les courriels de mai et juin 2020 traitaient des plans pour les réunions. Les 
scientifiques américains participants, dont beaucoup sont membres du Comité permanent du 
NAS sur les maladies infectieuses émergentes et les menaces pour la santé du XXIe siècle, 
comprenaient entre autres Ralph Baric et Peter Daszak. 

Tu vois, moi j’ai du mal à croire notre Ralph. Je pense qu’il a tout intérêt à se protéger, lui ainsi 
que Peter Daszak vis-à-vis de leurs petites expériences avec la Bat Woman de Wuhan. Déjà, 
parce qu’on commence à avoir un paquet de preuves qui sentent vraiment pas bon. Mais si j’ai 
la plus grande difficulté à avaler cette origine naturelle qui plaiderait le malencontreux accident 
de laboratoire, c’est surtout parce qu’il y a un timing bien particulier, nom d’une civette. Une 
date qui va te donner la réponse à tes questions :  

Le 18 octobre 2019. 

 

  



93 
 

Chapitre 12 
La liberté consiste d’abord à ne pas mentir. Là où le mensonge prolifère, la tyrannie 

s’annonce ou se perpétue. 

Albert Camus 

 

Depuis le prologue, on a démêlé en douceur un nombre incalculable de pures coïncidences, 
mais notre pelote rouge nous en réserve encore une ou deux de taille. Je te laisse saisir le fil de 
laine, tandis que je t’entraine vers le nœud du 18 octobre, la date d’ouverture des jeux militaires 
mondiaux d’été organisés à Wuhan. 

9 308 sportifs venant de 110 pays se retrouvent donc à Wuhan pour cette compétition qui se 
tient tous les 4 ans. L’évènement se déroule du 18 au 27 octobre, soit quelques jours après la 
fermeture inquiétante et subite du laboratoire P4 de Wuhan. Près de 1 000 militaires 
débarquent des quatre coins du globe, tous affectés à des bataillons, régiments, groupes, 
casernes, bureaux… Des gens qui sont parfois accompagnés de leurs proches, sans parler du 
public… Je te laisse tirer doucement sur le fil en imaginant le pouvoir de dispersion que peut 
avoir un virus hautement contagieux dans une configuration pareille. Surtout quand les 
participants vont rejoindre leurs pays respectifs… 

Des sportifs français ont d’ailleurs admis par la suite avoir souffert des symptômes du Covid-
19 lors de leur séjour à Wuhan. La délégation française comptait 402 personnes. La 
championne du monde et vice-championne olympique de pentathlon Élodie Clouvel est 
persuadée d’avoir contracté la maladie aux Jeux mondiaux militaires. 

« On était à Wuhan et après, on est tous tombés malades. Valentin a loupé trois jours 
d’entraînement. C’était très bizarre, moi aussi, j’ai eu des trucs que je n’avais pas eus avant. 
On ne s’est pas plus inquiétés que ça parce qu’on n’en parlait pas encore. » 

Un autre athlète militaire français sous couvert d’anonymat a confirmé à BFM TV être 
également tombé malade (fièvre, courbattures importantes) et avoir dû être alité pendant trois 
jours à son retour de Chine.  

« On a eu un contact avec le médecin militaire qui nous a dit, “Je pense que vous l’avez eu 
parce qu’il y a beaucoup de gens de cette délégation qui ont été malades”. » 

En effet, les Français ne sont pas les seuls touchés, le temps passant, des témoignages 
inquiétants font surface. 

Matteo Tagliariol, membre de la délégation italienne, évoque le sujet à la Gazetto dello Sport. 
« Quand nous sommes arrivés à Wuhan, presque tout le monde est tombé malade. J’ai eu une 
forte toux. (…) Beaucoup ont eu de la fièvre, même si leur température n’était pas très 
élevée. », avant de préciser qu’un de ses coéquipiers a dû être alité durant presque tout le 
séjour. 

Se penchant sur cet évènement, la Harvard Medical School publie une étude qui se base sur 
les images satellites des parkings des hôpitaux de Wuhan, mettant en exergue une hausse 

https://archive.ph/wip/rYNlV
https://archive.ph/wip/rYNlV
https://odysee.com/C%C3%A9r%C3%A9monie-d'ouverture-des-7e-Jeux-mondiaux-militaires-d'%C3%A9t%C3%A9:9
https://odysee.com/C%C3%A9r%C3%A9monie-d'ouverture-des-7e-Jeux-mondiaux-militaires-d'%C3%A9t%C3%A9:9
https://archive.ph/wip/iqAYX
https://archive.ph/wip/Mezq5
https://archive.ph/ZykjN
https://archive.ph/2XjVi
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significative du nombre durant octobre et novembre 2019, avec un pic en décembre. Pour 
accompagner le modèle de trafic hospitalier en hausse, les chercheurs ont également noté une 
forte augmentation des recherches internet locales sur des symptômes avec les mots-clés 
« toux » et « diarrhée ». 

Pour lever le moindre doute, tu t’en souviens probablement, l’OMS dépêche 13 experts 
internationaux afin d’enquêter sur les origines du virus. Ainsi, l’équipe débarque en Chine le 
14 janvier 2021 soit un an après les faits, inutile de m’étendre sur l’efficacité de cette enquête 
dans des conditions pareilles. D’autant que cette équipe de chercheurs s’articule autour de… 
Peter Daszak. Rien d’étonnant à ce que l’enquête officielle dresse une conclusion en faveur 
d’un virus d’origine naturelle.  

Notre Peter a d’ailleurs corédigé tout début 2020 une lettre dans la revue scientifique de 
référence « The Lancet », avec 26 scientifiques, dans laquelle il condamne les « théories du 
complot » qui suggèrent que le SARS-CoV-2 serait le fruit d’une intervention humaine. Or, des 
correspondances obtenues récemment par l’ONG US Right to Know (USRTK), en vertu de la 
loi américaine sur l’accès aux données (FOIA21), montrent que le texte en question a été en 
réalité rédigé par... Peter Daszak lui-même. 

Et pour parachever notre saga sur Peter Daszak, le président d’EcoHealth Alliance, s’est opposé 
en avril 2020 à la publication des données sur les séquences virales liées au Covid-19 recueillies 
en Chine dans le cadre du programme PREDICT de l’Agence américaine pour le 
développement international (USAID). Je te replace le contexte : dans le cadre du programme 
PREDICT, sorte de « chasse aux virus » qui traque les virus inconnus, Peter rédige une réponse 
par e-mail très troublante. Il s’agit d’une conversation avec des scientifiques de l’Institut de 
virologie de Wuhan et de Metabiota (entreprise impliquant Hunter Biden et soutenue par 
Google).   

« Il est extrêmement important que nous n’ayons pas ces séquences dans le cadre de notre 
publication PREDICT sur Genbank à ce stade. Comme vous l’avez peut-être entendu, ceux-ci 
faisaient partie d’une subvention qui vient d’être résiliée par le NIH. »  

 

Il fait ensuite référence à un article de Politico, « Trump coupe la recherche américaine sur la 
transmission du virus chauve-souris-humain sur les liens avec la Chine ». Et pour finir, il a 
exhorté ses correspondants à suspendre le partage public des données génomiques virales 
chinoises, même si la génération des données a été financée par les contribuables américains.   

« Les avoir dans le cadre de PREDICT sera [sic] une attention très malvenue pour UC Davis, 
PREDICT et USAID. » 

 
21 Freedom Of Information Act : https://archive.ph/rdDDb  

https://archive.ph/Wm3IM
https://archive.ph/Wm3IM
https://archive.ph/cDDeX
https://archive.ph/wip/JxNgZ
https://archive.ph/wip/JxNgZ
https://drive.google.com/file/d/15yUxtBWcHjvDoxThJdookosumpL5OWi3/view?usp=sharing
https://web.archive.org/web/20220511173004/https:/www.politico.com/news/2020/04/27/trump-cuts-research-bat-human-virus-china-213076
https://archive.ph/rdDDb
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On se demande bien pourquoi… Mais refermons cette parenthèse pour continuer à dérouler 
notre fil de laine, si tu veux bien. 

La virologue chinoise Li-Meng Yan et son équipe publient un rapport de 26 pages intitulé 
« Caractéristiques inhabituelles du génome du SARS-CoV-2 suggérant une modification 
sophistiquée en laboratoire plutôt qu’une évolution naturelle et la délimitation de sa voie 
synthétique probable ». Après ce qu’elle découvre, la chercheuse se sent tellement en danger 
qu’elle part se réfugier aux États-Unis. Car son étude pointe du doigt une manipulation en 
laboratoire, ni plus, ni moins. Tu t’en doutes, ses travaux se sont fait tailler un costard par les 
médias mainstream.  

Mais le 29 janvier 2021, un article publié par le Dr Steven Quay semble bien plus difficile à 
discréditer. Car il se trouve que ce chercheur est classé dans le top 1 des scientifiques les plus 
respectés et écoutés dans le monde.  Le Dr Quay, à la tête d’'Atossa Therapeutics, une société 
cotée en bourse à Wall Street, se base sur une analyse bayésienne. Grosso modo, sur une 
méthode statistique et mathématique rigoureuse. 

Cette analyse « conclut au-delà d’un doute raisonnable que le SARS-CoV-2 ne soit pas une 
zoonose naturelle, mais plutôt un dérivé de laboratoire. » L’analyse de 196 pages détermine en 
effet qu’il y a une probabilité de 99,8 % que le SARS-CoV-2 provienne d’un laboratoire et 
seulement une probabilité de 0,2 % qu’il provienne de la nature. 

Décidément, entre les probabilités, les mensonges de Daszak, et le timing, il devient compliqué 
de croire à l’impossible. 

Et comme si cette synchronicité entre la panique au laboratoire de Wuhan et l’ouverture des 
jeux militaires ne se suffisait pas, il faut tirer le fil d’un autre évènement majeur organisé le 
18 octobre 2019 : 

L’Event 201 

Et là, on dépasse allègrement le stade des coïncidences. À New York, le 18 octobre 2019, 
Anita Cicero, la Directrice adjointe du Centre pour la Sécurité Sanitaire John Hopkins, ouvre 
un nouvel exercice de gestion de crise sous l’appellation « Event 201 ». 

Une bien étrange répétition générale qui se tient presque à la même heure que les jeux 
militaires de Wuhan (et ce, malgré le décalage horaire) en partenariat avec la Fondation 
Bill et Melinda Gates et le World Economic Forum. Autant te dire que niveau corruption et 
beau monde, on place la barre assez haut.  

Donc, pendant que nos sportifs militaires du monde entier se retrouvent à proximité d’un 
laboratoire ayant subitement fermé pour un potentiel « évènement dangereux » entre le 6 et 
11 octobre comme l’affirment les agences du renseignement américain, notre directrice prend 
le micro devant un parterre d’invités soigneusement triés sur le volet pour annoncer :  

« En tant que directrice adjointe du “Johns Hopkins Center for Health Security” et au nom de 
nos partenaires, le “World Economic Forum” et la “Fondation Bill et Melinda Gates”, je vous 
souhaite la bienvenue à notre exercice de simulation de déclenchement d’une épidémie 
planétaire “Event 201”. » 

Lors de cette simulation au timing redoutable, on évoque un Syndrome Pulmonaire Aigu à 
Coronavirus (CAPS) qui peut évoluer vers une pneumonie et un syndrome de détresse 
respiratoire aigüe causé par un coronavirus d’origine porcine (ouf, on est rassurés). 

Dans ce scénario troublant, le virus CAPS appartient à la même famille de virus que le SARS et 
le MERS mais il est génétiquement distinct. Comme le SARS et le MERS, une mutation du 

https://archive.ph/wFPnE
https://archive.ph/wip/YAgiG
https://archive.ph/hCrMo
https://archive.ph/wip/5STnx
https://archive.ph/eTTv5
https://archive.ph/RCJhz
https://archive.ph/vaPmN
https://drive.google.com/file/d/1sfCA83UqNY5SKgHNsSVQLpa5oWofY7S4/view?usp=sharing
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virus CAPS a permis une infection humaine, entraînant une propagation chez les éleveurs de 
porcs en Amérique du Sud, mais avec une transmission interhumaine limitée. 

Un plan global stratégique concernant la communication autour de cette pandémie fictive est 
exposé aux participants. On dresse un constat sur les réseaux sociaux ainsi que l’effet corrosif 
que peut avoir la désinformation sur la confiance du public. Dans les mesures citées, on aborde 
des actions telles que les campagnes d’éducation aux médias, la mise en place de sites Web de 
vérification des faits (fact-checking), et même des mesures plus extrêmes, comme 
l’emprisonnement d’utilisateurs publiant des contenus considérés comme de la fausse 
information. Charmant.  

Concernant le matraquage médiatique, la simulation a tout prévu et diffuse même les images 
d’une chaîne info, GNN avec des journalistes ainsi qu’un faux reportage lors d’un flash spécial 
d’informations qui va immédiatement cibler les fake news qui nuisent au contrôle de la 
pandémie. Pure coïncidence. Et dans ce reportage fictif, on entend un figurant prononcer les 
mots suivants : « Il faut contrôler l’information au niveau gouvernemental, éditorial et, si 
besoin, couper le flux d’information ».  

Impossible de ne pas regarder nos fils rouges déjà tendus pour faire le lien avec la fameuse 
réunion d’Andrew Pattison de l’OMS avec les GAFAM à Menlo Park. Une réunion pour imposer 
mondialement un filtre de censure dès que la pandémie s’est réellement produite. 

Quant au volet médical, l’Event 201 insiste lourdement sur l’absence de traitement et la 
nécessité de développer un vaccin. Là encore, un hasard intéressant. 

Au niveau des participants, l’examen détaillé concernant la liste des gens censés réfléchir pour 
nous sauver est instructif : 

• Professeur Dr Thomas Ingelsby, Directeur du « Centre pour la sécurité sanitaire » de 
l’école « Johns Hopkins Bloomberg School of Public Health ». 
 

• Dr Latoya Abbott, responsable du département « santé au travail » du groupe hôtelier 
« Marriott International ». 
 

• Sofia Borges, responsable du bureau new-yorkais de l’ONG « UN Foundation », lancée 
en 1998 grâce à un don du milliardaire Ted Turner, fondateur de la chaîne de télévision 
CNN, d’un milliard $. 
 

• Bradford Connett, Président de l’entreprise américaine « Henry Schein Inc. », un des 
plus importants fournisseurs de dispositifs et prestations médicales planétaires. 
 

• Dr Christopher Alias, Président du département « Global Development Division » de la 
« Fondation Bill & Melinda Gates ». 
 

• Dr Timothy Grant Evans, Directeur à l’Université McGill à Montréal, ancien Directeur 
du département « Santé & Nutrition » de la Banque Mondiale. 
 

• Dr George Gao, Directeur général du « Centre chinois de contrôle et de prévention de 
maladies infectieuses », une agence de santé publique du gouvernement chinois, le 
pendant chinois des CDC américains. 
 

https://drive.google.com/file/d/1n1ia7XD1FVUGWbMBPnwVBiRjxcZi2ba0/view?usp=sharing
https://odysee.com/@ElBicho19:d/003_Event-201-Pandemic-Exercise--Highlights-Reel:b?r=E2e7ACZYbkiRfddgrNVQLgJcqkLPFPjj&t=287
https://drive.google.com/file/d/1E03d-aLIFhtJTv7zicNGciysyZfIfv0E/view
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• Dr Avril Haines, conseillère juridique au « Conseil de sécurité nationale » dans 
l’administration Obama, ancienne Directrice adjointe des services de renseignements 
CIA. 
 

• Jane Halton, membre du conseil d’administration de la Banque ANZ Bank (Australia 
and New Zealand Banking Group). 
 

• Matthew Harrington, Directeur général du groupe de communication « Edelmann », 
spécialisé dans la promotion et protection de marques déposées (« We must 
depoliticize health » edelmann.com) 
 

• Martin Knuchel, Directeur du département « Urgences & continuité » du groupe 
« Lufthansa ». 
 

• Eduardo Martinez, Directeur des opérations « Diversité & inclusion » et 
« Philanthropie et engagement social de la main-d’œuvre » du groupe américain 
« United Parcel Service » UPS. 
 

• Stephen Redd, Directeur adjoint de la section « Santé publique » des agences fédérales 
de santé publique « Centers for Disease Control and Prevention » CDC. 
 

• Hasti Taghi, Directrice des ressources humaines « NBCUniversal Media », une filiale 
de « Comcast » le premier câble-opérateur américain. 
 

• Adrian Thomas, Vice-président du département « Santé publique globale » du groupe 
pharmaceutique américain « Johnson & Johnson ». 
 

• Lavan Thiru, responsable du bureau new-yorkais de « l’Autorité monétaire de 
Singapour ». 

Enfin, encore un aspect troublant de cet exercice est l’impact financier tel qu’il est décrit dans 
ce scénario, par exemple dans la vidéo officielle de l’Event 201, on titre clairement que « la 
pandémie cause une crise économique mondiale ». J’ai essayé de trouver quelle pandémie 
avait déjà provoqué un tel effet financier par le passé. La réponse est courte : aucune. Ce n’est 
jamais arrivé. Comment cette merveilleuse simulation pouvait-elle le prédire ? 

Mais le fact-checking nous l’assure, prédire ne veut pas dire programmer. C’est donc qu’il s’agit 
d’un monumental hasard. Toute cette histoire n’est qu’un malheureux concours de 
circonstances, pas vrai ? 

En tout cas, j’espère qu’après avoir déroulé tous ces mètres de laine avec moi, tu commences à 
sentir les éclats de ton intuition cogner dans la poitrine. Si toutefois l’ensemble des lignes 
rouges qu’on a tendues dans ta cuisine ne suffisent pas, la suite va définitivement te faire 
bondir ou, au moins, t’ouvrir les yeux sur les tenants et les aboutissants…  

  

https://drive.google.com/file/d/1XpzGtbSbfSN_HaiYObFdZEm9sUcVTuU8/view?usp=sharing
https://odysee.com/@ElBicho19:d/003_Event-201-Pandemic-Exercise--Highlights-Reel:b?r=E2e7ACZYbkiRfddgrNVQLgJcqkLPFPjj&t=430
https://archive.ph/wip/iYwbt
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Chapitre 13 
Cette corruption rampante est là pour cacher au public des vérités scientifiques. 

Pr Luc Montagnier, prix Nobel 

 

J’aimerais tellement savoir ce que tu penses à cet instant précis. Car personnellement, à ce 
stade, quand j’ai démêlé tout seul la pelote pour la première fois, je me suis retrouvé dans un 
état étrange. À la fois sonné par une évidence qui hurlait au fond de moi et dépité par le nombre 
de victimes que nous aurions pu éviter en déroulant les fils rouges bien avant. Mais surtout, 
j’avais le besoin féroce d’aller au fond des choses, de comprendre le pourquoi et le comment. 

J’espère ne pas t’avoir assommé d’une tonne d’informations, j’ai essayé de rendre mes 
nombreuses heures de recherche, de documentation et mes tonnes d’articles venant de 
lanceurs d’alerte, le plus digeste possible. Et je me suis dit que le meilleur moyen de ne pas 
nous perdre ensemble, c’était d’approcher, centimètre par centimètre, en tenant notre fil 
rouge, d’un faisceau d’indices qui nous pousse à considérer la crise sanitaire sous un autre 
angle.  

Celui d’un évènement inévitable, pour ne pas dire programmé. Car, quelle que soit l’origine du 
virus, les gouvernements ont absolument tout mis en œuvre pour que le Covid-19 devienne une 
véritable plandémie. 

Je veux dire par là qu’en tirant sur ce nouveau fil de laine, tu vas te rendre compte qu’on ne 
pouvait pas accumuler plus de mensonges, d’erreurs, de retards et de mauvais choix sanitaires 
en si peu de temps sans le faire exprès. Pour ne pas réveiller des souvenirs trop douloureux et 
encore frais, je ne vais pas entrer dans les méandres des traumatismes que nous avons subis. 
Je vais m’en tenir aux faits. Des faits qui démontrent une réalité objective. Car il apparaît que 
manifestement et délibérément, la gestion de la crise était catastrophique, quelle que soit la 
méthode : à la chinoise, à l’américaine, à la française. 

 

À la chinoise.  

À l’heure où je t’écris, selon les statistiques en temps réel pour la Chine, les chiffres sont 
étonnants : il y a eu 220 721 cas de contamination et 5 198 décès liés au coronavirus recensés 
dans le pays depuis le début de l’épidémie. Moins de 10 000 morts pour un territoire comptant 
1,4 milliard d’habitants. Cette donnée nous indique deux choses, soit la Chine excelle dans la 
gestion de la crise, soit c’est un énorme mensonge. J’imagine que tu as ta petite idée sur la 
question, et je te demande de dérouler délicatement la pelote.  

Outre les mesures spectaculaires comme le confinement drastique, la désinfection des rues ou 
des bus par rayons UV, le gouvernement chinois tenait peut-être à l’époque la recette miracle : 
masquer tout simplement le nombre de morts.  

https://archive.ph/m8MWz
https://archive.ph/wip/uSCTp
https://archive.ph/wip/lbWIO
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Revenons fin mars 2020, alors que les autorités lèvent un confinement de deux mois à Wuhan, 
les habitants sont de plus en plus sceptiques quant à l’exactitude du chiffre de quelque 
2 500 décès dans la ville. 

Et si les habitants de Wuhan ont l’impression d’être pris pour des benêts, c’est que le réel vient 
fracasser le discours officiel. Notamment la réalité des salons funéraires et des crématoriums. 
Il faut savoir que 7 salons funéraires desservent actuellement Wuhan, une immense 
agglomération de trois villes : Hankou, Wuchang et Hanyang. 

Et les habitants ont remarqué que les incinérateurs ont fonctionné 24 h sur 24 depuis un petit 
moment. Les salons funéraires ont d’ailleurs informé les familles qu’ils feraient tout pour 
terminer les crémations avant le festival traditionnel d’entretien des tombes de Qing Ming le 
5 avril. Ce qui indiquerait un processus de 12 jours commençant le 23 mars 2020. D’après le 
très sérieux média local caixin.com, 5 000 urnes funéraires ont été distribuées avant le festival 
Qing Ming au seul crématorium de Hankou, à Wuhan, soit le double du bilan officiel. 

Voyant les files d’attente de plus de 200 mètres devant les salons funéraires, les familles 
endeuillées se sont mises à faire le calcul. Un peu de maths basées sur l’activité de crémation 
des salons funéraires, qui exploitent un total de 84 fours d’une capacité de 1 560 urnes sur 
24 heures à l’échelle de la ville, en supposant qu’une crémation prend une heure. 

Caixin estime donc à près de 35 000 le nombre d’urnes distribuées. 

En réalité, après avoir discuté avec une de mes relectrices dont le mari travaille dans le 
domaine des salons funéraires, la crémation est plutôt estimée entre 70 et 90 minutes selon la 
corpulence (avec des fours européens). Le chiffre est donc à revoir à la baisse, mais tout de 
même… 

Du coup, difficile d’imaginer à l’échelle du pays et sur toute la durée de la crise le nombre réel 
de victimes. Pas joli joli comme comportement de la part des autorités chinoises. Mais tu vas 
voir que nous n’avons rien à envier aux mensonges de Pékin, car dans ce domaine, les 
Occidentaux remportent de loin la palme de la manipulation – même si c’est dans un délire 
tout à fait différent… 

 

À l’américaine. 

Cette fois, je pose ma main sur la tienne afin de dérouler avec toi notre fil rouge. Car ce bout 
de laine nous mène à une vérité si criante qu’elle en est cruelle. Et cette vérité se cache derrière 
un seul homme. Un homme qui règne sur la santé américaine depuis plus de 50 ans et qui a 
déjà conseillé 6 présidents, 7 avec Biden. Un homme dont le pouvoir et les intérêts financiers 
dépassent tout ce que tu peux imaginer. Et cet homme, c’est Anthony Fauci.  

Je n’avais qu’un an lorsqu’il est arrivé à la tête du NIAID (National Institute of Allergy and 
Infectious Diseases). Et déjà en novembre 1984, il était le fonctionnaire fédéral le mieux payé 
des USA avec un salaire annuel de 417 608 $ (en 2020), c’est même plus que le président US. 
D’ailleurs, le président ne peut pas le licencier. Fauci exerce un pouvoir total via les NIH, la 
Fondation Gates, le Wellcome Trust sur 57 % du financement mondial de la recherche 
biomédicale. Un pouvoir si immense que personne n’ose le contredire. Le Dr Anthony Fauci le 
sait, et d’ailleurs dans une interview du 9 juin 2021, il n’a pas peur de prendre la grosse tête 
« Les attaques dirigées contre moi sont vraiment des attaques contre la science ». 

Cet homme incarne à lui tout seul la science, c’est dire la haute estime que cet homme a de lui-
même. 

https://web.archive.org/web/20220502081837/https:/www.rfa.org/english/news/china/wuhan-deaths-03272020182846.html
https://archive.ph/KmTON
https://archive.ph/wip/ssOkz
https://archive.ph/7YhaH
https://archive.ph/LNHGe
https://archive.ph/L9ZDX
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En 1984, seuls 12,8 % des enfants étaient touchés par des allergies, des maladies auto-immunes 
ou chroniques. Depuis qu’il est à la tête du NIAID, ce taux a grimpé en flèche pour atteindre 
54 % aujourd’hui. Les maladies de Crohn, de Graves, le diabète juvénile ou encore 
l’anaphylaxie étaient rarissimes avant son arrivée au pouvoir. En 1989, elles étaient déjà 
devenues fréquentes, tout comme la multiplication de l’autisme. Autre donnée éloquente, le QI 
des enfants américains a perdu 7 points depuis 2000, encore une mission accomplie pour 
l’homme qui incarne la science. Il y aurait tant à dire sur la carrière de ce type, ses renvois 
d’ascenseurs et ses conflits d’intérêts, que je te conseille de lire l’excellent livre de 
Robert F. Kennedy Jr22 à ce sujet.  

De mon côté, je vais tenter d’être le plus bref, le plus factuel et le plus efficace possible pour 
que tu cernes l’essence même de ce qui nous est arrivé. Histoire de bien comprendre le règne 
Fauci ainsi que le paradigme qu’il a su imposer, il y a un chiffre clé qui me semble éloquent :  

69 

C’est le nombre de doses que reçoit chaque bébé américain durant son parcours vaccinal 
classique jusqu’à l’âge adulte. Je t’invite à te poser un instant et à réfléchir sur ce que 
représentent 69 passages sous une aiguille. Ce nombre traduit une vision particulière de ce que 
doit être la santé, une culture de la piqûre en somme, mais aussi un enchevêtrement financier 
entre l’industrie pharmaceutique et les agences gouvernementales de santé.  

Un exemple flagrant, c’est que les CDC détiennent 57 brevets de vaccins et consacrent près de 
5 % de leur budget (qui pèse 12 milliards $) à l’achat et à la distribution de vaccins. Les NIH, 
les autres agences gouvernementales de santé possèdent des centaines de brevets de vaccin et 
tirent des profits de ces fameux vaccins qu’ils sont censés règlementer. Et cette incroyable 
collusion est possible grâce à de hauts fonctionnaires, comme notre cher Tony Fauci, qui 
touchent 150 000 $ annuels de royalties pour avoir aidé au développement et à l’homologation 
de ces produits. Cette répartition des redevances n’a rien d’illégal, elle est même inscrite dans 
la loi.  

Rien d’illégal non plus dans le fait que 45 % du budget de la FDA provient de l’industrie 
pharmaceutique sous couvert de « frais d’utilisation ». Tu ajoutes à cela un partenariat de 
longue date entre Fauci et Bill Gates notamment par le prisme de Moderna et de l’OMS, tu as 
alors sous les yeux les grandes lignes qui posent le cadre dans lequel Fauci a pris des décisions 
aussi arbitraires qu’invraisemblables aux profits de Big Pharma et de son propre compte en 
banque.  

À commencer par le confinement.  

Mettre en quarantaine des personnes bien portantes, du jamais vu dans l’histoire de la 
médecine, est un choix assumé par le Dr Fauci. Et derrière l’expression tristement célèbre 
« aplanir la courbe », se cache une réalité qu’il faut regarder en face. 300 millions d’êtres 
humains ont sombré dans la pauvreté par ce choix. Les retards sur les programmes de santé, 
les tensions sur les chaines d’approvisionnement alimentaires ont accentué la famine et alourdi 
la facture. 10 000 enfants par mois sont morts de faim à cause du virus et des blocages 
mondiaux, 500 000 enfants par mois souffriront de malnutrition et de retard de croissance (en 
plus des 47 millions déjà dans cette situation). 

Le confinement c’est aussi 50 % d’augmentation des suicides chez les enfants et 37 % de séjour 
aux urgences pour tentative de suicide concernant la tranche des 12-25 ans. Ce n’est pas moi 
qui le dis, c’est l’université d’État de l’Ohio. Le choix d’enfermer tout le monde a entraîné 11 % 

 
22 Anthony Fauci, Bill Gates, Big Pharma, leur guerre mondiale contre la démocratie et la santé 
publique – aux éditions résurgence. 

https://archive.ph/9Z91H
https://archive.ph/UdK3F
https://drive.google.com/file/d/1p7wMaCxpYGOtvdPQCg6Auv-JplB8BOyA/view?usp=sharing
https://archive.ph/wip/By6JQ
https://drive.google.com/file/d/1FkLmjvtowWblcFB1Zum22HYmqOUlf7M2/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/18CURIMM6Z3UrLajOdKk6tZAbqq8V9AK6/view?usp=sharing
https://archive.ph/wip/qNZ5s
https://archive.ph/nmLYi
https://archive.ph/TsPcE
https://archive.ph/xkeby
https://archive.ph/DSin0
https://archive.ph/7Hln1
https://archive.ph/0j7P4
https://archive.ph/JTo3g


101 
 

d’intention suicidaire chez les adultes américains et une hausse de 31 % des admissions des 
adolescents pour des problèmes de santé mentale. Sans parler de l’angoisse terrible dont il est 
difficile de quantifier tous les dégâts, et des faillites générées. 

C’est bien simple, le confinement de Fauci généralisé dans le monde entier a pulvérisé la classe 
moyenne américaine (mais pas seulement américaine). En 2020, les travailleurs américains 
ont perdu 3,7 milliards de dollars, les milliardaires en ont gagné 3,9. Adieu le rêve américain, 
8 millions de personnes tombent dans la pauvreté alors que, selon Forbes, on a vu 
493 personnes rejoindre d’un coup le club des milliardaires.  

Jamais les riches n’ont été aussi riches, et les pauvres si pauvres. C’est la première fois qu’on 
assiste à un tel transfert de richesses vers le haut. Et ce qui est vrai pour les USA se vérifie en 
France, 1 million de Français basculent dans la pauvreté alors que les milliardaires français 
réalisent une plus-value indécente de 40 %. Dans le reste du monde, ce n’est pas mieux puisque 
le confinement a dévasté la vie de près de 100 millions de personnes condamnées à l’extrême 
pauvreté (en dessous de 1,90 $/jour). 

Mais on ne fait pas d’omelette sans casser des œufs, pas vrai ? La fortune de Jeff Bezos a fait 
un bond de 86 milliards, celle de Bill Gates de 22 milliards, Marc Zuckerberg empoche 
35 milliards, Sergey Brin de Google 41 milliards. Sans oublier le patron de Twitter, qui voit sa 
fortune augmenter de +298 %. Ça valait quand même le coup de nous enfermer, nous les 
gueux. Champagne ! 

Avec le recul, il est clair que le confinement de personnes en bonne santé dépasse 
l’entendement, d’ailleurs l’OMS le déconseillait déjà à l’époque. En effet, le 8 octobre 2020, le 
professeur David Nabarro, délégué Senior Covid-19, déclarait :   

« À l’Organisation mondiale de la santé, nous ne préconisons pas le confinement comme 
moyen principal de lutte contre ce virus. Nous pourrions bien avoir un doublement de la 
pauvreté dans le monde d’ici l’année prochaine. 

Il s’agit en fait d’une catastrophe mondiale terrible, épouvantable, et nous lançons donc un 
appel à tous les dirigeants du monde : cessez d’utiliser le confinement comme principal 
moyen de lutte… Les confinements ont une seule conséquence qu’il ne faut jamais minimiser : 
rendre les pauvres plus pauvres. » 

Dommage, Anthony Fauci avait déjà tranché. Et pour légitimer son choix, il s’est basé sur des 
modèles mathématiques qui surévaluaient de 525 % le nombre de décès aux États-Unis. On 
doit ce chiffrage surréaliste à la tristement célèbre incompétence de Neil Ferguson de 
l’Imperial College de Londres. Tu sais celui qui a bénéficié pour cela d’un financement de la 
fondation Bill et Melinda Gates de centaines de millions de dollars. 

En résumé, le monde entier a subi une privation de liberté totalement arbitraire, mais ce n’est 
pas le seul choix discutable de notre cher Tony Fauci.  

En ce qui concerne les distances sociales et les gestes barrières, les choix édictés reposaient sur 
des bases scientifiques discutables. En septembre 2021, le Dr Scott Gottlieb, ancien 
commissaire de la FDA a admis que la règle de la distance de « un mètre » était arbitraire et 
n’était pas fondée sur quoi que ce soit de scientifique. Je le cite :  

« Le processus d’élaboration de ce choix politique est un parfait exemple du manque de 
rigueur dans la manière dont les CDC ont formulé leurs recommandations. » 

Et pour les masques ? Pas mieux.  
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Avant le Covid, la littérature scientifique et les études fiables sur la pratique du port du masque 
étaient relativement limitées. C’est ce qu’on peut lire dans un article de l’INSERM : 

« Les études scientifiques sur l’utilité du masque pour lutter contre les épidémies, en 
protégeant une population des virus respiratoires, restent encore peu nombreuses et 
s’appuient principalement sur des données observationnelles. » 

Au départ, si on s’attarde sur la posture d’Anthony Fauci à propos des masques, il y a comme 
une sensation de déjà-vu… avec la pénurie de masques pour les soignants à l’époque, il admet 
avoir déconseillé le port du masque dans une interview face à Norah O’Donnell. On a connu 
sensiblement la même pirouette de la part de nos dirigeants. 

Puis viendront les nombreuses études qui ont fleuri un peu partout dans le monde pour 
favoriser le port de ce fameux masque. Cela dit, avant que la doxa du monde médical aux ordres 
du tout puissant Empereur de la santé ne valide le grand récit, Fauci ne manque pas le 17 février 
2020 de s’exprimer sur la futilité de masquer les personnes en bonne santé. Et il l’écrit dans 
une réponse par e-mail à Sylvia Burwell :  

« Les masques sont vraiment destinés aux personnes infectées pour les empêcher de propager 
l’infection à des personnes qui ne sont pas infectées plutôt que de protéger les personnes non 
infectées contre l’infection. 

Le masque typique que vous achetez en pharmacie n’est pas vraiment efficace pour empêcher 
le virus d’entrer, qui est suffisamment petit pour traverser le matériel. Il pourrait cependant 
offrir un léger avantage pour empêcher les grosses gouttelettes si quelqu’un tousse ou éternue 
sur vous. » 

En mars 2020, Fauci persiste et signe, déclarant dans 60 minutes sur Fox News qu’il n’y a 
aucune raison de se promener avec un masque.  

« Lorsque vous êtes au milieu d’une épidémie, le port d’un masque peut aider les gens à se 
sentir un peu mieux. » 

Fauci a bien sûr changé d’avis en fonction du sens du vent, une fois que les recommandations 
des CDC ont insisté sur le port du masque. Il s’agit d’être cohérent avec le politiquement 
correct, tout de même. Si la pirouette intellectuelle peut se justifier en fonction de l’évolution 
de l’épidémie et de l’état des connaissances, on trouvera tous les deux drôlement marrant que, 
selon les données de ces mêmes CDC, 85 % des personnes ayant contracté le Covid-19 aux USA 
portaient un masque.  

Et tandis que nos deux esprits se frôlent autour d’une question spontanée (jusqu’à quel point 
nous prendra-t-on pour des cons ?), je tire avec toi un petit bout de laine savoureux qui nous 
entraîne vers la notice publiée par l’OMS en juin 2020. Un mode d’emploi destiné aux 
décideurs concernant le port du masque et dont je te livre quelques extraits.  

« De nombreux pays ont recommandé au grand public de se couvrir le visage, notamment par 
un masque en tissu. À l’heure actuelle, on ne dispose pas encore de données factuelles directes 
de qualité attestant de l’efficacité du port généralisé du masque par les personnes en bonne 
santé dans la communauté et il faut procéder à un bilan des avantages et des inconvénients à 
cet égard. » 

« Dans le grand public, le port du masque par des personnes en bonne santé peut notamment 
présenter les désavantages suivants :  

• Risque potentiellement accru d’autocontamination dû au fait de manipuler un 
masque facial puis de se toucher les yeux avec des mains contaminées ;  

https://archive.ph/9XcdS
https://archive.ph/f9IMF
https://archive.ph/Hp3dg
https://archive.ph/Hp3dg
https://archive.ph/cHXz3
https://archive.ph/DSin0
https://drive.google.com/file/d/16GeeNI9mDux-y0E2siZUBQjWKz4P2NL-/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/16GeeNI9mDux-y0E2siZUBQjWKz4P2NL-/view?usp=sharing


103 
 

 
• Autocontamination possible si un masque non médical humide ou sale n’est pas 

remplacé, favorisant ainsi la prolifération de microorganismes ; 
 

• Maux de tête et/ou difficultés respiratoires possibles selon le type de masque 
utilisé ;  

 
• Lésions cutanées faciales, dermite irritative ou aggravation de l’acné en cas de 

port fréquent et prolongé du masque ; 
 

• Difficulté de communiquer clairement ;  
 

• Sensation possible d’inconfort ;  
 

• Fausse impression de sécurité pouvant conduire à un respect moins scrupuleux 
des mesures préventives qui ont fait leurs preuves comme la distanciation 
physique et l’hygiène des mains ; 

 
• Port du masque mal supporté, notamment par le jeune enfant ;  

 
• Problèmes liés à la gestion des déchets ; l’élimination sauvage des masques peut 

entraîner une augmentation du volume des déchets dans les lieux publics, 
présentant un risque de contamination des préposés au nettoyage des rues et 
des risques pour l’environnement ;  

 
• Difficultés de communiquer en cas de surdité et de dépendance de la lecture 

labiale ;  
 

• Désavantages et difficultés liés au port du masque éprouvés par les enfants, les 
personnes atteintes de troubles mentaux ou de déficiences développementales, 
les personnes âgées atteintes de déficiences cognitives, les asthmatiques ou les 
personnes souffrant d’affections respiratoires chroniques, les personnes ayant 
récemment subi un traumatisme facial ou une intervention chirurgicale orale 
ou maxillofaciale, ainsi que celles qui vivent dans un environnement chaud et 
humide. » 

 

Mais mon préféré reste le dernier, et c’est écrit noir sur blanc en page 9 du document : « Les 
masques en tissu peuvent aussi offrir un moyen d’expression culturelle propre à 
favoriser l’acceptation des mesures de protection en général. » 

Une part de moi voudrait trouver un moyen d’expression culturelle propre à illustrer ma 
phénoménale envie d’inviter tout ce petit monde à aller se faire voir… mais ma raison préfère 
continuer à dérouler le fil rouge.  

Si tu veux bien, parlons maintenant de cette délicieuse particularité du Covid-19 : 

les cas asymptomatiques. 

Le 28 janvier 2020, devant les responsables du département HHS (Health and Human 
Service), Fauci avait un avis assez net sur le sujet :  

« L’une des choses que les gens doivent historiquement comprendre, c’est que même s’il y a 
une certaine transmission asymptomatique, dans toute l’histoire des virus respiratoires, 

https://odysee.com/Update-on-the-New-Coronavirus-Outbreak-First-Identified-in-Wuhan,-China:b
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quels qu’ils soient, la transmission asymptomatique n’a jamais été le vecteur des épidémies. 
Même si une personne asymptomatique peut exceptionnellement transmettre le virus, une 
épidémie n’est pas alimentée par des porteurs asymptomatiques. » 

D’ailleurs, une étude publiée dans Nature le 20 novembre 2020 menée sur 10 millions de 
Chinois à Wuhan suggère que la transmission par les individus asymptomatiques est très rare. 
Selon les chercheurs, je cite :  

« Tous les cas positifs asymptomatiques, les cas repositifs et leurs contacts étroits ont été 
isolés pendant au moins 2 semaines jusqu’à ce que les résultats des tests d’acide nucléique 
soient négatifs. Aucun des cas positifs détectés ou leurs contacts étroits ne sont devenus 
symptomatiques ou nouvellement confirmés avec COVID-19 pendant la période d’isolement. 
Les taux positifs asymptomatiques étaient de 0,321/10 000 et 0,243/10 000. » 

Encore une fois, le fact-checking va venir immédiatement mettre sous cloche toute envie de 
comploter ou d’effectuer un raccourci grossier. C’est vrai, il convient de nuancer, l’étude ne 
démontre pas que les asymptomatiques ne contaminent personne… en réalité, ils 
contaminent très peu.  

Ceci étant exposé et maintenant que tu y vois plus clair à propos du « Monsieur Santé 
Étatsunien » qui nous a inventé cette folie sociale qui consiste à croire qu’un individu sain est 
une bombe virale à retardement, parlons maintenant de la stratégie très particulière 
d’Anthony Fauci pour lutter contre le Covid-19. Et tu peux me croire, quand on aligne tous les 
éléments bout à bout, on obtient une vue imprenable sur une intention réelle de nous nuire. 

Étape 1 : Ne surtout pas parler du système immunitaire.  

De mars à mai 2020, le grand Dr Anthony Fauci n’a pas une seule fois pris le temps d’avertir le 
peuple à propos du tabagisme et du vaping qui doublent les taux de mortalité du Covid. À 
moins qu’il ait su qu’au printemps 2020, des chercheurs chinois se sont très rapidement 
aperçus que le pourcentage de fumeurs de tabac dans les hôpitaux chinois, accueillant les 
patients supposément atteints par le Covid-19, était très faible – à savoir, environ 6 %. 
J’imagine qu’il était difficile d’éclairer la population ignare sur ce paradoxe, du coup, pas un 
mot à ce sujet. Pas plus qu’il n’a invité les gens à maintenir un bon taux de vitamine D. Quand 
on sait que près de 60 % des patients atteints de COVID-19 présentaient une carence en 
vitamine D lors de leur hospitalisation (l’étude met en avant un déficit surtout chez les 
hommes) et que cette fameuse carence multiplie par 3,7 les risques de mourir du COVID-19… 
on se pose vraiment des questions. 

D’ailleurs, il ne leur a pas conseillé non plus de perdre du poids, alors que 78 % des Américains 
hospitalisés pour une infection au Covid étaient en surpoids ou obèses. 

Je te passe les effets délétères du stress et de la peur sur le système immunitaire, et j’enchaîne 
avec l’étape suivante. 

Étape 2 : « Restez chez vous ! » 

Si on doit faire un grossier résumé, il s’agit d’une bien curieuse tactique contre l’épidémie : ne 
pas traiter les malades, leur demander de rester chez eux sans traitement précoce et attendre 
le stade critique nécessitant une hospitalisation. Ça ne te rappelle rien ?  

Cette atteinte flagrante à la liberté de prescription est une première dans l’histoire de la 
médecine. Jamais le traitement précoce d’un patient, quelle que soit sa maladie, n’a été aussi 
ouvertement négligé à une si grande échelle. Inutile d’être un haut responsable de la santé pour 
comprendre qu’en laissant l’état des gens s’aggraver, il allait y avoir rapidement un sacré 
bouchon dans les services hospitaliers.  

https://archive.ph/1ccip
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Il existait pourtant des tas de médicaments « repositionnés » (c’est-à-dire utilisés par les 
médecins dans un nouvel usage) capables d’enrayer la pandémie, ou au moins, de diminuer la 
charge virale et la transmission. Mais le Dr Fauci n’a pas daigné déclencher la moindre 
politique pour les identifier ou approfondir le sujet. Au contraire, il a préféré amorcer la cabale 
contre l’hydroxychloroquine puis l’ivermectine, dans le principal but de s’en mettre plein les 
poches, mais pas seulement – et on tirera le fil rouge sur la véritable raison de cette guerre 
contre ces vieux médicaments.  

Étape 3 : Réduire au silence ceux qui cherchent et qui soignent. 

Il me faudrait des heures pour te parler des travaux des Drs McCullough, Risch, Zelenko, ou 
encore du Dr Kory ainsi que Brownstein. Pour te la faire courte, ce sont tous des Didier Raoult 
en puissance : ils ont pris le risque d’essayer des trucs qui marchent avant de se faire défoncer 
bien comme il faut. Tu dois savoir qu’il y a des centaines de médecins indépendants ayant 
obtenu des résultats spectaculaires avec des molécules comme l’hydroxychloroquine et 
l’ivermectine, mais aussi avec plein d’autres puisque les deux premières étaient devenues si 
politisées que personne ne voulait en autoriser l’administration.  

D’ailleurs, c’est peut-être sur cette période critique que la guerre de l’information a fait le plus 
de dégâts et que les cellules de fact-checking ont fait feu de tout bois pour ouvrir une chasse 
aux sorcières inédite afin de marquer au fer rouge le moindre spécialiste qui oserait contredire 
le narratif officiel insufflé par Fauci et ses complices.  

Le docteur McCullough a été l’un des premiers à mettre au point un protocole de traitement 
précoce et le 1er juillet 2020, son équipe le soumet à l’American Journal of Medicine. L’étude 
du Dr McCullough « Base physiopathologique et justification du traitement ambulatoire 
précoce de l’infection par le SRAS-CoV-2 (COVID-19) » est devenue le document le plus 
téléchargé au monde en 2020 par les médecins dans le cadre du traitement du Covid-19. Dans 
son cabinet au nord de Dallas, le Dr Mc Cullough et son équipe ont administré ce protocole à 
800 patients, avec une réduction de 85 % des hospitalisations. L’Association of American 
Physicians and Surgeons (AAPS) a même fait de l’article de McCullough son guide de 
traitement officiel. 

Mais tu comprends, un remède qui marche, ça fait tache en pleine pandémie. Comment vendre 
les nouvelles molécules si de vieux trucs fonctionnent ? Oust, McCullough ! 

Cela dit, le Dr McCullough n’est pas le seul à avoir des pistes sérieuses et des résultats probants. 
Une méta-analyse prospective de 7 essais randomisés incluant 1 703 patients démontre que la 
mortalité toutes causes confondues à 28 jours était plus faible chez les patients ayant reçu des 
corticostéroïdes. 

Une autre étude de l’Université d’Oxford démontre que le budésonide utilisé classiquement 
pour l’asthme réduit de 90 % le risque relatif de nécessiter des soins urgents ou une 
hospitalisation au cours de la période d’étude de 28 jours. 

Je pourrais t’en citer des dizaines, même des centaines, mais je t’invite une nouvelle fois à te 
procurer le livre de Robert F. Kennedy Jr, c’est très instructif. Je vais plutôt embrayer sur le 
Dr Vladimir Zelenko qui obtient lui aussi des résultats spectaculaires avec un cocktail de zinc, 
hydroxychloroquine, azithromycine. 

Le Dr Brownstein, quant à lui, n’utilisait que très rarement les molécules controversées. Et c’est 
peut-être là l’exemple le plus flagrant de la pression imposée par l’establishment médical et 
l’animosité du cartel pharmaceutique. En utilisant de la vitamine A, C, D et de l’iode, en 
administrant de l’ozone en intramusculaire, ainsi qu’en nébulisant les patients avec du 
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peroxyde d’hydrogène… il a traité au total 715 patients, ce qui n’a donné lieu qu’à 
10 hospitalisations et aucun décès. 

En cours de route, il publie avec 7 collègues un article revu par les pairs intitulé « 85 COVID 
Patients at The Center for Holistic Medicine: Zero Hospitalizations and No Deaths » et 
partage son protocole. Cet article tu ne le trouveras pas, car la Federal Trade Commission 
(FTC) lui envoie aussitôt une lettre d’avertissement le sommant de le retirer. Puis l’Ordre des 
médecins lui tombe dessus juste après et le traine en justice. 

12 médecins publient dans Medical Hypothese une étude montrant que les diverses 
combinaisons de médicaments réduisent drastiquement les décès en maison de retraite, les 
combinaisons les plus « modestes » obtenant une baisse de la mortalité de 60 %. 

Pendant que des héros (les historiens les appelleront ainsi) tentaient de trouver des 
traitements précoces pour que les gens ne terminent pas à l’hosto, Fauci, joue sa carte joker. 
Ainsi, les hôpitaux américains ont reçu de Medicare (le pendant de la sécurité sociale) 39 000 $ 
pour chaque respirateur utilisé dans le cadre de patients étiquetés Covid-19 (contre 13 000 $ 
habituellement). 

Notons que dans le même délire, en France, dans le cadre d’un « soutien financier pour faire 
face aux surcoûts qu’ils ont supportés » 475  millions ont été versés pou hôpitaux, ainsi qu’'une 
«  prime covid  » pour le personnel soignant. Nous n’avons pas eu le cynisme de conditionner 
cet argent à un quota, mais le plus souvent à des jeux politiques. 

Mais restons aux « states », je peux continuer à te donner des exemples encore longtemps, mais 
tu as déjà compris que ce fil de laine nous mène toujours à la volonté farouche d’Anthony Fauci 
de refuser les traitements précoces, de museler le bon sens pour intensifier la pandémie.  

Et pour y parvenir, il met tout en œuvre afin de mettre hors circuit l’hydroxychloroquine (10 $). 
Comme ça notre Fauci peut donner toutes ses chances au remdesivir (3 000 $) dont Bill Gates 
détient un joli portefeuille d’actions. C’est la prochaine étape.   

Étape 4 : S’arranger pour qu’aucun traitement n’existe officiellement. 

Pour que la FDA délivre une Autorisation d’Utilisation d’Urgence d’un nouveau médicament 
(ou vaccin), figure-toi qu’il ne doit pas y avoir d’alternative adéquate, approuvée et disponible 
existante. Ce qui bloquerait la procédure accélérée, le Remdesivir (comme les vaccins) devrait 
alors subir le circuit de validation classique étalé sur plusieurs années en passant par les 
procédures de test de sécurité notamment. 

Donc Fauci et Big Pharma partent en guerre contre l’hydroxychloroquine. Pendant que ton 
cerveau rassemble nos fils rouges sur les usines qui explosent étrangement, les Sherman 
pendus devant leur piscine et toutes les disparitions bizarres, je tire un peu de laine pour te 
dévoiler la destruction en septembre 2020, de 2,5 tonnes d’hydroxychloroquine en Afrique du 
Sud en raison d’une « importation illégale ». Ça fait environ 20 millions de cachetons à la 
poubelle. Je dis ça, je dis rien. Destruction également en 2021, dans l’Utah, de 500 kg de ce 
même médicament qui n’aurait pas été importé dans les règles de l’art. 

Faire disparaître les stocks de ce médicament n’est pas aussi dévastateur que d’entamer la valse 
des études frauduleuses sur l’hydroxychloroquine. Une farandole de mensonges accompagnée 
de censure.  

Pour la censure, on a déjà tiré le fil des mécanismes de corruption ruisselante et de 
l’organisation frappante avec laquelle la Big Tech s’est coordonnée aux ordres de l’OMS. Tu te 
souviens de la belle petite réunion de Menlo Parc avec Andrew Pattison. Mais je t’ai gardé une 
poire pour la soif, car Alphabet, la société mère de Google possède plusieurs entreprises dans 
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l’industrie vaccinale, dont Verily et Vaccitech. Cette dernière mise sur les vaccins contre la 
grippe, le cancer de la prostate, mais aussi contre le Covid. Verily est également propriétaire 
d’une société de tests Covid, notamment très engagée avec son programme « Baseline » (note 
à moi-même : à une lettre près on évite le programme Vaseline, mais je m’égare). Du coup tu 
comprends mieux pourquoi Google lifte totalement ses résultats de recherche dès qu’on aborde 
les sujets qui fâchent.  

Venons-en à la campagne de dénigrement. C’est un tour de force, un miracle de corruption et 
d’influence. Je te fais le topo : il est difficile de pourrir la réputation d’une molécule pour 
laquelle on a au moins 65 ans de recul et qui est considérée comme « médicament essentiel » 
par l’OMS (pages 101 et 148 de son guide). Un médicament pris régulièrement par des millions 
d’Africains pour la prévention du paludisme (moins dans la dernière décennie, je l’avoue), c’est 
aussi le premier médicament utilisé en Inde (1,3 milliard d’habitants). Aucun rapport avec le 
fait que ces pays soient bien moins touchés que nous par le Covid-19. Non aucun, je te dis ! Il 
faut croire Fauci ! 

Et quand on parle de dénigrement, on ne peut pas s’empêcher de penser au Pr Raoult qui s’est 
fait littéralement lyncher par des experts de plateaux et des journalistes serviles n’ayant jamais 
ouvert un livre de médecine. Ses 2 700 articles publiés dans la littérature scientifique et sa 
carrière de portée mondiale ont été balayés avec une violence inouïe suite à son rapport 
préliminaire du 17 mars 2020. Atomisées également, les études des Drs McCullough, Zelenko, 
Risch et tant d’autres. D’après toi, quelle est l’arme absolue pour contrer l’éminent 
Didier Raoult et ces médecins ayant observé des preuves sur le terrain ? 

La réponse est le recours à des essais cliniques (Solidarity, REMAP et Recovery) ainsi que des 
études financés par Fauci et Gates via l’OMS. À commencer par 17 études basées sur des 
protocoles absurdes pour démontrer la dangerosité et l’inefficacité du médicament miracle. 

Comment ils s’y sont pris ? En employant des doses qui frôlent la létalité, si possible à un stade 
avancé de la maladie, c’est-à-dire le plus tard possible, alors que les vilains défenseurs de 
la chloroquine martelaient depuis le début qu’il s’agissait d’un traitement ambulatoire 
précoce. Non content de faire des essais sur des patients sous respirateurs et proches de la 
mort, les doses utilisées dans l’essai Solidarity étaient 4 fois plus élevées que ce qui avait été 
préconisé par nos toubibs héroïques et piétinés selon l’honorable Meryl Nass. 

Dans les essais financés par le Wellcome Trust et la Fondation Bill et Melinda Gates, le 
protocole publié officiellement (page supprimée, mais retrouvée sur la wayback machine par 
ton serviteur) indique clairement un problème de dosage allant jusqu’à 2,4 gr dans les 
premières 24 heures. Il y a même eu un #recoverygates, mais on a étouffé l’affaire et c’est passé 
comme une lettre à la poste. On a juste déclaré que la molécule était mortellement dangereuse. 
Oui, je peux t’entendre penser, c’est un scandale, tu as le droit d’insulter nos responsables, ils 
l’ont bien mérité. 

Mais ta colère va trouver un nouveau souffle avec cette savoureuse révélation, que dis-je, avec 
cette perle ! Et je te prie de t’accrocher à notre fil rouge pour ne pas vaciller. Parce qu’il s’agit 
du LancetGate et du torchon publié sur le New England Journal of Medicine (NEJM).  

The Lancet et le NEJM sont deux journaux scientifiques réputés qui ont publié la fameuse 
étude qui a définitivement tué l’hydroxychloroquine aux yeux du monde. Une étude validée en 
quelques heures et qui s’appuie sur les données collectées par une société inconnue au 
bataillon : Surgisphere Corporation.  

L’étude prétend bénéficier d’une base de données de 90 000 patients sur 600 hôpitaux à 
travers le monde. Et cette étude, tu t’en doutes, démonte l’hydroxychloroquine en beauté. 
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Le hic, tu vois, c’est que Surgisphere, dirigée par Sapan Desai (l’auteur de l’étude), compte 
11 employés, dont un écrivain en science-fiction. Le « science editor » de la boîte n’a jamais fait 
d’étude scientifique ni publié le moindre article scientifique. Mais le plus beau, c’est que la 
directrice du marketing n’est autre qu’Ariane Anderson, une ancienne hôtesse/escorte de Las 
Vegas et une actrice porno bien connue. Oui, tu lis bien, une pornstar. Même dans mes 
histoires, je n’ai jamais eu autant d’imagination… 

Et c’est sur cette étude (si pathétique que le Lancet l’a retirée très rapidement) que le sort de 
la chloroquine s’est retrouvé scellé. Mais qu’importe, le mal est fait. Fauci plante le dernier clou 
dans le cercueil de la chloroquine (Véran lui emboite le pas), les médias corrompus passent 
sous silence un des plus gros scandales du monde scientifique.  

Mais ce n’est pas la seule molécule à devenir tout à coup dangereuse et inefficace. 

L’ivermectine va subir le même sort sous la puissance de feu de Gates par l’intermédiaire du 
Dr Andrew Hill (de l’université de Liverpool) via les 49 millions de dollars qu’il a perçus de la 
fondation Bill et Melinda Gates. Avec autant de blé, autant te dire que le Dr Hill s’en est donné 
à cœur joie avant de devoir avouer son conflit d’intérêts lors d’une réunion Zoom qui passera 
à la postérité :  

« J’ai ce rôle où je suis censé produire ce document et nous sommes dans un équilibre très 
difficile et délicat. » 

Dans le même temps, le géant de BigPharma, Merck, va également tuer son bébé en découvrant 
subitement des « problèmes de sécurité » sur l’ivrmectine. Un revirement pour le moins 
étrange alors que le labo en enstribuait des milliards de doses, par exemple 900  millions rien 
qu’en Afrique, sans aucun problème. Cela dit, dix jours avant de retourner sa veste, le labo 
signe un partenariat pour produire un vaccin covid avec Novavax. Je dis ça, je dis rien. 

Mais toute crise est aussi une opportunité dans les yeux des labos bienfaiteurs de l’humanité. 
En 1996 les droits exclusifs de Merck sur le brevet de l’ivermectine sautent, ce qui fait chuter 
fortement la rentabilité de sa production (jusqu’à 0,40 $/dose chez les fabricants concurrents). 
D’autant que l’ivermectine concurrence à présent une pilule magique que concocte Merck pour 
enrichir son catalogue : le molnupiravir. 

Un médicament aux origines plus que louches, et au fonctionnement très proche de 
l’ivermectine, mais qui a l’avantage d’être plus rentable. 700 $ la dose, c’est pas dégueulasse, 
tu vois. Il suffit juste de bannir l’ivermectine et le tour est joué. 

Alors que l’autre géant Pfizer est à deux doigts de sortir sa pilule miracle, une contrefaçon si 
manifeste de l’ivermectine que tout le monde l’appelle la Pfizermectine… Bill Gates jette son 
dévolu sur Merck puis commande pour 120 millions $ cette pilule magique anticovid, nous 
sommes sauvés. Ou pas puisqu’on évalue son efficacité à 30 % une fois le tour de passe-passe 
terminé. 

Étape 5 : Se faire un max d’argent sur un nouveau médicament foireux.  

Après avoir écarté tout ce qui pouvait soigner et sauver des vies, après avoir magouillé pour 
amasser un max de fric sur des pilules magiques tout en nous enfonçant dans une fausse 
impasse, le couple Fauci-Gates a donc tout le champ libre pour prolonger la plandémie et 
introniser le remdesivir, puis la solution finale.  

Et comment faire pour créer un sentiment d’urgence ? Rien de mieux que de maintenir un 
nombre élevé de morts. En étiquetant des morts covid qui ne le sont pas, les compteurs 
s’affolent, par erreur le CDC compte 72 000 décès covid en trop. On peut maintenir ainsi la 
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confusion, car mourir avec le covid est très différent de mourir du covid. Une différence 
énorme. Reste à organiser l’évidence la plus lucrative qui soit : le remdesivir va nous sauver. 

À propos du remdesivir, Robert F. Kennedy Jr nous rapporte que les infirmières américaines 
ont un jeu de mot qui résume assez bien le produit, « Run Death is Near » (Rem Des ivir). Ça 
t’en dit long sur la dangerosité du produit. Pourtant, Fauci a usé de toute son influence dans 
l’administration américaine pour écarter les substances pouvant concurrencer son produit 
fétiche. Un poison à 3 100 $ signé Gilead, un labo qui défiscalise dans le Delaware (jamais de 
miracle, tu le sais) dans lequel la Fondation Bill et Melinda Gates détient une participation de 
6,5 millions $.  

À ce stade de notre pelote, te dire que les gros actionnaires de Gilead sont BlackRock et 
Vanguard devient une évidence… Tout comme il est évident qu’entre ce labo et la fondation 
Gates, c’est une collaboration de longue date avec les programmes de Billou en Afrique, par 
exemple. 

Aussi rien d’étonnant à ce que le 24 avril 2020, notre Bill déclare haut et fort « Pour le nouveau 
coronavirus, le principal médicament candidat dans cette catégorie est le remdesivir de 
Gilead ». 

Et tout le monde applaudit. Ce chapitre étant particulièrement long, je te passe le détail sur la 
manière dont Anthony Fauci a pesé sur les études, fait pression, nié, maquillé les résultats 
désastreux du remdesivir, jusqu’à faire le forcing en direct à la TV en exagérant les effets 
positifs de cette énorme pompe à cash qui n’a pas une once d’efficacité en réalité. La 
Commission européenne en commande 500 000 doses et finalement, le 20 novembre 2020 
l’OMS confirme :  

« Sur la base de plusieurs études, que le remdesivir n’est pas conseillé pour les patients 
hospitalisés pour le Covid-19, quel que soit le degré de gravité de leur maladie, car il n’y a 
actuellement pas de preuve qu’il améliore la survie ni qu’il permette d’éviter d’être placé sous 
ventilation artificielle. » 

Car le remdesivir flingue les reins. Non seulement, il ne soigne pas du Covid, mais il tue des 
patients. 

C’est trop triste, heureusement que les gouvernements des puissances économiques en ont 
commandé avant, tout le monde a pu se gaver mine de rien… Enfin, il nous reste une bonne 
nouvelle : les USA nous l’assurent, on ne sortira de la crise qu’avec les vaccins. Mais avant de 
dérouler ce nouveau fil ô combien épineux, je termine de tirer la laine rouge concernant la 
gestion de crise pour t’apporter un peu de légèreté et de bonne humeur. Comment ? En 
dénouant le minuscule nœud de la politique sanitaire menée par nos gouvernants français si 
compétents. Prends de quoi grignoter, on va se marrer. 
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Chapitre 14 
La violence est le dernier refuge de l’incompétence. 

Isaac Asimov 

 

La gestion à la française.  

Sur bien des aspects, on réalise à quel point le fil rouge de la gestion de crise à l’américaine a 
influencé le cordon de laine tissé par la méthode française. Et quand j’emploie le mot 
« gestion » ou « méthode » pour l’hexagone, je suis d’une extrême gentillesse. Car la France n’a 
été que le caniche nain des USA, frétillant de la queue ou couinant au gré des caresses et des 
coups de savates de la Maison-Blanche. Sauf qu’en plus, nous avons bénéficié d’une 
particularité franco-française qui dépasse allègrement le seuil de la bêtise crasse : un cocktail 
redoutable de fiasco, d’incompétence et d’arrogance, saupoudré de liens d’intérêts avec Big 
Pharma. Attention, ça va décoiffer…   

Le 24  janvier 2020, Agnès  Buzyin nous l’affirme, tout va bien : «  Les risques de cas 
secondaires autour d’'un cas importé sont très faibles, et les risques de propagation du 
coronavirus sont très faibles.  » Deux jours plus tard, elle persiste et signe, indiquant que le 
port du masque est totalement inutile et qu’il vaut mieux le réserver aux soignants. « D’ailleurs, 
nous avons des dizaines de millions de masques en stock en cas d’épidémie, ce sont des choses 
qui sont d’ores et déjà programmées ».  

Dommage, déjà en 2016 Jérôme Salomon adressait une note confidentielle à E. Macron – futur 
président – qui allait dans le sens contraire, à propos de notre impréparation. Dans une pièce 
jointe d’un e-mail ayant fuité des fameux « MacronLeaks », le futur Directeur général de la 
Santé indiquait que « La France n’est pas prête ».  

Mais face aux caméras, Agnès Buzyn a raison d’une certaine manière, le port du masque 
généralisé à toute la population est inutile, on le sait depuis 2011, si on en croit l’avis du Haut 
Conseil de la Santé publique (sans parler du grand Dr Anthony Fauci). C’est en page 2 :  

« L’analyse des sept essais, qui constitue le plus haut niveau de preuve atteignable pour 
l’évaluation de ces interventions, ne met pas en évidence d’efficacité des masques 
respiratoires en population générale. » 

Bien sûr, en tirant sur mon bout de laine, je ne nie pas l’efficacité mécanique d’un masque, que 
les choses soient claires. N’importe qui peut comprendre qu’avec un bout de chiffon sur la face, 
quand tu tousses, tu n’arroses presque pas tes camarades. Il n’y a pas de débat, le masque agit 
comme une barrière antipostillons pour les gens malades (et accessoirement, freine l’haleine 
de chacal de ceux qui aiment curieusement te parler à 10 centimètres du nez), c’est juste du 
bon sens. Et puis, en parlant de bon sens, il paraît que nous avions des tonnes et des tonnes de 
masques en réserve pour nos soignants, alors il n’y a aucun problème. Vraiment aucun. À 
moins que… 

Il se trouve, hélas, que dans un courrier du 30 janvier 2020 le même Jerôme Salomon 
demande au Pr Geneviève Chêne de commander en urgence 1,1 million de masques pour les 
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soignants. On notera que la quantité est ridicule, d’autant qu’il y a le feu : notre stock qui aurait 
pu dépanner les soignants, c’est du vent.  

Du vent, un peu comme tout ce qu’on va voir défiler au gouvernement, à commencer par le 
Conseil scientifique. Mais avant de m’occuper d’eux, penchons-nous sur la chronologie cruelle 
des faits en ce premier trimestre 2020 :  

 

• Du 17 au 24 janvier 2020 | 2 500 fidèles venus des quatre coins de l’Hexagone (dont les 
régions d’outre-mer) et des pays limitrophes se sont rassemblés à Mulhouse, pour cinq 
jours de prières et de jeûne. Durant la semaine du rassemblement, Emmanuel Macron 
était présent à Mulhouse. 
 

• Le 24 janvier | 2 cas de coronavirus à Paris, 1 à Bordeaux. (Agnès Buzyn estime que le 
risque de propagation est faible) 
 

• Le 26 janvier | Plan de rapatriement des Français de Wuhan. 
 

• Le 29 janvier | 5 cas de coronavirus en France, 2 en réanimation. 
 

• Le 31 janvier | Agnès Buzyn ouvre un numéro vert pour le coronavirus (on est sauvés). 
Les Français sont rapatriés de Chine. 
 

• Le 1er février | L’alerte mondiale pour le virus est lancée. Les voyageurs dans les 
aéroports français ne sont pas contrôlés. 
 

• Le 2 février | Agnès Buzyn fait un point (177 cas dans 26 pays, 23 cas en Europe, 6 cas 
en France). 
 
J’accélère, je te rassure, on ne va pas se taper chaque journée… 
 

• Le 16 février | Agnès Buzyn quitte le gouvernement pour se lancer dans les municipales. 
 

• Le 19 février | L’épidémie explose en Italie suite à un match de foot et devient 
officiellement le pays le plus touché au monde. 
 

• Le 24 février | L’Italie place certaines villes au nord du pays en quarantaine. (200 cas, 
7 morts) 
 

• Le 26 février | Le match Lyon-Juventus est maintenu. 3 000 supporters italiens 
débarquent dans les tribunes. Aucune mesure sanitaire n’est prise. Jusqu’ici, les 
experts jugent que fermer les frontières dans l’espoir de se prémunir contre l’arrivée 
d’un virus est inefficace. Olivier Véran nous explique qu’« un virus ne s’arrête pas aux 
frontières ». 
 

• Le 12 mars | E. Macron maintient les municipales. 
 

• Le 15 mars | 1er tour des municipales.  
 

• Le 16 mars | E. Macron nous explique que nous sommes irresponsables, la situation est 
critique. Et il nous confine. « Nous sommes en guerre ! » 
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Tu vois où je veux en venir ? Si on regarde d’un œil froid l’enchainement implacable des faits 
et qu’on les enfile comme des perles sur notre laine rouge, tout, je dis bien TOUT, a été fait 
pour que la situation prenne de l’ampleur. On aurait voulu sciemment mettre en scène la 
propagation d’un virus dans la population qu’on ne s’y serait pas pris autrement.  

Et tout a été organisé pour nous terrifier : le décompte funeste tous les soirs, les zones rouges, 
les confinements, les couvre-feux, les confi-feux, les images des services de réanimation, les 
témoignages, les prises de parole des médecins de plateaux, les interventions effrénées des 
responsables de la santé, etc. 

Il faut le reconnaître avec le recul, même s’il y a eu des morts (dans des conditions 
épouvantables) et que chaque décès est un drame qui brise des familles entières, je déplore 
chaque victime sans l’ombre d’un doute, on a tout de même beaucoup joué sur nos peurs en 
exagérant un tout petit peu. Juste un peu. Rien qu’un peu. 

Nous devions nous confiner, appliquer scrupuleusement les gestes barrières et accepter toutes 
les mesures sanitaires pour éviter de saturer l’hôpital de la vague Covid, mais il se trouve qu’en 
septembre 2021, un rapport officiel de l’ATIH (Agence technique de l’information sur 
l’hospitalisation) nous indique que les cas Covid-19 au cœur de la crise représentaient 
seulement 2 % des hospitalisations et 5 % des soins critiques. Je sais que c’est dur à 
encaisser, mais même le fact-checking est obligé de l’admettre (sans s’empêcher de tenter la 
nuance – à juste titre sur la proportion de décès – pour que la pilule passe mieux). 

 

Tu conviendras alors avec moi, qu’à ce stade, ce n’est plus du tâtonnement ni une forme 
d’incompétence de la part de l’État, mais un plan méthodique pour nous emmener là où les 
gouvernants le désiraient. Et tu vas mieux comprendre quelle est notre destination, le temps 
d’ouvrir une parenthèse et de nous pencher sur le très juteux marché des masques.  

* 

D’abord jugés inutiles lorsque nous n’en avions pas, puis devenus obligatoires quand les 
Français ont pu passer à la caisse, les masques c’est une histoire dans l’Histoire, un scandale 
qui en cache un autre. En avril 2020, l’État signe une commande de 1,5 milliard d’unités pour 
combler son retard aussi abyssal que criminel vis-à-vis des soignants. Et dans la panique, 
inutile de te dire qu’on nous a vendu de tout et de n’importe quoi, par l’intermédiaire de boîtes 
chinoises qui, parfois, n’avaient jamais produit quoi que ce soit dans le médical auparavant, le 
tout avec des certificats bidons.  

« Vous avez en Europe des organismes où n’importe qui peut certifier n’importe quoi… C’est 
déjà vrai en temps normal, alors en ce moment… » Renaud Derbin, président de l’European 
Safety Federation.  

https://drive.google.com/file/d/1KDHQ10INpWjVrdcxNwSOnRQMfYhk1J74/view?usp=sharing
https://archive.ph/wip/DtvKL
https://archive.ph/wip/UsO0d
https://archive.ph/wip/nVx3p
https://archive.ph/OWMSo
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« Face à l’explosion des besoins en Europe, certains de ces fabricants ont acheté des certificats 
CE de complaisance à certains organismes peu regardants. » Camille Verchery 

 
Exemples de vrais-faux certificats 

Sans parler des masques Dim envoyés aux enseignants, des masques si bien réalisés qu’ils en 
faisaient tousser E. Macron lors de son déplacement dans un lycée de Clermont-Ferrand (« j’ai 
dû absorber un truc du masque ». 

Selon une expertise de l’Anses, tous les masques contiennent plusieurs substances chimiques : 
des dioxines, des furanes, des PCB-DL (polychlorobiphényles-Dioxin-Like), des HAP 
(hydrocarbures aromatiques polycycliques) et des COV (composés organiques volatils), bon 
appétit ! Mais au-delà de cette soupe chimique, il y a un truc qu’on respire depuis 2 ans et qui 
n’est peut-être pas sans risque, une substance qui inquiète : le graphène. 

Elle inquiète tellement que le gouvernement canadien interdit en avril 2021 les masques 
contenant du graphène. Pourtant ce matériau est des plus prometteurs : « Meilleur conducteur 
que le cuivre, deux-cents fois plus résistant que l’acier, mais six fois plus léger, flexible, 
imperméable : sur le papier, le graphène est premier dans toutes les catégories ». Certains de 
ses dérivés auraient même « une forte activité antivirale contre le coronavirus » et 
« pourraient être utilisés […] pour bloquer l’entrée des coronavirus ou peuvent être appliqués 
sur des tissus pour une protection sensiblement améliorée ». 

C’est tellement génial qu’on utilise cette merveilleuse révolution dans différentes industries, 
notamment le transport, le bâtiment, l’énergie, l’agriculture, la tech et le médical. Quoi qu’il en 
soit les ONG tirent la sonnette d’alarme, tout comme le physicochimiste américain 
Andrew Maynard qui s’inquiète quant aux bords irréguliers de certaines particules de 
graphène pouvant nuire aux cellules. Le directeur du Risk Innovation Lab de l’université 
d’Arizona indique dans son étude qu’il ne s’agit pas d’un matériau inoffensif, deux autres 
études (de 2012 et 2018) montrent que les feuilles de graphène et les nanoparticules de ces 
matériaux miracles peuvent être toxiques. Sa question reste alors tout à fait légitime :  

« Que se passe-t-il si ce matériau tueur de virus entre dans votre corps ? Agira-t-il de la même 
manière contre vos cellules ? » 

https://archive.ph/wip/Jzeyc
https://archive.ph/wip/PPcCm
https://archive.ph/SXbEr
https://archive.ph/wip/yxaiy
https://archive.ph/wip/3nNLn
https://drive.google.com/file/d/1X_8W0bF73S2uS6BmbUHp52g3ZOwoGtnA/view?usp=sharing
https://archive.ph/191xw
https://archive.ph/wip/l9HXR
https://archive.ph/EbGd0
https://archive.ph/0Tbgv
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Des études sont actuellement en cours pour évaluer le risque, mais pourquoi s’inquiéter ? 
Puisqu’en 2013, la Commission européenne avait débloqué un fonds de 1 milliard € dans le 
cadre du projet Flagship (Future and Emerging Technologies) dont 500 millions étaient 
alloués à la recherche sur le graphène (l’autre moitié étant dédiée au cerveau). Et puis au diable 
la précaution, on était en pleine plandémie après tout, il fallait bien faire cracher protéger les 
Français : 

À la fin du mois de juillet 2020, une étude publiée par la société d’analyse de données et de 
tendances « conso Nielsen » provoque le buzz. Et pour cause, elle révèle que la vente de 
masques avait permis aux grandes surfaces d’engranger 175 M € de CA en deux mois et 
demi. Durant la seule semaine du 11 au 17 mai, qui a suivi le déconfinement, il s’est vendu 
pour 37 M € de masques. En moyenne, les ventes de masques ont représenté pour le secteur 
un CA de 17 M € par semaine, soit 14 % de la croissance des produits de grande consommation 
sur les 10 semaines concernées. De quoi faire trembler n’importe quel virus, je te le dis. En 
attendant, c’est E.Leclerc qui se frotte les mains. 

Plus sérieusement, il faut que tu saches que la France ne comptait historiquement que 
4 fabricants de masques sanitaires :  

• Kolmi Hopen, 
• Macopharma, 
• Paul Boyé Technologies, 
• Valmy. 

Dans un sursaut national, au beau milieu de la crise, le nombre de fabricants de masques sur 
le territoire a doublé en quelques mois afin d’assurer la belle indépendance de la France, 
notamment par rapport aux importations essentiellement chinoises. À l’heure où je te parle, 
deux masques sanitaires sur trois sont achetés à l’étranger, nos usines tournent au ralenti, c’est 
ce qu’on appelle l’effort de guerre à la française. 

Fin de la parenthèse, revenons à nos cordons. 

* 

Si on tire à présent le fil rouge du Conseil scientifique censé éclairer les décisions politiques et 
sanitaires de l’exécutif durant cette interminable crise, on découvre que sur les 11 membres (en 
réalité 10) :  

• Bruno Lina est principalement lié au Français Sanofi, qui a signé 36 des 88 déclarations 
de liens d’intérêt le concernant, pour un total de 17 521 euros. 
 

• Denis Malvy, lui, a notamment des liens avec l’Américain Merck (9 530 euros), 
Alfasigma France (7 559 euros) et Sanofi Pasteur (3 615 euros). 
 

• Yazdan Yazdanpanah est éclaboussé de liens d’intérêt menant aux Américains Merck 
(126 déclarations sur 379 pour 45 699 euros), Johnson & Johnson (89 déclarations 
pour 34 572 euros), AbbVie (25 déclarations pour 24 397 euros) et au Britannique ViiV 
Healthcare (56 déclarations pour 15 677 euros). 

J’imagine qu’il était difficile de trouver en Macronie 3 pointures totalement exemptes de 
cadeaux offerts par les laboratoires. Au fond, je ne sais pas si cela aurait changé quoi que ce 
soit aux 3 400 et 5 700 lits d’hôpitaux fermés entre 2019 et 2020, ni à notre politique de tests 
si particulière.  

https://archive.ph/wip/q4hWY
https://wayback.archive-it.org/12090/20181222034951/https:/ec.europa.eu/digital-single-market/en/graphene-flagship
https://web.archive.org/web/20180410121210/https:/ec.europa.eu/digital-single-market/en/human-brain-project
https://archive.ph/UsO0d
https://archive.ph/wip/oGeRe
https://archive.ph/9ZsMq
https://drive.google.com/file/d/1zSr9Ow85inKXK8RzNCg2Bz5v5170WCK7/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1z42soxl-w9NJdDtzpQimTQXvU7prAGt0/view?usp=sharing
https://archive.ph/wip/ciMwx
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Car lorsque l’OMS a twitté le 16 mars 2020 « testez, testez, testez ! », on sait à présent que 
c’était sur la base du protocole bancal de Christian Drosten à la faveur des produits Tib Molbiol 
pour la plateforme de la société Roche. Mais on sait surtout que ce message n’était pas adressé 
à la France, c’est Jerôme Salomon qui le dit. D’ailleurs, il fait de ce message une interprétation 
tout à fait singulière. Chronique d’un naufrage annoncé…  

• D’abord en ne testant pas (après tout, ça a fonctionné avec les masques),  
• ensuite en testant, mais avec des délais absurdes. Ce qui fait qu’avant d’avoir ton 

résultat, tu as refilé ton rhume, ta grippe ou ton covid à tout le monde. Si toutefois tu 
ne l’as pas chopé dans la file d’attente.  

• Puis en devenant les « champions du monde » du test PCR, des millions et des millions 
de nez explorés à notre actif, sans aucun effet sur la chaîne de transmission virale ni sur 
les vagues successives. 

• Avant d’imposer le test à toutes les sauces, tous les âges, jusqu’à saturation. Voire 
jusqu’à t’en provoquer des lésions, c’est l’Académie de médecine qui le dit.   

Cette gestion pour le moins originale de la politique de tests dans nos narines cacherait-elle 
quelque chose ? Peut-être que le « Monsieur Santé » français pressentait que le CDC américain 
allait en juillet 2021 publier un bulletin à destination des laboratoires indiquant un 
changement important : 

« Le CDC encourage les laboratoires à envisager l’adoption d’une méthode multiplexée qui 
peut faciliter la détection et la différenciation des virus du SRAS-CoV-2 et de la grippe. » 

À la lecture de cette note, ne va surtout pas croire que les tests PCR ne font pas la différence 
entre la grippe et le Coco19, malheureux… Le fact- checking se dresse en défenseur de la vérité 
pour t’expliquer quoi penser, mais il se trouve que la grippe a tout simplement disparu en 
2020.  

 

Graphique de l’Organisation mondiale de la santé sur les statistiques de la grippe 

Je m’égare, restons focalisés sur Jéjé. 

Peut-être que notre Jérôme savait ce que pensait l’empereur mondial de la santé, le grand, le 
magnifique, l’incorruptible octogénaire, Anthony Fauci à propos du test PCR ? 

Car Tony pour les intimes a toléré des tests PCR à un niveau de Ct inapproprié, de 37 jusqu’à 
45 cycles (!) tout en affirmant à Vincent Racaniello lors d’une émission sur YouTube que « les 
tests avec des seuils de cycle de 35 et plus étaient très peu susceptibles d’indiquer la présence 
d’un virus vivant capable de se répliquer. » Des fois qu’on aurait des doutes, Fauci le confirme 
en juillet au micro de Daniel Payne, reporter à Just the News « Donc, je pense que si quelqu’un 

https://archive.ph/wip/D1qXh
https://odysee.com/OMS_test_test_test:d
https://archive.ph/ciMwx
https://archive.ph/wip/bel2K
https://archive.ph/wip/E2kuS
https://archive.ph/wip/kCi8Z
https://archive.ph/jq9TV
https://archive.ph/TrYib
https://archive.ph/wip/wPwcX
https://archive.ph/wip/zEMaG
https://archive.ph/wip/zEMaG
https://odysee.com/@NoNewAbnormal:4/TWiV-641COVID-19-with-Dr.-Anthony-Fauci:e
https://archive.ph/qRxy1
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arrive avec [un seuil de] 37, 38, voire 36, vous devez dire, vous savez, ce ne sont que des 
nucléotides morts, point final. » 

Bref, peut-être que notre Jéjé savait déjà ce que l’inventeur du test PCR, le prix Nobel Kary 
Mullis (mort étrangement le 7 août 2019), disait à propos de son utilisation :  

« Vous voyez… S’ils pouvaient trouver ce virus en vous avec le PCR, si vous le faites bien, vous 
pouvez trouver à peu près n’importe quoi dans n’importe qui. Ça commence par vous faire 
croire à cette sorte de notion bouddhiste que tout est contenu dans tout le reste, n’est-ce pas ? » 

J’ignore si Jérôme Salomon est bouddhiste, ce que je sais en revanche c’est que si le test est à 
ce point (et volontairement) mal calibré, donc peu fiable, et pourtant utilisé comme principal 
outil de gestion sanitaire… c’est qu’il devient donc un instrument malléable à souhait.  

Imagine un instant qu’une note interne du gouvernement intime subitement aux laboratoires 
que le seuil acceptable chute à 30 Ct, plus aucun cas positif ne serait enregistré, fin de la 
plandémie. Au contraire, si nos dirigeants s’accordent soudainement sur un seuil à 50 cycles, 
on serait théoriquement tous positifs : horreur, chaos et on repart pour un tour. Tu comprends 
alors qu’il s’agit ni plus ni moins d’un curseur permettant d’ajuster les chiffres de l’épidémie 
quand le gouvernement le décide. Bref, le PCR employé dans cette situation n’est rien d’autre 
qu’un générateur de « vagues » épidémiques. Mais plus grave encore, la triste réalité, 
c’est que le test PCR dissimule un marché dont tu ignores sans doute l’ampleur.   

Un marché qui, selon l’observatoire Grand View Research, est évalué à 23,6 milliards $ avec 
un taux de croissance annuel (TAC) de 0,9 % jusqu’en 2028. Ça fait un joli gâteau que les 
principaux géants mondiaux du test se partagent :  

• Agilent Technologies Inc. (actionnaires : BlackRock / Vanguard) 
• Abbott (actionnaires : BlackRock / Vanguard) 
• Roche (Vanguard) 
• Bio-Rad Laboratories Inc. (actionnaires : BlackRock / Vanguard) 
• Fluidigm Corporation (actionnaires : BlackRock / Vanguard) 
• Qiagen (actionnaires : BlackRock / Vanguard) 
• Takara Bio Inc. (Vanguard) 
• Thermo Fisher Scientific, (actionnaires : BlackRock / Vanguard) 
• bioMérieux S.A., (Vanguard) 
• TOYOBO Co. Ltd (Vanguard) 

Tu commences à sentir l’arnaque qui te chatouille les narines et celles de tes enfants ? Tirons 
encore un peu notre laine rouge et il se peut que la moutarde te monte au nez. Le 28 mars 
2020, donc assez tôt sur la fresque de la plandémie, le Canada rappelle 380 000 tests PCR 
contaminés, ensuite ce sont 600 000 tests en Angleterre d’après le Telegraph, idem aux USA, 
au Luxembourg, 700 000 en Suisse. Comment est-ce possible de contaminer des centaines de 
milliers de tests, si ce n’est à l’aide d’un procédé industriel ? Et combien de millions de tests 
frelatés sont passés sous les radars ? 

Et cette fois, je te laisse le soin de tirer un autre fil rouge qui va nous ouvrir les yeux sur la 
collusion manifeste entre les gouvernements et le cartel de Big Pharma, un bout de laine qui 
nous ramène en 2018, le 9 juillet, lorsque E. Macron rencontre… 

Le club Dolder. 

Le Dolder, c’est un club ultra-confidentiel, plus secret encore que Bilderberg, qui tire son nom 
d’un grand hôtel 5 étoiles sur les hauteurs de Zurich. C’est en ce lieu, à la fois ultraluxueux et 
discret, qu’en 1970 une trentaine de hauts dirigeants de l’industrie pharmaceutique mondiale 

https://archive.ph/wip/4WCvu
https://odysee.com/@IMEDIATRUTH:f/parole-prophetique-de-l'inventeur-du-test-pcr-(ENGLISH-FRENCH)-Kary-Mullis-l'inventeur-du-PCR:b
https://archive.ph/wip/lVVKW
https://archive.ph/wip/APUY0
https://archive.ph/wip/ekzBJ
https://archive.ph/wip/F3d2t
https://archive.ph/wip/UXdgx
https://archive.ph/wip/NlQ7k
https://archive.ph/wip/GM9YO
https://archive.ph/wip/zbNPB
https://archive.ph/wip/O8r4m
https://archive.ph/wip/wNKJR
https://archive.ph/wip/zC0HA
https://archive.ph/cPM4G
https://archive.ph/ivNJ2
https://archive.ph/wip/mvCqy
https://archive.ph/40xxT
https://archive.ph/wip/vTzwN
https://archive.ph/0ZImu
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choisissent de se réunir pour la première fois. Depuis cette date, nos requins se rencontrent 
une ou deux fois par an dans divers pays du monde et ils ont adopté en toute modestie le terme 
de « Dolder Club ». 

 

Hôtel Dolder à Zurich crédit photo @mariotarabene 

Et donc en 2018, le gotha de la pharmacie mondiale s’invite à Paris, à l’occasion du « Dolder », 
officiellement un forum privé dont les échanges restent secrets.  

« Ce n’est pas une secte ! C’est un cercle de réflexion des grands patrons de la pharmacie 
mondiale, qui a lieu une ou deux fois par an. » 

Nous voilà rassurés. Ce petit sommet d’environ 25 prédateurs n’a pas de site officiel divulguant 
au moins le lieu et la date du rendez-vous. D’ailleurs, il n’y a aucune communication autour 
des thèmes de discussions et encore moins en ce qui concerne la liste des participants. 

Tu ne trouveras aucune mention du Dolder sur le site de la fédération internationale des 
fabricants et associations pharmaceutiques (IFPMA), basée à Genève, qui en est pourtant 
l’organisateur. 

« Les participants sont des P.-D.G. d’entreprises pharmaceutiques mondialement actives 
basées aux États-Unis, en Europe et au Japon, qui sont membres de l’IFPMA », c’est ce que 
déclare la porte-parole du Dolder présidé par Ian Read, le patron à l’époque du géant américain 
Pfizer. 

À chaque nouveau rendez-vous du Dolder, le patron d’une grande entreprise du pays d’accueil 
joue le rôle de maître de cérémonie. En 2018 c’est Olivier Brandicourt, le directeur général de 
Sanofi, qui s’y colle. Et il va prendre le micro devant une liste dont seulement quelques noms 
ont fuité :  

• Joaquin Duato, le dirigeant de Johnson and Johnson, No 1 mondial (USA) 
• Ian Read (ex-P.-D.G. de Pfizer) 
• Kenneth Frazier (P.-D.G. de Merck & Co),  
• Lars Fruergaard Jørgensen (Novo Nordisk),  
• Stefan Oschmann (Merck KGaA),  
• David Ricks (Eli Lilly and Company),  
• Kåre Schultz (Teva Pharmaceutical Industries),  
• Pascal Soriot (AstraZeneca),  
• Michel Vounatsos (Biogen),  
• Emma Walmsley (GSK)  
• Christophe Weber (Takeda Pharmaceutical Co.)… 

https://www.twenty20.com/photos/816e42f0-6249-41d8-9f36-68519becac05/?utm_t20_channel=bl
https://archive.ph/wip/2H3OZ
https://archive.ph/zLuvd
https://archive.ph/wip/0KcZC
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Le tout, sous l’œil aiguisé de Serge Weinberg, Président du Conseil d’Administration de Sanofi ; 
s’il te plaît. Ce délicieux personnage s’est merveilleusement illustré par son manque d’empathie 
dans le cadre du scandale de la Dépakine. Un antiépileptique produit par Sanofi qui, 
administré aux femmes enceintes, engendre des enfants mentalement handicapés. Un saint, je 
te dis. 

Et donc ce saint, entouré d’apôtres dont l’innocence n’a d’égale que la vertu, n’a pas réuni le 
Dolder Club à Paris par hasard. La réunion a lieu la veille du Conseil stratégique des industries 
de santé (CSIS), une instance de dialogue entre l’État et les entreprises du secteur, sous l’égide 
du Premier ministre, Édouard Philippe = du lobbying entre caviar et champagne pour décider 
de la santé des gueux en fonction du meilleur profit possible). Et c’est pour ça que notre 
« Emmanuel 1er le magnifique » reçoit tout ce petit monde à diner le 9 juillet 2018. 

Car Serge Weinberg est un ami proche d’Emmanuel Macron, et il aurait largement contribué à 
son élection. En effet les deux hommes se sont rencontrés dans le cadre de la 
fameuse«  Commission Attali pour la libération de la croissance » et ils ont tout de suite 
accroché (tu m’étonnes…).  

Serge Weinberg était alors Président du Conseil d’Administration du groupe Accor et P.-D.G. 
du fonds d’Investissement Weinberg Capital Partner, et notre Macron était Inspecteur des 
Finances et Rapporteur général adjoint de la Commission. Par la suite c’est Weinberg qui a 
introduit Macron dans la Banque Rothschild (tu sais, quand il va faire son deal Nestlé-Pfizer, 
non au grand jamais) et qui va le soutenir pendant toute la campagne électorale.  

Du coup, tu comprends bien qu’Emmanuel Macron « soigne les industriels du médicament ». 
Et donc cette belle petite opération de lobbying déguisée en repas à l’Élysée a permis aux 
grands groupes pharmaceutiques de présenter, pour ne pas dire imposer, leurs revendications. 
Et ces revendications sont nombreuses. 

À l’issue de la réunion, Édouard Philippe a annoncé deux mesures phares auxquelles l’industrie 
pharmaceutique est très attachée : 

• La réduction à 180 jours des autorisations de mise sur le marché des nouveaux 
produits, au lieu de 300 jours actuellement. Ceci en dépit des multiples 
scandales qui secouent actuellement le secteur pharmaceutique : Médiator, 
Levothyrox, Dépakine, implants mammaires… 
 

• Un nouveau système de régulation du prix des médicaments : une garantie 
minimale annuelle de 0,5 % de croissance du chiffre d’affaires pendant les trois 
ans à venir, garantie pouvant aller jusqu’à 3 % pour les médicaments dits 
« innovants ».  

 

Mais qui décidera qu’une molécule est réellement innovante ? Mais comment est-il possible 
qu’une entreprise privée puisse se voir offrir par la collectivité une garantie de croissance ? 
On se le demande… 

Parmi les autres revendications des laboratoires glissées entre deux coupes de champagne, on 
citera notamment l’obligation de la vaccination contre la grippe pour les plus de 65 ans, le 
déremboursement, voire, dans certains cas, l’interdiction des médecines alternatives : 
homéopathie, utilisation des huiles essentielles… 

Quand tu penses que le marché mondial des médocs avoisinait les 830 milliards d’euros 
annuels avant la crise, tu comprends que l’industrie du médicament est hors de tout contrôle, 
qu’elle impose sa loi aux États ainsi qu’aux instances internationales comme l’Organisation 

https://archive.ph/rG9jW
https://archive.ph/ufsno
https://archive.ph/ufsno
https://archive.ph/wip/8ML0O
https://archive.ph/wip/03WFA
https://archive.ph/i6JPa
https://archive.ph/wip/QLOmh
https://archive.ph/Ch1oA
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mondiale de la santé (OMS) par une généralisation de la corruption et du conflit d’intérêts à 
tous les étages. À plus forte raison quand elle se retrouve dans les salons dorés de l’Élysée pour 
nager avec un requin qui n’a pas à rougir de ses convives tant il a les dents acérées.  

Ainsi il n’y a aucune raison de penser que les petits arrangements de notre crise sanitaire aient 
pu s’esquisser voire se conclure dans des instances illégitimes, dans la plus parfaite 
clandestinité et dans l’indifférence générale. Mais tu peux être rassuré, tout ce petit monde, 
ainsi que Bill Gates et Fauci se sont mis d’accord en cas de pépin pour nous proposer la solution 
finale :  

Les vaccins. 

Voici l’heure pour nous deux de tirer sur un fil rouge qu’il est urgent de démêler… 
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Chapitre 15 
Les vaccins sont une technologie extrêmement élégante. Ils peuvent être peu coûteux, ils 

sont faciles à administrer et ils se sont avérés conférer une protection à vie contre la 
maladie. Chez Microsoft, nous avons rêvé de technologies simples, mais puissantes. Eh bien, 

les vaccins en sont une, et je rêve maintenant d’un monde qui bénéficierait pleinement des 
vaccins. 

Bill Gates – 23 mai 2011 – 64e assemblée mondiale de la santé. 

 

Tu es toujours avec moi ? Je te félicite pour le chemin qu’on vient de parcourir ensemble et 
j’espère que ce chapitre ne sera pas trop difficile à encaisser. Je veux que tu saches que c’est 
avec toute ma bienveillance que je tire sur ce nouveau fil. Si ta main tremble un peu, c’est peut-
être parce que la laine que nous allons dénouer est délicate, pour ne pas dire épineuse, mais 
rassure-toi, je suis là. Reste près de moi, bien concentré et l’esprit affûté, car s’il y a bien 
2 domaines sur lesquels les médias ont opté pour un traitement de l’information très 
particulier, c’est celui des vaccins et des chiffres.  

Au JT à l’heure de grande écoute, en avril 2021, j’imagine que tu n’as pas beaucoup entendu 
parler des statistiques de Santé publique France concernant les décès Covid en réanimation, 
ceux qui démontrent que 83 % des patients décédés souffraient d’au moins une comorbidité 
(38 % hypertension, 47 % obésité).  

Aujourd’hui, tu n’as pas un présentateur d’une chaîne info qui évoque le rapport de l’Institut 
Supérieur de la Santé italien (ISS) indiquant que seulement 2,9 % des 130 468 morts 
officiellement attribués au Covid-19 depuis février 2020 seraient effectivement dus à la 
maladie. Personne non plus pour te dire qu’il apparaît dans ce document officiel que 97,1 % 
des personnes décédées présentaient déjà entre 1 et 5 pathologies avant d’être touchées par le 
coronavirus. 

Aucune rédaction en France ne prendra la peine de lever le voile sur les véritables chiffres au 
Royaume-Uni. De l’autre côté de la Manche, le présentateur Nigel Farage a annoncé avoir fait 
usage du droit à l’information libre et il a adressé une requête à l’Office National des 
Statistiques britannique (ONS). Pourquoi ? Simplement afin d’obtenir le nombre de décès dus 
« purement » au Covid, sans autre comorbidité (underlying cause). C’était le 19 janvier 2022, 
il a donc exigé de connaître le nombre de « vrais » morts du Covid (et non avec le Covid). Une 
nuance de taille puisque la réponse est 17 371. Presque 10 fois moins que les quelque 
155 000 affichés dans les données « officielles ». 

En Suisse, cette distinction, cette toute petite subtilité se base sur une définition qui ressemble 
à s’y méprendre à un mensonge, surtout si on écoute Ignazio Cassis, le président de la 
Confédération :  

« C’est normal. Quelqu’un qui meurt dans un accident de voiture et qui est testé positif est 
compté comme un décès Covid. Cela dépend de la définition. Des définitions ont été établies 
dans le monde entier, et elles doivent s’appliquer partout (…) C’est l’OMS qui a établi cette 
classification. » 

https://web.archive.org/web/20110623200626/http:/apps.who.int/gb/ebwha/pdf_files/WHA64/A64_DIV6-fr.pdf
https://drive.google.com/file/d/1LRsY1xX7ITkKQiu2CGM4u_CEmvpDwdeq/view
https://drive.google.com/file/d/1mmWb8ecAOkORuFQOeGMc26DFzVzXr8vv/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1mmWb8ecAOkORuFQOeGMc26DFzVzXr8vv/view?usp=sharing
https://web.archive.org/web/20220520113645/https:/twitter.com/GBNEWS/status/1483887736125894657?ref_src=twsrc%5Etfw%7Ctwcamp%5Etweetembed%7Ctwterm%5E1483887736125894657%7Ctwgr%5E%7Ctwcon%5Es1_&ref_url=https%3A%2F%2Fwww.covidhub.ch%2Fle-nombre-de-vrais-morts-du-covid-revele-au-royaume-uni-le-sujet-fera-t-il-tout-basculer%2F
https://odysee.com/Cassis_Ignoazio:f
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Cette classification officielle (page supprimée sur le site de l’OMS, mais retrouvée sur la way 
back machine) définit les lignes directrices sur le comptage des décès Covid-19. En page 8 de 
ce document, on découvre que le codage (la classification) de la mortalité pour cette maladie 
dispose de 2 nouveaux codes afin d’enregistrer les décès :  

• U07.1 COVID-19, virus identifié 
• U07.2 COVID-19, virus non identifié :  

 Diagnostic clinique-épidémiologique de la COVID-19 
• Cas probable de la COVID-19 
• Cas présumé de la COVID-19 

Pour accompagner cette nomenclature, l’OMS complète :  

« Si les deux catégories, U07.1 (COVID-19, virus identifié) et U07.2 (COVID-19, virus non 
identifié), conviennent au codage de la cause du décès, on reconnaît toutefois que dans de 
nombreux pays, il ne sera PAS précisé sur le certificat de décès si la COVID-19 a été ou non 
confirmée en laboratoire. En l’absence de cette précision, il est recommandé, 
uniquement à des fins d’enregistrement de la mortalité, de coder 
provisoirement la COVID-19 avec le code U07.1, à moins qu’il ne soit indiqué qu’il 
s’agisse d’un cas “probable” ou “présumé” ». 

Ce que j’essaie de te dire en guise de préambule avant de tirer sur notre fil de laine, c’est que 
les chiffres de la mortalité Covid-19 ont été manifestement gonflés, ou, disons poliment, 
surévalués. De quoi insister lourdement sur l’urgence de trouver la solution, la clé, la lumière 
au bout du tunnel : la vaccination. 

On l’a vu ensemble dans le chapitre précédent, le Dr Anthony Fauci, avec la complicité de 
l’OMS influencée par Gates, a tout fait pour éliminer les traitements précoces, décrédibiliser 
les molécules qui fonctionnent ainsi que les protocoles proposés par des médecins humiliés en 
public. Tout ceci dans le but de pouvoir clamer avec Billou au printemps 2020 qu’un « vaccin 
miraculeux » allait voir le jour.  

Il faut dire qu’avec l’Opération Warp Speed déclenchée en mai 2020 par la Maison-Blanche, 
plusieurs  milliards  $ allaient tomber du ciel afin d’atteindre l’objectif de 300  millions de 
doses d’ici janvier 2021. Cet argent du contribuable américain distribué par Alex Azar (ministre 
de la Santé sous D. Trump, ancien lobbyiste chez le géant pharmaceutique Eli Lilly) a permis 
de nourrir les plus grands labos de Big Pharma :  

• Moderna 2,48 milliards $ 
• Johnson & Johnson touche 1,46 milliard $ 
• AstraZeneca 1,2 milliard $ 
• Novavax 1,6 milliard $ 
• Sanofi et GlaxoSmithKline 2,1 milliards $ 
• Ainsi qu’une commande anticipée pour Pfizer-BioNTech de 2 milliards $ 

La course aux candidats vaccins est lancée, et pour te faire l’histoire très courte, les 
scientifiques du NIAID ont développé avec Moderna le vaccin ARN-m 1 273. Cette 
collaboration sur la technologie ARN-m ne date pas d’hier si on en croit les accords 
confidentiels signés entre les deux parties en 2015, 2016, 2017, 2018, 2019 et 2020. Ce qui est 
pratique, c’est que le NIAID est copropriétaire du brevet, autant te dire que si par malheur la 
population mondiale avait besoin de plusieurs doses de rappel, l’administration américaine 
s’en mettrait plein les poches.  

Et le comble du comble, c’est ce qu’il va se produire…  

https://web.archive.org/web/20220307204001/https:/www.who.int/classifications/icd/Guidelines_Cause_of_Death_COVID-19-20200423_FR.pdf?ua=1
https://archive.ph/wip/MCXOy
https://archive.ph/wip/VIbQr
https://archive.ph/H5IIO
https://drive.google.com/file/d/1J3ceJfbsT3nNCQMksJ2GqllZpppSt0lX/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1J3ceJfbsT3nNCQMksJ2GqllZpppSt0lX/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1waVFJvon3E0YPJ3HMYlgvjxFOC-8KKo9/view
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Il se trouve que, précisément dans le cadre des vaccins contre les coronavirus, durant des 
décennies, la science s’est heurtée à deux murs insurmontables : l’incapacité à mettre sur pied 
un vaccin procurant une immunité dite « stérilisante », et l’amorçage pathogène. Ne panique 
pas, je t’explique les deux termes techniques juste en dessous. 

Quand les virologues parlent de vaccins conférant une immunité stérilisante, c’est tout 
simplement la capacité à enfermer ou barricader le virus chez la personne vaccinée pour rendre 
la transmission et la mutation impossible. On parle aussi d’étanchéité du vaccin. 

Après les premiers essais dans la lutte contre le Covid-19, les candidats vaccins (notamment 
l’AstraZeneca) étaient tout simplement non étanches. On s’est rendu compte que les singes 
vaccinés avaient toujours une charge virale importante, même sans symptôme. Bref, c’est un 
échec rapporté dans le Daily Mail qui aurait dû pousser les responsables à arrêter les essais à 
ce stade, mais le Dr Fauci a préféré affirmer le contraire sur l’antenne de NBC News et soutenir 
que les résultats étaient encourageants.  

Le hic, tu vois, c’est que lorsqu’un vaccin n’est pas « étanche » il nourrit le virus et facilite le 
développement de variants. Luc Montagnier, prix Nobel 2008 pour sa découverte du virus de 
l’immunodéficience humaine (VIH) a immédiatement tiré la sonnette d’alarme quant aux 
essais : « Les livres d’histoire le montreront, car c’est la vaccination qui crée les variants. » 

Décrédibilisé par tous les médias mainstream, notre brillant virologue français expliquait 
pourtant que dans cette configuration, face à des anticorps créés par le vaccin, le virus était 
contraint à « trouver une autre solution » pour se développer ou mourir. Ce qui entraîne 
fatalement une mutation : la création de variants résultant de la vaccination. 

Mais le temps semble donner raison au Professeur Montagnier, car les Centres pour le contrôle 
et la prévention des maladies (CDC) affirment aujourd’hui qu’ils ne disposent pas de 
documents étayant l’affirmation selon laquelle les vaccins contre le COVID-19 ne provoquent 
pas de variants du virus à l’origine du COVID-19. En effet, dans le cadre de la loi FOIA 
(Freedom For Information Act), l’organisation à but non lucratif ICAN (Informed Consent 
Action Network) a demandé de lui fournir les documents étayant l’affirmation affichée sur le 
site officiel du CDC :  

« De nouveaux variants d’un virus apparaissent parce que le virus responsable du COVID-19 
change constamment par un processus naturel continu de mutation (changement). Plus le 
virus se propage, plus il a d’occasions de changer. Une couverture vaccinale élevée dans une 
population réduit la propagation du virus et aide à prévenir l’apparition de nouveaux 
variants. » 

Dans sa requête officielle, le groupe ICAN a demandé tous les documents suffisants pour 
« soutenir que les vaccins COVID-19 ne créent pas ou ne causent pas de variants du virus qui 
cause le COVID-19 ». Et dans une seconde requête, l’ICAN a demandé tous les documents 
suffisants pour soutenir que l’immunité conférée par les vaccins COVID-19 ne contribue pas à 
l’évolution du virus et à l’émergence de variants. 

Les deux réponses du CDC l’une en janvier et l’autre en mai, déclarent qu’une recherche « n’a 
trouvé aucun document répondant » à ces demandes. Le CDC n’a souhaité faire aucun 
commentaire suite à cette recherche infructueuse. Du coup, on est légitimement en droit de 
penser que le Pr Montagnier avait décrit un mécanisme de création de variants totalement 
plausible. 

Et ce mécanisme est induit par le second terme technique dont je t’ai parlé, « l’amorçage 
pathogène ». Un énorme problème vaccinal connu sous le nom d’Antibody Dependent 
Enhancement (ADE). L’ADE est un mécanisme qui augmente la capacité d’un virus à pénétrer 

https://archive.ph/sVrLR
https://archive.ph/oYho9
https://archive.ph/9VaMm
https://archive.ph/wip/9QtE4
https://archive.ph/CMpW2
https://drive.google.com/file/d/15aVlpLQ2AKbiHs54s2E2SyC_s8xsUWKX/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/15aVlpLQ2AKbiHs54s2E2SyC_s8xsUWKX/view?usp=sharing
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dans les cellules et à aggraver la maladie. « L’ADE se produit lorsque les anticorps générés lors 
d’une réponse immunitaire reconnaissent et se lient à un agent pathogène, mais ils sont 
incapables de prévenir l’infection. » Au lieu de cela, ces anticorps agissent comme un « cheval 
de Troie », permettant à l’agent pathogène de pénétrer dans les cellules et d’exacerber la 
réponse immunitaire. 

En gros, tu te fais vacciner, et lorsque ton organisme croise le virus, tu souffres d’un 
renforcement de l’infection = tu es encore plus malade. Ce genre d’échec est déjà recensé par 
l’Université de Cambridge pour les vaccins contre le SARS-CoV-1, le MERS, le VIH, le Zika et 
le virus de la dengue. 

Pas de problème pour Fauci, il y a des enjeux qui nous dépassent et les autorités ont tout de 
même donné le feu vert, y compris et surtout, pour Pfizer, en dépit d’un essai clinique aux 
données choquantes.  

Après 6 mois d’étude sur le vaccin BNT162b2 qui deviendra le « Comirnaty » concocté par 
Pfizer, il apparaît dans les premiers essais que le sérum diminue effectivement la charge virale 
au bout de 12 jours, comme dans le graphique communiqué par le NIH ci-dessous :  

 

 

En revanche, si on se penche sur les tout premiers rapports officiels fournis par Pfizer à la FDA 
et rendus récemment publics, il apparaît en page 43 (dans la section relative à la sécurité du 
vaccin), un tableau qui liste les évènements indésirables. Et ce tableau fait état à l’époque des 
décès à la dernière ligne, avec 1 mort du Covid pour le groupe ayant reçu le vaccin et 2 morts 
Covid pour le groupe placébo.  

 

https://archive.ph/w1g0c
https://archive.ph/ePPup
https://drive.google.com/file/d/1kE-VZV6-4ei7uGKU_UFavdPOSABiS8PU/view?usp=sharing
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Selon Robert F. Kennedy Jr, c’est avec ce chiffre, sur la base du « risque relatif », que Pfizer a 
pu affirmer que le vaccin offrait une amélioration de 100 % quant à la mortalité du Covid. 
Forcément 2, c’est 100 % plus grand que 1… Cette révélation reprise et expliquée dans le livre 
de Robert F. Kennedy Jr laisse dubitatif, surtout quand on réalise qu’en calculant le risque 
absolu, il faut injecter 18 801 vaccins pour éviter 1 mort Covid. Et encore… tout ça n’est que 
pure théorie puisque tu viens de voir le nombre conséquent d’effets indésirables dans les 
documents les plus récents.  

Tu admettras que le ratio 1/18 000 en termes d’efficacité pour lutter contre une pandémie, c’est 
assez mince. Mais la démonstration du risque relatif a suffi pour que Pfizer obtienne les 
autorisations en urgence de la FDA (accordées également pour Moderna, Johnson & Johnson). 
Mieux encore, Anthony Fauci a donné son aval sans qu’il n’existe aucune étude de lésions à 
long terme. Après tout, il fallait faire vite pour rester dans la dynamique du récit.  

Hélas, la réalité rattrape les chiffres, mais ça, tu le sais déjà au fond de toi. Les scientifiques 
sont bien obligés d’admettre que l’efficacité n’est pas au rendez-vous. Dans le prestigieux New 
England Journal Of Medicine, une étude israélienne conclut que : 

« Six mois après la réception de la deuxième dose du vaccin BNT162b2, la réponse humorale 
était sensiblement diminuée, en particulier chez les hommes, chez les personnes âgées de 
65 ans ou plus et chez les personnes immunodéprimées. » 

Autrement dit, la réponse immunitaire au virus permise par le vaccin ne dure pas six mois, ce 
qui pose un vrai problème quant à l’efficacité dudit vaccin. D’ailleurs, une étude qatarie 
confirme ces résultats : 

« Le déclin de la protection vaccinale contre l’infection par le coronavirus du syndrome 
respiratoire aigu sévère 2 (SRAS-CoV-2) ou la maladie à coronavirus 2019 (Covid-19) est 
préoccupant. » 

En clair : le vaccin ne fonctionne que très peu de temps après la deuxième dose pour empêcher 
la circulation active du virus (être contaminé et contaminer les autres), et il n’empêcherait les 
cas graves que pendant six mois. 

C’est justement ce qu’indique la Haute Autorité de santé dans son avis du 6 octobre 2021 
concernant les doses de rappel, la HAS constate « la diminution progressive de l’efficacité 
vaccinale à distance du schéma avec 2 doses de vaccin ». 

https://archive.ph/wip/qmOzr
https://archive.ph/69QhN
https://archive.ph/SGWir
https://archive.ph/wip/mDnoE
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En résumé, nos responsables politiques nous ont engagés dans un engrenage de variants et de 
doses de rappel sans réelle fin et surtout sans efficacité – si ce n’est la performance financière 
phénoménale des injections puisque Pfizer, BioNTech et Moderna engrangent  65 000 $ par 
minute. Autant te dire que les milliers de vies abimées ou supprimées ne sont à leurs yeux que 
des dommages collatéraux, sinon pourquoi continueraient-ils ? Pendant ce temps, on subit une 
sorte de valse sanitaire à contre temps composée de « boosters », de pépins de santé et de 
déceptions. Et même en admettant que j’aie tort sur toute la ligne, si j’avais mal inteérpété les 
données, nous voilà tout de même privés de bon sens, on est ballotés entre une politique 
vaccinale drastique, mais toujours en retard (les injections ne sont pas spécifiques au variant 
qui se propage, elles sont basées sur la première souche virale) et les vagues de contaminations 
qui sont venues, qui viennent ou qui viendront. 

Il est d’ailleurs assez stupéfiant de se rendre compte qu’un simple tour sur 
https://covidtracker.fr/ nous permet de voir que la vaccination massive est totalement 
décorrélée du nombre de contaminations, quel que soit le pays – surtout depuis que le variant 
Omicron traverse la planète. Commençons par jeter un œil au cas d’Israël :  

 

Sur ce graphique que tout le monde peut consulter, tu observes la très haute couverture 
vaccinale à gauche. Pour autant, dans le même intervalle, tu constates que le nombre de doses 
injectées n’a pas empêché le pic de nouveaux cas Covid d’exploser (à droite). Je te laisse le soin 
de déduire ce qu’il faut en déduire… 

Le Vietnam subit étrangement le même phénomène, une courbe de couverture vaccinale 
significative incapable d’empêcher le pic de nouveaux cas.  

  

La France suit la même règle :  

https://archive.ph/wip/DCGD6
https://archive.ph/wip/DCGD6
https://archive.ph/WHjUW
https://archive.ph/f9XuS
https://archive.ph/wip/8UwYU
https://archive.ph/wip/OuvC1
https://archive.ph/wip/t4ug8
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L’Irlande :  

 

Le Royaume-Uni :  

 

L’Espagne :  

 

 

L’Italie : 

https://archive.ph/wip/knN6x
https://archive.ph/wip/YU7JX
https://archive.ph/wip/USXuO
https://archive.ph/wip/k7J2S
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L’Allemagne : 

 

La Thaïlande :  

 

Le Bengladesh : 

 

Les USA : 

https://archive.ph/wip/pin5E
https://archive.ph/wip/zI0cA
https://archive.ph/wip/nEgWf
https://archive.ph/wip/fiYQH
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Tu l’auras compris, je peux continuer encore longtemps ainsi, la tendance est la même partout 
sur Terre. Et ce, malgré les efforts aussi désespérés que coordonnés des médias et des pouvoirs 
en place pour nous faire avaler le contraire et dissimuler la réalité. En parlant de dissimulation, 
ce n’est pas la seule chose qu’on nous cache à propos des injections. Non content de ne pas être 
en mesure de protéger et de freiner la transmission, en plus de se baser sur des essais cliniques 
aux méthodes totalement biaisées comme le souligne l’excellente étude de Christine Cotton 
lors de son audition devant les parlementaires français, il y a un aspect de ces « vaccins » qui 
doit interpeler à la fois ton intuition et ta raison : des effets indésirables qu’on glisse sous le 
tapis.  

C’est le moment où la fameuse balance bénéfice-risque se met à sérieusement grincer… 

En effet, je vais tirer doucement sur la pelote pour extraire le document Pfizer détenu par la 
FDA suite à l’autorisation de mise sur le marché. Un rapport rendu public dans le cadre du 
Freedom Information Act lors d’une action en justice initiée par 30 professeurs et scientifiques 
contre le laboratoire et la Food & Drug Administration. Celui-ci révèle de nombreux effets 
indésirables enregistrés et un millier de décès imputés aux injections sur une période de 
3 mois. À partir de la page 30, sans aucune espace ni interligne, tu trouveras 9 pages d’effets 
secondaires pour l’injection Pfizer dont certains sont si graves qu’ils engagent la vie de 
l’individu ou le laissent lourdement handicapé pour la fin de ses jours. 

Pire encore, BioNTech, le partenaire de Pfizer, dévoile discrètement dans son rapport annuel 
SEC 2022 qu’elle ne peut pas prouver la « sécurité du vaccin COVID-19 » pour obtenir une 
autorisation permanente. En page 6 du rapport, dans la section « facteurs de risques » tu peux 
lire noir sur blanc :  

« Il se peut que nous ne soyons pas en mesure de démontrer l’efficacité ou l’innocuité 
suffisante de notre vaccin COVID-19 et/ou de nos formulations spécifiques aux variants pour 
obtenir une approbation règlementaire permanente aux États-Unis, au Royaume-Uni, dans 
l’Union européenne ou dans d’autres pays où il a été autorisé pour une utilisation d’urgence 
ou obtenu une autorisation de mise sur le marché conditionnelle. 

Des évènements indésirables importants peuvent survenir pendant nos essais cliniques ou 
même après avoir reçu l’approbation règlementaire, ce qui pourrait retarder ou mettre fin 
aux essais cliniques, retarder ou empêcher l’approbation règlementaire ou l’acceptation par 
le marché de l’un de nos produits candidats. » 

À présent, je vais te demander d’aller puiser en toi la force de lire la suite et de museler ta 
colère. Avec toute l’empathie que j’éprouve pour toi, j’ai le plus grand mal à écrire ce qui vient 
sans avoir la gorge nouée. J’ai beaucoup hésité à le coucher sur le papier pour te préserver, 
mais je crois qu’il me faut aller au bout de la démarche. 

Ce que Pfizer se cache bien de révéler publiquement, ce sont les autres éléments de l’étude, 
notamment ceux « post autorisation ». Les documents communiqués par Pfizer à la FDA et les 
80 000 pages délivrées à la Public Health and Medical Professionnals For Transparency (sous 

https://drive.google.com/file/d/1tVjmlwJwnIPB-Bcka70ZfFsYEiUGUkVN/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/16Z28DisRc2MAUC5aivhD8U3noIoXfJYs/view?usp=sharing
https://archive.ph/wip/6uIp4
https://archive.ph/wip/6uIp4
https://drive.google.com/file/d/1VhlEbbyIqVB6nP5u6tC0SVZoULD5oxbX/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1n3JrIiFGxBPr3FiGfrrmNApXM3emYOJ8/view?usp=sharing
https://phmpt.org/pfizers-documents/
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la contrainte du juge fédéral Mark Pittman) dévoilent l’envers du décor. Comme le rapportent 
les journalistes de The Exposé, l’un de ces documents, intitulé « reissue_5.3.6-postmarketing-
experience.pdf » atteste qu’entre 82 % et 97 % des 270 femmes enceintes lors de l’essai ont fait 
une fausse couche ou ont dû assister au décès de leur nouveau-né lors de l’accouchement. 
Pourtant, Pfizer a affirmé : « Aucun signal de sécurité n’a émergé ». 

 

 

Dans un autre document dont le titre est « 5.3.6 CUMULATIVE ANALYSIS OF POST-
AUTHORIZATION ADVERSE EVENT », le rapport en page 7 indique un total de 
42 086 signalements d’effets secondaires, dont 1 223 réactions mortelles durant les 90 jours 
suivant l’injection dans l’essai. 

 

https://archive.ph/wip/JdFDm
https://drive.google.com/file/d/1Erf_31DIfVG3_M2ernf4gwgmaqcyVHdb/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1Erf_31DIfVG3_M2ernf4gwgmaqcyVHdb/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/16Z28DisRc2MAUC5aivhD8U3noIoXfJYs/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/16Z28DisRc2MAUC5aivhD8U3noIoXfJYs/view?usp=sharing
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Le rapport indique que sur ces 90 jours, le plus grand nombre d’individus ayant souffert d’une 
réaction à l’injection (13 739) provient des États-Unis et du Royaume-Uni (13 404). 

Selon le document, les femmes (29 914) étaient 3 fois plus susceptibles de ressentir une 
réaction que les hommes (9 182). Au total, 1 223 personnes ont eu une réaction mortelle au 
vaccin expérimental de Pfizer. Sans parler des 11 361 cas qui ne se sont pas rétablis au moment 
de la publication du rapport. Quel est leur état de santé à l’heure qu’il est ? 

Le rapport indique également que tout cas jugé « non grave » serait traité dans les 90 jours. 
Pourtant, ce rapport a été publié avant même que les 90 jours de disponibilité du vaccin de 
Pfizer ne se soient écoulés. 

« En raison du grand nombre de rapports d’évènements indésirables spontanés reçus pour le 
produit, le titulaire de l’AMM a donné la priorité au traitement des cas graves, afin de 
respecter les délais de déclaration règlementaires accélérés et de garantir que ces rapports 
sont disponibles pour la détection des signaux et l’activité d’évaluation. 

Les cas non graves sont traités dans les meilleurs délais et au plus tard dans les 90 jours 
suivant leur réception. Pfizer a également pris plusieurs mesures pour aider à atténuer la 
forte augmentation des rapports d’évènements indésirables. » 

En page 6 du rapport, je te traduis ce que le laboratoire indique dans la section 
« 2 Méthodologie », les termes en gras sont de mon fait :  

« Pfizer a également pris plusieurs mesures pour aider à atténuer la forte augmentation 
des rapports d’évènements indésirables. Cela comprend des améliorations technologiques 
importantes et des solutions de processus et de flux de travail, ainsi que l’augmentation 
du nombre de collègues chargés de la saisie des données et du traitement des cas. À ce 
jour, Pfizer a recruté environ [nombre masqué] employés à temps plein (ETP) 
supplémentaires. » 

Toutes ces informations n’auraient jamais dû sortir au grand jour, Pfizer et la FDA ont tenté 
de conserver le secret pendant 75 ans, mais le laboratoire et l’administration américaine 
avaient forcément conscience de la dangerosité de ce sérum très tôt dans le processus. Alors 
que 161 juristes et experts aux USA épluchent les rapports incriminant Pfizer, tandis que 
l’excellente et très rigoureuse biostatisticienne Christine Cotton analyse les biais 
méthodologiques graves de ces essais… on se demande comment la FDA a pu fermer les yeux 
et prétendre que le produit expérimental était sûr, sans danger ?  

https://archive.ph/wip/Lrtsn
https://archive.ph/3v3Eq
https://rumble.com/vx6yvt-161-lawyers-working-on-pfizers-crimes-of-extraordinary-scale.html
https://odysee.com/@ID_1974:9/SudRadio-ChristineCotton-DocumentsPfizer-13052022:d
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J’espère que tu ne me détestes pas, du moins je prie pour que tu gardes l’envie de continuer ta 
lecture. On respire un coup tous les deux, on évite de penser aux myocardites et aux 
péricardites, on garde la tête froide et on s’en tient aux faits, juste aux faits. 

Aux États-Unis, la pharmacovigilance est assurée par des remontées d’informations au sein du 
système VAERS (Vaccine Adverse Event Reporting System). Un système maintes fois pointé 
du doigt pour ne recenser que 1 % des déclarations. Et pourtant, même avec ces lenteurs et un 
phénomène de sous déclaration bien connu, les chiffres arrêtés au 15 avril 2022 sont édifiants :  

• 1 237 647 déclarations d’effets secondaires suite aux injections, 
• 50 700 handicaps permanents, 
• 30 579 dangers de mort, 
• 27 349 décès. 

Je nous évite à tous les deux le calcul vertigineux découlant d’une projection avec les 99 % de 
déclarations restantes pour nous attarder sur la pharmacovigilance en Europe. Sur le vieux 
continent, c’est EudraVigilance qui s’occupe de rassembler les déclarations d’effets secondaires 
imputables aux injections.   

Pour Moderna, on obtient 280 825 effets indésirables. 916 261 pour Pfizer-BioNTech, 
AstraZeneca engendre 479 080 déclarations, Johnson & Johnson 57 638 et Novavax 277. Au 
total ce sont 1 734 081 Européens touchés, autant de vies gâchées dans le silence méprisant des 
médias. 

Toujours dans le plus grand silence des journalistes, nos jeunes athlètes tombent sur les 
terrains d’une manière inquiétante aux quatre coins de la planète. D’après un rapport du NIH, 
de 1966 à 2004, en moyenne 29 sportifs perdaient la vie chaque année en compétition ou en 
entraînement. Entre 2021 et 2022, on dénombre plus de 951 arrêts cardiaques, dont 86 pour 
le seul mois de janvier 2022. 

 
Tableau des effondrements et des décès d’athlètes du 1er janvier 2021 au 21 avril 2022 

 

Une image vaut parfois mieux que mille mots, le graphique ci-dessous issu des données du 
VAERS illustre parfaitement l’activité anormalement dense des déclarations depuis la 
vaccination contre le Covid :    

 

https://vaers.hhs.gov/
https://drive.google.com/file/d/1eDp-YOVHO1jTd5p1LCiAwh5BsO3ucQDK/view
https://archive.ph/2NSNk
https://archive.ph/JQhhc
https://archive.ph/kPSpr
https://archive.ph/s5Q4I
https://archive.ph/pxakS
https://archive.ph/cfwM7
https://archive.ph/vLmVW
https://archive.ph/wip/Dm8X5
https://archive.ph/wip/58spw
https://archive.ph/Ge8uZ
https://archive.ph/wip/iEoxQ
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Ce que cette image ne dit pas en revanche, c’est qu’un peu partout sur la planète, de 
nombreuses femmes se retrouvent bouleversées par des dérèglements de leurs cycles 
menstruels. À tel point que les NIH financent des études pour évaluer les effets potentiels de 
la vaccination contre la COVID-19 sur les menstruations. Une des premières scientifiques en 
France à nous alerter sur la fertilité de nos enfants est Alexandra Henrion-Caude (dont je t’ai 
déjà parlé il y a quelques chapitres) :  

« Le problème de fertilité m’inquiète chez les femmes et chez les hommes. Chez les femmes, le 
récepteur de la spike est très présent au niveau du placenta et au niveau de l’organe 
reproducteur féminin […] certaines femmes ont eu des hémorragies fortes au niveau du vagin 
et de l’utérus, des ménopausées se sont mises à saigner massivement, des jeunes filles 
prépubères également sans que ça soit pour des règles et des arrêts de règles. » 

Tu te doutes bien que le cartel médiatique s’est serré les coudes pour ne rien laisser passer et 
censurer le moindre groupe Facebook ou compte Instagram cherchant à recueillir les 
témoignages des personnes vaccinées. Cependant, il existe le collectif « Où est mon cycle ? » et 
son hashtag #ouestmoncycle qui commencent à fédérer un nombre important de victimes du 
vaccin. Son site internet vient d’ouvrir ses portes : ouestmoncycle.com  

Les chaines de TV, la presse et les réseaux sociaux tous payés par les mêmes banques, fonds 
d’investissement et milliardaires fournissent un effort quotidien pour taire les atteintes 
cardiaques chez les enfants ou les jeunes adultes. Habituellement l’incidence des myocardites 
chez l’enfant, est faible, estimée entre 2007-2016 aux USA autour de 1/100 000 — selon les 
études scientifiques, soit un ratio de 10 par million. 

Or, depuis l’arrivée des injections, on constate dans les NIH aux États-Unis un indice de 
450  myocardites par million pour les jeunes de moins de 20  ans, soit une incidence multipliée 
par 45. La temporalité et le lien de cause à effet clairement établis par une étude canadienne, 
basée sur les données de santé Publique de la Région d’Ottawa, incrimine directement les 
vaccins ARN-m.  

https://archive.ph/2m9U2
https://odysee.com/@Emp%C3%AAchonsleNouvelOrdreMondial:a/vaccination-arn-messager-pfizer-moderna-alexandra-henrion-caude-enfants:8
https://archive.ph/wip/Z0X8Z
http://www.ouestmoncycle.com/
https://archive.ph/wip/HGgOu
https://archive.ph/bKfUo
https://archive.ph/wip/EfyH3
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L’étude israélienne dans le New England Journal of Medicine confirme ce triste bilan, 
estimant une nette hausse de l’incidence de myocardites concernant les jeunes de 16 à 24 ans. 
Au Royaume-Uni, les données récentes de l’Office National de Statistiques anglais (ONS) sont 
également très inquiétantes pour les enfants. Les données de l’ONS pour 2021 montrent 
qu’entre le 25 juin 2021 et le 17 septembre 2021, il y a eu 217 décès parmi les adolescents âgés 
de 15 à 19 ans, ce qui signifie que les décès chez les adolescents de plus de 15 ans étaient 47 % 
plus élevés qu’à la même période en 2020. La différence ? L’augmentation du nombre de décès 
d’adolescents en 2021 coïncide avec l’offre du vaccin Covid-19, comme le montrent les données 
du NHS : 

 

 

Toujours au Royaume-Uni, d’après le dernier rapport du gouvernement britannique ainsi que 
les données publiées par la UK Health Security Agency confirment que la population 
doublement et triplement vaccinée en Angleterre représente désormais 92 % de tous les décès 
de Covid-19. 4 décès sur 5 sont des personnes ayant reçu les trois piqûres. 

Mais ce qui est plus inquiétant, c’est que les décès parmi la population vaccinée au cours des 
4 dernières semaines sont le double du nombre de décès enregistrés parmi la population 

https://archive.ph/wip/IqcKP
https://archive.ph/NTz85
https://archive.ph/wip/PIPPG
https://drive.google.com/file/d/1Z3jLYf8GJ1ncsyCQ6c7WjpVj5_r8Zrt6/view?usp=sharing
https://archive.ph/NCSSd
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vaccinée tout au long du mois de décembre au plus fort de la vague Omicron. Alors que les 
décès parmi la population non vaccinée ont diminué de moitié. 

 

Je pourrais continuer encore et encore, car l’actualité dans le monde s’accélère à ce sujet, mais 
il me faudrait un livre entier (et il se peut que cet ouvrage voie le jour un de ces quatre). Tu 
conviendras qu’à la lueur de ces quelques éléments, les citoyens les plus curieux, un peu 
pionniers dans la réinformation étaient en droit d’émettre des doutes et de ne pas se précipiter 
sur ce « vaccin-médicament ».  

J’aimerais t’ouvrir mon cœur et te rassurer en te disant que ça va aller, qu’on va finir par laisser 
tout ça derrière nous, qu’on va soigner autant que possible et enfin ouvrir les yeux, c’est mon 
combat, ça peut à présent devenir le tien. Je voudrais te confier aussi à quel point on a humilié, 
caricaturé, rejeté ou pourri la vie des récalcitrants, les derniers résistants qui ont tenu face à 
une obligation vaccinale déguisée, même quand E. Macron souhaitait « emmerder » jusqu’au 
bout des « irresponsables », des sous-citoyens dont je fais partie.  

Tous les plus grands spécialistes ayant pris le risque d’aller contre la doxa insufflée par Big 
Pharma se sont fait lapider sur les plateaux, criblés de mépris par des petits journaleux 
versaillais. J’ai également une pensée pour chacun d’entre eux, parce qu’à défaut de leur 
donner raison, on aurait au moins pu écouter les contradictions qu’ils offraient à un débat 
finalement mort dans l’œuf.  

Alors que je t’écris le plus sincèrement du monde, une nouvelle étude canadienne suggère que 
de « se mélanger avec des non-vaccinés augmente le risque de Covid-19 pour les personnes 
vaccinées ». Si à première vue on en déduit qu’il s’agit d’une énième preuve démontrant que le 
vaccin ne protège en rien… les médias y voient l’opportunité de remettre une fois de plus la 
faute sur le dos des vaccinosceptiques. Outre la fracture sociale qui se creuse davantage, c’est 
un moyen comme un autre de préparer le terrain graduellement et de conditionner les esprits. 
Histoire de rendre acceptable l’idée de ne confiner que des non-vaccinés, pourquoi pas dans 
des camps, ça serait tellement rassurant ? 

Ne t’inquiète pas, nous sommes légion et on résistera (j’y reviendrai au moment voulu). Nous 
ne sommes pas deux dans ta cuisine, mais des milliers. Des dizaines de milliers. D’ailleurs, il 
me faudrait tout un chapitre pour faire honneur aux nombreux soignants et pompiers 
suspendus sans aucune rémunération, dans l’indifférence la plus totale, écrasés sous le poids 
de la pensée unique financée par BlackRock et Vanguard.  

https://archive.ph/bYa4E
https://archive.ph/wip/31mU2
https://archive.ph/wip/YvkNd
https://archive.ph/wip/sjjfl
https://archive.ph/wip/T1XF5
https://archive.ph/ZCgHh
https://archive.ph/wip/s3fbG
https://archive.ph/zoEdE
https://archive.ph/jBPNp
https://archive.ph/TcxEe
https://archive.ph/wip/Gi7gl
https://odysee.com/@GiletteJaune:8/l-heure-des-pros-du-16-03-2022-extrait-infirmiere:b
https://odysee.com/@GiletteJaune:8/l-heure-des-pros-du-16-03-2022-extrait-infirmiere:b
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Hélas, je n’ai pas le temps de te parler de ces 45 % de Français qui sont favorables à ce que 
l’État impose aux non-vaccinés la prise en charge du coût de leur hospitalisation, en cas de 
Covid-19. Pas le temps non plus de parler d’un petit monarque qui n’a de président que le nom 
et qui souhaite emmerder les non-vaccinés jusqu’au bout, soutenu dans un sondage par 42 % 
de nos compatriotes qui ne sont pas choqués par une drôle de vision de la démocratie. Car le 
plus important, l’urgence absolue reste la protection de nos enfants. C’est mon principal 
combat et le chemin que j’arpenterai jusqu’à obtenir une victoire totale. 

À l’heure où je te parle, alors qu’on prend les plus grandes précautions suite aux 
contaminations à la bactérie E.Coli des pizzas Buitoni et que les rappels de produits Kinder se 
multiplient à grand bruit dans les médias… toi et moi, on se demande comment les autorités 
n’ont pas tout de suite arrêté la vaccination des gosses en bonne santé dès le premier enfant 
mort suite à l’injection. Puisqu’ils sont notre futur, la prudence s’imposait, mais au contraire, 
la France vient de recevoir, là, tout de suite, plusieurs millions de doses pédiatriques, c’est 
une donnée publique consultable sur data.gouv.fr (fichier flux-total-nat.csv).  

Étrange réapprovisionnement d’injections géniques au moment même où le gouvernement 
français semble envoyer un signal qui convergerait vers une vaccination obligatoire des enfants 
de moins de 16 ans par l’élargissement des compétences vaccinales d’après un document de la 
Haute Autorité de Santé. Pour l’instant, rien n’est officiel, mais les prémices de cette décision 
viennent d’être posées par une discrète note de cadrage, aux apparences anodines, de la HAS. 
En sous-texte, l’idée d’élargir les compétences vaccinales des pharmaciens, des sagefemmes et 
des infirmiers pour les autoriser à prodiguer tous les vaccins, dont le vaccin contre le COVID, 
est assez lumineuse : elle permettrait de banaliser le vaccin contre le COVID en l’injectant en 
même temps que tous les vaccins obligatoires. S’ajoute à ceci, une nouvelle note de cadrage de 
l’HAS laissant supposer que le gouvernement prépare un flicage numérique pour la vaccination 
obligatoire.  

Une orientation pour le moins troublante alors qu’une curieuse vague d’hépatites aigües 
d’origine inconnue s’abat sur les enfants de moins de 10 ans. Les premiers « experts » aux 
ordres des labos soupçonnent les effets néfastes du confinement, espérons qu’il y ait un éclair 
de génie dans la communauté scientifique et que quelqu’un se demande si les enfants touchés 
ont été vaccinés. Je dis ça, je dis rien, car 2 études publiées sur le site des NIH décrivent deux 
cas d’hépatites auto-immunes suite à la vaccination Covid-19. Oups. 

La propre étude réalisée pour le compte de Pfizer montre en page  23 que les protéines de 
pointe circulent dans le corps après la vaccination par ARNm Covid-19, et la concentration la 
plus élevée se retrouve dans le foie. 

« La concentration moyenne la plus élevée en dehors du site d’injection a été observée dans le 
foie, avec des valeurs de 27,916 μg équiv lipides/g (équivalent à une dose de 21,5 %) chez les 
hommes et de 30,411 μg équiv lipides/g (équivalent à une dose de 18,4 %) chez les femmes » 

 

L’étude de l’agence de règlementation japonaise sur la biodistribution du vaccin Pfizer montre 
que le contenu de l’injection de Covid-19 se déplace du site d’injection, à travers la circulation 
sanguine, et se retrouve dans divers organes tels que le foie, la rate, les glandes surrénales et 
les ovaires pendant au moins 48 heures après l’injection. Si je peux avoir accès à cette 
information, on se demande bien pourquoi les autorités sanitaires n’orientent pas leurs 

https://archive.ph/sjjfl
https://archive.ph/wip/w3DXJ
https://archive.ph/wip/fLBDV
https://archive.ph/wip/Jzz53
https://drive.google.com/file/d/1W08AkzXtJgpkAuLNeEXDyvJzkgJcfMDb/view?usp=sharing
https://drive.google.com/file/d/1PWnVqmNHk6aASe0hYscuCSiM9doeJjT8/view?usp=sharing
https://archive.ph/lp0Ud
https://archive.ph/wip/YviLg
https://archive.ph/sfthM
https://archive.ph/wip/uWytf
https://archive.ph/8WaDh
https://drive.google.com/file/d/1ZS0rwiXqNtS_8QFMvHEMT1mr43xV1Rex/view?usp=sharing
https://notaakhirzaman.com/10012/
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recherches dans la bonne direction… Dans tous les cas, je t’invite d’âme à âme, de cœur à cœur 
à lire la longue lettre de cet éminent pédiatre, le Dr Rennebohm. 

Et si tu n’as pas le temps, je te demande simplement de regarder tous les éléments dont on 
dispose déjà, de penser à tes enfants et de ne pas écouter les fanatiques aux ordres de Big 
Pharma qui t’incitent à faire piquer nos bouts de chou.  

Parce que tu comprends bien qu’à 750 € de l’heure en centre de vaccination, jusqu’à 3 000 € 
le weekend, les médecins corrompus sont extrêmement favorables à ce que tout le monde passe 
sous les aiguilles, quel que soit l’âge. Cette crise met en lumière bien des défaillances d’un 
monde que je ne reconnais plus, mais elle souligne surtout la compromission du milieu 
scientifique et médical. Je t’invite d’ailleurs à vérifier sur le site Eurosfordocs.fr les quelque 
8 652 710 307 € déversés par les labos pharmaceutiques pour financer les académies, 
fondations, sociétés savantes, professionnels de santé, établissement de santé, la presse et les 
médias…  

Et c’est le moment où notre fil rouge nous emmène vers une question que j’adapte librement 
du court-métrage « I comme Icare » :  

Comment en sommes-nous arrivés là ? 

Je veux dire, comment pouvons-nous avoir des millions de gens handicapés suite aux 
injections, des dizaines de milliers de vies brisées et autant de morts sans que personne ne s’en 
inquiète officiellement ? Dans le cas d’un génocide par exemple, quand un tyran décide de tuer 
froidement 5 ou 6 millions d’hommes, de femmes, d’enfants, il lui faut au moins un million de 
complices, des tueurs, des exécuteurs. Alors, comment arrive-t-il à se faire obéir ?  

La réponse est simple : en morcelant les responsabilités.  

Un tyran a besoin avant tout d’un État tyran. Alors, il va recruter un million de petits tyrans 
fonctionnaires qui auront chacun une tâche banale à exécuter. Et chacun va exécuter cette 
tâche avec compétence et sans remords, car personne ne se rendra compte qu’il est le 
millionième maillon de l’acte final.  

Si je le transpose à notre situation, le pharmacien n’effectue que de simples tests de dépistage. 
Le médecin n’administre qu’un vaccin autorisé en urgence, c’est son métier. Les hautes 
autorités de santé n’ont fait que leur devoir pour répondre à une pandémie. Le ministre de la 
Santé n’agit que sur des études fournies par son cabinet. Le vigile à l’entrée du magasin 
applique seulement les consignes de sa hiérarchie pour te rappeler de porter le masque 
correctement. L’invidivu qui se fait vacciner ne remplit que son rôle de citoyen dans un « effort 
de guerre » collectif. La maîtresse d’école un peu trop stricte sur le port du masque se contente 
juste d’appliquer le protocole en vigueur. Tout simplement. 

À tous les maillons de la chaîne, on a rendu l’obéissance confortable. Tout le monde dort bien, 
la conscience tranquille, alors que les plus puissantes familles du monde se frottent les mains 
sans la moindre considération pour les victimes des vaccins. 

Ce qui nous invite à tirer un peu plus sur notre fil de laine en se demandant pourquoi les élites 
tiennent absolument à ce qu’on soit tous vaccinés avec un produit qui n’empêche pas de 
contracter le virus ni de freiner la transmission ? Pourquoi vouloir supprimer le groupe témoin 
des non-vaccinés puisque les injections sont encore en phase 3 d’essais ? Et surtout… 

Qu’y a-t-il dans ces injections pour qu’on nous oblige si férocement à nous y 
soumettre ? 

https://drive.google.com/file/d/1-t954o6Kh4cTvk6sCJHvJ-8YP61TWPRz/view?usp=sharing
https://archive.ph/sxEmk
https://archive.ph/wip/beHAB
https://archive.ph/wip/beHAB
https://archive.ph/wip/rblPm
https://odysee.com/@maugrain:f/I-comme-Icare---L'obe%CC%81issance-de-Stanley-Milgram---YouTube--360p-:5
https://archive.ph/F9cpN
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Chapitre 16 
Seuls les plus petits secrets ont besoin d’être protégés. Les plus gros sont gardés par 

l’incrédulité publique. 

Herbert Marshall McLuhan 

 

Merci du fond du cœur pour avoir tenu bon jusqu’ici, en dépit de tes craintes et de l’avalanche 
d’informations pas toujours roses que je m’efforce de rendre digestes — avec plus ou moins de 
succès. Si tu observes le volume de notre petite pelote sur la table de ta cuisine, tu t’aperçois 
que nous avons fait le plus gros du chemin, mais cette fois, je vais te demander de me prendre 
la main, de ne pas la lâcher, puis d’inspirer profondément en regardant ce fil rouge. Ne le quitte 
pas des yeux, même si tu sens qu’on rétrécit tous les deux et que tu vois la laine grossir sous 
nos pieds. Les détails de la fibre apparaissent, des filaments écarlates se font plus nets alors 
qu’on se retrouve comme deux explorateurs minuscules sur un immense sentier rouge. Nous 
voilà tout petits, c’est exactement la taille qui nous faut pour avancer à présent sur ce chapitre 
qui va passer les injections au microscope.  

Pendant que nos pas font un drôle de bruit sur cette route molletonneuse, je me dois d’être 
honnête. Si tu regardes des deux côtés du fil qu’on arpente, tu apercevras le vide, c’est 
précisément parce que nous sommes sur un chemin de crête et que je vais tout faire pour ne 
pas tomber dans les travers d’un thème mal documenté. Ce que j’essaie de te dire, c’est que 
nous arrivons à un point de la pelote qui dépasse à la fois mes compétences, mais aussi 
l’entendement. Si j’ai toujours apporté un maximum de sources à mes chapitres, cette fois, il y 
aura des éléments qui constitueront simplement un faisceau d’indices de par leur nombre ou 
leur similitude et non une preuve absolue. Toi et moi, on doit garder cette idée en tête comme 
une torche éclairant notre itinéraire qui débute par une question toute simple :  

Tu connais la composition des vaccins ?  

Pour ma part, je n’en savais rien avant de tenter de m’informer correctement. J’ignorais même 
que le fait de devoir rechercher la composition allait à l’encontre de la loi française. 
L’article L.1111-4 du code de la santé publique indique que l’administration d’un produit de 
santé doit se faire avec le consentement libre et éclairé du patient. Ce consentement induit que 
tout patient devrait avoir connaissance de la composition du produit avant d’accepter 
l’injection, à plus forte raison quand il s’agit d’une nouvelle « technologie » tu ne crois pas ? 

Allez, viens, on avance doucement vers la zone qu’aucun média ne souhaite aborder…  

Outre les sels d’aluminium déjà largement utilisés dans des vaccins commercialisés, tu 
trouveras des nanoparticules et des adjuvants. Les vaccins à ARN-m utilisent des 
nanoparticules de lipides appelées liposomes. Imagine de minuscules gouttelettes de graisse 
qui imitent les membranes de nos cellules pour transporter l’ARN-m à bon port. Ce qui permet 
aux particules non seulement de se rendre vers leur destination dans notre corps sans 
déclencher de réaction immunitaire, mais aussi de fusionner avec nos cellules qui peuvent 
ensuite absorber la molécule d’ARN messager et synthétiser la protéine pour laquelle elle code 

https://archive.ph/F6TGH
https://archive.ph/wip/xJ1d3
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(la fameuse protéine Spike). Jusque là, tout va bien, mais maintenant, regardons la 
composition officielle du vaccin Pfizer « Comirnaty » :  

1. Antigène 
• Une dose (0,3 mL) contient 30 microgrammes de tozinaméran, un vaccin à ARNm 

contre la COVID-19 (encapsulé dans des nanoparticules lipidiques). 
 

o Tozinaméran : ce nom désigne un ARN messager (ARNm) simple brin à coiffe 
en 5’ produit à l’aide d’une transcription in vitro sans cellule à partir des 
matrices d’ADN correspondantes et codant pour la protéine Spike (S) virale du 
SARS-CoV-2. 
 

2. Excipients  
• ALC-0315  
• ALC-0159 
• DSPC  
• Cholestérol 
• Chlorure de potassium  
• Phosphate monopotassique  
• Chlorure de sodium  
• Phosphate disodique dihydraté  
• Trométamol  
• Chlorhydrate de trométamol  
• Saccharose 
• Eau pour préparations injectables 
• Hydroxyde de sodium  
• Acide chlorhydrique  

Je vois une nouvelle fois tes sourcils froncés, on n’est pas plus avancés, je l’admets, si ce n’est 
que le composant ALC-0159 contient des molécules de polyéthylène glycol (PEG). Et alors ? 
Ces molécules pourraient être à l’origine de rares cas d’anaphylaxie (réaction allergique grave) 
qui ont été rapportés.  

Plus globalement, on retrouve donc des composants lipidiques dans les excipients sans 
explication sur leur fonction (chaque labo protège sa recette, il y a des milliards en jeu, je te le 
rappelle). On ne sait rien sur la formulation galénique du vaccin (son aspect) dont le procédé 
est protégé, tout comme on ignore les technologies employées par Pfizer-BioNtech, en 
particulier la cinétique des nanoparticules, ce qui est valable également pour Moderna. 

Au-delà de tout ce vocabulaire un peu technique, il se trouve que les nanoparticules présentes 
dans les vaccins n’ont pas encore d’indication thérapeutique et par conséquent elles ne sont 
pas encore dans la liste des produits de santé. En clair, il est possible que des nanoparticules 
intrinsèquement liées au fonctionnement breveté du vaccin ne figurent pas sur la composition 
officielle, car il y a un flou, un vide juridique.  

Et vu que nous étions dans un contexte d’urgence mondiale, tu te doutes bien que nos amis de 
chez Pfizer se sont engouffrés dans la brèche en mode « Peter Daszak », obtenant au passage 
une autorisation provisoire, mais mondiale quant à l’utilisation de cette technologie. 

En guise de pare-feu, la Convention d’Oviedo qui encadre l’usage des biotechnologies aurait pu 
imposer certaines limites sur l’emploi de cette technologie ou au moins nous aiguiller de 
manière intuitive. Pas de bol, il n’existe aucun cadre de loi clair tant l’émergence des 
nanoparticules est vaste. La seule structure à connaître le secret industriel de Moderna, Pfizer 

https://archive.ph/wip/chkRt
https://archive.ph/wip/nKBY6
https://archive.ph/nbgBV
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et d’autres labos par chez nous reste l’Agence européenne des médicaments qui a eu accès aux 
infos qualitatives et quantitatives pour délivrer une Autorisation de mise sur le marché (sans 
pression aucune de Big Pharma, qu’on se le dise). 

En tout dernier ressort, on pourrait jeter un œil sur la liste des excipients à effets notoires de 
la Commission européenne, mais là encore, c’est loupé, elle date de 2003, mise à jour en 2017, 
autant te dire que tu n’y trouveras pas le genre de nanoparticules que l’on recherche. 

Attends… Tu veux dire qu’il y a d’autres nanoparticules ? D’un autre type ? 

Avant de te répondre formellement, remontons quelques années en arrière. Désolé par avance 
pour ce passage un poil technique, mais nécessaire si on veut avancer sans trébucher sur notre 
laine rouge. Déjà en 2005, Walt A. De Heer publiait dans « Science » ses découvertes et 
observations concernant des perles de graphène liquide.  

« Des billes sphériques de carbone amorphe de taille inférieure au micromètre, régulièrement 
espacées, se trouvent souvent sur les nanotubes à la surface de ces colonnes. » 

 

Toujours la même année, des travaux sur la formation de chapelets de perles de carbone liquide 
sont partagés par le chercheur Hideo Kohno dans le Journal japonais de Physique appliquée. 

En 2008, la science avance sur ce volet et Li Song publie un article décrivant son succès à 
synthétiser un collier de perles en nanofilaments de carbone. « Les perles rapprochées 
pourraient fournir un point d’adhérence afin de libérer le glissement entre les matrices-hôtes 
et les filaments. Il a été observé, récemment, des nanotubes de carbone, recouverts de 
perles de verre de carbone, qui constituent des produits de décharge de l’arc. De courtes perles 
de carbone, avec des cônes saillants, ont été produites par le biais d’un processus de 
catalyse. » 

https://drive.google.com/file/d/1xzkc8-eiwosi1GhGp0wl2EncZ3_N7ndb/view?usp=sharing
https://archive.ph/wip/q04OO
https://iopscience.iop.org/article/10.1143/JJAP.44.6862
https://archive.ph/wip/jO94u
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Dans une étude publiée en 2017 sur Nature, les chercheurs rapportent avoir fabriqué un 
nouveau matériau composé d’oxyde de graphène magnétique 
incorporé « Fe3O4@polyaniline ». En dehors du fait que ça te fait une belle jambe, l’oxyde de 
graphène a été utilisé dans ce cas précis pour dépolluer de l’eau (éliminer le bisphénol A (BPA), 
l’α-naphtol et le t-octyl-phénol) par extraction magnétique.  

Plus récemment, sur le site de l’American Chemical Society, un article de Rumiana Tenchov 
nous explique clairement que les nanoparticules lipidiques sont un composant essentiel des 
vaccins Pfizer/BioNTech et Moderna ARNm COVID-19. Les liposomes jouent un rôle- clé dans 
la protection et le transport efficace de l’ARNm au bon endroit dans les cellules, comme je te 
l’ai expliqué. La stratégie basée sur les nanoparticules pour combattre le COVID-19 est donc 
largement décrite dans la littérature scientifique, notamment sur le site des NIH, mais 
également en ce qui concerne les nanoparticules métalliques. 

D’ailleurs, dans une étude portant sur la vaccination intranasale, il est démontré par les 
chercheurs des réponses immunitaires robustes et largement réactives induites avec des 
nanoparticules de graphène.  

En 2016 les scientifiques de l’Université Rice ont largement décrit le phénomène de 
teslaphorèse. À savoir qu’un champ de force puissant émis par une bobine Tesla provoque 
l’autoassemblage des nanotubes de carbone en longs fils. Une image est parfois plus parlante, 
qu’une longue tirade, il existe d’ailleurs une vidéo que tu peux consulter et dont j’extrais une 
capture : 

 

https://archive.ph/AOtjW
https://archive.ph/D8Tx4
https://archive.ph/wip/dP9BA
https://archive.ph/wip/IGM4p
https://drive.google.com/file/d/1ScHj1MgbOwXs9vTyBdw-ILG8RpKiDSf1/view?usp=sharing
https://odysee.com/@Mrkmn001:f/Nanotubes-assemble!-Rice-introduces-Teslaphoresis:7
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Mieux encore, une étude de 2021 publiée sur la revue MDPI et intitulée « Capteurs tactiles et 
thermiques construits à partir de nanocomposites carbone-polymère — Un examen critique » 
suggère que la teslaphorèse n’est pas toujours nécessairement requise pour autoassembler des 
circuits fonctionnels à divers types de biocapteurs, par exemple les CNPC (sensibles à la 
pression et à la température). La conductivité du système qui repose sur les voies peut s’opérer 
par pression ou par température. Les chercheurs décrivent au passage une architecture 
générale d’ontologie constituant tout système « fonction-contexte-comportement-principe-
état-structure » (FCBPSS). Cette architecture comporte six catégories de concepts : structure, 
état, comportement, principe, contexte, et fonction. Selon l’équipe, « Le comportement est la 
relation causale entre un ensemble de variables d’état. » 

 

 

Pourquoi je te raconte tout ce charabia ? 

Je suis loin d’être un scientifique, je n’en ai pas le cursus et sans doute pas les capacités pour 
comprendre 100 % du contenu de ces papiers très techniques. Je ne dispose pas de microscope 
optique ni électronique, en revanche, le Pr Pablo Campra Madrid est bien équipé, lui. Le 
10 juin 2021, il met la main sur un flacon de Pfizer-BioNTech : 

 

COMIRNATY. Sterile concentrate. COVID-19 mRNA. 6 doses after dilution. 

– Discard date/time:PAA165994.LOT/EXP : EY3014 08/2021 

 

Et il publie son étude dans un rapport complet au cours duquel il compare ses observations 
aux images de la littérature scientifique obtenues par les mêmes techniques, avec les mêmes 
outils.  

https://archive.ph/wip/NBm3w
https://drive.google.com/file/d/1A2NCNResIxfL9ovrqhYze3tOMTsLR5hr/view?usp=sharing
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À gauche, tu as l’échantillon du sérum Pfizer, à droite un visuel de référence. Voici les 
premières conclusions du Dr Campra :  

« Les images MET de l’échantillon RD1 présentent en général une grande similitude avec les 
images d’oxyde de graphène de la littérature obtenues par la même technique MET, avec des 
grossissements similaires. Une matrice ou un maillage complexe de feuilles flexibles 
translucides pliées peut être observé, avec un mélange d’agglomérations multicouches plus 
sombres en raison de la superposition locale des feuilles et de la disposition locale des feuilles 
individuelles parallèlement au faisceau d’électrons. Après le maillage, une forte densité de 
formes claires arrondies et elliptiques non identifiées apparaît, correspondant 
éventuellement à des trous générés par forçage mécanique du maillage lors du traitement. 
Nous montrons ici 3 images à grossissement progressif. » 

 

Le chercheur confirme que les images obtenues à partir du grossissement optique de son 
échantillon pourraient correspondre au schéma structurel du graphène. « Les formes et 
dimensions des feuilles (de graphène) sont très variables, elles se présentent aussi bien sous 
forme de feuilles que de rubans ou de bandes repliées sur elles-mêmes. » 

 

En conclusion, le Pr Campra Madrid indique que l’étude microscopique de l’échantillon fournit 
des preuves solides de la présence probable de dérivés du graphène. Toutefois, il nuance avec 
honnêteté ses propos en insistant sur le fait que l’identification définitive du graphène, du 
graphène oxydé (GO) ou du graphène oxydé réduit (rGO) dans son échantillon nécessite une 
analyse approfondie avec les outils et les techniques adaptés.  
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Une piste donc, mais pas encore une preuve formelle.  

Je te laisse imaginer une seconde ce que le fact-checking en a pensé, d’autant que sur ce sujet, 
aucune université ni aucun centre de recherche ne prendrait le risque de cautionner des 
travaux pouvant nuire au cartel de Big Pharma (sous peine d’avoir les vannes des subventions 
fermées pour de bon).  

Mais il se trouve qu’en Nouvelle-Zélande, un expert en technologie des nanoémulsions, le 
Dr Robin Wakely, a lui aussi examiné les injections de Pfizer au microscope. Ce microbiologiste 
à la portée internationale affiche des milliers d’heures d’expérience en microscopie au 
compteur. Il a déjà participé au développement de technologies brevetées de délivrance de 
nanoémulsions. Qui pourrait être mieux placé que lui pour se pencher sur la solution contenue 
dans les flacons Pfizer ?  

Donc le Dr Wakely, armé de son microscope (x650) et son contraste de phase, fait alors 
3 découvertes étonnantes. La première, c’est que les fameuses nanoparticules lipidiques des 
vaccins semblent continuer à s’autoassembler d’une manière qui forme des structures 
colloïdales faisant penser à un collier de perles en nanofilaments. 

 

 

 

Sa deuxième découverte, c’est que ces structures colloïdales changent de forme en réponse à 
une collision avec des interfaces telles que les surfaces en verre du microscope (ou les lamelles), 
des préparations ou des bulles d’air, ou d’autres interfaces — par lesquelles elles commencent 
à prendre une forme beaucoup plus structurée. Cette formation non naturelle dessine 
beaucoup de lignes droites et d’angles droits — « des sortes de choses qui ne se produisent 
généralement pas dans la nature en dehors de la cristallographie ». Sauf qu’il ne s’agit pas de 
cristaux ici. 

https://archive.ph/Nr75j
https://odysee.com/@Hmanpro:e/Nz-Scientist-Examines-Pfizer-Jab-Under-The-Microscop:f
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Et donc la troisième découverte est une convergence des deux premières : ces feuilles et fils à 
angle droit semblent former des structures colloïdales dans certaines situations, où il se 
pourrait que certains déclencheurs environnementaux soient impliqués. 

Mais le tout s’ordonne d’une manière complexe hautement ordonnée — une manière assez 
inhabituelle. Du jamais vu. 

Le mars 2022, le Dr Montesino, un français cette fois, nous fait part de ses observations sur le 
sérum de Johnson & Johnson et de Pfizer. Il a eu l’opportunité d’examiner directement 
l’excipient du vaccin avec un microscope industriel. Le phénomène dont il témoigne s’est 
vérifié selon lui sur plusieurs flacons différents, le Dr Montesino confie que ce qu’il a observé 
dépasse son champ de compétence. Je t’invite à consulter sa vidéo, elle est édifiante :  

 

https://odysee.com/Montesino_microscope_industriel_vaccin_johnson_johnson:f
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Pour le liquide Johnson & Johnson, on y observe une forme presque florale qui mute seule 
sous nos yeux, des branches semblent sortir ici et là en respectant un scénario et une logique 
qui dépassent l’entendement. Étrange pour un excipient, censé être le « liant » le plus neutre 
possible. Regardons à présent le « liant » du sérum Pfizer : 
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Là aussi, on dirait que la substance est tout sauf inerte, contrairement au vaccin de la grippe 
– comme le souligne le Dr Montesino – dont l’excipient ne donne à l’observation que des 
cristaux immobiles, ce qui est généralement attendu dans ce type de configuration.  

En Nouvelle-Zélande de nouveau, l’investigation se poursuit avec une vidéo dévoilant une 
goutte de Pfizer Comirnaty sur une lame, vue au microscope à fond noir avec un grossissement 
de 800X (le deuxième jour). Je n’ai pas les compétences pour te certifier que l’échantillon est 
bien celui d’un vaccin ni pour te garantir que celui-ci n’a pas été contaminé. Faute d’avoir un 
vrai débat scientifique ouvert au public, il nous faut traiter chaque information en conservant 
une forme de lucidité. Il apparaît sur la séquence que les grandes formes se développent à 
partir des plus petites : 

 

 

 

 

https://www.bitchute.com/video/pRA4xyDpwm3u/
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Le 23 février 2022, le Dr José-Luis Sevillano du collectif La Quinta Columna nous livre ses 
commentaires portant sur les formes tentaculaires croissantes dans un vaccin de Pfizer. Ces 
mêmes formes donnent lieu à des éléments rectangulaires surprenants. Je tiens à préciser que 
le collègue du Pr Campra Madrid, Dr José-Luis Sevillano, est à la base « simple » médecin de 
famille, ce qui n’a rien de déshonorant, mais je me dois de le préciser par honnêteté 
intellectuelle. Aussi les images ci-dessous peuvent et doivent interpeler ton sens critique, 
gardons un peu de recul : 

 

Dans sa vidéo, il évoque la piste de micropuces dont on semble apercevoir les « circuits » sur 
ses clichés. Sur la même lancée, en juillet 2021, un Britannique, le Dr Philippe van Welbergen, 
présente une première séquence de photographies microscopiques de sang de personnes 
vaccinées et non vaccinées. Les images induisent une destruction des globules et suggèrent la 
présence de graphène. Il poste alors une série d’autres clichés le 12 février 2022 dans une 
nouvelle vidéo – à considérer encore une fois avec recul et lucidité.  

En février 2022, Agora TV poste à son tour une séquence d’images au microscope concernant 
les vaccins Pfizer et Moderna. Je n’ai aucun lien avec l’auteur de la vidéo, je ne suis pas en 
mesure d’en certifier l’authenticité, mais j’estime qu’elle vaut quand même le coup d’œil. Car 
l’équipe constate également une forme d’autoassemblage de nanotechnologie, nanocircuits 
intégrés et nanoobjets naviguant dans le produit expérimental :  

 

https://rumble.com/vvmby8-dr.-jos-luis-sevillano-on-strange-tentacle-like-life-form-found-in-pfizer-v.html?mref=lveqv&mrefc=3
https://odysee.com/@GeoGodley:1/COVID--VACCINE--GRAPHENE-SHEDDING-TO-UNVAXED-Dr.-Philippe-van-Welbergen-2022-02-14-philippe-blood-slides:f
https://odysee.com/@tronsing:a/Dr.-Philippe---Blood-Slides:5
https://odysee.com/@AgoraTVNEWS:5/Observations_Vax:6
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Tu noteras la similarité entre ces images et les clichés observés par le Dr Wakely en Nouvelle-
Zélande. C’est pour cette ressemblance troublante que j’ai pris la liberté de t’en informer. Ce 
n’est toujours pas une preuve, mais des observations qui convergent dans une même direction. 
À moins que les auteurs de la vidéo aient inclus les éléments du Dr Wakely ? Je ne peux pas en 
mettre ma main à couper, la question reste donc entière.  

En octobre 2021, Salvador Pérez Martín, « simple » infirmier, utilise un microscope Bresser 
avec caméra 5 Mpx. Deux agents de santé locaux lui ont fourni huit flacons scellés, plus un 
neuvième échantillon. Avec un grossissement 125X et 500X, il obtient les images suivantes : 

 

 

Des éléments qui se retrouvent dans les 9 flacons observés selon lui. J’admets que ces clichés 
coïncident sensiblement avec les nouvelles observations aux microscopes réalisées par les 
chercheurs de la Quinta Columna en avril 2022 :  

 

https://drive.google.com/file/d/19qCannuSPHOIKrQypcgalGKzPu5q9sQI/view?usp=sharing
https://odysee.com/@PeCeS.R:2/Nuevas-im%C3%A1genes-de-la-gota-de-Pfizer--La-Quinta-Columna-:9
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Le conférencier allemand et ingénieur industriel européen du département de recherche et 
développement, Holger Reißner, a fait des observations inquiétantes au cours de ses études sur 
des centaines de doses de vaccins anti-Covid. Toutes les doses de vaccin que lui et son équipe 
ont examinées contenaient des contaminants potentiellement dangereux : notamment du 
graphène.  

Pour valider ses données, il a partagé les résultats avec diverses institutions nationales et 
internationales (Comusav, Conuvive, Physicians for Education, Advocates for Education, The 
Base, MWGFD, World Council for Health, Pathologists for Education, et bien d'autres) en 
espérant de tout cœur être démenti. Car il a découvert que le graphène dans cette configuration 
pouvait provoquer une nécrose, une fibrose et une thrombose et donc présenter un risque 
potentiellement mortel.  

En Argentine, le Dr Marcelo Dignani découvre également du graphène dans les sérums contre 
le Covid et il filme directement le résultat obtenu dans son microscope : 

 

De son côté, le collectif « la Quinta Columna » poursuit ses recherches et semble encore 
tomber sur des formes étrangement anguleuses qui laissent penser aux investigateurs qu’il 
s’agirait une nouvelle fois de micro-circuits :   

https://archive.ph/wip/ZxgYn
https://odysee.com/@cuarentenaconspiradora444:9/investigacion_grafeno_vacunas_covid19_argentina:1
https://odysee.com/@laquintacolumna:8/MICRO-TECNOLOG%C3%8DAENVACUNAPFIZER-VIDEO3-:1
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En Israël, de nouvelles découvertes du Dr Shimon Yanowitz nous indiquent la présence de 
graphène ainsi qu’un phénomène d’autoassemblage, dans les vaccins Moderna, Pfizer, Astra-
Zeneca et Janssen. Les images rappellent étrangement ce que je t’ai montré plus haut :  

https://www.bitchute.com/video/e9mvTko2Ts0T/
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Quant au Dr Daniel Nagase, il partage ses analyses en microscopie électronique concernant les 
vaccins Moderna et Pfizer. Il y trouve différents matériaux (graphène, silice, thulium, etc.). 

 

 

On avance toujours délicatement sur notre tapis de laine rouge, j’espère que tu me tiens 
toujours la main et que tu ne me détestes pas de toutes tes forces, car je vais te parler du 
microscope à fluorescence à champ vital. C’est une petite révolution dans le domaine de la 
microscopie qui permet aux chercheurs d’observer les globules rouges, les globules blancs, 

https://www.bitchute.com/video/CajwiUhveyzX/
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l’ADN ou encore l’ADN dans le sang. À l’aide de cette technique, Armin Koroknay, un 
chercheur suisse spécialiste en toxicologie, immunobiologie et microbiologie nous partage ses 
observations sur le sang des personnes vaccinées et non vaccinées.   

 

À gauche, tu as l’échantillon de sang d’une personne d’une cinquantaine d’années, non 
vaccinée. On voit des globules rouges qui sont parfaitement séparés les uns des autres, le sang 
est fluide. À droite, le sang d’une personne qui vient juste d’être vaccinée, les agglomérats 
anormaux de globules rouges sont troublants. Le chercheur affirme que cela est dû 
principalement à une perturbation des champs électriques et à un niveau très bas de minéraux 
contenus dans le sang observé.  

Voilà qui commence à faire un paquet d’observations aux quatre coins du globe constituant, 
non pas des preuves formelles, mais des indices solides. Suffisamment solides pour susciter au 
moins le doute. 

Je vais à présent te parler d’un généticien et pharmacologue italien. Le Dr Domenico Biscardi 
a été retrouvé mort chez lui après avoir annoncé qu’il avait les preuves définitives que des 
nanodispositifs étaient contenus dans les « vaccins » et qu’il comptait déposer une plainte 
auprès de la Commission européenne. La cause du décès semble être « une crise cardiaque »… 

Le Dr Andreas Noack, chimiste autrichien renommé, expert sur le carbone, est mort quelques 
heures seulement après avoir dénoncé les effets de l’hydroxyde de graphène dans les vaccins. 
Selon lui, c’est une nanotechnologie s’immisçant dans l’ensemble des organes et provoquant 
des lésions au niveau cellulaire, « comme des nanolames de rasoir ». Arrêté par la police en 
direct durant sa vidéo YouTube le 23 novembre, le Dr Noack a été « battu à mort » selon sa 
femme. 

Bien sûr, dans un monde idéal, il nous faudrait une équipe indépendante capable de 
« débunker » tous ces médecins qui vont à l’encontre des « études » officielles. Des études qui 
sont d’ailleurs financées par les laboratoires pharmaceutiques fournissant les fameux vaccins, 
les labos sont donc dans cette affaire à la fois juge et partie sans que personne n’y trouve rien 
à redire. Tu pourrais me répondre que ces gens partageant leurs observations au microscope 
ne sont personne, qu’ils n’ont pas la légitimité pour affirmer quoi que ce soit. Mais en même 
temps, je ne suis absolument pas journaliste, je n’ai jamais eu de carte de presse, ce qui ne 
m’empêche pas de fournir un effort plus consistant et honnête que la plupart des rédactions 
payées par les GAFAM.  

Plus globalement, je me demande pourquoi toutes ces femmes et ces hommes nous mentiraient 
alors qu’il n’y a que des coups à prendre dans cette histoire ? Ils sont traînés dans la boue, ils 
perdent parfois leurs carrières et malheureusement la vie comme on vient de le voir. 
Qu’auraient-ils à gagner en inventant sensiblement la même chose ?  

https://crowdbunker.com/v/Kudx3U8zzm
https://archive.ph/wip/U3TRf
https://archive.ph/wip/oRSjn
https://odysee.com/@Hemeroteca:f/Has-Dr.-Noack:2
https://odysee.com/@Hemeroteca:f/Has-Dr.-Noack:2
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Je n’ai pas la réponse, tout comme j’ignore si tu tiens encore le coup. J’espère que ce tour du 
monde des microscopes ne t’a pas trop affecté, que tu as encore des forces pour lire la suite, 
car on abordera quelques pistes pour éliminer le graphène de ton organisme. Après tout, je 
ne peux pas t’emmener au bord du vide sans t’offrir un début de solution, ça ne serait pas 
correct. 

Mais avant, on doit encore marcher sur quelques mètres de laine et il me faut attirer ton 
attention sur les révélations de Melissa McAtee qui travaillait chez Pfizer depuis une dizaine 
d’années. Lorsqu’elle a appris que Pfizer entamait les démarches pour obtenir l’autorisation de 
vacciner les bébés, elle a tout simplement quitté le navire, c’était trop pour elle.  

Elle a divulgué par la suite une chaîne d’e-mails provenant des cadres de la société, ils 
discutaient de la meilleure façon de cacher au public des informations sur l’utilisation de 
lignées de cellules fœtales, dérivées d’un bébé avorté, dans le développement du vaccin 
Pfizer. 

L’un des cadres de chez Pfizer, « Dormitzer », a en effet écrit qu’il existe « une réponse 
approuvée » à la question de l’utilisation de lignées cellulaires fœtales. Il a même reconnu que 
les « cellules HEK 293T » sont « finalement dérivées d’un fœtus avorté ». 

Au passage, juste pour info, HEK signifie Human Embryonic Kidney (rein embryonnaire 
humain), et 293 est le nombre d’expériences nécessaires pour obtenir la lignée cellulaire à 
partir du rein du bébé avorté. Visiblement, c’est une pratique assez courante dans les labos 
pharmaceutiques. 

Et en parlant de bébé, j’en profite pour rebondir une nouvelle fois sur les doutes qui traversent 
une partie de la communauté scientifique quant à l’infertilité que pourraient causer les 
injections.  

Pourquoi les vaccins COVID-19 pourraient-ils affecter la fertilité humaine ? 

Premièrement en raison de la forte similitude entre les « syncytines » et la protéine de pointe 
du SRAS-CoV-2 selon les scientifiques. On ignore si les anticorps générés par la vaccination 
réagissent de manière croisée avec les syncytines. Les syncytines sont des protéines qui ont 
pour fonction la fusion des cytotrophosphates fœtaux, qui jouent un rôle-clé à la fois dans le 
processus d’implantation de l’embryon et du développement placentaire. Le résultat serait une 
fausse couche de l’embryon chez de nombreuses femmes vaccinées. 

Deuxièmement, les injections expérimentales contre le COVID-19 pourraient affecter la 
fertilité humaine, car les niveaux d’expression de l’Acide ribonucléique messager (ARNm) des 
syncytines augmentent progressivement dès le début de la conception, pendant le premier 
trimestre et jusqu’à la fin de la grossesse. En d’autres termes, si la quantité de protéine ou 
d’ARNm du gène de la syncytine diminue, on observe des défauts de formation placentaire, 
une mauvaise différenciation des trophoblastes et un dysfonctionnement vasculaire du 
placenta. Un peu comme si la femme enceinte faisait une prééclampsie ou souffrait 
d’hypertension gestationnelle, tu vois ? 

Tu pourrais me dire que c’est trop gros pour être vrai, pourtant ce n’est pas la première fois 
dans l’histoire qu’une vaccination massive rendrait des hommes ou des femmes stériles.  

Le cas le plus célèbre a eu lieu en Afrique et a été déterré en février 2015. La Conférence 
épiscopale du Kenya a dénoncé que 30 % des flacons de vaccin antitétanique utilisés lors d’une 
campagne parrainée et promue par l’OMS et l’Unicef, l’année précédente, contenait du Hcg, 
l’hormone gonadotrophine chorionique humaine, une hormone qui peut empêcher la 
grossesse (lorsqu’administrée sous la forme d’un vaccin). 

https://archive.ph/gqWku
https://archive.ph/wip/387S8
https://archive.ph/TYlty
https://archive.ph/oRxDS
https://archive.ph/wip/kPH4e
https://archive.ph/wip/0pGIl
https://archive.ph/jaCAq
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Impossible à cet instant précis, de ne pas avoir une petite pensée pour Bill Gates, pour sa 
phénoménale capacité à corrompre l’OMS, pour ses penchants légèrement eugénistes et son 
équation à la con qui vise à réduire la natalité, ainsi que pour le brevet WO/2020/060606 
déposé par Microsoft. 

Allez, promis cette fois c’est terminé, je t’ai assez malmené, on a suffisamment avancé 
comme deux malheureuses puces sur notre fil de laine. Hop, je m’offre le luxe de nous rendre 
une taille normale et tandis que tu reprends ton souffle, que tu tiens de nouveau ce fil rouge en 
maudissant peut-être ma stupide pelote, je te laisse retrouver tes esprits pour t’indiquer 
quelques pistes documentées qui t’aideront à « soigner » ton organisme. 

Attention toutefois, je ne suis pas toubib, les informations ci-dessous ne 
sauraient en aucun cas remplacer l’avis et les soins prodigués par ton médecin. 
Tout traitement médical et médicamenteux ne doit pas être interrompu sans 
l’avis de ton docteur.  

De plus, je t’invite à consulter la règlementation en vigueur concernant les compliments 
alimentaires. Te voilà prévenu. 

Un moyen efficace pour dégrader le graphène est le glutathion. C’est un protecteur cellulaire, 
un adaptogène, un puissant anti-oxydant, un détoxifiant, un promoteur du système dénommé 
immunitaire, un nutriment essentiel, une substance énergisante, antivieillissement et 
médicinale… d’après de nombreux articles scientifiques, cet anti-oxydant réduirait même la 
toxicité du graphène à zéro.  

Les fruits et légumes qui contiennent le plus de glutathion sont les suivants par ordre 
d’importance :  

• avocats et asperges (avec près de 30 mg/100 g) ;  
• noix et pommes de terre (avec 15 mg/100 g) ;  
• épinards et gombos (avec près de 12 mg/100 g) ;  
• brocolis, tomates, melons, carottes, pamplemousses, oranges, courges, fraises, 

pastèques, papayes, piments, pêches (entre 5 et 10 mg/100 g) ;  
• citrons, mangues, bananes, choux, concombre, piments immatures, pommes, raisins 

(entre 3 et 5 mg/100 g).  

Ensuite tu as la NAC (750 mg) N-Acétyl Cystéine qui est un dérivé synthétique de la cystéine.  
La cystéine est un précurseur du glutathion, l’un des deux antioxydants les plus puissants dans 
le corps.Deux études scientifiques montrent son incroyable efficacité « Efficacy of N-
Acetylcysteine (NAC) in Preventing COVID-19 From Progressing to Severe Disease » ainsi que 
celle du NIH. 

C’est également la N-Acétyl Cystéine qui permet de soigner la toxicité au paracétamol dans le 
corps. Le paracétamol (qui est le médicament allopathique le plus prescrit en France) réduit 
dramatiquement les taux de glutathion, dans le foie, de 70 à 80 %. Prendre du doliprane avec 
les symptômes Covid ou contre les douleurs liées aux vaccins serait une erreur. 

Un excellent allié dans ton rééquilibrage sera la mélatonine, substance sécrétée par la glande 
pinéale du cerveau (épiphyse) de la tombée de la nuit à la levée du jour.  

La mélatonine est réputée synchroniser les oscillateurs périphériques et permet, ainsi, une 
organisation harmonieuse des fonctions biologiques au travers des rythmes circadiens. La 
mélatonine est un antioxydant qui joue un rôle dans l’activation d’autres antioxydants. Selon 
des études cliniques, la mélatonine est aussi très efficace contre les symptômes du Covid. 

https://archive.ph/deTph
https://archive.ph/wip/rPB4J
https://archive.ph/wip/JRAkS
https://archive.ph/wip/pryYZ
https://archive.ph/Dyryl
https://archive.ph/wip/KBwhd
https://archive.ph/v7ipA
https://archive.ph/v7ipA
https://archive.ph/wip/TZtns
https://web.archive.org/web/20220404101446/https:/www.who.int/selection_medicines/committees/subcommittee/2/acetylcysteine_rev.pdf
https://archive.ph/J8ozY
https://archive.ph/wip/IEF3s
https://archive.ph/wip/nbZGS
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L’incontournable vitamine D, bien sûr. Il existe une centaine d’études portant sur le 
soulagement des symptômes Covid à l’aide de la Vitamine D3 ainsi que sur ses bienfaits 
postvaccination. La vitamine C également, parce qu’elle augmente le % de glutathion dans ton 
organisme. Mais son effet n’est efficace qu’en présence des trois acides aminés que sont la 
cystéine, la glycine et l’acide glutamique. 

En complément, on recommande du Zinc afin de rehausser celui en partie détruit par l’oxyde 
de graphène présent dans l’organisme.  

Il faudrait que je te parle en détail de la Cystéine, la Glycine, l’Acide glutamique, de la Nicotine 
et du Tabac, des Artémisias, des Plantes médicinales très anti-oxydantes. Il me faudrait 
beaucoup plus de temps pour développer les bienfaits du charbon de Bois Activé, des Zéolithes, 
du dioxyde de Chlore, de l’Acide shikimique, mais je t’invite à lire cet excellent article sur les 
Protocoles Anti-Graphène, autres substances anti-oxydantes et réductrices de l’Oxyde de 
Graphène. 

Je range mon ordonnancier magique de docteur que je ne suis pas, pour enrouler de nouveau 
notre cordon rouge autour de mon index. J’espère que ta colère après moi s’est dissipée et qu’il 
te reste tout de même assez de hargne pour te demander : pourquoi ?  

C’est vrai, pourquoi nous ? Pourquoi tout cacher ? Pourquoi censurer ? Pourquoi ces 
injections ? Pourquoi avoir passé le décret sur l’administration du Rivotril à nos séniors 
infectés dans les maisons de retraite ? Pourquoi vouloir piquer tout le monde coûte que coûte ? 
Pourquoi maintenant ?  

La réponse est peut-être dans le prochain chapitre, si tu souhaites toujours tirer le fil rouge 
avec moi…   

  

https://archive.ph/X3ie2
https://archive.ph/Rmmm2
https://archive.ph/YnzeQ
https://archive.ph/wip/aOxmb
https://archive.ph/wip/aOxmb
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Chapitre 17 
Contrôlez la nourriture et vous contrôlerez le peuple. Contrôlez le pétrole et vous contrôlerez 

les nations. Contrôlez la monnaie et vous contrôlerez le monde. 

Henry Kissinger 

 

Ce cher Kissinger, mentor de Klaus Schwab, aurait pu ajouter une dernière phrase à cette triste 
vérité : contrôlez les systèmes d’information et vous contrôlerez absolument tout le reste.  

Alors qu’on sort tous les deux d’un chapitre éprouvant, il nous reste encore un peu de laine à 
dénouer pour tenter d’arriver à bout de notre pelote. Je pensais, au début, que mon fil rouge 
nous conduirait vers les Georgia Guidestones, ces pierres énigmatiques érigées à 90 miles à 
l’est d’Atlanta et ornées de 10 commandements, dont le premier aurait pu nous faire trembler : 

« Maintenir l’humanité sous les 500 000 000 en perpétuel équilibre avec la nature. » 

500 millions de personnes sur Terre, contre 7,9 milliards d’individus est une finalité effrayante 
après le chapitre qu’on vient de conclure, surtout si on se penche sur le discours de 
David Rockefeller en 1994 aux Nations Unies :  

« Ironiquement, cependant, ces innovations précises qui rendent possible de spectaculaires 
améliorations du bienêtre humain créent également de nouveaux problèmes qui font planer 
le spectre d’un désastre alarmant, voire catastrophique pour la biosphère dans laquelle nous 
vivons. 

Et c’est là que réside le dilemme auquel nous sommes tous confrontés. Permettez-moi de vous 
donner un exemple : les améliorations de santé publique ont fait chuter le taux de mortalité 
infantile dans le monde de 60 % au cours des 40 dernières années. 

Au cours de la même période, l’espérance de vie moyenne dans le monde a augmenté pour 
passer de 46 ans dans les années 1950 à 63 ans aujourd’hui. C’est une évolution que, en tant 
qu’individus, nous ne pouvons qu’applaudir. Cependant le résultat de ces mesures positives 
est que la population mondiale, qui a augmenté au cours de cette courte période, de manière 
géométrique pour atteindre près de 6 milliards d’humains et pourrait facilement dépasser 6 
ou 8 milliards d’ici 2020.  

L’impact négatif de la croissance démographique sur l’ensemble des écosystèmes planétaires 
devient effroyablement évident. » 

Au World Economic Forum, Jane Goodall, la fondatrice de l’Institut du même nom et 
éthologue, tenait à peu près les mêmes propos en 2020 :  

« Nous ne pouvons nier la croissance démographique humaine, car elle est sous-jacente à 
tant d’autres problèmes. Toutes ces choses dont nous avons parlé ne seraient pas un problème 
si la population avait la même taille qu’il y a 500 ans. » 

Le 29 aout 2019, Sarkozy lors de la REF – Rencontre des entrepreneurs de France (MEDEF) 
avait aussi une vision similaire :   

https://archive.ph/wip/zcOJl
https://odysee.com/@Janet13:c/rockefeller_population_mondiale_1994:b
https://odysee.com/@Janet13:c/rockefeller_population_mondiale_1994:b
https://odysee.com/@Roms17:d/Jane-Goodall-sur-le-%C2%AB-probl%C3%A8me-%C2%BB-de-la-croissance-d%C3%A9mographique-mondiale-au-Forum-%C3%A9conomique-mondial-2020:b
https://odysee.com/Nicolas_sarkozy_depopulation_Ref_MEDEF_2019:6
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« Écoutez, je suis né en 1955, j’ai 64 ans, quand je suis né, il n’y a pas si longtemps quand 
même, il y avait 2 milliards et demi d’habitants.  

2 milliards et demi d’habitants…  

Sur moins de la vie d’un homme, la population mondiale a été multipliée par 3. C’est 
incroyable. Dans 30 ans, nous serons 9 milliards, à la fin du siècle, nous serons 11 milliards. 
Mais c’est fait, quoi que nous décidions, c’est fait.  

[…] 

Je vais vous dire une chose [référence à Lagos au Nigéria], 22 millions de gens qui 
consomment bien, ça fait plus de dégâts qu’un million qui consomme mal. 

[…]  

Si on n’agit pas très rapidement, on va au-devant d’une question extravagante. La question : 
combien d’êtres humains peuvent-ils vivre en même temps sur cette planète ? » 

Mais je crois qu’il serait réducteur d’arrêter notre pensée à un simple monument et à 
l’explosion démographique décriée par les puissants. Parce que l’intérêt des mondialistes ne se 
réduit pas qu’à une volonté directe ou indirecte d’amorcer une dépopulation, l’objectif premier 
se cache en réalité sur un autre fil de laine. Et le fil rouge que je t’invite à présent à tirer nous 
emmène plutôt au Royaume-Uni, le 10 novembre 2020, lorsque Boris Johnson s’entretient par 
webcams interposées avec un certain Bill Gates.  

Bien que Bill n’ait jamais eu un diplôme de médecin, ils ont tous les deux traité de l’épineuse 
question sanitaire. Notre Billou a déclaré que « Chaque chef d’État réfléchit actuellement à 
deux questions : comment pouvons-nous mettre fin à la pandémie actuelle ? Et comment 
pouvons-nous empêcher la prochaine ? » 

Lors de cette réunion, il est question d’une approche « globale » en guise de solution visant à 
sauver le monde, et pour éclairer le Premier ministre anglais, d’autres pointures se sont 
connectées : le P.-D.G. de Johnson & Johnson, Alex Gorsky, et Albert Bourla de chez Pfizer. 
Pourquoi Boris Johnson a besoin des lumières de Gates ? Eh bien, parce que Billou avait tiré 
la sonnette d’alarme sur le fait que le monde n’était pas préparé à une crise sanitaire mondiale, 
bien avant le coronavirus. (tu m’étonnes) 

D’ailleurs, avant la plandémie, le 16 avril 2018, Billou serrait la paluche d’Emmanuel 1er le tout-
puissant sur le perron de l’Élysée. Là encore, ça discutait « santé » et Gates s’est dit ravi de la 
relation qu’il entretenait avec notre petit roi à ce sujet. (tu m’étonnes encore) 

Le 23 mai 2018, notre Macron rencontre Alexandre Karp dans le cadre du sommet « Tech for 
Good » organisé à l’Élysée. Alexandre Karp est le P.-D.G. de Palantir. Je te demande de 
retenir ce nom, car je t’en reparle dans quelques lignes et ça va décoiffer. 

On se rappelle qu’en juillet 2018, Macron reçoit les têtes pensantes du cartel pharmaceutique, 
le club Dolder, pour un diner fort instructif.  

Tout est prêt, les pièces sont alignées. 

Le 12 octobre 2018, Agnès Buzyn, la meilleure ministre de la Santé de toute l’Histoire remet 
son rapport, une feuille de route concernant la « Plateforme des données de santé », le fameux 
Health Data Hub.  

Outre le fait que ce nouveau bébé est si fiable que le certificat SSL du site du gouvernement est 
hors service à l’heure où je t’écris, le « Health Data Hub » a pour objectif de favoriser 

https://archive.ph/wip/NMjpX
https://archive.ph/wip/T2ht7
https://archive.ph/PK1Vu
https://archive.ph/wip/u8S06
https://healthdatahub.solidarites-sante.gouv.fr/
https://drive.google.com/file/d/1TaO_0I6YbbIW47h2DusQcKsZ1EB1wK8M/view?usp=sharing
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l’utilisation et de multiplier les possibilités d’exploitation des données de santé, en particulier 
dans les domaines de la recherche, de l’appui au personnel de santé, du pilotage du système de 
santé, du suivi et de l’information des patients.  

En gros, avant, avec ton dossier médical partagé, les professionnels pouvaient accéder à tes 
données de santé sans ton accord et à présent, on va plus loin. Toutes les infos de ton carnet 
médical et de ton dossier de santé sont accessibles et partagées via le cloud (page 20 du 
rapport), sans ton consentement, avec toutes les structures qui ne veulent que ton bien. En 
plus, la CNIL est censée surveiller tout ça, donc tout va bien. C’est sécurisé, on te dit ! 

Un an plus tard, le projet voit le jour et provoque déjà la polémique. Parce que cette collecte 
massive de données publiques de santé pose des questions de confidentialité et de 
souveraineté qui inquiètent de nombreux observateurs, à commencer par ton serviteur. Le 
choix du gouvernement français pour stocker les données d’actes médicaux de toute sa 
population s’est porté vers l’entreprise américaine… Microsoft. 

Déjà, je peux te dire que nos champions de l’hébergement français ont les boules. Mais le pire, 
tu vois, c’est que Microsoft doit se soumettre à une règle américaine d’exception qui s’appelle 
le Cloud Act.  

« Le Cloud Act octroie au gouvernement américain l’accès à l’ensemble des données 
personnelles de n’importe quel citoyen, peu importe sa nationalité, du moment que les 
données sont stockées chez des hébergeurs américains et peu importe la position 
géographique du Datacenter, et ce sans avoir à saisir un tribunal et, bien évidemment, sans 
avoir à le notifier aux personnes concernées. » Tu cernes le problème ?  

En clair, en optant pour un Cloud américain, E. Macron a laissé délibérément toutes nos 
données de santé aux mains du gouvernement US. En même temps, ce n’est pas comme si 
notre armée n’avait pas déjà un contrat « open-bar » avec Bill Gates depuis 2008… Ou que 
notre service du renseignement français ne bossait pas avec Palantir. 

Créée après les attentats du 11 septembre 2001 avec de l’argent de la CIA, cette société 
énigmatique basée à Denver (Colorado), et cofondée par le milliardaire Peter Thiel, a 
développé des outils extrêmement sophistiqués, sans équivalent, permettant de croiser 
toutes sortes de données pour les analyser. La promesse de Palantir, c’est de rendre visible ce 
qui est invisible à l’œil nu, en moulinant des données et en leur donnant du sens. Une sorte de 
prédiction à base d’intelligence artificielle qui déchire sa race et laisse tout le monde sur le cul.  

Le problème c’est que Palantir sent le soufre. Ses actionnaires principaux sont BlackRock et 
Vanguard, déjà ça pue. Cette boite est classée No 4 dans le top mondial des entreprises les plus 
inquiétantes, ce qui te donne un indice sur ces enfants de chœur.  

Cette boîte travaille depuis longtemps avec le ministère de la Défense américain, qui a 
largement contribué à son développement. Elle s’est fait connaître en aidant l’armée 
américaine à retrouver Oussama Ben Laden. Elle a également développé un logiciel pour 
traquer les immigrants illégaux aux États-Unis. Les logiciels de Palantir intéressent beaucoup 
les services de renseignement du monde entier, y compris en France. Mais il faut savoir que 
Palantir collecte et analyse également des données pour de nombreuses agences 
gouvernementales, des fonds spéculatifs (comme BlackRock et Vanguard) et des géants 
pharmaceutiques. 

Et tu imagines bien qu’en tant que leader de la Big Data aux mains sales, Palantir a profité du 
Covid pour apporter sa pierre à l’édifice. Aussi, la société s’est rapprochée de Google et 
Microsoft pour aider à suivre la progression du virus et de la vaccination. 

https://archive.ph/wip/Dbr2i
https://archive.ph/Dmyjc
https://archive.ph/ZB8Wl
https://archive.ph/pOGx2
https://archive.ph/wip/PoE6g
https://archive.ph/wip/IPXXK
https://archive.ph/n25le
https://archive.ph/gzIQn
https://archive.ph/SSzru
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Palantir a proposé de mettre ses technologies à disposition, pour analyser la propagation du 
virus et aider les hôpitaux à anticiper des pénuries de matériel médical, ou déterminer le 
nombre de masques requis par région, à date précise. Plusieurs pays tels que l’Autriche, le 
Canada, la Grèce ou l’Espagne auraient notamment recours à ces solutions clé en main pour 
savoir où et quand envoyer du personnel, des masques ou des ventilateurs. Donc sous couvert 
d’une urgence sanitaire et d’une crise sans précédent, les États se servent du prétexte Covid 
pour entrer dans une nouvelle ère de systèmes généralisés de surveillance numérique 
invasive. 

L’Europe est peu à peu infiltrée, via le Centre de prévention et de contrôle des maladies de l’UE 
(ECDC), la Grèce et les Pays-Bas se sont laissé tenter par le diable. On sait que le P.-D.G. de 
Palantir a rencontré Ursula von der Leyen en marge du World Economic Forum de Davos. Que 
se sont-ils dit ? L’information suivra sans doute le même chemin que les SMS privés envoyés à 
Pfizer : c’est-à-dire qu’on ne saura rien.  

L’eurodéputée néerlandaise Sophie in ‘t Veld a pourtant constaté cette proximité nocive entre 
l’entreprise et notre chère Ursula. En juin 2020, Sophie in ‘t Veld a questionné officiellement 
la commission, pour n’obtenir des réponses évasives que 8 mois plus tard. Voici ce qu’elle en 
pense : 

« Il y a quelque chose qui ne colle pas ici entre le contournement des pratiques 
d’approvisionnement et les réunions au plus haut niveau du gouvernement… il y a bien plus 
sous la surface qu’une simple société de logiciels. » 

Et je suis assez d’accord avec elle, surtout quand on sait que l’UE investit massivement dans la 
biométrie depuis quelques années, il y a de quoi s’inquiéter. Plus précisément 1,7 milliard dans 
le cadre du programme Horizon 2020 a été alloué au stockage des empreintes digitales et des 
images faciales sur une puce devenue obligatoire pour les cartes d’identité de l’UE depuis juin 
2019. 

On débloque 1,3 milliard de plus pour les 7 prochaines années, autant te dire que lorsque 
l’Europe nous vend la biométrie pour des questions telles que les paiements, l’entrée dans les 
lieux publics, les lieux de travail et les voyages comme le seul moyen de revenir à la normale 
dans le monde d’après… Tu peux commencer à flipper.  

Surtout quand tu réalises que ces différents « volets » biométriques se lient pour ne former 
qu’un grand tout, un système d’identité beaucoup plus intrusif et centralisé qu’on veut bien 
nous le dire. 

Le livre blanc du Forum économique mondial de janvier 2020 sur la « réimagination de 
l’identité numérique » peut te faire frissonner. On y souligne la nécessité d’une coopération 
entre les secteurs public et privé ainsi que d’une collaboration entre les industries sur ces 
identifiants, y compris les soins de santé, les voyages et les services financiers. En gros, tout 
sera lié, tu vois ce qui se profile ?  

Pour mieux cerner les contours d’un futur sous contrôle, j’ouvre une toute petite parenthèse 
composée de quelques éléments fragmentés dans la réalité, mais qui convergent dans une 
même direction :  

Aux États-Unis, la journaliste Sharyl Attkisson obtient dans le cadre de la FOIA (Freedom of 
Information Act dont on aurait bien besoin par chez nous) des documents internes aux CDC 
stipulant que les Center for Diseases Control collectent et stockent les messages relatifs aux 
vaccins dans une base de données. Les messages sont classés en fonction de leur affiliation 
politique. 

https://archive.ph/wip/6PbdH
https://archive.ph/wip/oQ9tQ
https://archive.ph/C7Bap
https://archive.ph/Ztx3P
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https://drive.google.com/file/d/18AE2pkDT6OB-_BG32mkyC6tcxzFdxq9c/view?usp=sharing
https://archive.ph/XhUO8
https://archive.ph/wip/3FqIw
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En 2018, le géant pharmaceutique GlaxoSmithKline (GSK) rachète la quasi-totalité des 
données génétiques de ses 5 millions de clients à la société 23andMe. En 2019, la base de 
données génétiques GEDmatch est rachetée par Verogen, un pro de la recherche policière. 

Toujours outre-Atlantique, l’enquête pour un crime se trouve résolue par la généalogie 
génétique. La Chine, en août 2019, se préparait déjà à une gigantesque collecte d’ADN auprès 
de la population de tout le pays, l’une des sociétés ayant rapporté l’appel d’offres du 
gouvernement est une boîte américaine, Thermo Fisher Scientific. Oui, tu as déjà lu ce nom 
dans le chapitre concernant les tests PCR, car Thermo Fisher Scientific est un leader dans le 
domaine. 

Ne fais absolument aucun lien avec le salon ASM Microbe 2016 sur lequel la société tenait un 
stand et animait des ateliers portant sur le PCR durant ce forum ouvert par une brillante 
allocution de notre cher Bill Gates. Non, ça serait vraiment comploter gratuitement que de 
croire à une petite discussion entre les deux parties dans les allées du salon. 

En parlant de PCR, aux USA, les CDC admettent dans un message sur Twitter que 10 % des 
prélèvements de tests PCR peuvent être transférés en laboratoire pour subir un séquençage 
génomique. Ne va surtout pas penser à mal en imaginant qu’il y aurait là la possibilité de 
constituer une base de données phénoménale de nos ADN. Puisque le fact-checking te dit le 
contraire, nom d’un écouvillon ! 

On se demande alors pourquoi, à Honk-Kong, la population redoute le fichage qui se cache 
derrière la politique de dépistage massif pour le Covid. Peut-être parce que la police prélève 
déjà l’ADN sur les manifestants arrêtés ? En tout cas, ça commence à faire beaucoup de 
complotistes d’un coup, et que dire d’E. Macron ayant refusé de se soumettre à un test ADN 
lors de sa récente visite auprès de Vladimir Poutine ? Le motif invoqué par l’Élysée est « Nous 
ne pouvions accepter qu’ils mettent la main sur l’ADN du président ».  

Pour finir, je t’emmène en Suisse où les assureurs veulent absolument mettre la main sur ton 
profil génétique. Tu l’auras compris, la collecte et le partage de notre ADN sont dans l’air du 
temps, les données génétiques sont aussi une mine d’or pour les labos. On comprend mieux 
pourquoi Laurent Alexandre, transhumaniste, fondateur de Doctissimo et de DNA Vision, 
clame haut et fort que Bill Gates est le héros de ce siècle.  

Bien ceci, étant posé, je referme la parenthèse et reviens à notre fameuse identité numérique.  

À la lueur de ce que je viens de t’exposer, on peut se dire que le Covid est une belle opportunité. 
Mastercard et Microsoft ont uni leurs forces en 2018 pour travailler sur un système mondial 
d’identité numérique, qui comprend l’accès aux services de santé, financiers et sociaux avec 
divers gouvernements. En bon élève de la fusion public-privé sur l’identité numérique, la 
macronie est devenue le premier pays européen à nouer un « Partenariat pour l’économie 
numérique » avec Mastercard en janvier 2020 pour quatre ans. Tu sens la douille arriver ? 

Ce partenariat repose sur plusieurs piliers stratégiques qui correspondent aux politiques 
publiques stratégiques du gouvernement français en matière de numérisation et de croissance 
économique, notamment pour le tourisme, la FinTech, l’IA, l’identité numérique, la 
cybersécurité et l’avenir du travail. Mais ça se précise un peu partout, la Macédoine du Nord a 
également conclu un accord similaire avec Mastercard. 

En Inde, Mastercard a développé une solution de paiement pour les transactions sur Aadhaar, 
le système national d’identification biométrique (UID), couplée aux empreintes digitales et 
l’iris. À la base Aadhaar n’a rien d’obligatoire, mais vu qu’il couvre à peu près toutes les facettes 
de la vie quotidienne, si tu refuses de t’en servir, tu te retrouves vite bloqué dans l’accès aux 
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services de base. Résultat, 90 % des Indiens l’utilisent. Et c’est exactement ce qui nous pend au 
nez dans un futur très proche. 

On va nous le vendre comme un joli petit processus d’identification simplifié et plus sécurisé, 
mais qu’arrive-t-il si les aspects les plus cruciaux de ta vie conditionnent alors l’accès aux 
installations et aux services ? Que se passera-t-il si par malheur tu dévies de la ligne de conduite 
édictée par le gouvernement ? Parce qu’il faut être lucide, Mastercard et Microsoft, entre 
autres, s’entrainent déjà à ce genre de choses en Afrique de l’Ouest. Grâce à Gavi (l’Alliance des 
Vaccins financée par Gates) et à Trust Stamp, on combine dans une plateforme unique : une 
« authentification d’identité » alimentée par l’IA avec un système d’identité numérique 
biométrique + des dossiers de vaccination + un système de paiement biométrique. 
Sympathique, non ? 

D’autant que depuis la lecture des chapitres précédents, je ne te sens pas particulièrement 
enjoué à l’idée de montrer ton bras pour recevoir ta 4e, 5e ou 6e dose (la 7e est en promo). 

Dans un autre chapitre, je t’avais déjà parlé de la feuille de route pour la vaccination de l’Europe 
(un document qui a vu le jour bien avant le Covid). Ce document détaille également un plan 
s’étendant de 2018 à 2022 pour « examiner la faisabilité de développer une carte/un 
passeport de vaccination commun pour les citoyens de l’UE » et « élaborer des orientations 
de l’UE pour la mise en place de systèmes d’information électroniques complets sur la 
vaccination ». 

Depuis, le certificat numérique Covid de l’UE est né, cette sorte de passe vaccinal prolongé 
jusqu’au 30 juin 2023 était la crainte des « complotistes » au début de la crise. C’est vrai qu’il 
fallait être sacrément taré pour imaginer qu’on puisse un jour avoir besoin d’une vaccination 
vérifiée par une application afin d’aller au cinéma et au restaurant, ou pour voyager en avion. 
Et puis c’est arrivé… 

L’association du transport aérien international (IATA) a mis sur pied son application Travel 
Pass pour que tu montres patte blanche avant de poser tes fesses dans un avion. Accenture, 
Microsoft, Mastercard, IDEMIA, IBM et Google sont tous des partenaires stratégiques de 
l’IATA. Je dis ça, je dis rien. De même qu’un partenariat entre les compagnies aériennes, le 
Common Trust Network et le World Economic Forum a donné lieu à l’application 
CommonPass.   

On nous a sorti « TousAntiCovid », le Royaume-Uni a eu son V-Health Passport, le Canada, 
son VaxiCode, les autres pays ont eu droit aux variantes du GreenPass, et si on en croit la doxa 
médiatique il ne faudrait surtout pas qu’il te vienne l’idée de comploter. D’ailleurs, j’imagine 
que ce sera bientôt un délit de remettre la pensée unique en cause, car l’Union européenne 
s’active dans la guerre contre la désinformation, ils pondent même un joli petit flyer pour 
terrasser les lanceurs d’alerte. Tôt ou tard, viendra le temps où ce livre sera brulé, et je 
terminerai sur un bûcher vite fait bien fait, à ce rythme-là. Tu penses que j’exagère ? L’UE veut 
analyser tous les messages des conversations instantanées, même celles cryptées de bout en 
bout. Ok, sous couvert de la noble cause de la lutte contre la pédocriminalité, je te l’accorde. 
Mais n’y a-t-il pas là un prétexte en or pour récolter un maximum de données et refermer le 
piège d’une surveillance généralisée en temps réel ? Bref, je m’égare, revenons à l’information, 
concentrons-nous sur les faits.  

En mars 2022, le gouvernement français déploie Mon Espace Santé, un nouvel outil qui 
propose entre autres un coffre-fort stockant des documents de santé (ordonnances, analyses 
biologiques, dossier d’hospitalisation, etc.). Pour ne pas reproduire le monumental échec du 
Dossier Médical Partagé (DMP) qui nécessitait une démarche active (seulement 10 millions de 
dossiers ouverts en 15 ans), cette fois la Macronie filoute : on t’inscrit d’office à « Mon Espace 
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Santé ». En théorie tu avais 6 semaines pour t’y opposer, en réalité, de nombreux internautes 
rapportent que la démarche était difficile par téléphone, et souvent chaotique sur internet, ce 
qui explique peut-être le taux de refus de 0,7 %.  

Ce petit tour de force qui vise à centraliser toutes les données sans réellement te laisser le choix 
n’est pas tombé du ciel, ce n’est pas le fruit d’une fulgurance 100 % macronienne, non, ce 
forcing suit un plan. En 2014, l’Union européenne édite un nouveau règlement concernant 
« l’identification électronique et les services de confiance au sein du marché intérieur ». L’idée 
est de trouver le moyen pour faire accepter au public cette identification numérique imposée 
par l’Europe. En France, ce moyen s’est cristallisé dans FranceConnect. 

Derrière FranceConnect se cache une identité numérique totale qui regroupe déjà de 
nombreux services publics et privés, FranceConnect gère aujourd’hui 900 services et devrait 
en gérer 1 300 à la fin de l’année 2022 avec environ 30 millions d’utilisateurs. Les impôts, La 
Poste, les démarches administratives, Pôle emploi, la CAF, l’énergie… Tout sera bientôt 
centralisé derrière cette identification unique, il ne manquera que ton statut vaccinal, tes 
réseaux sociaux, ta consommation de C0² et ta banque avant que la boucle soit définitivement 
bouclée autour de ton cou. 

 

Après la tristement prévisible réélection de notre monarque — dont je m’abstiens de tout 
commentaire tant j’en pense du bien (mais je m’occuperai probablement de lui dans un autre 
livre), les choses s’accélèrent. Le gouvernement autorise le 26 avril 2022 par décret la création 
d’un nouveau système nommé Service de garantie de l’identité numérique23 (SGIN). Le texte 
prévoit ainsi la création d’une application mobile qui pourra scanner les informations de la 
nouvelle carte d’identité biométrique (CNI) et faciliter la connexion à des services publics ou 
privés.  

Cette nouvelle CNI qui voit le jour le 2 août 2022 va également faire office de clé d’accès à des 
services en ligne de l’État (comme remplir sa déclaration d’imposition, valider et signer un 
document officiel, payer une contravention en ligne, accéder à son compte ameli, et bientôt se 
connecter à ses réseaux sociaux, etc.). Car derrière cette nouvelle carte d’identité tout 

 
23 Page étrangement supprimée depuis, mais retrouvée sur la way back machine par ton serviteur. 
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innocente, l’État a l’objectif de déployer massivement une solution d’identité numérique 
régalienne s’appuyant notamment sur FranceConnect. Charmant. 

Cette mise en place à la française coïncide avec l’émergence de l’Identité Numérique 
Européenne, je t’avais déjà dit dans le chapitre consacré à notre Ursula qu’elle voulait nous 
refourguer un portefeuille numérique. Son Digital Wallet sera couplé avec le programme 
européen Destination Earth (DestinE) financé à hauteur de 150 millions d’€, pour une planète 
plus résiliente, une meilleure gestion des catastrophes naturelles, etc. = On va greffer une sorte 
de passe carbone à ton identité numérique, j’en mets ma main à couper (et Dieu sait que j’ai 
besoin de mes mains). Et la nouvelle solution Mastercard « Doconomy » me donne raison, le 
système de paiement favorise les transactions durables, calcule ta part de carbone et propose 
des solutions de compensation carbone. Mais revenons au Wallet, ce fameux « portefeuille » 
européen… 

Pour que ce Wallet fonctionne dans toute l’Europe, il faut que chaque pays harmonise sa 
solution (son « FranceConnect » à lui) afin de pouvoir s’interfacer et le soumettre à la 
Commission européenne. La France passe l’examen haut la main, tout comme l’Autriche, la 
Norvège, la Tchéquie, l’Allemagne, Malte, la Suède, le Portugal, le Danemark, la Belgique et 
tant d’autres. Tout est prêt, je te dis.  

Mais comment ça va marcher ? 

Pour le fonctionnement, inutile de réinventer la roue, ou la poudre à canon. Ce qui tombe bien 
puisque cette dernière nous vient de Chine, probablement durant la dynastie Han (206 ans 
avant J.-C.). En 2022, nous allons encore nous inspirer de Pékin et de son fameux crédit social 
à la chinoise. 

Cette fabuleuse idée consiste à distribuer des points en fonction des bons et des mauvais 
citoyens. Exemples : des points en plus pour un don du sang, mais des points en moins pour 
un chien promené sans sa laisse… George Orwell en aurait rêvé pour son roman « 1984 », les 
créateurs de la série Black Mirror l’ont conceptualisé, la Chine l’a tout simplement fait. 

Au moindre faux pas, le citoyen chinois bascule sur liste noire et se voit refuser ses titres de 
transport, par exemple. Un véritable paradis composé de millions de caméras qui traquent 
1,4 milliard de suspects. Le site officiel du crédit social affiche déjà les noms et numéros 
d’identification de personnes interdites de prendre le train ou l’avion. Plusieurs listes 
d’entreprises accusées de violer la loi pour des motifs divers et donc « indignes de confiance » 
sont régulièrement publiées. 

Si tu ne restes pas dans les clous à Shanghai, l’application « Honest Shanghai » te rappelle à 
l’ordre entre deux reconnaissances faciales. Elle te permet à partir de plusieurs critères 
d’attribuer une note de comportement social entre « excellent », « bon » ou « médiocre » à tous 
ceux que tu croises, puis de rassurer ton employeur ou ton créancier potentiel ou encore sa 
future belle-famille si tu as un joli score. Comme j’ai hâte… 

Imagine-toi une seconde avec des policiers munis de lunettes noires à reconnaissance faciale 
capables de scanner immédiatement tous les visages des passagers dans un train bondé. Ce 
n’est pas de la fiction, c’était déjà le cas lors du dernier Nouvel An chinois, dans la gare de 
Zhengzhou.  

Ça fait rêver. 

Du coup le modèle chinois t’offre une existence oscillant entre 350 et 900 points, une 
fourchette de comportements acceptables et de privilèges accordés pour t’être soumis 
docilement à ce que l’État attend de toi. Le tout est défini par des algorithmes qui jugent sans 
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hésitation la qualité de la vie que tu mènes : « Quelqu’un qui joue à des jeux vidéo pendant dix 
heures par jour sera considéré comme une personne oisive tandis que quelqu’un qui achète 
fréquemment des couches sera considéré comme probablement un parent, qui, dans 
l’ensemble, est plus susceptible d’avoir un sentiment de responsabilité. »   

C’est tout un paradigme qui s’effondre, une liberté sous caution, un droit d’aller et venir 
conditionné par une politique totalitaire perfusée à une intelligence artificielle qui analyse tes 
faits et gestes. Mais notre cher Xi Jinping l’affirme : « Le sentiment de sécurité est le meilleur 
cadeau qu’un pays puisse offrir à son peuple. » 

Ce n’est pas faux, mais dans cette inversion des valeurs visant à augmenter le niveau de vertu 
des Chinois, le « crédit social » des citoyens fait passer les devoirs avant les droits. Jamais je 
n’aurais cru une seule seconde que cette vision de la société puisse un jour ramper jusqu’à nos 
portes, mais E. Macron salive devant l’arbitraire qui pointe du côté du soleil levant, il l’affirme 
sans trembler : « Vous avez des devoirs avant d’avoir des droits », une redéfinition du contrat 
social français qui laisse songeur. Après tout, un irresponsable n’est plus un citoyen… 

Notre président réélu amorce une révision du contrat social occidental qui colle drôlement bien 
avec l’agenda de la ville de Bologne en Italie, qui se lance cet été à son tour dans un test 
grandeur nature de crédit social. Grâce au Smart citizen wallet, dans cette version européenne 
de la carte à point numérique, on privilégie la récompense à la sanction, une entrée en matière 
édulcorée, histoire que la pilule passe mieux — j’ai écrit « pilule », mais je voyais plutôt un 
« suppositoire ».  

Dans l’hexagone, le projet arrive à grands pas, Thales nous l’annonce avec une belle petite vidéo 
qui fait la promotion de son Digital ID Wallet reposant sur les briques logicielles du très robuste 
Gemalto Mobile Security Core. Aucun risque de pouvoir y échapper de perdre tes précieuses 
informations.  

Le Maroc est dans notre sillage, l’Agence de Développement du Digital (ADD) a lancé, le 
lundi 25 avril 2022, le service d’identification et d’authentification des usagers des services 
numériques, basé sur la Carte Nationale d’Identité Électronique (CNIE).  

Le dispositif s’installe partout, discrètement, dans le monde, notamment en Ukraine. Même 
sous les bombes, les citoyens peuvent encore télécharger Diia et y stocker tout un tas 
d’informations officielles afin de goûter aux joies du crédit social. Quitte à ce que le 
gouvernement les soudoie un peu pour les motiver.  

Et je ne pouvais pas mieux terminer ce chapitre qu’en déroulant le fil rouge venu de Kiev, car 
tu l’auras compris, le conflit en Ukraine mérite à lui seul un petit chapitre, un petit mètre de 
laine comportant quelques nœuds, beaucoup d’enjeux et un bel écran de fumée que nous allons 
traverser tous les deux… 
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Chapitre 18 
Ce qui rend la corruption, ou même la simple médiocrité des élites, si funeste, c’est la 

solidarité qui lie entre eux tous leurs membres, corrompus ou non corrompus, dans la 
défense du prestige commun. 

Georges Bernanos 

 

À ce stade de notre pelote, tu t’en doutes, je vais aller droit au but et m’en tenir à l’essentiel en 
essayant de ne pas trébucher dans la dernière ligne droite. Dans le brouillard que nous offre le 
conflit ukrainien et son traitement médiatique si particulier, il y a peu de chance pour que je 
fasse totalement le tour du sujet en un seul chapitre, reste à attaquer sans détour sans se perdre 
ni prendre une balle perdue. Pour y parvenir, je ne marcherai pas sur les talons des médias 
corrompus et je m’inscris dans une franche rupture vis-à-vis de tous les perroquets de l’Agence 
France Presse qui nous livrent le récit officiel sur les plateaux TV. Pour tenter de comprendre 
la situation en Ukraine, saisir les enjeux qui se trouvent derrière et cerner sa place presque 
centrale dans les rouages de notre pelote rouge, il nous faut tirer sur un fil qui nous éloigne de 
la ligne de front et nous ramène en 2014. 

En 2014, et vue de loin, la révolution ukrainienne ressemblait à un peuple qui désirait rejoindre 
l’Europe, s’éloigner de la Russie, espérant le départ de son président corrompu, 
Viktor Ianoukovitch. On ne savait pas encore que la chute de celui-ci était financée entre autres 
par George Soros, moi, j’ignorais même qu’il y avait des marionnettistes dans « ma vie 
d’avant ».  

À l’époque, une diplomate américaine, Victoria Nuland, était venue au cœur des 
manifestations de l’Euromaïdan pour offrir à ce peuple plein d’espoir des cookies et des petits 
pains. Et « Toria », ce n’est pas n’importe qui dans le gouvernement US, c’est la secrétaire 
d’État adjointe aux affaires européennes. Vicky ou Vivi, appelle-la comme tu veux, est 
une des pièces maîtresses du conflit entre l’Ukraine et la Russie, mais j’y reviendrai après.  

Toujours à l’époque, l’Occident et les médias se postent du côté des insurgés, surtout lors des 
affrontements avec la police. Ce jour-là, le peuple avait « gagné », Ianoukovitch, le président 
pro-russe était destitué par le parlement, l’Europe, Soros et l’Occident se frottaient les mains, 
un futur plus radieux tendait alors les bras aux Ukrainiens. Ou pas…  

Parce que ce qu’aucun média ne te dit, c’est que si on regarde de près… dans les manifestants, 
au milieu des fumigènes et des hurlements de la foule, il y avait des individus cagoulés portant 
un logo étrange, des insignes qui auraient dû nous interpeler. La main jaune de Svoboda flottait 
sur les drapeaux, une drôle de croix qui ressemble à celle de la 2e division SS Das Reich se 
trouvait sur les brassards, un trident rouge et noir était exhibé en guise d’étendard. Voilà qui 
ne présageait rien de bon, mais tout a été passé sous silence.  
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Le régiment Azov, les radicaux du Secteur Droit et Svoboda sont composés de milices 
néonazies et nationalistes qui se sont installées dans le paysage politique, en s’offrant ce qu’on 
appelle un coup d’État avec l’aide des USA, appelons un chat, un chat. Si bien que 18 mois plus 
tard lorsque la Crimée a été annexée par la Russie, les miliciens du Secteur Droit tiennent par 
exemple la frontière avec l’Ukraine, exerçant un blocus qui entraînera des tensions 
permanentes avec le Kremlin et un mur érigé par les Russes. 
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https://archive.ph/wip/wkh9O
https://archive.ph/wip/E6M7l
https://archive.ph/wip/BF40U
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Le rôle des milices paramilitaires (entrainées depuis un bail par la CIA) vis-à-vis du 
gouvernement et de la police est des plus ambigus, une chose est sûre, c’est qu’elles confisquent 
le pouvoir dans la rue et qu’elles pèsent au sommet de l’État ukrainien sans que les racines 
nazies ne gênent ni l’exécutif ni les ricains. 

Un exemple au hasard pour illustrer cette étrange posture morale, le député Oleh Tyahnybok, 
leader du parti d’extrême droite « Svoboda », peut manger tranquillou avec le sénateur 
américain John McCain. 

https://archive.ph/wip/SFogm
https://archive.ph/wkh9O
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Mais bon, après tout, les Américains ont un lien assez particulier avec les nazis : après la 
Seconde Guerre mondiale, ils ont bien exfiltré 1 500 scientifiques nazis dans le cadre de 
l’opération Paperclip. Parce que c’est sans doute dans l’horreur, en piétinant la morale et la loi, 
que la science a fait de grands bonds en avant, hors de question de passer à côté de tant de 
savoirs. Et les ricains ne se sont pas contentés d’accueillir les scientifiques nazis, ils ont lavé 
leur passé pour mettre les meilleurs éléments de ce cher Hitler à la tête de la NASA par 
exemple, mais aussi à la DARPA, à la CIA et j’en passe… Et puis ce n’est pas comme si 
Prescott Bush, le grand-père de George W. Bush avait financé Hitler pour sa montée au 
pouvoir et même durant la guerre… (il n’est pas le seul, la famille royale d’Angleterre également 
et les Rothschild aussi trempent là-dedans.) Je me demande pourquoi tout ça n’est pas 
enseigné dans nos manuels scolaires d’histoire… 

Bref, en 2015, le nouveau président milliardaire Petro Porochenko fraichement intronisé coupe 
ses liens avec la Russie pour se tourner aveuglément vers les Américains. Au point que la 
nouvelle ministre des Finances, Natalie Jaresko, est une ancienne diplomate américaine 
naturalisée dans la matinée précédant sa prise de fonction.  

Aux yeux de la population, les fameuses milices ont permis le changement de régime au terme 
de la révolution, là-bas, les hommes de ces groupes néonazis sont considérés comme des héros. 
Il faut savoir que la figure historique Stephan Bandera, nazi notoire, imprègne encore la culture 
contemporaine et les consciences en Ukraine. Du coup, les milices sont devenues une force 
politique et médiatique, à l’instar d’Igor Mosiychuk, député au parlement (jusqu’à ce qu’il se 
fasse arrêter pour corruption). 

Rapidement les milices, notamment le Secteur Droit, se chargent de faire régner l’ordre dans 
les rues avec des méthodes peu conventionnelles qui consistent généralement à brutaliser puis 
attacher un individu à un poteau. (Une pratique qui sera largement répandue durant le conflit 
avec la Russie en 2022, j’y reviendrai par la suite.)  

https://archive.ph/wip/9Nbjr
https://archive.ph/WSvUO
https://archive.ph/RGHJF
https://archive.ph/wip/KA3L4
https://archive.ph/wip/0xH0P
https://archive.ph/wip/TY0Sj
https://archive.ph/wip/W6ZUo
https://archive.ph/wip/6uW0D
https://archive.ph/UkkWm
https://archive.ph/wip/IEdyj
https://web.archive.org/web/20220519182905/https:/paulturner-mitchell.com/fr/74475-igor-mosiychuk-biografiya-i-politicheskaya-deyatelnost.html
https://archive.ph/BkQGL
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Et peu à peu ces mêmes milices ont basculé du rôle de manifestants à celui de guerrier contre 
les mouvements de contestations pro-russes qui se multipliaient à l’est du pays. Car 
culturellement et historiquement, l’est de l’Ukraine a le cœur toujours en Russie, ou plus 
exactement en URSS. Une énorme partie de la population est d’origine russe et parle le russe. 
Ce qui est inacceptable pour le nouveau gouvernement gangréné de fascistes armés jusqu’aux 
dents. À cause d’une armée régulière ukrainienne faible et désorganisée, le régiment Azov pèse 
de plus en plus, si bien que le gouvernement lui donne des armes que le bataillon ne rendra 
jamais. 

Quand le gouvernement en place annonce son intention d’interdire l’usage de la langue russe 
comme langue officielle dans le Donbass, région que ce même gouvernement bombarde depuis 
un petit moment déjà (je t’invite à regarder le documentaire censuré de Anne-Laure Bonnel, 
« Donbass »), c’est la mesure qui met le feu aux poudres. Les Russes d’Ukraine qui ne parlaient 
pas l’ukrainien se sont sentis rejetés, mis au ban de la société.  

De son côté, Poutine s’agace depuis un petit moment avec l’expansion de l’OTAN jusqu’aux 
portes de Moscou. Autant te dire qu’il soutient la rébellion de la population russophone 
malmenée.  

 

Source : Statista 

Du coup à l’est de l’Ukraine, Donetsk et Lougansk se soulèvent, la situation est explosive, si 
bien qu’au Sud, dans le grand port d’Odessa, fin avril 2014 le mouvement pro-russe commence 
aussi à manifester daredare. Le nouveau gouvernement est sous pression, refusant de perdre 
ce port stratégique, il n’a pas confiance en sa police, alors il s’appuie sur les milices 
nationalistes. Et le 2 mai 2014, les choses vont basculer dans l’horreur.  

C’est le tristement célèbre massacre d’Odessa où des manifestants pro-russes vont se réfugier 
dans la Maison des Syndicats. Je te replace dans le contexte : une odeur de pneus brulés et de 
sang, des armes des deux côtés et des pavés lancés au milieu des fumigènes. Les cocktails 
molotovs sont de la partie, la haine de l’autre aussi. Les émeutes vont durer 4 heures devant 

https://archive.ph/wip/AJ8kK
https://archive.ph/0m5cc
https://archive.ph/0m5cc
https://archive.ph/wip/Q7Zru
https://odysee.com/@causabambino:1/Anne-Laure-Bonnel.-DONBASS-(2016).-%D0%94%D0%BE%D0%BA%D1%83%D0%BC%D0%B5%D0%BD%D1%82%D0%B0%D0%BB%D1%8C%D0%BD%D1%8B%D0%B9-%D1%84%D0%B8%D0%BB%D1%8C%D0%BC,-%D0%BA%D0%BE%D1%82%D0%BE%D1%80%D1%8B%D0%B9-%D0%BD%D0%B5-%D1%85%D0%BE%D1%82%D1%8F%D1%82-%D0%B2%D0%B8%D0%B4%D0%B5%D1%82%D1%8C-%D0%B5%D0%B2%D1%80%D0%BE%D0%BF%D0%B5%D0%B9%D1%86%D1%8B.-%D0%A2%D1%8F%D0%B6%D1%91%D0%BB%D1%8B%D0%B9!(720p):d
https://fr.statista.com/infographie/26657/annee-adhesion-membres-otan-en-europe-carte/
https://odysee.com/@LaVeriteEnMarche:8/Ukraine-les-masques-de-la-r%C3%A9volution:6
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une police totalement passive, et on troque les jets de pierre contre des coups de feu. 2 morts 
chez les pro-Ukraine et 4 dans le camp pro-russe. À 18 heures, les pro-russes sont totalement 
sonnés, mais les pro-ukrainiens survoltés ne comptent pas en rester là. La milice locale décide 
d’en finir pour de bon avec le campement pro-russe qui se tient au pied de la Maison des 
Syndicats, et c’est à ce moment précis que les choses dérapent méchamment.  

Pris d’assaut par une meute survoltée, les 350 pro-russes voient leur campement détruit et se 
réfugient dans la Maison des Syndicats, très vite encerclée par une foule de 3 000 individus. À 
l’intérieur, se trouvaient aussi des femmes et des enfants. Les cocktails molotovs sont jetés des 
deux côtés, blessant la foule qui, en réponse, a embrasé le bâtiment. Certains pro-russes sont 
morts en voulant s’échapper par les fenêtres, succombant à une chute mortelle. La foule et les 
gars des milices tiraient à vue sur les corps fuyants les flammes ou les achevaient au sol après 
une chute de plusieurs étages. Les autres périssent dans les flammes, ils sont une soixantaine 
à mourir lors de ce grave incident, le gouvernement et la justice laisseront impunis les 
responsables, aucune enquête ne verra le jour. 

Au bout du compte, comme le dit l’excellent documentaire « Ukraine : les masques de la 
révolution » de Paul Moreira, la révolution ukrainienne vient d’engendrer un monstre qui va 
se retourner contre ses créateurs… 

C’est ainsi qu’à Kiev, le parti Svoboda devient incontournable et son leader Oleh  Tyahnybok 
apparaît comme soudainement très fréquentable (avant de basculer dans l’opposition). On le 
voit aux côtés de John McCain, Joe Biden, pas encore président et Victoria Nuland. 

Et pour comprendre cette collusion étrange entre le gouvernement ukrainien, les milices 
néonazies et le gouvernement américain, il faut s’arrêter sur la 12e Conférence « Yalta 
European Strategy » qui s’est tenue du 10 au 12 septembre 2015.  

La YES Conférence, c’est ni plus ni moins que le forum dans lequel on décide du destin de 
l’Ukraine. À l’époque, tu y retrouves entre autres : Shimon Peres, Tony Blair, Elton John, 
l’ancien général américain limogé Stanley McChrystal, l’ancien chef de la Commission 
européenne Jose Manuel Barroso, l’ancien ministre suédois des Affaires étrangères Carl Bildt, 
le président de l’oligarque ukrainien Petro Porochenko, le Premier ministre illégitime 
Arseniy Yatsenyuk, l’aspirant présidentiel américain Donald Trump et la secrétaire d’État 
adjointe américaine Victoria Nuland. Dans le public tu as même Bernard-Henry Lévy et 
Dominique Strauss-Kahn pour applaudir les ordres donnés par Washington. 

Porochenko ouvre le bal, suggérant ni plus ni moins qu’une escalade de la guerre contre le 
Donbass : 

« Maintenant, il est grand temps de discuter de la possibilité de déployer une opération dans 
le Donbass pour soutenir la bonne mise en œuvre de l’accord de Minsk. »  

On parle, là, des conditions de cessez-le-feu qu’il a immédiatement violées après avoir accepté 
de les observer, mobilisant 90 000 soldats pour faire un pas de plus vers la guerre, refusant de 
retirer les armes lourdes des positions de première ligne – conformément au mandat – et 
bombarder les communautés civiles plusieurs fois par jour. 

Lawrence H. Summers, secrétaire du Trésor américain (1999-2001), nous éclaire dès qu’il 
prend le micro « On ne vient pas faire la charité, l’Ukraine est un avant-poste essentiel de nos 
intérêts militaires fondamentaux ». 

Général David Petraeus, directeur de la CIA (2011-2012) sous Obama, et qui œuvrait déjà pour 
le président Bush en Irak (2003-2008), plaide à présent pour livrer des armes anti-chars aux 
Ukrainiens :  

https://archive.ph/wip/VsZp9
https://archive.ph/wip/VsZp9
https://archive.ph/wip/MlTf0
https://archive.ph/wip/zeuYY
https://archive.ph/hWFLa
https://archive.ph/wip/8fMuz
https://archive.ph/wip/8fMuz
https://archive.ph/wip/qhKKI
https://archive.ph/wip/qhKKI
https://archive.ph/wip/yC2Qg
https://archive.ph/wip/8GZmy
https://archive.ph/2fEG4
https://archive.ph/wip/nzc7w
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« Ce qu’il (Poutine) adorerait c’est recréer l’empire russe, c’est son but ultime, il a très peur 
qu’un pays comme l’Ukraine ne décolle. C’est son pire cauchemar… Il est temps pour les pays 
occidentaux de fournir des armes anti-chars qui pourraient stopper l’avancée des tanks 
russes. » 

Le Général McChrystal a longtemps été à la tête du très secret JSOC (Joint Special Operations 
Command), l’unité qui a eu la peau d’Oussama Ben Laden. Il expose sa pensée à propos des 
milices nazies ukrainiennes au micro de Paul Moreira : 

« Je pense qu’il faut les professionnaliser en les équipant mieux, mais le plus important c’est 
de les inciter à adopter un bon comportement en les liant au gouvernement… Comme on l’a 
vu en Afghanistan lorsqu’on laisse des groupes armés dans la nature, il peut y avoir des 
problèmes de mauvaise conduite. » 

Enfin, Victoria Nuland l’architecte américaine de la nouvelle Ukraine enfonce le clou aux 
portes d’une guerre qui semblait inévitable tant les américains ont soufflé sur les braises : 

« Nous apportons une aide militaire de défense permanente, plus que n’importe quel autre 
pays, en entraînements et en équipements. Nous avons eu un impact énorme sur le champ de 
bataille. » 

Tu vois, quand on passe la tête en coulisse, on se rend compte que l’Ukraine était programmée 
pour être une poudrière et que ça ne pouvait que péter. 

Et comme je te le disais, « Toria » n’est pas n’importe qui, elle a travaillé pour tous les 
présidents américains depuis 1993, c’est la secrétaire d’État pour l’Eurasie depuis 2013, sa 
spécialité se résume donc en trois mots : provoquer contenir la Russie.  

Interrogée par M. Rohrabacher au Congrès américain le 8 mai 2014, elle a admis connaitre 
l’existence de groupes néonazis dans la révolution ukrainienne. Du coup, elle ne pouvait pas 
l’ignorer en distribuant des petits pains devant les caméras. 

Victoria agit en toute connaissance de cause, c’est même elle qui tire les ficelles pour 
Washington. Son fameux enregistrement audio avec l’ambassadeur des États-Unis en Ukraine, 
Geoffrey Pyatt, est édifiant (traduction automatique) :  

Victoria Nuland (VN) : Qu’en pensez-vous ? 

Geoffrey Pyatt (GP) : Je pense que nous sommes en train de jouer. La pièce de Klitschko 
[Vitali Klitschko, l’un des trois principaux chefs de l’opposition] est évidemment l’électron 
compliqué ici. Surtout l’annonce de lui en tant que vice-premier ministre et vous avez vu 
certaines de mes notes sur les problèmes du mariage en ce moment, alors nous essayons de 
savoir très rapidement où il en est sur ce sujet. Mais je pense que votre argument devant lui, 
que vous devrez lui présenter, je pense que c’est le prochain appel téléphonique que vous 
voulez organiser, est exactement celui que vous avez fait à Yats [Arseniy Yatsenyuk, un autre 
chef de l’opposition]. Et je suis content que vous l’ayez en quelque sorte mis sur la place qu’il 
occupe dans ce scénario. Et je suis très heureux qu’il ait dit ce qu’il a dit en réponse. 

VN : Bien. Je ne pense pas que Klitsch devrait entrer au gouvernement. Je ne pense pas que 
ce soit nécessaire, je ne pense pas que ce soit une bonne idée. 

GP : Ouais. Je suppose… qu’il n’entre pas dans le gouvernement, laissez-le simplement rester 
dehors et faire ses devoirs politiques et tout. Je pense juste en termes de sorte de processus 
qui va de l’avant, nous voulons garder les démocrates modérés ensemble. Le problème va être 
Tyahnybok [Oleh Tyahnybok, l’autre chef de l’opposition] et ses gars et je suis sûr que cela fait 
partie de ce que [le président Viktor] Ianoukovitch calcule sur tout cela. 

https://archive.ph/wip/sMwaZ
https://odysee.com/Victoria_Nuland_may_2014_Ukraine_neonazis:5
https://archive.ph/FM2WN
https://odysee.com/@not_2b_forgotten:7/Nuland-Pyatt--leaked-phone-conversation-_COMPLETE-with-SUBTITLES:e
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VN : [intervient] Je pense que Yats est le gars qui a l’expérience économique, l’expérience de 
gouvernance. C’est le… ce dont il a besoin, c’est de Klitsch et de Tyahnybok à l’extérieur. Il doit 
leur parler quatre fois par semaine, tu sais. Je pense juste que Klitsch entre… il va être à ce 
niveau en travaillant pour Yatsenyuk, ça ne marchera tout simplement pas. 

GP : Ouais, non, je pense que c’est vrai. D’ACCORD. Bon. Voulez-vous que nous organisions 
un appel avec lui comme prochaine étape ? 

VN : D’après ce que j’ai compris de cet appel – mais vous me dites – c’était que les trois grands 
allaient à leur propre réunion et que Yats allait offrir dans ce contexte une… conversation à 
trois plus un, ou à trois plus deux avec vous. N’est-ce pas ainsi que vous l’avez compris ? 

GP : Non. Je pense… Je veux dire que c’est ce qu’il a proposé, mais je pense que, connaissant 
simplement la dynamique qui a été avec eux où Klitschko a été le meilleur chien, il va prendre 
un certain temps pour se présenter à la réunion qu’ils ont. Et il parle probablement à ses gars 
à ce stade, donc je pense que vous… lui tendre la main directement aide à la gestion de la 
personnalité parmi les trois, et cela vous donne également une chance d’agir rapidement sur 
tout cela et de nous mettre derrière avant qu’ils s’assoient tous et il explique pourquoi il n’aime 
pas ça. 

VN : D’accord, bien. Je suis heureuse. Pourquoi ne pas le contacter et voir s’il veut parler 
avant ou après ? 

GP : OK, ça ira. Merci. 

VN : OK… encore une ride pour toi Geoff. [Un déclic se fait entendre.] Je ne me souviens pas 
si je vous ai dit ceci, ou si j’ai seulement dit ceci à Washington, que lorsque j’ai parlé à 
Jeff Feltman [secrétaire général adjoint des Nations Unies aux affaires politiques] ce matin, il 
avait un nouveau nom pour le gars de l’ONU, Robert Serry je t’ai écrit ça ce matin ? 

GP : Ouais j’ai vu ça. 

VN : D’accord. Il a maintenant obtenu que Serry et [le secrétaire général de l’ONU] Ban Ki-
moon acceptent que Serry puisse venir lundi ou mardi. Ce serait donc formidable, je pense, 
d’aider à coller cette chose et d’avoir l’aide de l’ONU pour la coller et, vous savez, Fuck the 
EU. 

GP : Pas exactement. Et je pense que nous devons faire quelque chose pour qu’il reste solidaire 
parce que vous pouvez être à peu près sûr que s’il commence à prendre de l’altitude, les Russes 
travailleront dans les coulisses pour essayer de le torpiller. Et encore une fois, le fait que ce 
soit là en ce moment, j’essaie toujours de comprendre dans mon esprit pourquoi Ianoukovitch 
(brouillé) cela. En attendant, il y a une réunion de faction du Parti des régions en cours en ce 
moment et je suis sûr qu’il y a une discussion animée en cours dans ce groupe à ce stade. […] 
Alors, laissez-moi travailler sur Klitschko et si vous pouvez juste continuer… nous voulons 
essayer de trouver quelqu’un avec une personnalité internationale pour venir ici et aider à 
accoucher cette chose. 

VN : Donc, sur cet article Geoff, quand j’ai écrit la note [le conseiller à la sécurité nationale du 
vice-président américain Jake] Sullivan est revenu vers moi VFR [direct to me], disant que 
vous avez besoin de [Vice-Président Joe] Biden et j’ai dit probablement demain pour un atta-
boy et pour que les deets [détails] collent. Alors, Biden est prêt. 

GP : D’accord. Génial. Merci. 
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Tu vois, outre le fait que cette discussion illustre l’implication manifeste des États-Unis qui a 
composé à sa guise le gouvernement ukrainien fantoche et modelé la sombre destinée de 
l’Ukraine, Victoria possède une vision bien à elle de l’Europe qui doit « aller se faire foutre ».  

Mais on ne peut pas lui en vouloir, son « Fuck the EU », rejoint la pensée de son mari 
Robert Kagan, l’auteur d’un livre célèbre : La Puissance et la faiblesse (Plon, 2003), dans 
lequel il explique que « les Américains sont de Mars et les Européens de Vénus ».  

Cependant, ce n’est pas le fait le plus intéressant en ce qui concerne Victoria, ce qui est 
réellement instructif, c’est son allocution au tout début de l’invasion russe qui a 
vraisemblablement pris les Américains de court. Lors de son audience au Sénat en mars 2022, 
Mme Nuland admet que des « installations de recherche biologique » ont fonctionné en 
Ukraine. En réponse à une question du sénateur Marco Rubio, elle exprime même sa crainte : 

« Nous travaillons avec les Ukrainiens afin qu’aucun des matériels de recherche ne tombe aux 
mains des Russes. » 

Tiens, tiens, tiens… Des biolabs… 

Pas de bol pour la no 3 de la diplomatie américaine, des spécialistes militaires russes des armes 
de destruction massive ont analysé des documents obtenus auprès de membres du personnel 
des laboratoires ukrainiens. C’est ce qu’a déclaré le porte-parole du ministère Igor 
Konachenkov lors d’un point presse. Il a affirmé avoir détaillé « la mise en œuvre par les États-
Unis en Ukraine d’un projet secret pour étudier les façons dont les humains peuvent être 
infectés par des chauves-souris. » 

Des ricains, des biolabs, des chauve-souris… 

Tu t’en doutes, les Américains en panique crient au mensonge, et affirment qu’il s’agit là d’une 
pure manipulation russe. L’argument de la guerre d’informations peut s’entendre, pourtant, le 
23 février 2022, alors que Poutine décide de lancer son « opération militaire » de 
dénazification, le ministère de la Santé du gouvernement ukrainien lance une procédure de 
destruction d’urgence d’agents pathogènes biologiques utilisés dans ses laboratoires. Pour 
info, dans la liste des agents pathogènes visés, nous avons un joli cocktail :  

• C.diphtheriae gravis tox — 0-1101  
• C.diphtheriae mitis tox — 203 AH  
• C.pseudodiphtheriticum 02-92 z (9-61)  
• C.diphtheriae tox + NCTC 10648  
• Cdiphtheriae tox — NCTC 10356  
• C.xerosis NCTC 12078  
• B.liheniformis «C» 
• B.stearothermophilis BKM - B - 718  
• S.aureus.subsp.aureus ATCC 25923  
• E.Coli B  
• P.aeruginosa ATCC 27853  
• K.pneumoniae K — 56 N 3534/51 

https://odysee.com/@btran:8/Victoria-Nuland-biolabs-ukraine:8
https://archive.ph/wip/X30XW
https://archive.ph/wip/5mD2N
https://archive.ph/N4BIZ
https://archive.ph/N4BIZ
https://archive.ph/wip/LGyDf
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Malgré les efforts de l’occident pour effacer les traces, les Russes parviennent tout de même à 
mettre la main sur des documents, le temps fera alors toute la lumière, c’est une certitude. 
Comme une boucle ne demande qu’à être bouclée, dans un mémo tamponné le 11 janvier 
2008, la DTRA du Département de la Défense américain (DoD) valide un projet de suivi et de 
transfert de souches pathogènes en Ukraine. Un accord de recherche signé entre The Science 
and Technology Center in Ukraine (STCU) et le US The Defense Threat Reduction Agency 
(DTRA) du Pentagone le 8 décembre 2008 nous rappelle étrangement une interaction entre 
les agences gouvernementales américaines et les objets biologiques ukrainiens déjà évoquée 
dans les chapitres précédents.  

En clair, les laboratoires ukrainiens et les recherches sur les agents pathogènes financées par 
le gouvernement US nous ramènent à un fil rouge tiré bien plus tôt dans la pelote de laine. Un 
fil qui concerne Black & Veatch Research, le sous-traitant de Metabiota (la société financée 
par Hunter Biden)… Tu te souviens de l’histoire à tiroirs ? 

Dans ma tête, sur le moment, ça a fait « Boom » !  

J’espère que dans la tienne, tout s’assemble d’un coup. Si ce n’est pas encore tout à fait le cas, 
je te laisse le temps d’assimiler, en attendant sache que l’Ukraine est une plaque tournante de 
trafic d’organes pour de riches occidentaux, si bien que le Conseil européen a en déjà rédigé un 
rapport. L’Europe enquête également en Ukraine sur la traite des femmes et des mineurs, mais 
plus récemment sur un phénomène inquiétant : des bébés ukrainiens qui disparaissent. Et ce 
n’est pas pour le commerce autorisé des GPA assurées par la clinique BioTexCom même sous 

https://archive.ph/gxb54
https://drive.google.com/file/d/169er8LiOUusyi2nePWALIBtHSCl3qW-7/view?usp=sharing
https://archive.ph/Hd5Sk
https://archive.ph/wip/xmf4N
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les bombes, non, l’Ukraine est devenue la capitale mondiale des cellules souches fœtales, 
notamment pour des essais dans l’industrie pharmaceutique (dans mon esprit, le fil rouge 
des vaccins Pfizer fait immédiatement le lien avec les « cellules HEK293T » dérivées de fœtus 
avortés, mais ce n’est qu’une pensée tordue sans fondement).  

Toujours est-il qu’avec l’invasion russe, 4 millions d’ukrainiens – essentiellement des femmes 
et des enfants – ont dû trouver refuge à l’extérieur du pays, et l’ONG Magnolia estime déjà à 
2 000 le nombre d’enfants ukrainiens dont on reste sans nouvelles. Sans parler des 
100 000 enfants placés dans des orphelinats du pays, livrés à eux-mêmes, autant de proies 
faciles pour un réseau de pédophilie bien organisé.  

Car on sait que l’Ukraine est un des plus gros pays producteurs de films pédopornographiques, 
je ne prendrai comme unique exemple que la condamnation en janvier 2014 à 30 ans de prison 
de Maksym Shynkarenko pour son serveur débordant de films à gerber. Un coup de filet qui a 
entraîné une centaine d’arrestations dans 47 pays, et notamment la condamnation de 
560 « consommateurs » américains. Je pourrais te parler du combat de Karl Zéro illustrant 
la situation française qui n’est guère mieux, mais à ce stade de la pelote, je préfère réserver ce 
sujet pour un prochain livre, restons sur ce fameux conflit en Ukraine qui ressemble à une 
énorme boule puante.  

Et à l’intérieur de cette boule, le tableau ne pourrait pas être complet sans évoquer le tristement 
célèbre ordinateur portable de Hunter Biden. Je te donne le fil rouge, et nous allons traverser 
tous les deux l’écran de fumée du conflit pour découvrir les vilains secrets liant la famille Biden 
à l’Ukraine, quitte à engager les États-Unis dans une éventuelle 3e Guerre mondiale… 

Je ne m’aventure pas sur les photos des (très) jeunes femmes dénudées en compagnie du fils 
du président des États-Unis retrouvées sur son disque dur et son ordinateur portable, l’Histoire 
finira par te les révéler. Je vais plutôt m’attarder sur les liens d’intérêts qui sont des plus 
éclairants.   

 

Un e-mail fumant du 17 avril 2015 révèle comment Hunter Biden a présenté un certain Vadym 
Pozharskyi, à son père alors vice-président. Cette rencontre avec ce haut dirigeant d’une 
entreprise énergétique ukrainienne s’est déroulée moins d’un an avant que Joe Biden ne fasse 
pression sur des responsables gouvernementaux ukrainiens pour qu’ils licencient un 
procureur qui enquêtait sur l’entreprise (et donc sur le fiston).  

L’entreprise en question est Burisma, Pozharskyi est un conseiller du conseil d’administration 
de cette boîte, Hunter est aussi au conseil d’administration de Burisma et il touche un salaire 
déclaré allant jusqu’à 50 000 $ par mois (alors qu’il n’a aucune compétence dans le secteur de 
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l’énergie). Pure coïncidence, au même moment, le vice-président Joe Biden a été chargé de 
gérer l’Ukraine à la Maison-Blanche d’Obama, comme si financer Metabiota ne suffisait pas à 
tremper dans les magouilles ukrainiennes jusqu’au cou. Et cette situation a alerté quelques 
membres du parlement à Kiev, notamment le procureur général. 

En Ukraine, le procureur, Viktor Shokin à l’époque, avait élaboré des « plans spécifiques » pour 
enquêter sur Burisma qui « incluaient des interrogatoires et d’autres procédures d’enquête 
criminelle sur tous les membres du conseil d’administration, y compris Hunter Biden ». 
Lorsque je te parle de pression de la part du père Biden, c’est donc auprès du président 
ukrainien de cette période (Petro Poroshenko) et le Premier ministre Arseniy Yatsenyuk, pour 
qu’ils se débarrassent du procureur général. Sinon quoi ?  

La menace de Joe Biden était simple, il allait retenir une garantie de prêt de 1 milliard de 
dollars américains si les Ukrainiens n’obéissaient pas. Ça s’est passé lors d’un voyage à Kiev en 
2015 et le vieux Joe n’y est pas allé par quatre chemins :  

« Je les ai regardés et j’ai dit : je pars dans six heures. Si le procureur n’est pas renvoyé, vous 
ne recevez pas l’argent. » 

Biden a appuyé de toutes ses forces en incluant l’Europe à ses côtés pour que les investigations 
sur son fils cessent immédiatement en Ukraine. Avec tout le fric dépensé par les Américains 
(5 milliards) pour s’offrir le coup d’État de Maïdan… Inutile de te dire que Shokin s’est fait 
virer. 

Officiellement, Burisma Holdings, la plus grosse société de gaz naturel d’Ukraine avait pour 
P.-D.G. Mykola Zlotchevsky, mais en réalité il se trouve qu’après une enquête menée par 
l’AntiCorruption Action Center, le véritable patron de Hunter Biden chez Burisma est un 
certain Ihor Kolomoïsky. Kolomoïsky est le troisième homme le plus riche d’Ukraine avec 
une fortune estimée à 2,4 milliards de dollars et a été nommé gouverneur de Dnipropetrovsk 
par le nouveau gouvernement en 2014. 

Et comme le hasard fait bien les choses, c’est un ami de George Soros, comme je te le disais (il 
y a une éternité) au début de la pelote. En 2019, « Kolomoïsky a même fourni la sécurité, des 
avocats et des véhicules à Zelensky pendant sa campagne ». Le garde du corps et l’avocat de 
Kolomoïsky ont accompagné Zelensky pendant sa campagne électorale alors que Zelensky était 
conduit dans un Range Rover appartenant à l’une des sociétés de Kolomoïsky. 

Les Pandora Papers divulgués par les ONG Soros ICIJ et OCCRP en 2021 « montrent que 
Zelensky et ses partenaires de la société de production télévisée Kvartal 95 ont mis en place 
un réseau d’entreprises offshore remontant au moins à 2012, l’année où la société a 
commencé à produire régulièrement du contenu pour les chaînes de télévision appartenant 
à Ihor Kolomoïsky… Les offshores ont également été utilisés par les associés de Zelensky pour 
acheter et posséder trois propriétés de premier ordre dans le centre de Londres. » 

Tu comprends mieux pourquoi dans cette guerre froide qui ne dit pas son nom, les gentils 
ricains ont tout intérêt à rendre médiatiquement Poutine monstrueux ? Il serait dommage 
qu’on regarde ailleurs et qu’on découvre toutes les horreurs que cache une Ukraine 
« moderne » tournée vers Bruxelles… 

Bruxelles, capitale de la Belgique qui s’est abstenue comme la France, et les pays de l’Europe 
lors du vote aux Nations Unies concernant une résolution de l’ONU condamnant le nazisme. 
C’est marrant quand même. Surtout que pour cette résolution l’Ukraine et les États-Unis 
ont voté contre. 
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Tu réalises alors que la « guerre » telle qu’on nous la vend au JT de TF1, est loin de ressembler 
à la réalité, tout comme les réels enjeux sont très loin de ce que veut bien te montrer la TV. Car 
il y a un nouveau mètre de laine qu’il nous faut tirer pour comprendre ce que dissimule ce 
battage médiatique qui ressemble comme deux gouttes d’eau à de la propagande :  

Et si cette guerre répondait à d’autres savants calculs ? 
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Chapitre 19 
L’ennemi n’est pas celui qui te fait face, l’épée à la main. C’est celui qui est à côté de toi, le 

poignard dans le dos. 

Paulo Coelho 

 

Oh… je t’en supplie, ne me regarde pas comme ça, je sais que je n’ai pas le beau rôle. J’ai 
conscience que tout ce que je te livre est dur à digérer et que les chapitres qu’on vient de 
traverser minent le moral. J’ai le cœur pincé, je vois bien ton œil fatigué et l’expression inquiète 
sur ton visage. Ce petit air qui signifie « jusqu’où ça va aller ? », je peux même sentir le poids 
sur tes épaules quand tu tires doucement sur la laine rouge. Pourtant, je vais te demander de 
faire preuve d’encore un peu de courage, car la vérité fait mal, mais elle est aussi la seule clé 
pour se libérer. Alors, avant d’enchaner sur les bonnes nouvelles, il me faut t’inviter à dénouer 
quelques mètres de laine qui sentent encore la poudre, le chaos et les mensonges. 

Concernant l’Ukraine, je pourrais évoquer les tonnes de vivres transportés par les convois 
humanitaires russes, les civils en pleurs remerciant les soldats dans les zones libérées. Je 
pourrais te décrire sur des dizaines de pages les atrocités commises par les milices Azov et 
Secteur Droit infligées aux populations durant le conflit. Tu vois, je ne mets même pas les 
sources tellement j’en ai et tant le débat est ailleurs. 

Oui, je pourrais te parler des tactiques barbares appliquées par ces mêmes « héros » qui 
consistent à utiliser la population comme boucliers humains face aux tirs russes, preuves et 
vidéos à l’appui. J’aurais tant à dire sur le « massacre de Boutcha » et sa mise en scène. Je 
pourrais te mettre des gigaoctets d’images de civils ukrainiens scotchés sur des poteaux et 
tabassés (c’est à se demander s’il reste encore du scotch en Ukraine) par ces mêmes nazis.  

Je pourrais te parler des tortures, des hommes brûlés sur une croix, des soldats capturés aux 
rotules froidement réduites en bouillie par balles, mais l’Histoire le fera bien mieux que moi 
dans quelques années. De toute façon, l’intérêt de ce chapitre n’est pas sur la ligne de front, 
ensemble, nous menons une tout autre bataille. 

Depuis le début, en tirant sur notre fil rouge, on ne cherche qu’une seule chose, toi et moi : 
apercevoir ce que l’Élite tient à enfouir profondément. Si profondément que ceux qui 
nous dirigent n’hésitent pas à ensevelir leurs secrets sous le sang de tous ces Slaves morts dans 
un jeu de dupes. 

De toi à moi, je te pose une simple question : est-ce que l’hystérie qui nourrit l’hostilité du 
« monde moderne » envers les Russes n’interpelle pas ton intuition ? En tout cas, elle a tout de 
suite heurté la mienne. Au moins autant que lorsque j’entends que la France achemine quelque 
615 tonnes d’équipements à l’Ukraine et que les livraisons vont s’intensifier, au risque que 
notre pays devienne cobelligérant. Il paraît que ce sont des « armes défensives », j’imagine 
qu’elles doivent tuer moins fort ou plus proprement, pas vrai ? Toujours est-il que j’estime que 
notre grand E. Macron joue avec le feu sans avoir les épaules (ni les capacités intellectuelles) 
pour se frotter à d’autres, bien plus grands.  

https://archive.ph/wip/H0g6Y


180 
 

Mais puisque le récit officiel nous raconte l’histoire d’une Russie violant la souveraineté 
ukrainienne, je suppose qu’il faut, ce qu’il faut. « C’est l’honneur de la France » et de l’Europe, 
après tout, un peu de panache, nom d’une licorne ! Le mécanisme coercitif envers l’oppresseur 
étant déjà enclenché, regardons de plus près ce qui est en train de se passer sous nos yeux 
jusqu’ici hypnotisés :  

Derrière les manœuvres politiques américaines ainsi que les provocations de l’OTAN (qui a 
déjà formé 80  000  soldats de l’armée uainienne depuis 2014), se sont enchaînées un nombre 
phénoménal de sanctions à l’encontre du grand méchant loup :  

• interdiction du commerce des armes,  
• interdiction de financement public ou d’aide financière pour le commerce ou 

l’investissement en Russie, 
• interdiction d’investissement et de contribution à des projets cofinancés par le Fonds 

russe d’investissement direct, 
• l’interdiction d’exporter des biens à double usage ainsi que des articles de haute 

technologie pouvant contribuer aux capacités de défense et de sécurité de la Russie, 
• interdiction des exportations d’informatique quantique, de semi-conducteurs avancés, 

de machines sensibles, de moyens de transport et de produits chimiques, 
• interdiction de diffusion dans l’UE de certains médias russes appartenant à l’État, 
• interdiction d’exporter des marchandises destinées à l’industrie pétrolière, 
• interdiction de nouveaux investissements dans le secteur de l’énergie, 
• interdiction de certaines opérations dans le secteur de l’aviation, 
• interdiction aux opérateurs de fret russes, 
• interdiction d’accéder aux ports de l’UE, 
• interdiction des exportations de marchandises de navigation maritime, 
• interdiction d’exporter des produits de luxe, 
• interdiction d’importer du charbon, 
• interdiction d’importer du fer et de l’acier, 
• interdiction d’importer du ciment, des produits en caoutchouc, du bois, des spiritueux, 

de l’alcool, des produits de la mer haut de gamme, 
• l’interdiction du financement du gouvernement russe et de la Banque centrale ainsi que 

l’interdiction de toutes les transactions liées à la gestion des réserves et des actifs de la 
Banque centrale, 

• des interdictions sur une série d’interactions financières, de services de notation 
financière et de transactions avec la Russie, ainsi que des interdictions sur la fourniture 
de billets de banque et la vente de titres, 

• découplage de certaines banques russes du système de messagerie SWIFT, 
• interdiction de fournir des services cryptographiques et des services de confiance de 

grande valeur, 
• exclusion totale de la Russie des marchés publics et de l’argent européen. 

Aux grands maux les grands remèdes, sans avoir peur du ridicule, nous avons saisi des villas 
et des bateaux russes en France, exclu la Russie du prochain mondial de football (si toutefois 
il aura lieu), mis au ban les sportifs aux jeux paralympiques, exclu la Russie de l’Eurovision. 
Tous les constructeurs automobiles se sont retirés du camp ennemi (sauf Renault), nous avons 
même exclu les chats russes des compétitions internationales félines, c’est dire avec quelle 
détermination on tient à s’écraser contre le mur de l’absurdité. 

Tu le sais, les journaux le matraquent assez, le train de sanctions adoptées est de l’ordre du 
« jamais vu auparavant », on fait la fine bouche sur le gaz et le pétrole russe, une stratégie 
censée porter un coup fatal à la Russie, selon Biden.  
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Quant à notre Mozart de la finance française, il nous l’a assuré le 24 mars 2022 « L’économie 
russe à l’heure où je vous parle est en cessation de paiement, sa monnaie a dévissé, son 
isolement est croissant ». L’économie russe doit donc théoriquement souffrir à l’agonie, le hic, 
tu vois c’est qu’entre la théorie et la réalité, il y a un monde Poutine. 

Très intelligemment, Vladimir au Kremlin a exigé, pour lutter contre la dépréciation du rouble 
induite par les sanctions, que les exportations de ses produits vers les pays « inamicaux » soient 
payées en roubles. La valeur du rouble remonte, ce qui rend fous furieux les Américains parce 
que cela tend à remettre en cause le monopole de l’USD pour les transactions internationales. 
Si demain, l’habitude se répand que les grandes transactions internationales soient payées en 
yuans, en euros, en roubles ou en yens, c’en est fini de l’avantage américain. Et c’est 
inacceptable, parole de ricains ! 

Ils font donc le forcing auprès des Allemands et des Français pour refuser cette modalité, et 
devine qui va nous vendre du gaz de schiste dégueulasse maintenant ? Engie passe commande, 
tandis que l’euro et le dollar n’ont jamais été aussi faibles face au rouble : 

 

À l’heure où je t’écris, le rouble est la monnaie la plus performante des quatre derniers mois de 
2022 : après avoir atteint son plus haut niveau depuis deux mois selon Bloomberg avec une 
progression de 11 % par rapport au dollar américain.  

Poutine qui n’a pas froid aux yeux continue sa partie d’échecs, le gouvernement russe a déjà 
présenté à la Douma un projet de loi visant à nationaliser les entreprises étrangères qui 
cesseraient, même momentanément, de travailler en Russie. Et tu sais quoi ? Là-bas, Renault 
est dans la tourmente, sur le point de vendre Lada pour 1 rouble symbolique. Personne ne 
savait jusqu’alors que Mozart jouait du pipeau à un tel niveau. 

Nos champions français sont donc menacés si on s’entête à rester sur la ligne suicidaire euro-
étatsunienne. Inutile d’être devin pour saisir que petit à petit on va perdre à la fois notre CA et 
notre capital sans que notre propre État ne nous défende, de peur de froisser les Américains. 
Mais quand nos entreprises feront faillite, devine qui va nous « sauver » avec de bons vieux 
dollars pour nous racheter ? Je peux déjà voir Larry Fink de BlackRock sourire… 

Du coup, je te pose une autre question, et si tout ce théâtre répondait à des calculs bien plus 
sombres qui se lient à merveille avec notre pelote de laine ? Qu’est-ce que tu en dis ? 

Parce que vu d’ici, j’ai comme l’impression que nous sommes en première ligne, juste de la 
chair à canon et que les États-Unis se contentent d’avoir mis le feu aux poudres, puis 
d’alimenter le conflit sans prendre le moindre risque. Ce qui me pousse à réfléchir tout haut en 
tirant sur notre fil rouge :  
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Et si les Américains n’étaient pas nos amis, mais des prédateurs qui n’attendent que notre 
chute ?  

Si on observe froidement les choses, il faut se rendre à l’évidence, les ricains ne sont pas tendres 
avec leurs alliés. Moi qui ai été biberonné aux séries américaines, à base de héros du FBI, 
d’interventions musclées de sections spéciales, de SWAT, ou de films de guerre narrant des 
« opex » avec des explosions, des musiques qui te collent des frissons et des effets spéciaux 
dans tous les sens… je suis redescendu de mon petit nuage en creusant un peu.  

L’Amérique c’est avant tout une histoire de mensonges, il suffit de regarder les quelque 
300 traités signés par les tribus amérindiennes pour comprendre la rhétorique et les 
promesses du gouvernement américain, puis réaliser comment elles n’ont jamais été honorées. 

Quand tu penses qu’initialement en aout 1944, le plan du général Dwight D. Eisenhower était 
de contourner Paris, et que ce sont les Français qui lui ont finalement forcé la main, ça remet 
déjà les choses en perspective, merci de Gaulle. 

Au cours de l’histoire, les Américains n’ont pas hésité à trahir puis ruiner leurs propres alliés. 
Tu prends l’Iran, on sait qu’en 1953 le Premier ministre de la République d’Iran, Mohammad 
Mossadegh, était renversé par un coup d’État soutenu par les États-Unis (CIA) et la Grande-
Bretagne. Le Chah d’Iran faisait alors son grand retour, mettant en place un régime 
autocratique avec l’appui de Washington. Ce n’est pas moi qui le dis, ce sont des documents de 
la CIA. Et à l’époque du président Jimmy Carter, les Américains ont tout bonnement décidé de 
le renverser en 1979 et de le pousser à l’exil. Les « alliés » étatsuniens auraient craint les 
velléités d’indépendance trop marquées du monarque (refus de baisser les prix du pétrole, 
souhait de se doter de l’arme atomique), et choisi de le remplacer par son opposant numéro 
un, l’ayatollah Khomeini, histoire de garder l’Iran et son pétrole sous le giron amerloque. L’Iran 
aujourd’hui est dans un sale état, pliant sous le poids d’une récession sévère. 

Idem pour Sadam Hussein, l’oncle Sam n’a pas eu de remords à l’aider pour gazer l’Iran, avant 
de le renverser en temps utile, un autre exemple de la traitrise américaine.  

Le 5 février 2003, devant le conseil de sécurité des Nations Unies, Colin Powell présente un 
dossier sur un programme de fabrication d’arme de destruction massive. Il fait défiler des 
images de camions qui seraient des prototypes de laboratoire mobile de recherche biologique, 
des photos satellites qui représenteraient des usines d’armes chimiques. Pour appuyer son 
propos, il brandit même une capsule d’anthrax. Tout est faux, ce n’est qu’un prétexte pour 
envahir l’Irak. 

Obama avec son sourire et son air trop sympa, est un autre exemple éclairant. prix Nobel de la 
paix d’une classe inouïe qui te fait oublier le sang sur ses mains, alors que son bilan c’est 
3 bombes par heure dans le monde en 2016. 

En septembre 2019, alors que l’Australie nous avait commandé 12  sous-marins français pour 
56 milliards d’euros, on se fait planter un couteau dans le dos par les Américains sans 
broncher. 

Mais de l’autre côté de l’Atlantique, la guerre, tu vois, c’est quelque chose de sérieux, un 
business dont le budget est fixé à 768,2 milliards  $ pour 2022. Autant te dire que lorsque 
l’Allemagne augmente son budget militaire à 100  milliards, pour faire ses courses aux USA, 
les ricains se frottent les mains. Et quand la grande Amérique envoie de l’équipement à 
l’Ukraine, ils ont bien l’intention de recouvrir leurs frais.  

On sait que la Russie dispose d’un matelas financier assez solide, elle détient dans ses coffres 
la cinquième réserve d’or au monde et s’assoit sur un fonds souverain bien doté. Mieux encore, 
Poutine peut compter sur la Chine qui s’est abstenue de condamner la Russie au Conseil de 
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Sécurité de l’ONU. Une Russie qui joue désormais un rôle central dans le BRICS (Brésil Russie 
Inde Chine Afrique du Sud), un système financier et économique qui englobe 45 % de la 
population mondiale ainsi que deux tiers de la croissance de la planète.  

Tu en as déjà entendu parler, la Chine mène actuellement une politique drastique 
« Zéro Covid » pour « lutter » contre le variant Omicron, notamment sur la ville de Shanghai. 
Les 25 millions d’habitants subissent une intervention étatique brutale du Parti communiste 
chinois qui multiplie des confinements durs menant la ville à l’arrêt. Ce qui fait que le port de 
Shanghai, point névralgique de l’acheminement mondial, est régulièrement saturé, avec des 
centaines de bateaux à l’arrêt qui attendent de pouvoir charger ou décharger leurs 
marchandises. En atteste cette carte datant du 18 avril 2022 :  

 

 

La question du ralentissement à l’échelle mondiale se pose, des problèmes de pénuries se 
profilent déjà, adossés à la hausse de l’inflation. Sans parler des tensions autour de Taïwan qui 
rythment l’actualité. 

Le FMI (Fonds Monnétaire International) redoute une « onde sismique » et a annoncé le 
19 avril dernier avoir réduit ses prévisions de croissance mondiale en raison de l’impact direct 
ainsi que des retombées de la guerre en Ukraine. Il a également averti que l’inflation 
représentait désormais « un danger clair et bien présent » pour de nombreux pays. 

La Chine espère une croissance de 5,5 % en 2022, mais il s’agit du taux le plus faible depuis 
1991, les Chinois consomment peu en ce moment, ils ont du mal à s’acheter un logement et 
s’inquiètent pour l’avenir (tu m’étonnes…). Alors, je me demande juste si cette posture adoptée 
par le plus redoutable allié de la Russie n’est pas une forme de guerre silencieuse qui vise à 
nous étrangler. Quoi de mieux que de prétexter l’intouchable Covid aux yeux des médias 
mainstream pour dissimuler une lente asphyxie du monde occidental alors que nos 
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gouvernants sont déjà assez stupides (ou corrompus) pour s’être tiré une balle dans le pied ? 
D’autant que la Russie et la Chine développent conjointement des armes pour détruire des 
satellites américains. Ce n’est qu’une théorie et j’espère tellement me tromper. 

Mais à ce stade de la pelote, entre l’avènement de l’euro et de l’identité numérique, l’agenda du 
World Economic Forum et les efforts coordonnés des milliardaires pour nous faire subir toutes 
les misères, tout laisse à penser que nous sommes à l’aube de la fin d’un cycle et que l’Europe 
sera méthodiquement dépecée si nous laissons faire.  

Et c’est peut-être là, dans les tout derniers mètres de fil rouge, que nous allons devoir démêler 
une espèce de destruction-créatrice, comme l’appellent les économistes, ou simplement la 
nouvelle page d’un nouveau chapitre… À moins que tout ceci ne porte un nom : Full-spectrum 
dominance. 
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Chapitre 20 
« Donnez-moi le contrôle de la monnaie d’une nation, et peu m’importe qui fait les lois. » 

Baron Amschel Bauer Rothschild 

 

Toujours là ? Ton courage et ta ténacité depuis le premier fil rouge tiré dans ta cuisine forcent 
le respect. Nous arrivons dans les derniers fragments de ténèbres avant que ne jaillisse la 
lumière. Il va falloir se montrer fort, car la compréhension complète de cette domination totale 
et intégrée qui étouffe les peuples (jusqu’ici dans l’ignorance) ressemble à un crochet du droit 
qui peut faire vaciller chacun d’entre nous. Aussi, je vais me placer à côté de toi, te demander 
de te caler sur ma respiration, le temps que je te prenne la main pour tirer ensemble sur ce fil 
aussi douloureux qu’une mauvaise suture. Car nous voilà plongés dans un chapitre, entre faits 
et hypothèses, aussi tendus que les quelques secondes durant lesquelles ta carte de crédit 
interroge ta banque quand tu payes à la caisse de ton supermarché.  

Mais revenons à une époque où la CB n’existait pas… 

À la fin des années 1700, quand la révolution industrielle a commencé en Grande-Bretagne, 
derrière les trucs chiants qu’on t’apprend en cours d’Histoire, il y avait une autre réalité. Je te 
parle d’un beau paquet de fric à gagner en investissant dans des usines et des moulins, en 
ouvrant de nouveaux marchés et en prenant le contrôle des sources de matières premières.  

Pourtant, les gens qui avaient le plus de cash à miser n’étaient pas seulement en Grande-
Bretagne, mais surtout en Hollande. La Hollande était la principale puissance occidentale dans 
les années 1600 et ses banquiers (dont les célèbres Rothschild) étaient les principaux 
capitalistes. À la recherche du profit, les capitaux néerlandais se sont rués vers le marché 
boursier britannique. C’est comme ça que les Néerlandais ont financé la montée de la Grande-
Bretagne, notamment la suprématie de La City qui a ensuite totalement éclipsé la Hollande – à 
la fois économiquement et géopolitiquement. 

À partir de là, l’industrie britannique en est venue à être dominée par de riches crapules 
investisseurs. Et en même temps, le capitalisme est donc devenu le système économique 
dominant, logique. Il en a découlé une transformation sociale majeure. Jusque-là, la Grande-
Bretagne, essentiellement aristocratique, est dominée par des familles foncières. Alors que le 
capitalisme pesait de plus en plus lourd économiquement, les capitalistes se sont mis à peser 
de plus en plus lourd politiquement. Les structures fiscales et les politiques d’import-export 
ont été progressivement modifiées pour favoriser les investisseurs par rapport aux 
propriétaires fonciers. Les règles du jeu venaient de changer. 

Fini le temps où les propriétaires pouvaient se contenter de maintenir un domaine à la 
campagne, ce n’était plus rentable. Du coup, il fallait développer ce domaine, le transformer en 
un usage plus productif. Tu n’imagines pas le nombre de drames victoriens qui débordent 
d’histoires de familles aristocratiques traversant des moments difficiles et devant vendre leurs 
propriétés – à des banques. Par méconnaissance, on attribuait généralement ce déclin à un 
échec chez certains membres de la famille, un fils aîné un petit peu plus bête que la moyenne, 

https://archive.ph/091Sy
https://archive.ph/wip/pgtVr


186 
 

par exemple. Mais en fait, cette chute de l’aristocratie faisait partie d’une transformation 
sociale plus large provoquée par la montée du capitalisme. 

Le capitalisme c’est quoi ? 

C’est tout simplement la gestion du capital, et cette gestion est généralement assurée par 
l’intermédiaire des banques et des maisons de courtage. Rien d’étonnant à ce que les banquiers 
d’investissements en arrivent mécaniquement à occuper le sommet de la hiérarchie de la 
richesse et du pouvoir capitaliste. Et en fait, il y a une poignée de familles bancaires, y compris 
les Rothschild et les Rockefeller (=globalement BlackRock et Vanguard de nos jours), qui en 
sont venues à dominer les affaires économiques et politiques dans le monde occidental. C’est 
ce qu’on appelle en 2022, sacrément « peser dans le game ». 

Contrairement aux aristos, les capitalistes ne sont pas attachés à un lieu ni au maintien de ce 
même lieu (ni même à une quelconque valeur morale, d’ailleurs). Par nature le capital est 
déloyal et mobile, plutôt volage, il coule là où se trouve le plus de croissance. Il a ruisselé sans 
scrupule de la Hollande vers la Grande-Bretagne, puis de la Grande-Bretagne vers les États-
Unis, et plus récemment de partout vers la Chine. À l’instar d’une mine de cuivre qui peut être 
exploitée puis abandonnée, un peu comme une prostituée dont on abuse de ses services avant 
de la jeter une fois la fraîcheur passée, une nation entière peut être exploitée puis délaissée. Tu 
l’as compris, le capitalisme n’a aucune pitié, en témoigne les zones industrielles fantômes 
d’Amérique, de Grande-Bretagne à cette époque-là. 

Ce « détachement » du lieu pour les aristocrates conduit à un type de géopolitique différent 
sous le capitalisme. Prenons un exemple concret : si un roi part en guerre, c’est qu’il y voit un 
avantage pour sa nation. Un capitaliste, lui, attise une guerre pour faire des profits. Point barre. 
Et en fait, nos familles de banquiers d’élite ont financé les deux côtés de la plupart des conflits 
militaires depuis au moins la Première Guerre mondiale. Comme ça, ils sont surs de gagner à 
tous les coups. 

Non seulement les guerres sont les plus rentables de toutes les activités capitalistes, mais 
quand tu as le pouvoir de déterminer qui seront les vainqueurs et que tu t’offres le luxe de gérer 
la reconstruction du perdant, tu as, comme les familles bancaires d’élite, le pouvoir d’ajuster 
la configuration géopolitique en fonction de tes propres intérêts. Ça devient limpide, non ? 

Au bout du compte, les nations et les populations ne sont que des pions dans leurs jeux, de 
simples « ressources » jetables, interchangeables, remplaçables. Des millions de personnes 
meurent dans les guerres, les infrastructures sont détruites, peu importe, eux se frottent les 
mains. Et tandis que le monde pleure, les banquiers comptent leurs montagnes de billets et 
font des plans pour leurs investissements de reconstruction d’après-guerre qui rapporteront 
encore plus de fric. 

Depuis qu’ils détiennent ce pouvoir que leur offre l’opportunité de financer les gouvernements, 
les élites bancaires ont, au fil du temps, perfectionné leurs méthodes de contrôle. Elles restent 
toujours dans les coulisses, elles tirent les ficelles pour maîtriser les médias – comme je te l’ai 
expliqué – mais aussi les partis politiques, les agences de renseignement, les marchés boursiers 
et les bureaux du gouvernement. Et sans aucun doute, leur plus grand levier de pouvoir, leur 
carte joker, est leur contrôle sur les devises.  

Depuis l’escroquerie que constitue la naissance de la FED à Jekyll Island, au moyen de leur 
arnaque à la banque centrale décorrélée de l’or, les banquiers gangsters organisent, planifient 
et provoquent des cycles d’expansion et de récession. En français de tous les jours : des crises 
bancaires et financières artificielles à n’en plus finir, qui leur donnent le droit d’imprimer de 
l’argent à partir de rien. Et cet argent magique, ils le prêtent avec des intérêts aux 
gouvernements. Tu vois la combine ? Le pouvoir des élites bancaires est à la fois absolu et 
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subtil. Discret et vicieux. Les fondements de nos problèmes et tout simplement le cancer du 
monde.  

Je vais te citer le Président Woodrow Wilson qui avait déjà cerné le phénomène à l’époque et 
qui résume assez bien ce mécanisme infernal :  

« Certains des plus grands hommes des États-Unis ont peur de quelque chose. Ils savent qu’il 
y a un pouvoir quelque part, si organisé, si subtil, si vigilant, si imbriqué, si complet, si 
omniprésent qu’ils feraient mieux de ne pas parler à tort et à travers lorsqu’ils le 
condamnent. »  

Pendant plus de cinq siècles, depuis le début de l’expansion européenne, l’ordre mondial 
pourrait être décrit comme un impérialisme de compétition : les puissances européennes se 
disputent jalousement les territoires coloniaux et économiques. Les différentes guerres entre 
les leaders européens sont un parfait exemple de cette concurrence. À chaque fois qu’une 
guerre éclatait, c’était le signe qu’une puissance sentait qu’il y avait moyen d’étendre son 
« empire » en piétinant ses petits copains. 

Après la Seconde Guerre mondiale, un ordre mondial radicalement différent voit le jour. Un 
ordre perfusé au capitalisme, basé sur les accords de Bretton Woods. Il en découlera la 
naissance de l’ONU, du FMI, de la Banque mondiale, et de toutes les institutions qui ne veulent 
que notre bien (lol), mais aussi la dissolution des empires européens séparés et la Pax 
Americana. Le nouveau système bancaire tel que tu le connais voit le jour, les cartes sont 
redistribuées, avec ce nouveau système mondial, on bascule d’un impérialisme en compèt’ à 
un impérialisme collectif. Cool ! 

En guise de chef d’orchestre, le Pentagone se propose alors d’agir en tant qu’exécuteur 
« impérial » dans le « monde libre » au nom du capital occidental en général. Et du coup, ce 
nouveau régime mondial ouvre la voie à la plus grande période de croissance de l’histoire, tout 
en supprimant en même temps la motivation des guerres entre les puissances européennes. 
Sur le papier, ça promet d’être sympa. 

Mais à l’époque, ce changement de paradigme du système n’arrive pas par hasard : c’est le fruit 
d’un projet. Le nouveau paradigme d’après-guerre est conçu et planifié dans une série de 
réunions, par une poignée de personnes sélectionnées au sein du Council on Foreign Relations, 
invitées par le président Roosevelt. Le CFR est un think tank, une organisation de recherche et 
développement politique, au service de la cabale des banques centrales : l’ordre mondial 
d’après-guerre est conçu spécifiquement et intégralement pour servir les intérêts de ces 
banquiers centraux. C’est aussi simple que ça, ce n’est qu’une cabale. 

Et une cabale, n’est ni plus ni moins un complot finement tissé par un groupe de personnes 
restreint (et si possible secret) qui vise à œuvrer (pour ne pas dire conspirer) pour le succès de 
leurs visions et de leurs intérêts propres.   

Du coup, le nouveau régime s’appuie sur un mythe susurré par les puissants banquiers à 
l’oreille des relations publiques : l’impérialisme pousse son dernier souffle, les nations du 
monde vont être libres, la démocratie va se répandre. En conséquence, le développement 
économique va élever le niveau de vie de chacun. Tout le monde croit à cette belle petite vision 
et on voit le résultat en 2022. 

On ne va pas se mentir, la réalité est bien moins belle, l’impérialisme s’est poursuivi plus 
efficacement et systématiquement. Les pays étaient libérés de la domination coloniale, mais de 
plus en plus fragiles face à la déstabilisation et à l’intervention extérieure – si elles ne se 
soumettaient pas aux intérêts des entreprises occidentales, en particulier aux intérêts des 
banques. La démocratie étant l’exception plutôt que la règle dans les nations nouvellement 

https://archive.ph/wip/MEe2G
https://archive.ph/tih5i
https://archive.ph/wip/Zaba0
https://archive.ph/wip/Zaba0
https://archive.ph/a0cc8
https://archive.ph/nPYaa
https://archive.ph/wip/ErqKL


188 
 

indépendantes, il fallait bien souvent la répandre par la force, on en connaît quelques exemples 
célèbres et pas si lointains. Résultat des courses, l’exploitation économique généralisée s’est 
poursuivie pour une pauvreté galopante dont on saisit pleinement les effets à présent. En clair, 
l’élite de la finance se gave bien plus qu’avant et pour les peuples, rien n’a changé. 

Cette période de croissance d’après-guerre est finalement victime de son propre succès dans la 
poursuite frénétique du développement économique. Un développement si efficace et si global 
qu’il commence fatalement à se heurter à ses propres limites, ainsi qu’à de dures contraintes 
environnementales. Dans les années 1970, il est évident que la machine de croissance d’après-
guerre tire la langue. Essoufflée, la croissance peut tout de même se poursuivre pendant un 
certain temps, mais le rendement global des investissements commence à décliner. Pas bon 
pour les banquiers, il est temps d’activer les bons leviers. 

Les crises, ces fameux cycles « d’expansion et de récession » se sont toujours produits dans 
l’histoire du capitalisme. Pourquoi ? Tout simplement parce que la cabale bancaire fonctionne 
en deux temps, non, pardon, en trois temps. Ces pourritures gagnent de l’argent grâce aux 
investissements et aux prêts durant la phase de croissance. Et ces raclures se livrent au pillage 
et à la vente à découvert lorsque la croissance décline. Puis ces mêmes enfoirés étendent leurs 
portefeuilles d’actifs à des prix avantageux qui déclenchent et alimentent la phase de récession. 
Et tout ça est organisé comme du papier à musique d’une main de maître pour remplir les 
poches des mêmes psychopathes. 

Le cycle de croissance d’après-guerre atteint son apogée dans les années 1970, après les 
30 glorieuses, le pillage néolibéral commence dans les années 1980, et on est maintenant bel 
et bien entrés dans la phase d’effondrement. Ce qui veut dire l’achat d’actifs durables accaparés 
à des prix avantageux via la privatisation mandatée par le FMI. 

Avant, il y avait une dynamique. Toujours de « Nouveaux Mondes à conquérir », un moyen de 
lancer un nouveau cycle de croissance plus grand et formidable encore. Cette fois, avec des 
limites environnementales strictes, le compteur arrive au rupteur, on a beau miser sur l’espace 
ou le métavers, un nouveau cycle de croissance plus magistral que le précédent n’est tout 
simplement pas possible. 

Inévitablement, sur une planète finie aux limites déterminées et immuables, il y a, tôt ou tard, 
dans ce système, une limite à la croissance économique. L’industrialisation nous a permis de 
nous précipiter vers cette limite au cours des deux derniers siècles à la vitesse grand V. La 
production est devenue de plus en plus efficace, les marchés sont devenus de plus en plus 
mondiaux et nous avons finalement atteint le point de bascule où le paradigme de la croissance 
perpétuelle ne peut plus être maintenu. Selon une étude parue dans le Yale Journal of 
Industrial Ecology, l’effondrement civilisationnel est prévu pour 2040, c’était déjà dans les 
prédictions du MIT en 1972. Nous voilà à l’entracte de notre pièce de théâtre. 

« Nous sommes au bord d’une transformation mondiale. Tout ce dont nous avons besoin, 
c’est de la bonne crise majeure, et les nations accepteront le Nouvel Ordre mondial. » 

David Rockefeller 

Personne n’a été plus conscient de cette fin définitive du paradigme du cycle de croissance que 
la cabale bancaire elle-même, et je pense notamment à David Rockefeller. Et pour cause, 
principal fondateur du Club de Rome dont le leitmotiv est « halte à la croissance », notre David 
a déjà publié ses « Limites à la croissance » en 1972. Du coup, tu te doutes bien que depuis il y 
a des tas de plans et de préparatifs en cours pour instaurer le prochain régime mondial qu’on 
va nous servir. Un régime qui ne doit plus se baser sur la croissance, mais toujours sous la 
coupe et dans l’intérêt de la cabale des banksters. 
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Pourquoi ? 

La vérité, c’est que depuis 1970, le capital ne se contente plus de rechercher la croissance par 
une production accrue, mais plutôt en extrayant des rendements maximums à partir de 
niveaux de production qui ne bougent presque plus. C’est la triste histoire d’un citron pressé 
jusqu’à la dernière once de pulpe. 

D’où la mondialisation, fabuleux concept qui déplace la production vers des zones à bas 
salaires. Quand tu fais fabriquer des AirMax par des petits Chinois pour les vendre à la classe 
moyenne occidentale, ça t’offre des marges bénéficiaires plus importantes. D’où la 
privatisation, quand tu transfères aux investisseurs-banquiers-gangsters des flux de cash 
destinés autrefois aux trésoreries nationales, tu anéantis la souveraineté des États. D’où les 
marchés dérivés et des devises, quand tu crées simplement l’illusion électronique de la 
croissance économique, sans rien produire dans le monde réel, tu extrais un maximum 
de jus avant de jeter le fruit à la poubelle. 

Tu le sais (ou tu le sens), les gouvernements occidentaux sont depuis longtemps corrompus, 
suffisamment charmés pour rejoindre le train en marche de la mondialisation néolibérale. Une 
chimère qui sape systématiquement la vitalité des économies occidentales et dont les lois de 
« libre-échange » tuent la souveraineté de chaque pays. Aussi, la capacité de production de 
l’Occident se voit décimée et les nations occidentales deviennent totalement dépendantes de 
l’économie mondiale – sans quoi elles ne peuvent pas survivre. 

Pendant ce temps, la cabale utilise la Commission trilatérale et le groupe Bilderberg pour 
endoctriner les dirigeants occidentaux dans le programme concocté par les banksters. Nous en 
sommes arrivés au point, comme avec Sarkozy, Merkel ou Macron où les candidats sont 
directement sélectionnés lors des réunions « Bilderberger », puis promus au pouvoir par des 
campagnes politiques bien financées. Nos élites actuelles sont généralement formées par le 
programme des Young Global Leaders du World Economic Forum de Klaus Schwab.  

Tu te doutes bien que tout ça prépare idéalement le terrain pour un effondrement économique 
orchestré, ce qui était déjà le cas en 2008. Au lieu de s’en remettre au bon sens, qui aurait été 
de déclarer les banques en faillite et de les placer sous séquestre (comme l’a fait l’Islande), les 
dirigeants hypnotisés ont accepté la doctrine absurde du « too big to fail », tu sais un peu 
comme BlackRock. Et aussi fou que ça puisse paraître, nos gouvernants corrompus, tenus par 
les couilles par nos bankstrers au poids politique indéniable, se sont engagés à renflouer les 
banques. Difficile de refuser quand tu as un pistolet sur la tempe. On nous a dit que 
l’effondrement n’était qu’une crise de liquidité, mais les initiés savaient qu’en fait, l’ensemble 
du système bancaire était tout bonnement insolvable.  

Tour de magie, l’insolvabilité des banques s’est transformée en insolvabilité des trésors 
occidentaux. Une fois cet objectif atteint, les banksters ont commencé à placer 
progressivement les nations occidentales sous la direction directe d’agents de la cabale, d’abord 
l’Irlande, puis la Grèce, l’Italie et l’Espagne. Au moyen de l’escroquerie de renflouement qui a 
entraîné avec elle une austérité draconienne et une privatisation à grande échelle. 

L’Allemagne a été la plus résistante à ces programmes de déstabilisation, conservant une 
économie forte et un secteur manufacturier solide. Le pays bénéficie d’un commerce 
d’exportation très rentable, notamment avec la Chine. Il faut croire que tout le monde rêve de 
rouler en Audi. Dans le même temps, les banques allemandes sont investies jusqu’au cou dans 
les banques en faillite et dans les obligations des nations européennes également à la ramasse. 
Inutile de te dire que puisque l’économie mondiale continue de s’effondrer, l’Allemagne sera 
progressivement, mais inévitablement tirée vers le bas avec le reste de l’Europe. 
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À première vue, les États-Unis semblaient se tenir en dehors de ce scénario, le dollar restant 
de facto une monnaie de réserve mondiale. Mais en fait, les États-Unis sont totalement en 
faillite, avec des déficits budgétaires et commerciaux stratosphériques. Pour continuer à 
fonctionner, la Réserve fédérale imprime simplement de l’argent, et elle s’en tire jusqu’ici à 
cause du statut de monnaie de réserve mondiale basée sur le dollar. Mais on sait qu’avec le 
BRICS, notamment la « menace » du couple Russie-Chine, tout ça devient d’une fragilité 
criante. Pourtant cela n’arrêtera pas la cabale dans l’envie viscérale de dérouler le plan. 

Tout comme il était primordial en guise de préambule de te balancer l’Histoire de la finance 
pas franchement folichonne, il est important de comprendre exactement comment 
l’effondrement de 2008 a été provoqué. Car le crash de 2008 n’est que l’étape 1 du programme 
de « réinitialisation » que les mondialistes ont fomenté dans leurs esprits si particuliers. 

Avant 2008, les failles du système bancaire étaient dissimulées parce que les banques étaient 
autorisées jusque-là à mentir : prétendre que dans leurs « livres » les « actifs toxiques » étaient 
des « actifs sains ». En 2008, la Banque des règlements internationaux de la Rockefeller à Bâle 
en Suisse a alors simplement débranché le patient sous perfusion : elle a annoncé la règle du 
« mark-to-market » et a sonné la fin de la récréation. Du coup, les actifs toxiques devaient être 
comptabilisés à leur valeur marchande réelle. Ainsi, tout le château de cartes s’est effondré 
d’un coup. Applaudissements. Rideau. 

Mais il existe désormais un autre énorme château de cartes qui peut être balayé à tout moment. 
Dans le monde, il y a 600 000 milliards de dollars de richesse papier liés aux produits dérivés 
(EFT) et aux swaps (échange de crédits) sur défaillance. Chaque fois que la cabale le souhaite, 
le patient peut être débranché, c’est une épée de Damoclès qui plane sur le monde, et tous les 
acteurs en ont conscience. Il suffit de durcir les règles et de forcer les banques et les 
investisseurs à commencer à régler leurs comptes dérivés pour déclarer l’heure du décès. Dans 
un tel scénario, ces 600 000 milliards de dollars ne peuvent être trouvés nulle part, car le PIB 
annuel mondial n’est que de 65 000 milliards de dollars. L’effondrement final et total de 
l’économie mondiale se produira d’un coup. Fin de la partie. La foule demande un rappel, mais 
les comédiens se sont tirés avec la caisse. 

Plus sérieusement, c’est comme ça que les mondialistes sont en train de déblayer le terrain 
pour amorcer un changement de régime. 

La Domination à Spectre Complet (Full Spectrum Dominance) de nos jours traduit 
surtout une guerre des classes, dont le projet de changement de régime n’est que le plan de 
guerre de la cabale pour remporter une victoire totale et durable sur le reste de l’humanité. Il 
est important que tu réalises à quel point nous sommes systématiquement attaqués. Et il est 
vital de prendre conscience que le principe fondamental de la guerre moderne est la 
domination totale : un contrôle proactif sur chaque domaine d’engagement.  

Le principe de domination totale s’est parfaitement illustré en Irak par exemple, où les 
défenses aériennes ont été supprimées dans un premier temps, puis les infrastructures de 
communication, puis les transports, et ainsi de suite, chaque domaine d’engagement étant 
dominé à son tour. Dans de tels engagements militaires, l’opinion publique nationale est 
également un domaine d’engagement, et la domination y a été poursuivie via le journalisme 
intégré, la propagande médiatique et les mensonges des responsables. 

Dans ce projet de changement de régime – la guerre des classes –, il existe de nombreux 
domaines d’engagement sur lesquels la domination doit être atteinte et maintenue. À 
commencer par la Russie et la Chine.  

La Russie et la Chine sont un cas très particulier, car ils coopèrent étroitement dans la 
poursuite de leurs intérêts nationaux en opposition aux plans de la clique bancaire, tout en 

https://archive.ph/oBuQx
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profitant autant que possible du marché mondial existant. Ils recherchent un ordre mondial 
multipolaire stable et ont formé l’Organisation de coopération de Shanghai et l’alliance BRICS 
(avec le Brésil, l’Inde et l’Afrique du Sud). En raison de leur taille, de leur richesse et de leur 
poids militaire, la Russie et la Chine constituent le seul obstacle géopolitique sérieux à 
l’établissement du régime mondial centralisé de la cabale. Une domination totale est 
recherchée contre la Russie et la Chine dans de nombreux domaines. 

L’un d’entre eux est le domaine de la déstabilisation, notamment dans le cas de la Russie par 
le biais de l’Ukraine. Mais auparavant, la Russie a déjà subi un coup dur, par exemple, avec 
l’éclatement de l’Union soviétique qui a été facilité, selon Brzezinski, par la guerre parrainée 
par la CIA entre les Soviétiques et l’Afghanistan. Un conflit qui a fatalement surmené 
l’économie soviétique et amené Eltsine au pouvoir. Boris Eltsine un agent de l’Occident, qui a 
tout fait pour détruire ce qui restait de l’économie russe. Par la suite, nous avons eu les 
« révolutions colorées » parrainées par la CIA, visant à aligner les voisins de la Russie sur 
l’Occident, ce qui a provoqué par exemple le conflit actuel en Ukraine. 

Dans le domaine militaire, les États-Unis ont encerclé l’Asie avec des bases militaires et des 
systèmes antimissiles, tout en développant et en déployant des systèmes d’armes spatiaux et 
d’autres technologies de pointe. Sans parler de la capacité de « première frappe » américaine, 
permettant aux États-Unis de lancer un assaut de haute technologie tout en empêchant une 
réponse efficace. 

La Chine, afin de soutenir son économie en croissance, a besoin d’avoir accès au pétrole et à 
d’autres ressources. Pour garantir cet accès, la Chine a conclu des investissements et continue 
de conclure des accords commerciaux à long terme, en particulier en Afrique (et en Australie, 
un proche allié des États-Unis). En réponse, les États-Unis ont créé l’AFRICOM, avec pour 
mission d’annuler ces investissements et accords commerciaux via des projets de changement 
de régime, comme ça s’est produit récemment en Libye. De telles actions représentent des 
attaques directes contre les intérêts stratégiques chinois. 

Les initiatives de l’AFRICOM et les programmes d’encerclement sont des actes de guerre 
préliminaires, et la Russie et la Chine en sont bien conscientes. Poussées à bout, la Russie et la 
Chine devront soit céder leur souveraineté sur leur destin national, soit recourir à la force 
militaire pour neutraliser les USA en tant que puissances concurrentes. Mais dans tous les cas, 
la cabale y gagne. 

C’est de cette manière que la cabale déblaye le terrain pour amorcer un changement de 
régime, dans le cas de la Russie et de la Chine. 

Ensuite vient la domination du tiers-monde. Comme l’explique John Perkins dans « Les 
confessions d’un assassin financier », le tiers-monde est depuis longtemps attaqué par la 
campagne agressive d’une dette piégée. Comme condition pour recevoir des milliards de 
refinancements du FMI, les nations doivent se soumettre à des accords de restructuration, qui 
ouvrent les actifs de la nation à la privatisation, et placent essentiellement les nations sous la 
gestion directe de la cabale, via le FMI. 

Dans les cas où cette approche échoue, des projets de changement de régime sont poursuivis. 
Par la porte ou par la fenêtre, les nations sont perdantes. Je te parle des renversements comme 
ça s’est produit en Irak, en Afghanistan et, plus récemment, en Libye. La liste des futures 
initiatives de changement de régime s’allonge, chaque fois que le Pentagone juge que le 
moment est venu. 

La cabale emploie divers prétextes pour faire accepter ces projets de changement de régime 
dans l’opinion publique occidentale. Avec l’Irak, on a eu droit à de fausses déclarations sur les 
armes de destruction massive, comme je te l’ai raconté. Avec la Libye, on nous a servi de faux 
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rapports selon lesquels Kadhafi bombardait des civils. Avec l’Iran, c’était de fausses 
informations selon lesquelles le pays développait une capacité d’armement nucléaire. Et ces 
projets de changement de régime sont toujours enveloppés d’une « intervention 
humanitaire ».  

C’est de cette manière que la cabale déblaye le terrain pour amorcer un changement de 
régime, dans le cas du tiers-monde. Tout est prêt, ou presque. 

Reste à dominer l’opinion publique occidentale. Bien que la cabale ait recours à toute la force 
nécessaire pour atteindre ses objectifs, jusqu’à et y compris l’orchestration de guerres 
majeures, elle aime également s’appuyer sur le soft power. À travers une guerre sémantique, 
on cherche toujours un moyen d’aligner l’opinion publique des pays développés sur les 
objectifs de la clique bancaire. Du coup, les interventions militaires sont « humanitaires », les 
renflouements sont « malheureusement nécessaires » et l’austérité est une « voie vers la 
reprise de la croissance ». On tord la réalité pour la vendre au public à travers la propagande 
des médias contrôlés par la cabale et par les mensonges des responsables gouvernementaux. 

Cette configuration invite généralement les populations occidentales à accepter à contrecœur 
le processus d’effondrement orchestré. Cependant, alors que l’impact de l’effondrement 
commence à toucher directement de plus en plus de personnes, l’opinion publique devient de 
plus en plus en colère et frustrée par la situation. La propagande médiatique et les mensonges 
officiels ne parviennent pas à neutraliser cette colère grandissante. On est tentés d’en déduire 
que la cabale s’essouffle, qu’elle ne réussit pas dans ce cas à bien gérer l’opinion publique ou 
que la révolution est proche. Mais on ne pourrait pas être plus loin de la vérité. 

Car il est crucial de garder à l’esprit que l’agenda de la cabale est assez différent cette fois-ci. 
Dans le passé, la cabale, au moyen de la propagande médiatique et des mensonges du 
gouvernement, cherchait toujours à maintenir le soutien au système qu’elle contrôlait : le 
capitalisme et les gouvernements occidentaux via la croissance. Cette fois-ci, l’ordre du jour 
de la cabale est de rejeter le capitalisme et les gouvernements nationaux et de les remplacer 
par le nouveau système centralisé mondial et sans croissance. La colère et la frustration du 
public sont donc un élément programmé qui alimente directement ce programme – à 
condition que la fureur soit canalisée de manière appropriée. 

La formule est ancienne, c’est le fameux « problème, réaction, solution ». C’est ainsi que 
la Réserve fédérale a vu le jour en 1913. D’abord, l’agent de la cabale J. P. Morgan a fabriqué le 
problème (une ruée sur les banques), puis la cabale a attendu la réaction prévisible (un tollé 
public pour que « quelque chose soit fait »), et finalement ils ont proposé leur « solution » (la 
Réserve fédérale appartenant à la cabale). Au moment où les gens ont commencé à réaliser que 
la solution était pire que le problème, il était trop tard. 

Avec le projet de changement de régime, le « problème » fabriqué comprend non seulement 
la crise économique elle-même, mais aussi le fait que les banques sont responsables de la crise 
et que les gouvernements ne font rien pour atténuer la crise. La « réaction » souhaitée n’est 
pas seulement que les gens crient pour que « quelque chose soit fait » à propos de 
l’effondrement, mais qu’ils crient aussi pour que quelque chose soit fait contre les 
gouvernements corrompus et incompétents, et que quelque chose soit fait contre le pouvoir 
des banques et des sociétés. C’est-à-dire que la réaction souhaitée est que les gens réclament 
un changement de régime, la solution. Une solution qui rejette le capitalisme tel que tu le 
connais, le nouveau projet de la cabale. 

Mais pourquoi ? 

Parce que vu d’un œil froid, depuis l’esprit sociopathe d’un milliardaire, le capitalisme est 
simplement un tremplin pour les banquiers, une rampe de lancement qui les a propulsés au 
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pouvoir absolu. Mais le capitalisme a dépassé sa date de péremption, les élites le savent. Les 
banquiers n’ont pas plus de loyauté envers ce système qu’ils n’en ont pour quoi que ce soit ni 
qui que ce soit d’autre. Je te le redis, ils pensent à l’échelle mondiale, avec les nations et les 
populations comme de vulgaires pions. Ils définissent ce qu’est l’argent et les règles pour 
l’émettre, ils jouent au Monopoly, ni plus ni mois. Ils peuvent tout aussi bien inventer un 
nouveau jeu avec un nouveau type d’argent. Ils ont depuis longtemps dépassé tout besoin de 
s’appuyer sur un système économique spécifique pour maintenir leur pouvoir. Le capitalisme 
était pratique à une époque de croissance rapide, c’était un simple outil. Et pour une ère de 
non-croissance, un jeu différent se prépare. 

Mais quel jeu ?  

Même si je l’ai largement traité dans d’autres fils rouges, j’ai entendu pour la première fois 
l’expression « Grande réinitialisation » en 2014. Christine Lagarde, qui dirigeait le FMI à 
l’époque, lors d’une séance de questions-réponses au Forum Économique Mondial de Davos, 
a évoqué la notion de « Reset ». Le terme m’a fait tilt sans pour autant « m’éveiller », le projet 
semblait flou, mais la racine fondamentale de celui-ci était un changement radical des 
modèles économiques, sociaux et politiques actuels du monde vers un système globalement 
centralisé et intégré :  

  

 

Un Nouvel Ordre mondial. 

À l’époque, on souffrait24 encore du séisme financier de 2008, une secousse qui a continué à 
semer l’incertitude sur les marchés pendant des années. Comme je te l’ai dit, les banques 
centrales maintenaient le système en vie à base de perfusions de dizaines de milliards de 
dollars. Mais d’après toi, à présent, qui peut être mieux placé que les banquiers centraux et 
leurs petits copains milliardaires pour savoir quand cette rustine va nous péter à la figure 
précisément ? 

Bref, je continue de dérouler la laine en te tenant la main pour te murmurer que cette 
discussion de Christine Lagarde au WEF coïncide avec le moment où Klaus Schwab présentait 
son concept de « 4e révolution industrielle » : une farandole d’organes imprimés en 3D, des 
nanotechnologies en veux-tu en voilà, de la surveillance hightech et autres joyeusetés (on a 
déjà vu tout ça). Il parle avec enthousiasme d’une véritable « société mondiale » et d’un monde 
dans lequel les gens se tournent vers l’intelligence artificielle (IA) comme un meilleur moyen 
de gouvernance. Il suggère même que les lois puissent éventuellement être dictées par l’IA et 
que les tribunaux soient dirigés par des robots. Un véritable paradis, on se réjouit déjà. 

Bien sûr, Klaus admet que cette vision dystopique ne peut se produire sans une période de 
déconstruction économique turbulente pour ne pas dire brutale. Une phase au cours de 
laquelle les peuples et les gouvernements devront choisir entre le sacrifice au nom de la 
stabilité ou la douleur continue au nom du maintien des « anciennes méthodes ».  

En ce sens, la grande réinitialisation serait un choix entre l’action ou le chaos. Ou pourquoi 
pas, l’action après le chaos… Et la 4e révolution industrielle serait le résultat prévu, ou 
« l’ordre » planifié, si tu préfères. En clair, un nouvel ordre créé à partir d’un chaos artificiel. 
Problème –réaction – solution. Ils créent l’asphyxie financière, le peuple réclame aux 

 
24  Quand je dis « on », je ne m’inclus pas vraiment : je n’avais pas un euro devant moi, il était 
simplement plus dur de survivre, je souffrais déjà depuis un moment. 
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dirigeants une réaction, le Nouvel Ordre mondial apporte la solution. Mais je ne fais que 
spéculer. 

Du coup, sans trop spéculer, quand on pense « Réinitialisation », on imagine tout de même un 
bouleversement systémique, un effacement du passé. Je ne sais pas pour toi, mais pour moi, 
« réinitialiser » c’est revenir à zéro. Alors qu’est-ce que ça signifie vraiment dans la tête de nos 
psychopathes ? 

 

Une Centralisation économique mondiale totale 

Si tu penses que nous avons déjà une centralisation économique mondiale, tu n’as pas tort, 
mais il te manque quelques éléments. C’est vrai que les banques centrales nationales sont 
toutes membres du FMI et de la Banque des règlements internationaux, qu’elles reçoivent leurs 
ordres de ces fameuses institutions. Ce que les mondialistes veulent, c’est franchir une marche 
de plus, une gouvernance mondiale ouverte de la finance, probablement par le biais du FMI. 

En d’autres termes, il ne suffit pas qu’ils manipulent secrètement les économies en utilisant les 
banques centrales nationales comme mandataires, ce qu’ils désirent, c’est cesser de le faire 
dans l’ombre et apparaître à la lumière comme les dirigeants magnanimes (qu’ils pensent être). 
C’est-à-dire, s’offrir une place sur le devant de la scène politique. 

Le but ultime de la centralisation totale est d’effacer l’idée même de marchés libres et de 
permettre à une poignée de personnes de microgérer chaque aspect du commerce et des 
affaires. Ce n’est pas seulement une question d’influence, c’est une question d’empire 
économique, une hégémonie totale pour les puissantes familles. Mais pour parvenir à une 
banque centrale mondiale du nouvel ordre, ils doivent d’abord mettre en œuvre un plan d’une 
monnaie mondiale. 

 

Un système de monnaie numérique unique 

Depuis 2000, le FMI appelle de ses vœux à l’instauration d’une monnaie unique. Tout ce qu’il 
faut, c’est le bon type de crise pour inciter le public à se conformer et à accepter la mesure. 

Quoi de mieux qu’une bonne pandémie de Covid et de la menace de catastrophe économique 
qui en découle pour préparer le terrain ? Mais au-delà du stress financier de la pandémie, il y 
a une crise beaucoup plus importante qui se profile, à savoir la crise stagflationniste désormais 
à nos portes. La stagflation, c’est une crise simultanée avec une croissance nulle et une forte 
inflation. (Coucou, c’est moi avec mes bonnes nouvelles !) Et puis si tout ça ne marche pas, il 
reste une fausse cyberattaque d’ampleur mondiale qui pourrait ressembler étrangement à 
Cyber Polygon conceptualisé par le WEF (encore et toujours) et qui sera testé en juin 2022. 
Peut-être pour écarter les vilaines cryptomonnaies sauvages, qui sait ? 

On a déjà plusieurs monnaies nationales en déclin et le statut de réserve mondiale du dollar de 
plus en plus remis en question avec le BRICS, il y a peu de chance pour que les mondialistes ne 
sautent pas sur l’occasion, histoire d’offrir au public la monnaie numérique comme la 
sacrosainte solution. 

D’abord comme une monnaie fantôme pendant que les monnaies nationales restent en 
circulation jusqu’à ce que le cadre numérique devienne omniprésent et s’impose une bonne 
fois pour toutes. Le FMI et les gens qui gravitent autour deviendraient LA banque centrale 
mondiale automatiquement, instaurant alors un mécanisme de monnaie unique. De quoi faire 
la pluie et le beau temps sur nos économies. Comme avant, mais en mieux. 
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Quel impact pour nos petites vies ? Chaque individu sera dépendant d’une monnaie numérique 
(ou crypto) qui supprime toute confidentialité dans les échanges. Toutes les transactions seront 
suivies, on saura même de quelle couleur est ta culotte. Comme j’ai hâte qu’on sache que je 
n’en porte pas ! 

 

Un système mondial de crédit social et de gouvernance 

On l’a abordé tous les deux, l’occident salive devant le contrôle numérique que représente le 
crédit social à la chinoise. La tyrannie médicale liée à la plandémie nous en a offert un avant 
goût, l’état d’urgence a donné aux élites le droit de prendre le contrôle total de nos vies. 

Klaus Schwab et le WEF ont annoncé avec joie que la pandémie marquait le début de la 
« grande réinitialisation » et de la 4e révolution industrielle, affirmant que la crise du covid 
présentait une « opportunité » parfaite de changement. 

Comme on l’a découvert en tirant sur nos fils, les passeports vaccinaux n’étaient qu’un test 
préliminaire, un premier pas vers autre chose – le début d’un système de crédit social. Tout est 
prêt, il ne reste qu’à attendre l’opportunité pour l’imposer. 

Et si j’avance de tels propos, c’est que le Conseil de l’Union européenne nous concocte un traité 
international sur la prévention et la préparation aux pandémies aux petits oignons « avec 
l’OMS comme autorité de coordination sur les questions de santé mondiale ». Une sorte de 
Règlement Sanitaire International sous l’impulsion des USA impliquant que toutes les nations 
abandonnent leur souveraineté au directeur de l’OMS, pour déclarer des épidémies, et 
intervenir dans les politiques sanitaires.  

 

Vous ne possèderez rien et serez heureux d’ici 2030 

La « Sharing Economy » (ou le « Stakeholder Capitalism » imaginé par Klaus Schwab) est un 
concept qui fait le tour du WEF depuis quelques années maintenant. Il s’agit de l’économie du 
partage, une vision communiste, mais distillée jusqu’à un minimalisme qui peut faire peur. Si 
je devais le décrire, c’est comme une sorte de société basée sur la « commune » dans laquelle 
les gens habitent dans des logements HLM collectifs, avec des cuisines partagées, des salles de 
bain partagées et pratiquement aucune intimité. Tous les biens sont loués ou empruntés. 
Toutes les voitures sont louées et partagées, la plupart des transports sont des transports en 
commun, des objets personnels de base tels que des ordinateurs, des téléphones et même des 
ustensiles de cuisine peuvent être partagés ou empruntés. Et tu as intérêt de sourire, car il y 
aurait des milliers de caméras pour analyser ton faciès dès que tu feras un pas de travers. 
Comme le dit le WEF, vous ne possèderez rien, mais vous serez heureux. 

Et pour atteindre ce merveilleux objectif, le Secrétaire général de l’ONU António Guterres et le 
Président du Forum économique mondial (WEF) Klaus Schwab ont signé un partenariat le 
5 mai 2022 pour « accélérer la mise en œuvre de l’agenda 2030 ». 

 

Sur fond de crise climatique, s’il vous plaît 

Pour plaider le changement radical du monde, l’argument phare est bien sûr le « changement 
climatique ». Un réchauffement qui exacerbe les fragilités de l’économie de consommation, 
une pollution qui exige que nous réduisions notre niveau de vie aux alentours de zéro et que 
nous abandonnions l’idéal sacré de la propriété pour le bien de la planète. Ça matche 
vachement bien avec le « vous ne possèderez rien » du WEF puis avec l’équation de Billou sur 
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le carbone. Tu vas me dire que les mondialistes n’ont pas tort, la planète va très mal. Hélas, je 
suis vraiment désolé de te contrarier… 

Même quand un océan de pneus brule au Koweït, je trie soigneusement mes cartons, je remplis 
consciencieusement ma poubelle jaune et je donne chaque mois à la WWF, mais le 
réchauffement climatique basé sur le carbone… je ne sais pas comment le dire autrement : c’est 
une espèce de leurre.  

Selon la NOAA, il est vrai que la température de la Terre a augmenté de 0,14 °F (0,08 °C) par 
décennie depuis 1880. J’avoue que le taux de réchauffement au cours des 40 dernières années 
est plus du double : 0,32 °F (0,18 °C) par décennie depuis 1981. J’admets aussi que les 
10 années les plus chaudes jamais enregistrées se sont produites depuis 2005. 

Mais quand je vois tout ce battage médiatique, notamment à propos du fameux rapport du 
GIEC, je me dis qu’il y a peut-être anguille sous roche. Le budget du GIEC est un peu comme 
le réchauffement climatique, il augmente à vue d’œil. En 2012, celui-ci était de 5 millions 
d’euros, pour atteindre près de 8 millions en 2022. J’imagine que plus ça chauffe, plus il faut 
d’instruments de mesure pour se rendre compte que ça chauffe. Les fonds proviennent de 
différents pays dont les plus impliqués financièrement sont les États-Unis, le Japon, la France, 
l’Allemagne et la Norvège. Pas de quoi fouetter un chat, après tous les chapitres qu’on a 
traversés, tu vas me dire qu’on a vu pire. 

Et il y a peut-être pire, dans le livre de Christian Gerondeau « Les douze mensonges du GIEC », 
je découvre qu’en l’an 984, Erik le Rouge nommait la « terre verte » le Groenland et qu’il y 
aurait fondé une colonie prospérant pendant plus de trois siècles. Curieux, je file aussitôt 
vérifier sur internet et me heurte à un article de fact-checking qui m’indique que je fais fausse 
route : Erik le Rouge est un affabulateur et les climato-sceptiques se servent du mythe de la 
« terre verte » à tort. L’auteur de l’article est formel avant d’admettre qu’il existait bel et bien 
un réchauffement climatique à l’époque, un phénomène nommé l’optimum médiéval.  

« Même s’il s’avère que la période durant laquelle Erik le Rouge s’est installé au Groenland 
était anormalement plus chaude que les siècles précédents (portant le nom d’“optimum 
médiéval”) les températures y étaient inférieures d’environ un degré par rapport à l’époque 
contemporaine. S’en est d’ailleurs suivi un “petit âge glaciaire” entre 1400 et 1800 où les 
températures sont reparties à la baisse. » 

Du coup, je te demande quelle était la part de CO² émise par l’industrie au Moyen Âge (lol) ? 
Est-ce que l’effroyable crue de la Garonne en 1875 était la vengeance d’une nature déréglée par 
les excès de l’homme ? Je t’invite à lire le livre Christian Gerondeau, car il apporte un éclairage 
différent sur le dogme du CO² tel qu’on le connaît. 

De plus, je t’ai dit que le Club de Rome de David Rockefeller avait publié en 1972 « Les limites 
de la croissance », 20 ans plus tard, ce même club publie un livre intitulé « La première 
révolution globale ». Dans ce document de 1993, plus exactement au chapitre 5 (Le vide), les 
auteurs recommandent spécifiquement d’utiliser le réchauffement climatique comme vecteur 
de changement : 

« En cherchant un ennemi commun contre lequel nous pouvons nous unir, nous avons eu 
l’idée que la pollution, la menace du réchauffement climatique, les pénuries d’eau, la famine, 
etc. feraient l’affaire. Dans leur ensemble et leurs interactions, ces phénomènes constituent 
bien une menace commune à laquelle tous doivent faire face ensemble. Mais en désignant ces 
dangers comme ennemis, nous tombons dans le piège, dont nous avons déjà averti les 
lecteurs, à savoir confondre les symptômes avec les causes. Tous ces dangers sont causés par 
l’intervention humaine dans les processus naturels, et ce n’est qu’en modifiant les attitudes et 

https://archive.ph/wip/o7EzX
https://crowdbunker.com/v/g2NOo_EpgYw
https://archive.ph/S6Nbs
https://archive.ph/G7KY0
https://archive.ph/wip/vv6rK
https://archive.ph/wip/olXaw
https://archive.ph/wip/VTmNr
https://archive.ph/wip/cSF2T
https://archive.ph/wip/KRixN
https://archive.ph/raPbx
https://archive.ph/raPbx
https://archive.ph/hLP6L
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les comportements qu’ils peuvent être surmontés. Le véritable ennemi est alors 
l’humanité elle-même. » 

Voilà, je crois que tout est dit. Quoi qu’il en soit, le nouveau jeu que l’élite nous impose aura 
donc pour but de contrôler les nécessités de la vie : l’accès à la nourriture et à l’énergie. La 
population crée la demande pour ces besoins vitaux, et les banquiers entendent contrôler 
l’offre sur toute la planète. Les taxes seront majoritairement basées sur la consommation, 
notamment d’énergie et plus précisément sur le carbone que tu crames pour mener ta petite 
existence. C’est donc très probablement un passe carbone sous n’importe quelle forme qui se 
cache derrière la peur du réchauffement climatique. 

[Mode spéculation : actif]  

La quantité d’énergie que tu peux consommer sera alors déterminée par une directive 
gouvernementale et même mondiale. Un quota te sera attribué, pour que tu puisses utiliser 
une voiture, pour te chauffer ou, à de rares occasions, pour voyager en avion. Une fraction de 
Co² calculée pour tes colis reçus à la maison couplée avec un petit score de crédit social, tout 
ceci promet d’être délicieux, même les scénaristes de Black Mirror ne sont pas allés aussi loin.  

[/Fin de la spéculation] 

 

Et un contrôle total des informations 

Avec notre pelote sacrément détricotée, on se rend compte que la vérité est une denrée rare de 
nos jours. Mais tu n’as encore rien vu, si ces élitistes obtiennent ce qu’ils veulent, la vérité ne 
sera qu’une légende urbaine dans quelques années. Signe de confiance dans leur plan ou ligne 
de conduite franchement assumée, les mondialistes sont beaucoup plus clairs sur leur 
programme aujourd’hui qu’ils ne l’ont jamais été auparavant. Le World Economic Forum 
affiche sans détour son intention de lutter contre la désinformation. La Commission 
européenne se veut incisive et part également en guerre. 

Avant qu’ils n’y parviennent, avant que n’arrive le moment où rien de ce que je t’aurai raconté 
ne sera conservé dans ce Nouveau Monde centralisé et amnésique, laisse-moi au moins te dire 
que si nous n’avons pas vu le piège se refermer, c’est parce que l’establishment s’est servi 
patiemment, méthodiquement de techniques sournoises d’ingénierie sociale. Et pour ce 
dernier fil de laine avant l’épilogue, je te laisse dérouler le fil rouge, afin de découvrir la dernière 
pièce du puzzle. Le véritable envers du décor, là-haut, très haut, tout en haut du système, un 
secret qui motive nos élites :  

Ordo Ab Chao — l’Ordre par le Chaos qui cache toute une histoire de Contrôle Mental…  

  

https://archive.ph/I41Oy
https://archive.ph/wip/Hy4eZ
https://archive.ph/wip/1Gmww
https://archive.ph/wip/kKZNm
https://archive.ph/wip/kKZNm
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Chapitre 21 
Celui qui contrôle la peur des gens devient le maître de leurs âmes. 

Nicolas Machiavel 

 

Si on contemple toutes les lignes rouges qui traînent à présent dans ta cuisine avec un œil lucide 
et le cœur gris, il nous reste une question primordiale et centrale, une question qui nous laisse 
comme une impression d’avoir compris, mais pas à 100 %, une question qui pourrait se 
résumer ainsi : Comment ont-ils fait pour que personne n’ait rien vu venir ? Ni toi, ni moi, ni 
des gens haut placés ? 

La réponse se trouve dans ce dernier chapitre, je ne pourrai pas en faire totalement le tour, j’y 
consacrerai un livre entier pour démêler les derniers nœuds, mais je vais essayer d’être le plus 
clair possible. Du moins autant que l’on puisse l’être lorsqu’on aborde un sombre mélange de 
programmation mentale, de mécanisme social, de jeu de pouvoir et de rites occultes. 

Avant toute chose, il faut que tu réalises un point fondamental : l’accès aux toutes dernières 
technologies ou sciences pour le public n’est qu’une illusion, il existe un gouffre phénoménal 
entre ce que la société civile sait et les avancées du monde militaire. Un gouffre de plusieurs 
dizaines d’années. Ce qui est notamment le cas dans les domaines que nous allons aborder. À 
savoir le contrôle mental.  

Déjà en 1932, le communiste William Z. Foster prédisait que la destruction de l’enseignement, 
la moralité, l’éthique, la science, l’art, le patriotisme, la religion était nécessaire pour 
l’établissement d’un « Nouvel Ordre Mondial ». En 2022, on ne peut pas lui donner totalement 
tort, mais regardons de plus près comment le piège qui nous entoure a vu le jour. Et pour 
examiner à la loupe les coulisses obscures de la scène internationale, il nous faut nous 
intéresser au Mind Kontrol (MK). 

La manipulation mentale appelée aussi le contrôle mental est une véritable science, une 
connaissance parfaite de l’être humain, grâce à la biologie, la neurologie et la psychologie 
appliquée. Il en existe une multitude de formes plus ou moins brutales, plus ou moins directes, 
mais toujours redoutablement efficaces, qu’elle soit orientée sur un individu en particulier ou 
sur toute une population.  

En passant en moyenne 18,3 années (INSEE) dans la machine « scolarité » qui te formate et te 
dresse pour obéir, tu es soumis au contrôle mental sans même t’en rendre compte. Parce que, 
tout comme moi, tu es né dedans et tu y baignes depuis toujours. Un peu à l’image de la 
grenouille qu’on place dans une casserole d’eau froide. On met doucement l’eau à chauffer, la 
température grimpe progressivement jusqu’à ébullition. La grenouille va s’habituer à l’eau de 
plus en plus chaude, s’engourdir jusqu’au moment où elle n’aura plus la force de sauter pour 
sauver sa peau. Inutile de te dire que le monde a dépassé le stade du frémissement depuis un 
moment… mais je te tends la main, on va sauter de la marmite fissa, avant que les carottes ne 
soient cuites. 

https://archive.ph/qjOh1
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Et le temps de prendre une dernière tasse de thé dans ta cuisine, je vais te parler des 
10 stratégies de manipulations de masse théorisées par le linguiste nord-américain 
Noam Chomsky. 10 principes qui rendent les peuples malléables à souhait, 10 armes 
silencieuses qui ne tirent pas des balles, mais des situations.  

La stratégie de la distraction 

Il s’agit de divertir les foules pour les détourner des problèmes importants et des 
transformations décidées par nos élites. « Garder l’attention du public distraite, loin des 
véritables problèmes sociaux, captivée par des sujets sans importance réelle. Garder le public 
occupé, occupé, occupé, sans aucun temps pour penser ; de retour à la ferme avec les autres 
animaux. » Jamais l’industrie du divertissement ne s’est si bien portée. 

Créer des problèmes puis offrir des solutions 

C’est le fameux « problème – réaction – solutions ». On crée d’abord un problème, une 
« situation » prévue pour susciter une certaine réaction du public, afin que celui-ci soit lui-
même demandeur des mesures qu’on souhaite lui faire accepter. Inutile de te dire que la 
solution est toujours pire que le problème. Par exemple, un attentat sous faux drapeau qui 
terrorise la population afin que le peuple réclame plus de lois sécuritaires quitte à perdre un 
morceau de liberté. Ou un terrible virus qui menace la population et pour lequel aucun 
traitement n’existe, un pathogène si effrayant que la foule supplie les gouvernants de trouver 
une voie de sortie, quitte à ce que ce soit au prix de mesures effroyables pour nos libertés et par 
le biais d’un vaccin miraculeux injecté les yeux fermés. 

La stratégie de la graduation 

Pour faire accepter une mesure inacceptable, il suffit de l’appliquer progressivement, en 
« dégradé », par exemple sur une durée de 10 ans. C’est de cette façon que des conditions socio-
économiques radicalement nouvelles (néolibéralisme) ont été imposées durant les 
années 1980 à 1990. Chômage massif, précarité, flexibilité, délocalisations, salaires n’assurant 
plus un revenu décent, autant de changements qui auraient provoqué une révolution s’ils 
avaient été appliqués brutalement.  

Mais parfois, il faut bien moins d’une décennie et juste un peu de vaseline (la peur). Cette 
stratégie appliquée au domaine de la politique sanitaire est un exemple flagrant de ce que l’élite 
peut obtenir en quelques mois de plandémie :  

Le 8 octobre 2020, Olivier Véran déclarait « Profondément, je ne crois pas du tout que nous 
ayons besoin de reconfiner le pays », avant qu’E. Macron annonce le couvre-feu la semaine 
suivante. En janvier 2021 ce même ministre annonçait son intention de ne pas recourir au 
passeport sanitaire, avant de déclarer en avoir cruellement besoin en mai 2021. Puis 
Jean Castex annonce en décembre 2021 la transformation de ce même passe en une version 
plus dingue encore : le passe vaccinal. Il aura fallu moins d’une année pour perforer 
définitivement notre droit d’aller et venir lors d’une graduation manifeste des mesures.  

La stratégie du différé 

Une autre façon de faire accepter une décision impopulaire est de la présenter comme 
« douloureuse, mais nécessaire », en obtenant l’accord du public dans le présent pour une 
application dans le futur. Il est toujours plus facile d’accepter un sacrifice futur qu’un sacrifice 
immédiat. De quoi te laisser le temps de te faire à l’idée et d’accepter l’engagement le moment 
venu. Je pense notamment au remboursement (par la porte ou par la fenêtre) de la dette Covid, 
et du « quoi qu’il en coûte », mais aussi à tous les projets de loi qui nous projettent le plus loin 
possible.  

https://drive.google.com/file/d/1B7U2Y5JBrH7kIOTtNKaeGdRIokq1PawA/view?usp=sharing
https://archive.ph/wip/7vrwJ
https://odysee.com/Les-mensonges-de-V%C3%A9ran---Restez-lucide:7
https://archive.ph/wip/hV3DF
https://odysee.com/@SystemDEAL:d/jean-castex-annonce-le-pass-vaccinal:5
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S’adresser au public comme à des enfants en bas âge 

Si on s’adresse à une personne comme si elle était âgée de 12 ans, alors, en raison de la 
suggestibilité, elle aura, avec une certaine probabilité, une réponse ou une réaction aussi 
dénuée de sens critique que celle d’une personne de 12 ans. 

La plupart des publicités destinées au grand public utilisent un discours, des arguments, des 
personnages, et un ton particulièrement infantilisants, souvent proches du débilitant, comme 
si le spectateur était un enfant en bas âge ou un déficient mental. Le spécialiste de 
l’infantilisation est notre cher Jean Castex qui emploie un ton, un rythme et un vocabulaire 
tutoyant la perfection dans son allocution du 20 janvier 2022 « C’est enfin la confirmation que 
ce variant Omicron est certes beaucoup plus dangereux, mais clairement moins sévère 
que ses prédécesseurs. » 

Faire appel à l’émotionnel plutôt qu’à la réflexion 

Faire appel à l’émotionnel est une technique classique pour court-circuiter l’analyse 
rationnelle, et donc le sens critique des individus. En multipliant des affronts et attaques 
émotionnelles (viol mental et émotionnel) au moyen d’un barrage constant de violence, de 
guerres, de sexe dans les médias – en particulier la TV et les journaux. Ceci est une méthode 
donnant l’accès à l’inconscient pour y implanter des idées, des désirs, des peurs, des pulsions, 
ou des comportements… 

Maintenir le public dans l’ignorance et la bêtise 

Faire en sorte que le public soit incapable de comprendre les technologies et les méthodes 
utilisées pour son contrôle et son esclavage. La qualité de l’éducation donnée aux classes 
inférieures doit être la plus pauvre, de telle sorte que le fossé de l’ignorance qui isole les classes 
inférieures des classes supérieures soit et demeure incompréhensible par les classes 
inférieures. 

Encourager le public à se complaire dans la médiocrité 

Encourager le public à trouver « cool » le fait d’être bête, vulgaire, et inculte… Déconstruire 
l’art, enrober la provoc’ d’une touche d’audace, glorifier le subversif, font partie intégrante de 
l’ingénierie sociale. 

Remplacer la révolte par la culpabilité 

Faire croire à l’individu qu’il est seul responsable de son malheur, à cause de l’insuffisance de 
son intelligence, de ses capacités, ou de ses efforts. Ainsi, au lieu de se révolter contre le système 
économique, l’individu s’autodévalue et culpabilise, ce qui engendre un état dépressif dont l’un 
des effets est l’inhibition de l’action. Et sans action, pas de révolution ! La variante redoutable 
pourrait s’appeler diviser pour mieux régner. En nous accablant d’irresponsables, en désignant 
du doigt telle ou telle minorité, l’élite te trouve un coupable idéal en t’invitant soigneusement 
à ne pas t’attaquer aux véritables responsables.  

Connaître les individus mieux qu’ils ne se connaissent eux-mêmes 

Au cours des 50 dernières années, les progrès fulgurants de la science ont creusé un fossé 
croissant entre les connaissances du public et celles détenues et utilisées par les élites 
dirigeantes. Grâce à la biologie, la neurobiologie, et la psychologie appliquée, le « système » est 
parvenu à une connaissance avancée de l’être humain, à la fois physiquement et 
psychologiquement. Ajoute à cela, la puissance de feu des bases de données et de 
l’informatique. Le système en est arrivé à mieux connaître l’individu moyen que celui-ci ne se 

https://odysee.com/Castex-part-en-couille-20220120:c021bf96e7165d169d65339a3e09fabdc2d96d37
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connaît lui-même. Cela signifie que dans la majorité des cas, le système détient un plus grand 
contrôle et un plus grand pouvoir sur les individus que les individus eux-mêmes. 

D’ailleurs, il faut que tu saches qu’en ingénierie sociale tout est calculé, mesuré, stocké et 
comparé. Ainsi, grâce à ces 10 armes silencieuses pour une guerre tranquille, l’élite sait qu’il y 
a une relation quantitative mesurable entre le prix de l’essence et la probabilité qu’une 
personne fasse l’expérience d’un mal de tête, ou ressente l’envie de voir un film violent, de 
fumer une cigarette, ou d’aller dans un pub pour boire une chope de bière. 

C’est de la science, et que tu le veuilles ou non, dans cette science, l’économie répond aux 
mêmes principes que l’électricité. L’élite possède une analyse et une maîtrise mathématiques 
du système, elle recherche la solution aux problèmes de notre époque par une approche 
impitoyablement franche, sans s’embarrasser de valeurs religieuses, morales, ou culturelles. 
Les responsables sont sélectionnés en raison de leur capacité à regarder la société humaine 
avec une froide objectivité. En transposant les règles physiques de l’électricité sur l’économie, 
l’élite recherche avant tout ton consentement à l’asservissement et la destruction. Ce qui se 
mesure dans les hautes sphères notamment par les taux d’acceptation des taxes et des impôts 
payés sans aucune compensation en retour.  

C’est-à-dire à l’acceptation de ton esclavage docile dans un « utérus » artificiel qui fournit un 
environnement stable et fait appel à ta dépendance. Le tout en se basant sur ta peur de l’échec, 
qui se manifeste dans l’irresponsabilisation.  

Le peuple mandate les politiciens afin que le peuple puisse : 

• obtenir la sécurité sans avoir à l’organiser. 
• obtenir l’action sans avoir à y réfléchir. 
• infliger le vol, les blessures, et la mort à d’autres sans avoir à contempler la vie et la 

mort. 
• éviter la responsabilité pour leurs propres intentions. 
• obtenir les bénéfices de la réalité et de la science sans s’exercer eux-mêmes à la 

discipline d’affronter ou d’apprendre l’une ou l’autre de ces choses. 

Le peuple donne aux politiciens le pouvoir de créer et de diriger une machine de 
guerre pour : 

• pourvoir à la survie de la nation/utérus. 
• empêcher l’empiètement de quoi que ce soit sur la nation/utérus. 
• détruire les ennemis qui menacent la nation/utérus. 
• détruire ceux des citoyens de leur propre pays qui ne se conforment pas au respect de 

la stabilité de la nation/utérus. 

Il est impossible d’aborder l’engineering social, ou l’automatisation d’une société (engineering 
des systèmes d’automatisation sociale ou « armes silencieuses ») sur une échelle nationale ou 
internationale sans impliquer de vastes objectifs de contrôle social et de destruction de la vie 
humaine : esclavage, guerre, génocide. 

Du coup, tu te doutes bien que personne ne t’apprend ce genre de choses à l’école et que l’élite 
tient absolument à ce que le social engineering reste à l’abri des regards. Dans le cas contraire, 
tu risquerais d’ouvrir les yeux et de te rendre compte que les gens d’en haut nous mènent une 
guerre sans pitié. 

Dans l’ingénierie sociale à l’échelle mondiale, c’est-à-dire l’art de l’escroquerie, la guerre 
tranquille ou la manipulation de masse, l’institut Tavistock est à la fois un précurseur et une 
pièce maîtresse de l’illusion dans laquelle on maintient les peuples. L’influence de l’institut est 

https://drive.google.com/file/d/1XKZSviNkgVeu6iXMtnA-nrAU8YKBekro/view?usp=sharing
https://archive.ph/8i4kH
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colossale, ses clients sont si gros qu’ils ont pour habitude de se pencher sur des questions 
d’ordre systémique, c’est-à-dire capables de modeler notre monde. Financée par la fondation 
Rockefeller, cette institution est installée dans le centre de Londres, d’abord sous le nom de la 
Clinique Tavistock, destinée à étudier, à l’époque, les psychoses traumatiques, le « seuil de 
rupture » chez les soldats. Il s’agit là, du point de bascule où, sous l’effet des traumas, la psyché 
de l’individu se brise. 

Encadrée par le Bureau de la Guerre Psychologique de l’armée britannique sous la direction du 
psychiatre John Rawlings Rees, la Clinique devient par la suite « L’institut ». Un institut pris 
en main à ses débuts par monsieur Kurt Lewin, chercheur en psychologie d’origine allemande 
et fondateur du célèbre NTL (National Training Lab), centre de psychologie clinique de 
Harvard. Ce centre est devenu le temple du « béhaviorisme », c’est-à-dire de la psychologie 
comportementaliste. 

Monsieur Lewin est connu pour ses travaux en matière de manipulation ainsi que de 
comportement des masses et de lavage de cerveau à large échelle obtenus par des tortures, 
mais aussi par des traumatismes répétés. C’est lui qui est à l’origine de la théorie de la table 
rase (tabula rasa), selon laquelle lorsque la terreur est induite dans toute une société donnée, 
la société se réfère alors à une sorte d’état d’hébétude, situation où le contrôle peut facilement 
être obtenu à partir d’un point extérieur. Exactement comme pour un individu. 

« Si la terreur peut être induite sur une base largement disséminée dans une société, alors la 
société retourne à une “tabula rasa”, une ardoise blanche, une situation où le contrôle peut 
facilement être instauré. » 

Lewin affirme que la société pourra être contrôlée, et mieux, qu’elle pourra être menée 
progressivement vers un état d’esprit infantile, immature. Il a labélisé cette sorte de chaos 
social sous le nom étrange de « fluidité ». Un chaos global parfaitement décrit dans « La 
stratégie du choc » de Naomi Klein. En clair, en se basant sur ce que la science savait déjà du 
contrôle mental individuel (le traumatisme répété), Lewin s’est employé à adapter ces 
mécanismes à grande échelle afin de trouver la bonne recette. 

En parlant de bonne recette, l’influence de l’alimentation sur l’humain, son système nerveux, 
son mental et ses émotions est si indiscutable qu’il s’agit d’un élément décisif du contrôle 
mental à grande échelle. En effet, le contrôle de masse passe par une large palette d’agents 
chimiques absorbés par notre organisme via l’alimentation, l’eau et l’atmosphère. Je t’invite à 
regarder l’intervention du neurologue Russell Blaylock à propos de l’abrutissement chimique 
de la société que je te retranscris ici :  

« À cause de ces différentes toxines qui affectent les fonctions cérébrales de façon notoire, 
nous voyons une société qui produit, non seulement l’accroissement d’une population au QI 
de plus en plus bas, mais aussi une diminution de la population au QI élevé. En d’autres mots : 
un abrutissement chimique de la société.  

Ainsi, tout le monde devient médiocre, ce qui réduit la population à devenir dépendante du 
gouvernement, car elle ne peut plus être intellectuellement performante. Il y a ces gens au QI 
le plus bas qui sont complètement dépendants, nous avons cette population massive qui va 
croire tout ce qu’on lui dit parce qu’ils ne peuvent pas vraiment penser clairement. Puis il y a 
une minorité de personnes au QI élevé, avec de bonnes fonctions cérébrales, à même de 
comprendre tout cela, et c’est ce qu’ils veulent !  

Vous pouvez ainsi comprendre les raisons qui les poussent à dépenser avec insistance des 
centaines de milliards de dollars en publicités : le but est d’abrutir la population. » 

https://archive.ph/PrHNu
https://archive.ph/wip/BhEvL
https://archive.ph/5Z1YO
https://archive.ph/wip/t7vex
https://archive.ph/wip/mv85k
https://archive.ph/wip/mv85k
https://archive.ph/wip/eUMV7
https://archive.ph/wip/eUMV7
https://archive.ph/wip/Dlc33
https://odysee.com/@Phoenix:d0/Dr.-Russell-Blaylock-%C2%B7-Ces-poisons-qui-nous-nourrissent:f
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Dans cet abrutissement chimique, commençons par le fluorure de sodium. Le fluor pour les 
intimes est connu depuis longtemps en tant que répressif majeur des fonctions intellectuelles. 
Ce poison est pourtant ajouté à la plupart des dentifrices et des réserves d’eau de robinet. 
D’ailleurs, je défie quiconque de trouver dans une grande surface un seul dentifrice qui ne se 
vante pas de contenir du fluor (j’en ai trouvé heureusement sur internet). 

Le fluor est un ingrédient de base commun aux médicaments psychiatriques, hypnotiques et 
anesthésiques ainsi qu’aux gaz neurotoxiques. En particulier, c’est l’un des composants du 
Prozac et du gaz Sarin (employé au Japon dans la fameuse attaque du métro). Et c’est cela que 
les enfants avalent à petites doses chaque jour en se lavant les dents. 

Le chimiste Charles Perkins indique que des doses répétées de fluor, en quantité infinitésimale, 
réduisent les possibilités d’un individu à résister à la domination, en empoisonnant lentement 
une partie précise de son cerveau. Il ajoute que le fluor est une « lobotomie légère et 
commode », la véritable raison qui se cache derrière la fluorisation de l’eau n’a rien à voir avec 
la santé dentaire, encore moins celle des enfants. 

Et pour le comprendre, je t’invite à lire la lettre de Charles Perkins concernant le fluor dans 
l’eau et la stratégie nazie afin de contrôler la population. 

« Dans les années 1930, Hitler et les nazis allemands envisageaient un monde dominé et 
contrôlé par une philosophie nazie du pangermanisme. Les chimistes allemands ont élaboré 
un plan de contrôle de masse très ingénieux et de grande envergure qui a été soumis et adopté 
par l’État-major allemand. 

Ce plan était de contrôler la population dans une zone donnée par la médication massive des 
approvisionnements en eau potable. Par cette méthode, ils pourraient contrôler la 
population dans des zones entières, réduire la population par des médicaments à base d’eau 
qui produiraient la stérilité chez les femmes, etc. Dans ce schéma de contrôle de masse, le 
fluorure de sodium occupait une place prépondérante. » 

Note : En 2006, l’OMS préconisait la filtration du fluor présent dans les eaux de boisson. (Tu 
m’étonnes !) 

Le fluor n’est pas la seule molécule nocive que l’on retrouve dans l’eau, la présence de sulfate 
d’aluminium dans l’eau du robinet inquiète, même au Sénat en France. Notamment pour le 
lien de cause à effet avec la démence et la maladie d’Alzheimer.  

Selon M. Guy Berthon, ancien directeur de recherche au laboratoire de chimie du CNRS 
« l’aluminium ne sert à rien dans l’organisme humain. Pire à fortes doses ou à doses 
régulières, il est toxique (…) en trouver dans l’eau du robinet, c’est criminel ». 

Il faudrait que je m’étale sur les métaux lourds que l’on ingère à longueur de temps et les effets 
des peptides opioïdes, mais à ce stade de la pelote, je pense que tu iras te documenter par toi-
même. Je glisse rapidement sur le glutamate (E621) que l’on retrouve partout dans la bouffe 
industrielle, responsable, entre autres, de la destruction de neurones et de l’aggravation des 
maladies neurodégénératives. 

Le phosphate (E338 à E341, E343, E450 à E452) dans les barres chocolatées, sodas et plats 
préparés pousse nos enfants au bord de la folie. Enfin, comment ne pas te parler de 
l’aspartame (E451) présent dans près de 1 400 produits alimentaires commercialisés en 
France ? 

Le brevet de cette merveille cancérigène est détenu par Monsanto (Blackrock – Vanguard) 
depuis le rachat de la société Searle devenue NutraSweet. Ce qui n’empêche pas l’European 

https://archive.ph/wip/WPhJM
https://archive.ph/wip/I6rj2
https://archive.ph/wip/FFJdB
https://archive.ph/wip/0PGvP
https://archive.ph/wip/WmjoH
https://archive.ph/wip/X8UlJ
https://archive.ph/wip/X8UlJ
https://archive.ph/wip/X8UlJ
https://archive.ph/wip/hl1qc
https://archive.ph/wip/NfjTI
https://archive.ph/wip/djRa3
https://archive.ph/wip/6K92x
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Safe Food Autority de déclarer que ce produit est sûr. Mais on sait depuis la diffusion des e-
mails de John Podesta via Wikileaks que l’aspartame est tout sauf bon :  

« J’ai un ami qui a travaillé pour les chercheurs de l’université de Chicago (qui a un 
département de neurologie de premier plan) et les médecins ont dit que lorsqu’ils ont donné 
de l’aspartame aux souris de laboratoire, cela a littéralement créé des trous dans leur 
cerveau. Ils ont dit qu’ils diraient à une femme enceinte de boire n’importe quelle quantité 
d’alcool plutôt qu’une boisson NutraSweet, tellement c’est mauvais. » 

Du coup, comment veux-tu que les gens maintenus dans l’ignorance et si 
intoxiqués par nos élites puissent lutter sans avoir un peu d’aide afin d’ouvrir les 
yeux ? 

L’alimentation n’est pas la seule « arme » du contrôle des masses sur lequel les élites ont 
financé de nombreuses recherches : manipulations génétiques, nanoparticules alimentaires, 
épandages (chemtrails), portables, OGM, armes électromagnétiques, projet HAARP et armes 
météorologiques font partie intégrante de l’arsenal.  

Et au-delà de ce que l’Élite nous fait ingérer ou des armes largement développées, il existe des 
outils plus doux, mais tout aussi redoutables, je parle de la pression sociale et du soft power. 
Dans ce cas, le contrôle mental de masse repose sur deux piliers employés à grande échelle, la 
distraction et la répétition. Selon l’INSEE, on passe en moyenne 3 heures par jour devant la 
télévision et d’après les statistiques mobiles App Annie Intelligence, 3 h 30 sur notre 
téléphone. Des études du NIH montrent une corrélation nocive entre le temps d’écran et la 
réduction du sommeil chez les enfants et les ados. Les cycles de sommeil sont perturbés et la 
production de mélatonine altérée.  

Le temps passé devant la télévision chez les enfants est associé à la fois à la malbouffe et à un 
risque d’obésité ultérieur, c’est toujours le NIH qui le dit. La surexposition aux écrans induit 
un retard de langage chez les bambins corrélé à des troubles de l’attention et d’hyperactivité. 
Mais plus grave encore, la télévision a des effets neurologiques dévastateurs, une vaste étude 
américaine « Adolescent Brain Cognitive Development » souligne que les enfants qui passent 
le plus de temps devant la TV présentent un amincissement prématuré du cortex. Les jeunes 
surexposés aux jeux vidéos, à naviguer sur leur téléphone ou à mater la téloche ont un niveau 
d’anxiété bien supérieur aux autres. Et pour finir ce joli tableau, il y a un lien scientifique entre 
la dépression chez les jeunes et l’utilisation des réseaux sociaux. 

Dans son livre « TV Lobotomie » et lors de ses conférences, Michel Desmurget affirme que « la 
télé étouffe l’intelligence » (p. 71-137) et j’ai trouvé qu’une image valait encore mille mots : 

 

Capture issue d’une conférence de Michel Desmurget 

https://archive.ph/wip/5pLXu
https://archive.ph/wip/oupek
https://archive.ph/wip/tHIhN
https://odysee.com/Nanoparticules-_-un-nouveau-scandale-sanitaire-_-360p:b
https://odysee.com/@neonews_fr:5/Claire-Severac---Conf%C3%A9rence--La-guerre-secr%C3%A8te-contre-les-peuples:a
https://archive.ph/wip/kTrRa
https://archive.ph/wip/q9pVk
https://archive.ph/wip/jx3L7
https://archive.ph/wip/jx3L7
https://archive.ph/wip/ZeKKL
https://archive.ph/wip/BPeaq
https://archive.ph/wip/mt14n
https://archive.ph/wip/pB06s
https://drive.google.com/file/d/1utQeanj5ujM88XyHQEVsvbhoP1WxRBAu/view?usp=sharing
https://archive.ph/B7XeM
https://archive.ph/wip/Qquj8
https://archive.ph/wip/Qquj8
https://archive.ph/wip/DRwWh
https://archive.ph/wip/Sc5ha
https://archive.ph/wip/ZvIl1
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Dans « Vie et Santé » (1992), Liliane Lurçat écrit : « Enfants et adultes subissent une véritable 
fascination par l’image et la parole. Lorsque le téléspectateur est devant le poste, il ne peut 
plus s’en détacher. Ce comportement est particulièrement impressionnant chez l’enfant, 
puisque la télévision est la seule chose capable d’immobiliser un petit enfant, généralement 
très actif dans d’autres circonstances. » 

Le documentaire intitulé « Pseudology: The Art of Lying » raconte ce que beaucoup d’entre 
nous présumaient déjà : regarder la télévision met le spectateur dans un état d’esprit 
suggestible, presque hypnotique et supprime notre capacité à penser de manière critique. 

« Si vous avez déjà ressenti un brouillard mental après avoir regardé la télévision, vous n’êtes 
pas seul. Le cerveau a quatre modes dans lesquels il fonctionne et quatre modèles d’ondes 
cérébrales. Delta est lorsque vous dormez profondément, Theta est lorsque vous dormez 
léger, Alpha est éveillé, mais détendu, c’est le mode de pensée dans lequel vous êtes lorsque 
vous êtes dans l’état de suggestibilité le plus élevé, et puis il y a Bêta, le mode de 
fonctionnement le plus élevé, comme lorsque vous lisez un livre ou que vous avez une 
conversation très stimulante. » 

Il faut savoir qu’en moins d’une minute de visionnage, le cerveau bascule de l’état Bêta à Alpha, 
c’est là que l’esprit devient incroyablement suggestible et perd sa capacité à déterminer 
clairement la frontière entre le bien et le mal. C’en est presque magique. 

« Après environ 90 secondes de visualisation, la circulation du lobe frontal commence à 
diminuer et elle a en fait un effet indésirable. » - Dr Neal Nedley. 

Juste en passant, le lobe frontal est la partie de notre cerveau qui traite de la moralité, de la 
spiritualité, du jugement et de la prise de décision. En clair, la télévision est si redoutable 
qu’elle en est diabolique. 

Aussi tu ne seras pas étonné d’apprendre que l’inventeur de la technologie à l’origine du tube 
cathodique (appelé tube de Crookes) est William Crookes, qui adhère en 1885 à la Golden 
Dawn (l’Ordre de l’Aube Dorée), une société secrète occulte.  

Je crois qu’il s’agit du bon moment pour te demander d’attraper un des Post-it que tu as 
conservés au tout début de la pelote. Tu te souviens, quand je t’ai parlé de l’étrange ouverture 
des J.O. de Barcelone en 1992 ? C’est parce que j’avais ma petite idée derrière la tête… 

J’aimerais à présent que tu prennes quelques secondes pour contempler la cérémonie 
d’ouverture des jeux de Londres en 2012. Une enfant a l’air perdue sur son lit, livrée à elle-
même, le lit s’élève face à une créature sombre mesurant plusieurs mètres, un sorcier géant, 
avec des os en guise de baguette « magique » pour terrifier l’enfant dominée. La chorégraphie 
se poursuit, au sol, des rangs d’infirmières aux ordres qui semblent impuissantes, 
enchainent des mouvements de la tête tels des zombies pendant que des ombres noires 
approchent dangereusement des nombreux lits d’enfants apeurés. Choix artistique intéressant. 

Si tu doutes de la pertinence de cette vidéo, laisse-moi t’embarquer en Suisse pour 
l’inauguration surprenante du Tunnel du Gothard. Sous couvert d’une chorégraphie 
postmoderne se déroule un spectacle inquiétant aux nombreux symboles satanistes. 
Esclaves, créatures occultes, un affreux bébé mis en scène, suivi d’un bouc dans une transe 
macabre. Durant près d’une heure, tout est déroutant, affreusement « chargé », désagréable à 
regarder tant l’ensemble dégage une impression luciférienne.  

Du coup, je n’ai pas trouvé meilleure transition le long de notre fil rouge pour te partager (sans 
te préparer mentalement) ce que pensait Anton Szandor LaVey de la télévision dans son livre 
« The Devil’s Notebook » :  

https://odysee.com/@QuantumRhino:9/Pseudology--The-Art-of-Lying:f
https://archive.ph/wip/zQCtz
https://archive.ph/wip/4HfWo
https://archive.ph/wip/2jcQE
https://archive.ph/wip/2jcQE
https://odysee.com/@bertoberto:a/Satanisme---C%C3%A9r%C3%A9monie-d'ouverture-des-J.O-de-Londres-2012:5
https://odysee.com/@Impellobel.odysee:b/Saint-Gothard:d
https://archive.ph/PLvfe
https://archive.ph/wip/UYOiH
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« Ce qui a démarré modestement dans les familles par de petits boitiers s’est transformé petit 
à petit en de grandes paraboles qui dominent l’horizon et qui remplacent les croix au sommet 
des églises. La télévision, où l’autel satanique s’est rapidement développé depuis les années 50 
à partir d’un petit écran flou jusqu’à un énorme matériel qui recouvre des murs entiers. Ce 
qui a commencé comme un divertissement innocent dans la vie quotidienne des familles a fini 
par remplacer la vraie vie pour des millions de gens, c’est devenu une religion majeure pour 
les masses. » 

Anton Szandor LaVey était le fondateur de l’Église de Satan, ça fait froid dans le dos. Mais pas 
autant que d’apprendre qu’en 1919, Hitler a intégré l’Ordre de Thulé dédié au culte de Wotan 
(Odin). Une initiation traumatique composée d’abus rituels et de perversions sexuelles au sein 
d’une société occulte qui a vraisemblablement noirci l’âme du tyran et aidé celui-ci dans son 
ascension au pouvoir. Sans oublier le petit coup de pouce financier de Prescott Bush, comme 
je t’en avais parlé.  

Justement, la famille Bush est une puissante lignée qui appartient à l’une des sociétés secrètes 
les plus prestigieuses et les plus « légendaires » d’Amérique, Skull and Bones de l’Université 
de Yale. Officiellement, il s’agit d’une fraternité entre hommes puissants, mais les rituels 
occultes d’initiation qui s’y déroulent sont particulièrement… déstabilisants. 

Benjamin Franklin, avant de devenir l’un des pères fondateurs des États-Unis d’Amérique, 
vivait au 36 Craven Street à Londres. En 1998, des défenseurs de l’environnement effectuaient 
des réparations au 36 Craven, cherchant à transformer l’ancien repaire de Franklin en musée. 
Dommage… parce que les ouvriers sont tombés sur 1 200 morceaux d’os datant de l’époque où 
Franklin vivait à cette adresse. Les ossements appartiennent à plus d’une douzaine de 
personnes, dont 6 enfants. Franklin était membre de la franc-maçonnerie, il était plus 
exactement Grand Maître des Maçons de Pennsylvanie.  

Et tu sais à quoi correspond la lettre G entre le compas et l’équerre sur leur logo ? C’est 
simplement la première lettre de la « Gnose », la source première. Je te le dis tout de suite, il 
serait prétentieux de maîtriser le sujet en quelques paragraphes alors qu’il me faudrait écrire 
un sacré pavé de 800 pages. D’ailleurs Alexandre Lebreton a écrit « MK – Abus Rituels et 
Contrôle Mental » qui traite la question bien mieux que moi, je me contente de piocher ici et 
là les informations qui me paraissent pertinentes pour la suite de notre pelote.  

 

Source : wikipédia 

Car tirer le fil rouge est un exercice qui me demande d’emprunter des raccourcis, de 
compresser au maximum les idées, car c’est sur la cohérence de l’ensemble que repose ma 
démarche. Car depuis le début, tout est sous nos yeux de manière fragmentée, je me contente 
de tout rassembler sur une même ficelle rouge. Aussi, je ne dis pas que toutes les loges et toutes 
les obédiences maçonniques se livrent à des pratiques occultes ou des rites sexuels, mais au-
delà de la tradition des bâtisseurs de cathédrales, il existe bel et bien une petite frange de la 

https://archive.ph/wip/MkM8N
https://archive.ph/wip/UF5el
https://archive.ph/pav99
https://odysee.com/@InformationForge:0/skull_and_bones_ritual-init:9
https://archive.ph/wip/eVvLE
https://archive.ph/V6rp4
https://archive.ph/ZakPe
https://archive.ph/jYIg
https://archive.ph/wip/JUC16
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franc-maçonnerie (et autres organisations dérivées) qui puise ses initiations et ses rites dans 
des religions antiques dites « à Mystères ». 

Jacques Lacarrière, dans son livre « The Gnostics », affirme en substance que la violation de la 
morale et autres horreurs blasphématoires démontrent clairement la conviction 
« luciférienne » des pratiquants.  

Le texte gnostique « The Gospel of Philip » mentionne que « Dieu est un mangeur d’hommes. 
C’est pour cette raison que les hommes sont sacrifiés à lui ». Dans son discours de l’initiant au 
grade de chevalier écossais, Adam Weishaupt, le fondateur des « Illuminés de Bavière » disait : 

« Les illuminés seuls sont en possession des secrets du vrai franc-maçon. Il reste même aux 
illuminés une grande partie de ces secrets à découvrir. Le nouveau chevalier doit y consacrer 
ses recherches. Il est bien spécialement averti que c’est par l’étude des anciens Gnostiques 
et des Manichéens qu’il pourra faire de grandes découvertes sur cette véritable Maçonnerie. » 

Manly Palmer Hall, un des plus grands philosophes de la franc-maçonnerie a clairement décrit 
les deux aspects distincts de l’organisation maçonnique : « La franc-maçonnerie est une 
fraternité cachée dans une autre fraternité : une organisation visible cachant une fraternité 
invisible des élus… »  

D’ailleurs dans son texte « The Lost Keys of Freemasonry », il déclare « Quand un maçon 
apprend que la signification du guerrier sur la planche représente en fait une dynamo 
dégageant une puissance vivante, il découvre alors le mystère de sa noble profession. Les 
énergies bouillonnantes de Lucifer sont dans ses mains. Avant qu’il puisse commencer à 
avancer et à s’élever, il doit prouver qu’il est capable d’utiliser correctement ces énergies. […] 
L’homme est un dieu en fabrication, et tout comme dans les mythes mystiques de l’Égypte 
avec la roue du potier, il doit être façonné. » 

Dans « The Meaning of Masonry », l’auteur Walter Leslie Wilmshurst affirme que la 
maçonnerie descend bien des Anciens Mystères où atteindre l’immortalité (devenir un dieu) 
est le point central. 

« Cette notion qui concerne l’évolution de l’homme en un “super-homme” a toujours été le but 
des Anciens Mystères. Le véritable but de la maçonnerie moderne ne concerne pas les œuvres 
sociales ou charitables mises en avant, mais plutôt l’accélération de l’évolution spirituelle de 
ceux qui aspirent à perfectionner leur nature humaine pour se transformer en une sorte de 
dieu. Cette chose-là est une chose bien précise, un art royal, que chacun d’entre nous peut 
mettre en pratique. Rejoindre cet Art pour tout autre but que celui d’étudier et pratiquer cette 
science revient à se méprendre sur son véritable sens… qui est la réalisation consciente de nos 
potentialités divines. »  

En effet, il y a chez les organisations maçonniques un secret, un « Art Royal » hérité de 
sciences occultes ancestrales qui peuvent impliquer des rites orgiaques et des messes noires.  

Dans « Dévoiler les illuminati de l’intérieur », l’ex-occultiste William Bill Schnoebelen, ancien 
haut membre de l’Église de Satan, franc-maçon durant 9 ans, initié au 32e degré du rite 
écossais, au 90e du rite de Memphis-Misraïm, au 9e de l’O.T.O. (Ordre du Temple de l’Orient) 
et chez les rosicruciens, affirme que l’Art Royal maçonnique est lié à des pratiques sexuelles 
sur des enfants :  

« Ces rituels contiennent un aspect sinistre, mais que je dois aborder. Je m’en excuse par 
avance, car c’est quelque chose de vulgaire. Mais nous devons parler du “Secret Royal” de la 
maçonnerie et comment il intervient dans cette pyramide hiérarchique spirituelle.  

https://archive.ph/wip/Wqzaq
https://archive.ph/D4mOD
https://archive.ph/wip/NtOWa
https://archive.ph/wip/DupHd
https://archive.ph/wip/5WZ4i
https://odysee.com/bill-schnoebelen-les-illuminatis-vue-de-l-int%C3%83%C2%A9rieur-(1):e
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[…] Suite au Livre de la Loi, il (Crowley) a commencé à faire des rituels pour ramener ce dieu-
enfant. Pour cela, il a fondé la secte de “L’enfant Fascinant”, et en faisant cela, il a dévoilé et 
révélé le Secret Royal de la franc-maçonnerie. Suite à la publication de son livre, un homme 
s’est présenté à lui. Cet homme était Theodor Reuss, un occultiste allemand et le leader de 
l’O.T.O. qui est l’Ordre des Templiers de l’Orient, encore des chevaliers templiers… Cet homme 
a alors dit à Crowley qu’il avait révélé le plus grand mystère de l’histoire de l’occultisme. Ce 
à quoi Crowley répondit qu’il ne comprenait pas de quoi il voulait parler. Reuss l’a donc initié 
au 9e degré de l’O.T.O. et lui révéla le secret. Ce secret est qu’en tant que franc-maçon, 
l’immortalité vous est promise. […]  

Le secret que Crowley a indirectement découvert, probablement grâce à une intervention 
démoniaque, c’est que cette immortalité est accessible grâce à la magie sexuelle opérative. Ce 
type de magie sexuelle dont nous parlons ici est le viol d’un jeune enfant, malheureusement. 
Crowley enseignait que l’on peut vivre éternellement grâce à la vampirisation sexuelle de 
jeunes enfants. C’est la raison pour laquelle les maçons pensent pouvoir obtenir l’immortalité. 
Chaque fois qu’ils souillent un enfant, ils volent un peu de la jeunesse de cet enfant. […] 

Crowley révèle que le secret du symbolisme de “l’Œil qui voit tout” dans un de ses livres, le 
livre de Thoth, qui est un manuel très avancé. Ceci est l’œil de Lucifer, mais croyez-le ou non, 
ce symbole correspond également à un organe que nous dénommons d’une délicate 
appellation : le rectum. Ce qui est ironique quand vous savez qu’il représente aussi Lucifer. 
Ceci fait référence à la doctrine occulte et archéométrique de la maçonnerie qui prétend que 
par le biais de la sodomie, spécialement avec de jeunes garçons, vous pouvez accéder à des 
dimensions de réalités alternatives, au travers de ce qu’ils appellent des “tunnels de typhon” 
(vortex). » 

Bill Schnoebelen précise qu’il n’y a qu’un ou deux maçons sur cent qui « pratiquent », il dit 
aussi que tous les franc-maçons ne sont pas satanistes, mais tous les satanistes sont franc-
maçons.  

Le Pr Jean-Claude Lozac’hmeur décrit une Gnose transhistorique qui qualifie les entités 
« lucifériennes », comme des anges déchus œuvrant pour faire chuter l’homme par tous les 
moyens avec l’intention affichée de l’élever au statut de dieu. Grosso modo, il s’agit de la 
transcendance par la dépravation, la perversité et l’inversion de valeurs pour atteindre les 
sommets. Une inversion qui est actuellement en cours dans notre monde, avec un déploiement 
méthodique de tous les leviers par nos élites : la chute spirituelle au profit de l’adoration 
matérielle qui aboutit au culte de l’homme tout puissant. Un homme réduit à adorer, 
finalement, le prince de ce monde apportant la lumière (l’illumination), Lucifer, le dieu 
« civilisateur ». 

Mouais… 

Si tu as du mal à croire tout ça (comme c’était mon cas lorsque je l’ai découvert), tirons le fil 
rouge des PV d’auditions de l’affaire Dutroux. Ces documents nous dévoilent page 249 des 
évènements troublants qui rappellent étrangement des rites sataniques : 

« Trois salles de cérémonies : 

Salle noire (Magie d’Hécate) 

Salle rouge (Sorcellerie traditionnelle européenne = WICCA) 

Rituel Gnostique 

Initiation : 

https://archive.ph/wip/5t1Jd
https://archive.ph/MULH4
https://archive.ph/wip/A4A8n
https://archive.ph/wip/a8xEF
https://archive.ph/wip/a8xEF
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Un an = maitre ou prêtresse = sanctuaire noir 

Deux ans en plus = maître WICCA 

Trois ans en plus = membre de la Gnose 

Pratiques : 

Messes Noires 

Une femme nue sert d’autel. Un cœur d’animal acheté en boucherie est déposé sur une assiette 
sur le ventre de la femme. Le prêtre poignarde le cœur et trempe sa main dans le sang. Il 
imprime sa main sur les ventres des membres qui le désirent. Les membres qui le souhaitent 
peuvent embrasser le pubis de la femme, mais jamais de relation sexuelle. Jamais de mineurs 
et jamais de drogue. Il ne connait personne parmi les inculpés des dossiers Neufchâteau. Il y a 
un quatrième stade d’initiation : le CLERGÉ INFERNAL réservé à des membres choisis par… » 

Page 260 :  

« … lorsqu’il est tombé en pleurs. Il a participé en 1985-86 à plusieurs séances sataniques près 
de CHARLEROI. À une occasion le sang d’une fillette de 12 ans a été offert à l’assistance. Il n’a 
pas assisté au meurtre. » 

Page 541 :  

« M. a été tuée en 11/84 à KNOKKE dans la villa de la grand-mère de X1 par les mêmes 
personnes que C.. 

Première fête : B. a amené un petit garçon de 8 ans.  

Il y avait une collection importante de bateaux à voiles dont certains, dans un aquarium. 
Description de la villa. X1 a tué deux lapins et un bouc nain sur ordre de B.. 

La partouze avait lieu dans le garage (chaudière orange). Deux dobermans (R.) et un berger 
allemand (R.) participaient à la partouze. Description du garage : anneaux scellés dans les 
murs. Armoire emmurée avec matériel sadomaso et K7 de pédophilie.  

[…] 

Participants ; costumes particuliers : cuir - capes, masques… Villa d’où on entend des avions 
C. a été violée par T.-N.-B.-le propriétaire. C. doit manger le cœur du lapin sacrifié. Enfants 
attachés aux anneaux dans le garage. Le sang du bouc est versé sur C.. » 

Page 746 :  

« WAT aurait participé à des “messes noires” avec d’autres mineures. WAT a revécu certaines 
scènes du passé et était terrorisée. Elle parle de mineures marquées au fer rouge et de sacrifices 
humains. Elle parle aussi de viande humaine préparée que les mineures ont dû manger. Durant 
ces soirées les mineures étaient violées par les participants. » 

En page 749, le journal intime W. âgée alors de 14-15 ans retrace un appel au secours, des 
faits d’incestes, « le paragraphe 29 mentionne une famille qui pratique des sacrifices 
humains, dont leur propre fille ». 

Page 126, un témoin affirme que « le 07/01 comme étant un jour de dons pour les Églises 
Sataniques. Les Églises Sataniques font partie d’une Association mondiale. Il y a des milliers 
de membres en Belgique. Les sacrifices vont du sacrifice d’animaux aux sacrifices d’humains. 
Les sacrifices sont suivis d’orgies. Une femme est violée par un serpent ou un chien qui 
représente Satan. Parfois la femme est sacrifiée et son sang sert pour les rites. ». 
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Page 125 :  

« Il a assisté à une Messe Noire dans la banlieue huppée de GENT en 05/87. Messe Sataniste. 
Il y a eu sacrifice d’animaux éventrés et tués ensuite. Les sangs des animaux étaient bus par les 
participants. J. et E. étaient présentes. Il signale qu’aux USA des enfants sont sacrifiés. En 
HOLLANDE des mouvements satanistes ont des liens avec des réseaux pédophiles. T4 n’a pas 
pu assister à la cérémonie entière. Description de la villa. 

Véhicules luxueux, dont trois plaques “P”. T4 amené sur place en grosse MERCEDES noire 
avec sièges en cuir foncé et minibar et tél. - plaque hollandaise (yeux bandés). Église de Satan 
dirigée à l’époque par Anton LaVey. Ils ont parlé de prendre un certain A. à MECHELEN. 

Vingt minutes de route après l’autoroute BXL-GAND J. et E. ont signalé qu’il y avait des 
Parlementaires et d’autres personnalités. » 

Est-il utile à ce stade de la pelote de laine de rappeler qu’en 1979 la ligne éditoriale de 
Libération était pour le moins douteuse ?  

Mais que fait la justice, nom d’un chien ? 

Le magistrat dijonnais, Olivier Bailly, vice-président du tribunal judiciaire de Dijon, est 
condamné à un an de prison ferme ainsi qu’un an avec sursis le vendredi 11 mars 2022 par le 
tribunal de Besançon pour avoir proposé sa fille de 12 ans sur des sites libertins. Outre 
le fait que la peine ne pèse pas bien lourd à mes yeux, de l’autre côté de l’Atlantique (et de la 
Manche), ce n’est pas plus glorieux. 

Lisa Bloom, avocate à Los Angeles, a représenté huit victimes du pédophile milliardaire 
Jeffrey Epstein, et affirme que le prince Andrew devrait « trembler dans ses bottes ».  

« Le prince Andrew a forcé la demanderesse, une enfant, à avoir des relations sexuelles avec 
le prince Andrew contre son gré » selon la plainte de Giuffre, qui était auparavant connue sous 
le nom de Virginia Roberts. 

D’ailleurs Larry Sanger, le fondateur de Wikipédia a lancé le 30 mars 2020 un thread Twitter 
dénonçant la pédophilie et le trafic d’enfants dans les élites. Mais il est bien conscient qu’il ne 
fait qu’effleurer la surface, un peu comme ce chapitre… 

Car ce ne sont que quelques exemples, il y en a tellement d’autres. Il faudrait que je te parle du 
tandem Maxwell-Epstein et du Pizzagate ou du clan Clinton, il faudrait aborder les lois qui 
protègent les prédateurs et exposent nos enfants ou encore de la raison expliquant le laxisme 
de nos politiques. Il faudrait que je m’attaque à chaque nœud de chaque pays pour faire toute 
la lumière. Mais je manque de temps et de pages, les réseaux sont si vastes et les connexions si 
désolantes que je m’en occuperai dans un prochain ouvrage. Laissons deux minutes de côté 
l’Art Royal qui donne envie de vomir, pour revenir à l’inversion des valeurs dont nous sommes 
tous des victimes directes et indirectes.  

La Fondation Rockefeller a financé les recherches et ouvrages d’Alfred Kinsey sous couvert 
d’amorcer la « révolution sexuelle » dont on peut saisir pleinement la portée de nos jours. C’est 
sur la base des travaux de ce chercheur que tous les dogmes de la sexualité des enfants, de 
l’orgasme de très jeunes enfants et l’hypersexualisation qui se sont imposés dans la société. Or, 
le courage dévoué de Judith A. Reisman permet de mettre en lumière que les « bases 
scientifiques » de Kinsey cachent en réalité des viols en quantité industrielle et des chiffres 
totalement bidonnés. Ce ne serait pas la première fois que nos élites abusent des enfants, 
comme la CIA, par exemple, ayant financé et autorisé le programme MK-Ultra (et ces variantes 
comme MK Monarch que je traiterai sans doute dans un prochain livre).  

https://archive.ph/vzM9Q
https://archive.ph/IOMlT
https://archive.ph/ob6zk
https://archive.ph/m29Hj
https://archive.ph/wip/0eXcE
https://archive.ph/gJNvH
https://archive.ph/YBxvP
https://drive.google.com/file/d/1lhTh2E6yeF99b22Ak41SLuXQbN3eKlun/view?usp=sharing
https://archive.ph/wip/S4NVq
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Dans cette ingénierie sociale organisée par nos élites, nos enfants sont loin d’être protégés, ils 
sont même exposés de plus en plus tôt à la sexualité. Une étude menée en 2009-2010 par l’OMS 
dans 35 pays du continent européen relève que 26 % des mineurs de 15 ans ont déjà eu un 
rapport sexuel, les chiffres datent d’une décennie… 

À 12 ans, près d’un enfant sur trois a déjà été exposé à du contenu pornographique, 62 % des 
mineurs de 15 ansv ont vu leurs premières images pornographiques avant d’entrer au lycée. 

Selon Stéphane Blocquaux, spécialiste en prévention des risques numériques pour la jeunesse, 
« il faut distinguer l’adolescent presque majeur qui va aller vers cette matière 
pornographique – l’âge du premier rapport sexuel est toujours fixé autour de 17 ans – et les 
beaucoup plus jeunes enfants. C’est ce qui a changé depuis quelques années. La 
consommation [d’images pornographiques] se fait très jeune. On parle d’enfants de 10 ans, 
9 ans, 8 ans même parfois. La primo-exposition se situe autour de 11 ans. On est plus sur 
celui qui vient s’informer, on est sur celui qui n’a rien à faire là en fait. On tue l’enfance très 
rapidement et cela va poser problème à ces enfants dans leur construction de cette sexualité. » 

Et en parlant de construction, sans porter aucun jugement sur les choix de chacun à l’âge 
adulte, sache que January Littlejohn, une maman de Floride a intenté une action après la 
transition de genre de son enfant de 13 ans amorcée à l’école sans le consentement de la mère.  

D’après January « Ça se passe partout » aux États-Unis. Elle a finalement découvert que l’école 
travaillait sur un « plan de soutien transgenre » avec son enfant, mais l’établissement a d’abord 
refusé de lui permettre de s’impliquer étant donné qu’il était « protégé par une loi de non-
discrimination ». C’est un guide de 6 pages qui circulerait dans de nombreuses écoles du pays 
et ferait des ravages, selon cette mère. 

Les parents du Massachusetts poursuivent l’école de Ludlow, après avoir appris que les 
responsables ont encouragé les enfants à utiliser de nouveaux noms et pronoms du sexe opposé 
sans consentement. Sans parler d’un phénomène nouveau qui prend de l’ampleur : après avoir 
effectué leur transformation, des centaines de jeunes cherchent de l’aide pour revenir au sexe 
d’origine parce que parfois la transition engendre un regret personnel, mais également pour 
des raisons de pression sociale, notamment le rejet communautaire. Peu importe la raison, ce 
sont autant de vies abimées par la manipulation des élites dont les médias ne parleront jamais. 

Selon CBSNews, 45 % des jeunes LGBTQ+ ont sérieusement songé au suicide l’an dernier, des 
jeunes qui ne sont pas « intrinsèquement sujets au risque de suicide en raison de leur 
orientation sexuelle ou de leur identité de genre, mais plutôt exposés à un risque plus élevé en 
raison de la façon dont ils sont maltraités et stigmatisés dans la société ».  

Mon propos est loin du débat sur l’identité de genre, c’est un choix personnel de chaque adulte 
qui décide en son âme et conscience ce qui est bon pour lui, je n’ai rien non plus contre le fait 
d’aborder la sexualité avec les enfants. On peut en parler, on doit rester à l’écoute et 
communiquer avec des mots simples, il existe de merveilleuses approches et des livres 
accessibles. En revanche, je pense qu'il y a, pour dire les choses simplement, un accès précoce 
à la sexualité ainsi qu’un « forcing » notamment sur la question du genre. Et j’estime que nos 
bouts de chou sont trop petits pour avoir leur avis sans être influencés par un adulte, un 
enseignant ou une autre figure d’autorité. Pour moi, c’est la ligne rouge, tout ce qui grignote 
l’enfance me rend vigilant. C’est qu’un poids considérable qui pèse de plus en plus sur les 
épaules des enfants, et ce, de plus en plus tôt. Cette situation découlant de l’ingénierie sociale 
est souhaitée, totalement désirée, parfaitement planifiée, banalisée et financée. Entre ce 
changement de notre société et les problèmes d’infertilités potentiellement induits par les 
injections à ARN-m, ne se dirige-t-on pas mine de rien vers une ubérisation de l’utérus ? Ce 
n’est peut-être pas un hasard si les Chinois développent un utérus artificiel.  

https://archive.ph/wip/EUKDH
https://archive.ph/wip/XZnUx
https://archive.ph/wip/f1maG
https://archive.ph/wip/f1maG
https://archive.ph/wip/XGEQb
https://archive.ph/K4rk3
https://archive.ph/R3OGM
https://archive.ph/8io1E
https://archive.ph/wip/v6uc4
https://archive.ph/wip/mdeBV
https://archive.ph/wip/mdeBV
https://archive.ph/BTtV9
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Chez Disney, les propos de la présidente du « General Entertainment » de la firme soulèvent 
chez les Américains des questions d’ordre idéologique. Karey Burke, la responsable du contenu 
admet qu’il existe un « programme gay pas si secret » et promet que la moitié des personnages 
Disney seront LGBT.  

Les studios Netflix ont signé en 2019 un contrat de plus de 200 millions de dollars avec 
David Benioff pour développer des séries et des films. David Benioff est le fils de 
Stephen Friedman, un ancien de chez Goldman Sachs et assistant du président Bush de 2002 
à 2005. David est le cocréateur de la série Game of Thrones et le scénariste du court métrage 
Disney Gemini Man, mais il est surtout le cousin de Marc Benioff, puissant homme d’affaires 
et P.-D.G. de salesforce.com (un géant du Cloud Computing).  

Marc, dont la valeur nette pèse 3,9 milliards de dollars est le propriétaire du Time Magazine 
qui n’hésite pas à couronner Greta Thunberg (en 2019), Joe Biden et Kamala Harris (en 2020) 
et Assa Traoré comme personnalités ou gardiens de l’année. Les Benioff ont leurs racines à 
Kiev, et le titan de la Silicon Valley a pu compter sur un certain Paul Pelosi, un des tout 
premiers investisseurs de salesforce. Pourquoi je te parle de Paul ? Parce que son épouse, 
Nancy Pelosi, est la représentante de la Chambre des États-Unis, la femme qui a approuvé la 
présidence de Joe Biden. Autant te dire que Marc soutient financièrement les démocrates dans 
la peau d’un activiste social, tout comme il n’hésite pas à donner 300 millions de dollars pour 
encourager l’action climatique. Tu ne seras pas étonné de savoir que ce philanthrope est 
également présent au World Economic Forum. 

Se peut-il donc que la noble cause de Marc Benioff, son aura démocrate et son cœur ukrainien 
transparaissent, ne serait-ce qu’un tout petit peu dans les productions Netflix signées par son 
cousin ? Je chipote, revenons à Hollywood, au social engineering et à un autre fardeau que les 
enfants doivent porter.  

Le temple de la fabrique du divertissement est un microcosme corrompu par la sexualisation 
des plus jeunes, ce n’est un secret pour personne. Cette élite médiatique qui s’expose et nous 
impose des comportements infusant lentement dans nos esprits afin de modifier nos mœurs, 
n’est rien d’autre que de l’ingénierie sociale à l’œuvre, toujours et encore.  

Du coup, je t’invite à tirer le fil rouge pour nous rendre dans les coulisses du cinéma américain 
qui débordent d’abus sexuels sur mineurs. En aout 2011, sur ABC News l’acteur Corey Feldman 
lâche une petite bombe face à la caméra de l’émission ABC Nightline :  

« Le problème numéro un à Hollywood était, est et sera toujours la pédophilie. » 

« Tout est fait sous le radar… Mais c’est le grand secret. » 

Alison Arngrim, à l’époque l’une des vedettes de « La Petite Maison dans la Prairie » confirme 
que le phénomène dure depuis très longtemps. Un des grands casteurs hollywoodien, 
Jason James Murphy dispose d’un passif pour agression sur un enfant de 8 ans et a été arrêté 
pour les mêmes faits. Lauréat d’un Grammy, Fernando Rivas est épinglé par la police pour 
détention d’images pédopornographiques, mettant notamment en scène une petite fille de 
4 ans « nue et tenue par des menottes et d’autres dispositifs de type bondage ». Brian Peck, un 
acteur des X-men reconnu coupable d’avoir abusé sexuellement d’une star de Nickelodeon (un 
gosse, tu t’en doutes), travaille toujours avec des mineurs. Dans une lettre ouverte, 
Dylan Farrow déclare publiquement que Woody Allen l’a violée à l’âge de 7 ans, un cas qui n’est 
pas sans rappeler Roman Polanski.  

Revenons au Royaume-Uni, où Jimmy Savile, star phénoménale du petit écran, a abusé de 
450 victimes notamment au cours de rituels sataniques qui auraient impliqué le Premier 
ministre de l’époque, Edward Heath. Enfin, posons-nous un instant sur le cas Disney qui 

https://archive.ph/8Prqm
https://archive.ph/wip/DF4Tb
https://archive.ph/wip/ITnWE
https://archive.ph/wip/Ep0Pw
https://archive.ph/qRiYq
https://archive.ph/qVI2w
https://archive.ph/wip/r2yuP
https://archive.ph/wip/bNbbI
https://archive.ph/wip/bNbbI
https://archive.ph/wip/mdNiE
https://archive.ph/wip/hKqbw
https://archive.ph/wip/tdHi9
https://archive.ph/wip/Z9ENm
https://archive.ph/E3I9O
https://archive.ph/wip/jYd0x
https://archive.ph/dremT
https://archive.ph/wip/YcOzB
https://archive.ph/wip/3p7C4
https://archive.ph/wip/YWKvW
https://archive.ph/2jhqX
https://archive.ph/M7TGL
https://archive.ph/ls4Gd
https://archive.ph/wip/uFNIJ
https://archive.ph/nwFYh
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revient dans ce chapitre comme un boomerang. La firme dissimulait à Disney World Floride 
un réseau de trafic d’enfants, ou couvrait simplement les agressions sexuelles sur mineurs à de 
multiples reprises par le passé. En fait, comme tu peux le voir, il y a tellement de faits et 
d’intérêts imbriqués que, malheureusement, j’aurais besoin de nombreux chapitres pour tout 
traiter, et encore, ce ne serait que la partie visible de l’iceberg. 

Je m’essouffle dans ce labyrinthe noir et poisseux, alors qu’il me reste encore à te parler des 
véritables dessous de l’adrénochrome organique, des familles issues de la noblesse noire de 
Venise, du Comité des 300, de la fraude du nom légal puis tant d’autres choses, mais je crois 
que tu as suffisamment d’éléments pour saisir pleinement dans quelle situation on se trouve, 
toi et moi. 

Ne va pas croire que j’ai pris un quelconque plaisir à dérouler ces derniers mètres de laine. Moi 
aussi j’ai eu l’impression d’être assommé, cerné de toute part, écrasé par la sombre fatalité 
d’une société à la dérive et d’un Nouvel Ordre Mondial qui cherche à nous détruire par tous les 
moyens possible.  

Si tu penses – comme je l’ai pensé – que les élites nous mènent une guerre méthodique, 
implacable et sur tous les fronts depuis des années, sans qu’on ne puisse rien y faire… si tu as 
la sensation terrible que notre civilisation s’effondre dans un piège fomenté par une poignée 
de familles aux intentions les plus obscures et bien plus puissantes que nous… permets-moi de 
te dire qu’ils sont tombés sur un énorme problème : 

Sur nous. 

Alors, dans un dernier élan de courage, avec ce qu’il nous reste d’humanité et la force de ceux 
qui n’ont plus rien à perdre, je t’invite à relever la tête, à considérer ce tout dernier bout de 
laine qui n’a, ni complètement fait le tour de la question ni dit son dernier mot, pour tirer 
ensemble sur le tout dernier chapitre. Et je vais une nouvelle fois te prendre par la main pour 
nous hisser le plus vite possible vers la lumière. 

  

https://archive.ph/wip/VMZ0L
https://archive.ph/wip/VMZ0L
https://archive.ph/wip/n5k67
https://archive.ph/dREt4
https://archive.ph/wip/b0BQM
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Epilogue 
Seule, je ne peux pas changer le monde, mais je peux jeter une pierre dans l'eau et créer de 

nombreuses ondulations. 

Mère Teresa 

 

J’espère que tu comprends que je ne pouvais pas continuer ma petite vie comme si tout ça 
n’existait pas. Comme s’il n’y avait pas une urgence vitale à ouvrir les yeux, d’abors les miens, 
puis les tiens et enfin ceux d’un maximum de monde . Comme si les élites n’avaient pas détruit 
nos fondamentaux, fragmenté nos familles, dépecé nos pays, déconstruit nos identités. Devant 
notre pelote qui ne ressemble plus à rien, si ce n’est à des fils de laine souvent hideux qui 
traînent dans ta cuisine, j’admets que je ne t’ai rien épargné. J’ai conscience que cette longue 
descente aux enfers est éprouvante et que la réalité sans artifice est dure à admettre. C’est peut-
être pour ça que je me sens obligé de te prendre par la main et de te regarder dans les yeux 
pour te murmurer qu’effectivement nous sommes tout petits, mais que la partie est loin d’être 
finie.  

Car en jouant sur nos peurs, en nous terrorisant avec cette stratégie du chaos et en nous 
écrasant sous une domination totale, ils ont également précipité le réveil de nombreuses 
personnes. A commencer par les lanceurs d’alertes tant décriés, tu sais les complotistes de la 
première heure. Je pense à Silvano Trotta, à Anne de Russie, à Momotchi, à l’équipe de Neodia, 
à Christine Cotton, à Invaccinable, au Pr Perronne et tant d’autres que je pourrais en noircir 
une page entière. Je n’ai pas à eu à mener une enquête de terrain, tous ces gens avaient déjà 
des informations plus ou moins fragmentées que je n’ai eu cas à assembler. Nous sommes des 
milliers, des millions à travers le monde.   

Des gens comme moi, des gens comme toi, et tant d’autres qui vont faire de nous la dernière 
génération capable d’enrayer le plan obscur des mondialistes. Nous sommes la lumière, 
et nous sommes de plus en plus nombreux, un peu comme l’avalanche de bonnes nouvelles qui 
indiquent que la vérité rattrape la cabale à une vitesse fulgurante.  

D’abord, nous avons eu un véritable coup de pouce venu du ciel, quand « Omicron » a 
bouleversé la donne, coupant l’herbe sous le pied des mondialistes et de la religion Covidienne. 
Même l’affreux Bill Gates est obligé de le reconnaître : « Le variant Omicron a fait un meilleur 
travail d’immunité globale que les vaccins ». Personne ne gagne face à la Nature.  

Je te parlais de Disney dans le dernier chapitre, le peuple ouvre les yeux, 68% des Américains 
se détournent de l’entreprise qui perd près de 50 milliards de dollars. Tu peux, comme eux (et 
moi) rompre ton abonnement Disney+, tu peux aussi envoyer valser Netflix puis commencer à 
acheter des produits qui n’iront plus nourrir les monstres BlackRock et Vanguard. Ce qui 
signifie un retour progressif chez ton crémier, ton boucher ou ton boulanger, histoire qu’un 
maximum d’euros nourissent une famille de commerçants plutôt que d’engraisser des 
actionnaires. Oui, je sais, plus facile à dire qu’à faire, mais chaque petit progrès est un pas vers 
notre liberté.  

https://archive.ph/AtOly
https://archive.ph/wip/mjK3P
https://archive.ph/rw37i
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Etrangement, une loge maçonnique à Dublin a pris feu, quelques mois avant, ce sont 3 loges à 
Vancouver qui ont subi un incendie. Le 4 octobre 2021, Facebook a connu une panne mondiale, 
Mark Zuckerberg perd près de 6 milliards en 24 heures. Il suffit qu’il n’y ait plus d’utilisateur 
connecté pour mettre en lumière l’incoyrable fragilité de ces mastodontes. En février 2022, la 
valeur boursière de Meta a chuté de près de 220 milliards de dollars à l’ouverture des marchés 
boursiers américains après avoir perdu des millions d’utilisateurs. Tu vois où je veux en 
venir ? Après nous avoir censuré, en étant complice du plan, Facebook perd un fric fou car les 
gens s’en détournent. Nous avons le pouvoir, nous sommes le pouvoir, nous pouvons mettre à 
genou n’importe lequel de ces monstres, ils ont tous besoin de notre consentement pour 
grossir. A commencer par les états. Je veux dire qu’il est important à partir de maintenant de 
regarder scrupuleusement les textes de lois qu’ils veulent passer, les décisions qu’ils comptent 
nous imposer. C’est à nous de mériter la liberté et d’exercer une presison constante sur nos 
dirigeants. C’est à nous de dire stop aux politiques arbitraires, de refuser ce qui est infondé et 
de mettre un coup d’arrêt à la censure.   

En parlant de censure, Elon Musk se propose de racheter Twitter et la cabale frissonne, agitant 
immédiatement « un danger pour la démocratie » alors que le milliardaire souhaite rétablir la 
liberté d’expression. On peut s’attendre à une réaction épidermique des élites qui vont 
probablement hystériser le patron de Tesla, ce qui les obligera à se découvrir d’autant plus.  

Parlons de la plandémie à présent, la politique du chaos se fissure de toute part et laissant 
passer de plus en plus de lumière. En mars 2022, Israël annonce la fin définitive du Pass 
Vaccinal. En Avril, la Pologne met fin à ses contrats avec Pfizer : les gens ne veulent plus se 
faire piquer. L’Algérie dénonce Pfizer et accuse le labo de chantage. Taïwan ouvre les yeux sur 
les injections et arrête les vaccinations Pfizer à la 2e dose pour les 12-17 ans en raison des 
inquiétudes liées aux myocardites. En Allemagne, une hausse insensée du nombre de crises 
cardiaques et d’accidents vasculaires cérébraux incite les services d’urgence à demander la 
suspension de la prescription du « vaccin » anti-covid. Au Royaume-Uni, on se rend 
(lentement) compte que les hépathites chez les enfants sont liées aux injections. 

Les études scientifiques commencent à prouver par A plus B le lien de causalité entre les 
« vaccins » et les événements cardiovasculaires. Dans les pays scandinaves le bon sens revient, 
le Danemark lève le pied sur la vaccination, le tabloïd danois Ekstra Bladet a présenté des 
excuses publiques pour sa couverture peu critique de la pandémie de coronavirus : « nous 
avons échoué », dans la capacité à faire une nuance de taille entre mourir AVEC le virus et 
mourir DU virus. 

En Italie, le tribunal de Padoue abolit l'obligation de vaccination pour les professionnels de la 
santé. En France, le tribunal d’Alençon donne raison à une infirmière en EPHAD qui avait 
refusé de se faire vacciner, celle-ci réintègre l’établissement. A Philadelphie, on supprime 
l’obligation du masque en intérieur. Toujours aux États-Unis, le gouverneur Bill Lee a signé le 
projet de loi SB 2188 qui permet à l'Ivermectine, d'être disponible pour le traitement du 
COVID-19 sans ordonnance au Tennessee. Du coup si un traitement disponible existe, ce qui 
était valable pour l’autorisation d’urgence des vaccins risque de sauter, ce n’est qu’une question 
de temps. 

Lors d’une conférence de presse, Kari Lake , la candidate républicaine de l’Arizona pour le 
poste de gouverneure (soutenue par Trump) encourage tout homme de loi à délivrer un 
mandat d’arrêt contre Anthony Fauci pour avoir caché les bienfaits de l’ivermectine et de 
l’hydroxychloroquine. Un Anthony Fauci d’abord cuisiné par le Sénateur Rand Paul dans une 
audition explosive, puis atomisé par le Sénateur Roger Marshall qui pose les bonnes 
questions concernant les travaux de recherche sur le gain de fonction :  

https://archive.ph/wip/L5zgO
https://archive.ph/yJ8kO
https://archive.ph/wip/wIBHF
https://archive.ph/wip/PNeYv
https://archive.ph/wip/U0x1Y
https://archive.ph/wip/88PQB
https://archive.ph/wip/E18j7
https://archive.ph/gsLHX
https://archive.ph/bpbJ1
https://archive.ph/wip/gzWI5
https://archive.ph/wip/6Tgyu
https://archive.ph/wip/LqAbU
https://archive.ph/dtwdD
https://archive.ph/wip/E0mQ1
https://archive.ph/wip/2Zz6Y
https://archive.ph/wip/2Zz6Y
https://archive.ph/UYemG
https://archive.ph/wip/qF4iz
https://archive.ph/wip/KNmz6
https://archive.ph/un1Hz
https://archive.ph/wip/9PeQK
https://archive.ph/wip/9PeQK
https://archive.ph/wip/SxcwW
https://archive.ph/2tmmv
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« Pourquoi avez-vous dit au comité que votre agence n'a jamais financé la recherche sur le 
gain de fonction? Pourquoi votre agence a-t-elle accordé cette subvention alors qu'elle a été 
rejetée par la DARPA en raison de ses préoccupations concernant la violation du moratoire 
en place ? Et enfin, vous engagerez-vous aujourd'hui à publier tous les enregistrements 
entièrement non expurgés, d'ici la fin de cette semaine afin que le Congrès et le peuple 
américain puissent connaître la vérité sur le rôle du NIH et les origines des moteurs de Covid-
19 ? » 

Au lieu des 500 pages initialement demandées par la FDA pour garder le secret le plus 
longtemps possible, le tribunal ordonne à celle-ci de produire des données Pfizer Covid-19 à 
un rythme de 55 000 pages par mois. Cette décision du juge fédéral Mark T. Pittman provoque 
une onde de choc auprès de tous les complices de cette plandémie car toute la lumière sur cette 
sombre affaire arrive. Suite à cette lumineuse bombe, Rady Johnson le Vice-Président de Pfizer 
a été arrêté par des agents fédéraux en raison d'accusations de fraude « Des milliers de 
documents classés par Pfizer ont été publiés, montrant les véritables risques du vaccin 
expérimental. » Les directeurs financiers de Pfizer et Moderna ont tous deux démissionné fin 
avril, une coïncidence qui ressemble de plus en plus à un vent de panique. 

En France, le Sénat charge la commission des affaires sociales d’enquêter sur les effets 
secondaires des injections. Les langues se délient, mais surtout on commence à enfin tendre 
l’oreille, Éloïse Soave, 32 ans, a été auditionnée par la Commission d'enquête Sénatoriale sur 
ces fameux effets « secondaires », je t’invite à écouter son intervention sur les ondes de Sud 
Radio : « Je vis avec 30% de mon énergie à 32 ans. » Éloïse a été diagnostiquée d'une 
péricardite le 1er mars 2022, puis d'une myocardite en avril, elle a subi plus de 10 autres 
pathologies invalidantes après sa 2ème dose Pfizer, en juil. 2021.  

Le juriste Reiner Fuellmich a réuni différents éléments à propos de cette plandémie et 
constitue un « Grand Jury », un tribunal populaire qui n’a aucune valeur juridique mais qui a 
le mérite d’apporter sa pierre à l’édifice, car la vérité s’infiltre partout et ne demande qu’à 
éclater.  

Et comme je t’ai déjà montré qu’une boucle ne demandait qu’à être bouclée, Edward Dowd, un 
ancien de chez Blackrock dénonce que Pfizer est de connivence avec la FDA pour cacher les 
données qui montrent qu’à travers les essais cliniques de «vaccins» Covid ont échoué.  

Tout ceci s’opère bien sûr dans le silence assourdissant des médias serviles et complices. Aussi, 
je te demande pourquoi tu devrais encore allumer ta télévision si ce n’est pour écouter des 
journalistes aux ordres de Davos et de la finance mondiale entre deux pages de pub ?  

Un homme fait ce qu'il a à faire malgré les conséquences sur sa vie, les obstacles, les 
dangers et la pression; c'est la base de toute morale humaine. 

John Fitzgerald Kennedy 

Et après avoir fait preuve d’une certaine lâcheté (même artistique) à titre personnel, c’est sans 
doute la morale qui m’a rappelé ce que je devais faire. C’est probablement ma part d’humanité 
qui a motivé mon envie de partager cette pelote de laine, à moins que ce soit à cause de mon 
rapport particulier avec la vérité et de mon propre parcours. Il faut dire que durant la même 
année, je me suis senti trahi à la fois par les mensonges de mon père et ceux de ma patrie, avant 
d’avoir des pépins cardiaques qui ont littéralement provoqué un électrochoc chez moi.  

C’était douloureux, mais ça ressemblait à un petit miracle, quand on y pense : sans ce passage 
à vide, je n’aurais jamais éprouvé le besoin urgent d’informer les gens autour de moi, de faire 
le tri entre les véritables données et la propagande des médias, puis de prendre le risque de 
t’exposer tout ça.  

https://drive.google.com/file/d/16-ReU_Y_s-YeX2e2f91V8h-ifDcH-4HD/view?usp=sharing
https://archive.ph/wip/ADH4q
https://archive.ph/wip/DLG6v
https://archive.ph/43we4
https://archive.ph/wip/VuWii
https://archive.ph/4ITcU
https://archive.ph/wip/S6Tcy
https://odysee.com/Elo%C3%AFse-Soave-_-_Je-vis-avec-30--de-mon-%C3%A9nergie-%C3%A0-32-ans._.360:9ac9ce7540540bcec7adc58d303495cccc6fb926
https://odysee.com/Elo%C3%AFse-Soave-_-_Je-vis-avec-30--de-mon-%C3%A9nergie-%C3%A0-32-ans._.360:9ac9ce7540540bcec7adc58d303495cccc6fb926
https://odysee.com/Reiner-Fuellmich%E2%80%94Le-proc%C3%A8s-avec-un-grand-jury-un-nouveau-syst%C3%A8me-pour-le-peuple:cd9252b36ed03e5bf340eff11df82232e23a2e5d
https://archive.ph/Q09F5
https://archive.ph/SL6Iw
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Au fond, j’ai l’intime espoir que cette pelote se transmette de cuisine en cuisine, que des 
centaines et des centaines de personnes tirent sur les bons fils pour mettre à nu la guerre que 
nous mène les élites. Si tu tisses ce lien, si tu le répands à ton tour tel un acte d’amour pour 
protéger les tiens ainsi que les générations futures, on aura fait basculer les choses à notre 
avantage dans un équilibre qui va méchamment fissurer la « matrice ». Je suis certain qu’au 
fond de toi brûle cette lumière qui te murmurre de diffuser les fils rouges à qui en aura besoin. 
La vérité remonte lentement à la surface, bientôt, avec ton aide, elle touchera l’âme et le cœur 
de plus en plus de monde, jusqu’à ouvrir les yeux des personnes qui ont les moyens techniques, 
financiers et juridiques d’arrêter définitivement la cabale. 

A partir de maintenant, de tout mon cœur, je voudrais que tu cesses d’avoir peur, car les choses 
vont s’emballer, ils vont tenter de nous effrayer par tous les moyens ou de nous obliger à 
regarder ailleurs : la guerre à toutes les sauces, une cyber-attaque, des pénuries déclinées sous 
toutes leurs formes, des variants à la pelle ou des nouveaux virus, que sais-je. Par exemple, la 
variole ou le monkeypox, si on en croit l’email de la Direction Générale de la Santé. Tout est 
prêt pour un nouveau tour de manège : la définition de cas et une conduite à tenir pour la 
recherche des personnes contacts mais aussi une fiche réflexe pour la prise en charge médicale 
des cas et les mesures de protection à adopter. Ce qui tombe bien puisque une alerte au 
monkeypox est lancée en Espagne car 23 personnes présentent déjà des symptômes. 

Heureusement que le 24 septembre 2019, la FDA approuve le premier vaccin vivant non 
réplicatif pour prévenir la variole et le monkeypox, juste au cas où. Puisque la variole est 
éradiquée depuis 1980, on s’estime alors chanceux car ce vaccin approuvé a été développé en 
2001 par Bavarian Nordic, le tout financé par Anthony Fauci via l’Institut du NIH. 

Une chance également que Bavarian Nordic s’attèle à produire le vaccin pour 2023 après avoir 
ouvert une nouvelle usine. Et que dire de l’incroyable simulation NTI datant de novembre 2021 
et intitulée «Renforcer les systèmes mondiaux pour prévenir et répondre à Menaces 
biologiques à hautes conséquences » ? Une sorte de Event201 qui avançait une épidémie de 
variole ou une attaque bioterroriste pour le 15 mai 2022… NTI est largement financé par la 
Fondation Bill-&-Melinda Gates. D’ici que les médias en fassent des tonnes, on repartira pour 
un tour. 

Quoi qu’il en soit, quoi qu’il arrive, il te suffira de penser au fil rouge, de chercher qui finance 
et à qui profite le crime pour avoir le recul nécessaire et garder le bon sens comme boussole. 
Pense toujours comme nos élites : « problème – réaction – solution » et tu y verras clair plus 
souvent que tu ne le crois. Le combat ne fait commencer, mais il n’y a plus une seconde à 
perdre.  

De mon côté, je vais tenter de structurer une réponse coordonnée, quelque chose qui impose 
la transparence qu’on mérite, la levée du secret défense mais aussi du tabou que représentent 
les effets secondaires des vaccins. Avec ton aide, avec le soutien de nombreuses personnes, il 
est temps pour moi de tout mettre en œuvre pour empêcher que nos enfants ne soient touchés 
par leur plan. Je passerai mon énergie à déblayer le terrain pour qu’un nouveau monde profite 
à nos bambins. Un monde arraché des mains des banksters, épuré des philantropes aux 
méthodes mafieuses, sans journaliste à l’idéologie financée par les GAFAM.  

En attendant, je t’invite à suivre les sages conseils de Maria Sabina, guerrisseuse et poète 
mexicaine, ses mots doux me sont parvenus par ma mère à qui j’ai fait découvrir « la pelote », 
il n’y a pas si longtemps :  

« Guérissez-vous avec la lumière du soleil et les rayons de la lune. Avec le bruit de la rivière 
et de la cascade. Avec le balancement de la mer et le flottement des oiseaux.  

https://archive.ph/wip/HCYsR
https://drive.google.com/file/d/1kX0HHk6grP3OjmwelIG1090JjVy1aKeS/view?usp=sharing
https://archive.ph/Apifr
https://archive.ph/IWnae
https://archive.ph/IWnae
https://archive.ph/vzBD7
https://archive.ph/2wpbm
https://archive.ph/guAP9
https://archive.ph/guAP9
https://drive.google.com/file/d/1kNPMyk0yBkyp_sdy2KvgqLY4T-2urzzG/view?usp=sharing
https://archive.ph/wip/Zqz5x
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Soignez-vous avec de la menthe, du neem et de l'eucalyptus. Sucrez avec de la lavande, du 
romarin et de la camomille. Embrassez-vous avec de la fève de cacao et un soupçon de 
cannelle. Mettez de l'amour dans le thé au lieu du sucre et buvez-le en regardant les étoiles.  

Soignez-vous avec les baisers que le vent vous donne et les câlins de la pluie. Restez fort avec 
vos pieds nus sur le sol et avec tout ce qui en découle. Soyez plus intelligent chaque jour en 
écoutant votre intuition, en regardant le monde avec votre front. Sautez, dansez, chantez, 
pour que vous viviez plus heureux. Guérissez-vous, avec un bel amour, et souvenez-vous 
toujours que vous êtes le médicament. » 

Enfin, je tiens à te partager un secret personnel, une petite anecdote qui « boucle la boucle ». 
Il y a quelques années, sur mes côtes, juste sous le cœur, je me suis fait tatouer une phrase de 
Ghandi. Quelques mots si puissants qu’il n’est pas toujours simple de s’en montrer à la hauteur. 
Je m’en suis parfois détourné, je les ai souvent oubliés, et depuis quelques semaines je me sens 
un peu plus digne de les porter loyalement. Puisse cette phrase t’inspirer à ton tour et te donner 
l’énergie de modeler le nouveau monde qui nous attend lorsqu’on aura montré l’exemple à nos 
enfants :  

Ma vie est mon message 

 

Reste à dérouler le fil de la Pelote bleue à présent…  

https://archive.ph/wip/rFcm4
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LA  

PELOTE  
BLEUE 

 
 

Matthieu Biasotto  
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Le Code de la propriété intellectuelle n’autorisant, aux termes des paragraphes 2 et 3 de 
l’article L. 122-5, d’une part, que les « copies ou reproductions strictement réservées à l’usage 
privé du copiste et non destinées à une utilisation collective » et d’autre part, sous réserve du 
nom de l’auteur et de la source, que « les analyses et les courtes citations justifiées par le 
caractère critique, polémique, pédagogique, scientifique, ou d’information », toute 
représentation ou reproduction intégrale ou partielle, faite sans le consentement de l’auteur 
ou de ses ayants droit ou ayants cause, est illicite (article L. 122-4). Cette représentation ou 
reproduction, par quelque procédé que ce soit, constituerait donc une contrefaçon 
sanctionnée par les articles L. 335-2 et suivants du Code de la propriété intellectuelle. 

Couverture crédits photos Envato Elements | AtlasComposer – ref. SFN838Z | Design 
Matthieu Biasotto © 2022. 
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4e de couverture 
 

Comprendre que la plandémie de Covid est un cheval de Troie pour le nouvel ordre mondial : 
c’est fait. 

Réaliser que la planète est tenue en laisse par BlackRock et Vanguard, c’est fait aussi. 

Se rendre compte que les Global Young Leaders du World Economic Forum nous poussent 
vers l’identité numérique : mission accomplie. 

Voir arriver de loin le choc énergétique orchestré, le pass carbone et les pénuries 
volontairement provoquées : �check. �check. Et �re-check. 

Après avoir détricoté un fil rouge tissé de 1359 sources le long de 446 pages composées 
d’éléments factuels et consultables, le diagnostic était posé. Mais je n’avais pas répondu à 
cette question essentielle qui hante n’importe quel résistant : 

Maintenant qu’on a ouvert les yeux, on fait quoi ? 

Pour y répondre, je te propose de regarder avec humilité et modestie ce grand échiquier afin 
de tenter de trouver une issue et pourquoi pas essayer de changer le monde en quelques 
minutes, depuis ton canapé. Oui, depuis ton canapé, à travers un cheminement original et 
qui sort du cadre, juste en tirant délicatement sur une petite pelote bleue… 
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Avant-propos 
 

Tu te souviens, dans le film Titanic, de ces musiciens qui continuaient à jouer alors que le 
navire était en train de couler ? C’est exactement la sensation que j’ai eue quand j’ai 
commencé à écrire un nouveau roman début 2022. D’habitude, mon imagination me servait 
de gagne-pain et de refuge, mais puisque la réalité dépassait largement la fiction, écrire cette 
28e histoire ne rimait à rien. Il était hors de question de jouer du violon au milieu du chaos 
et dans le déni le plus total. 

Pourquoi vouloir divertir mes lecteurs alors qu'il est plus que temps d'informer un maximum 
de monde ? Pourquoi m'évader dans un univers fictif tandis qu'il est vital d'ouvrir les yeux 
sur le réel ? Je me sentais de moins en moins aligné avec mes valeurs, du coup, quand ma 
femme a deviné le malaise qui me rongeait, elle m’a adressé un clin d’œil qui a tout changé. 

Ma plume s’aventure donc dans un autre registre pour tenter de mener une enquête 
largement documentée, servie par des faits que j’ai pris soin de connecter le long d’un fil 
rouge tissant une toile d’araignée. Je voulais que la Pelote s’adresse à tout le monde quitte à 
partir de loin et enfoncer une ou deux portes ouvertes, mais je voulais que cette boule de laine 
apporte aussi sont lots d'informations judicieuses aux lecteurs les mieux informés. Aussi, je 
démarre de choses à la portée de tous avant de me risquer dans des détails beaucoup plus 
pointus.  

Histoire d’aller au bout de ma démarche, j’ai décidé cette fois de prolonger mon grand saut 
dans le vide en proposant gratuitement ce PDF de La Pelote de Laine et de la Pelote Bleue. 
L’un est le diagnostic reposant sur des éléments factuels, l’autre a pour but de rassembler les 
solutions et les changements capables de nous sortir de ce cauchemar. Pourquoi 
gratuitement ? En premier milieu car je me suis vu mourir le 4 octobre 2021 lors d’un 
malaise cardiaque dû à un tabagisme suicidaire et un niveau de stress indescriptible. Je m’en 
suis sorti avec 3 artères coronaires abîmées, cette date anniversaire me rappelle à quel point 
je dois totalement modifier ma manière de fonctionner, y compris la façon dont je dois 
diffuser mon message. J’ai vécu cette année comme une deuxième chance, du coup, je n’ai 
rien à perdre en essayant de laisser un monde meilleur à nos enfants. Ensuite parce que 
j’estime que les considérations marketing ou financières sont secondaires vu l’ampleur de 
défi qui nous attend. Ne va pas croire que je n’ai pas besoin d’argent, je ne suis qu’un auteur 
indépendant, je dois nourrir une famille avec trois petits gars, ce n’est pas vraiment la 
meilleure carrière pour brasser des millions. Mais nous sommes à un tournant historique, 
tout le monde doit pouvoir tirer sur ce fil rouge et sur ce fil bleu : il faut que le message soit 
diffusé. Si j’ai bien fait mon travail, il te viendra peut-être l’envie de me soutenir pour que je 
puisse dérouler d'autres fils ou mener des actions concrètes. En attendant, que ce soit sur 
liseuse, sur mon site ou avec le livre dédicacé entre tes mains, je te souhaite une bonne 
lecture. 

Matthieu 

 

Mon canal Telegram : https://t.me/matthieu_biasotto  

Mon groupe de discussion : https://t.me/pelotedelaine  

https://matthieubiasotto.com/2022/10/me-soutenir/
https://matthieubiasotto.com/categorie-produit/numerique-epub-et-mobi/
https://matthieubiasotto.com/categorie-produit/numerique-epub-et-mobi/
https://matthieubiasotto.com/categorie-produit/papier-broche-dedicace/
https://t.me/matthieu_biasotto
https://t.me/pelotedelaine
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Sources & Références 
 

Depuis plus d’une dizaine de livres, j’ai pris l’habitude d’accompagner mes chapitres de 
musique à l’aide d’un QR code à scanner avec ton smartphone. Tout comme pour « La Pelote 
de laine », j’accompagne mon texte de nombreuses références réparties sur les différents 
chapitres. Autant de sources que tu peux consulter sur mon site internet une fois le QR Code 
de chaque chapitre flashé.  

Le lien de toutes mes sources se trouve ici : 
https://matthieubiasotto.com/2022/09/references-la-pelote-bleue/  

Mais aussi sur ce QR Code qui fait office de sommaire pour les sources & références : 

 

  

https://matthieubiasotto.com/2022/09/references-la-pelote-bleue/
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Prologue 
 

Soyez réalistes : demandez l’impossible. 

Ernesto « Che » Guevara 

 

En cette belle après-midi d’été, juste après avoir eu le bonheur de retrouver des proches au 
terme de trop longues années de restrictions, j’ai caressé – un peu comme toi – l’illusion d’un 
répit entre deux crises, une pause bien méritée, comme si la plandémie nous foutait un peu 
la paix depuis le mois de juillet. Mais on le sait, toi et moi, ce n’est que le calme avant la 
tempête, une trêve qui sera vite oubliée. Alors, je m’autorise une profonde inspiration, mes 
doigts se figent un instant sur le clavier, puis je me lance en espérant ne rien oublier.  

On a tous les deux cette sensation étrange de déjà-vu puisque je reviens dans ta cuisine pour 
te parler sans fioriture ni envolée lyrique dans ce 29e livre qui n’est toujours pas une fiction. 
Sauf que cette fois, j’ai le sourire étrange d’un type qui a des choses à t’annoncer et qui voit 
que tu as déjà changé. Depuis le fil rouge de la première pelote, il faut dire que les lignes 
bougent, tu n’es plus la même personne et je ne suis plus exactement l’auteur fébrile à l’idée 
de réaliser un grand saut dans le vide au péril de sa carrière. Je vois bien qu’on est de plus en 
plus nombreux à ouvrir les yeux, que le regard porté sur les évènements n’a plus rien de naïf 
et que tu as naturellement développé un flair à scandales, un radar à mensonges d’État. 

Tandis que tu te demandes ce que te réserve la nouvelle visite de ce grand barbu tatoué aux 
cheveux rebelles qui se poste devant tes fourneaux… pendant que tu cherches des réponses 
dans mes yeux clairs qui ne savent pas mentir… je me dois de prendre ma voix la plus rauque, 
façon bande-annonce tirée du cinéma hollywoodien pour te rafraîchir la mémoire, à 
l’américaine :  

« Précédemment dans la Pelote de Laine…  

Deux fonds d’investissement détiennent le monde dans leurs mains. Entre BlackRock et 
Vanguard, les 1 % des 1 % contrôlent absolument tous les aspects de nos vies. C’est 
particulièrement vrai en ce qui concerne notre santé, surtout à travers la crise du Covid. 
Un coronavirus qui s’avère n’être qu’un cheval de Troie au service du Nouvel Ordre 
mondial. Véritable révélateur d’une corruption régnant à tous les étages, d’un pantouflage 
omniprésent et de petits arrangements politiques qui convergent vers une course effrénée 
aux profits ainsi qu’au contrôle des populations, le virus n’est qu’une marche vers l’identité 
numérique qui nous pend au nez. Une simple étape avant l’instauration d’un crédit social à 
la chinoise qui ne saurait tarder.  

Mensonges. Meurtres. Milliardaires et Manipulations… Que ce soit via le SARS-CoV-2, les 
injections géniques ou le conflit en Ukraine, les riches sont de plus en plus riches, les pauvres 
toujours plus pauvres et plus nombreux. À travers cette plandémie, nos libertés 
s’évanouissent sous les gros sabots d’une brochette de Global Young Leaders formés au 
Forum Économique Mondial voulant imposer les règles d’un nouveau monde. Une 
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métamorphose opérée par l’intermédiaire des cabinets de conseils qui font office d’agents 
de liaison. Le tout, pendant que les médias aux ordres applaudissent et que les mougeons 
matrixés disent “amen”.  

Depuis les murmures obséquieux du groupe Bilderberg jusqu’au jeu de dupe de l’État 
profond en passant par l’inflation monstrueuse orchestrée avec l’aide des banques 
centrales, se dessine alors une société effrayante de contrôle servie par un Occident qui 
s’écroule. C’est un théâtre volontairement dynamité par les marionnettistes tout en haut qui 
n’attendent que de tirer les rideaux. Car leur système sous perfusion est à bout de souffle, 
après avoir généré de la monnaie à partir de rien, il est temps de débrancher le patient en 
prétextant un effondrement afin de remettre les compteurs à zéro. Mais ce n’est pas le pire… 
Dans les coulisses, à l’abri des regards, un parfum de pédocriminalité impunie et de rites 
lucifériens assumés est à peine caché par les relents eugénistes, transhumanistes et wokistes 
des pourritures qui nous gouvernent. Ce triste spectacle nous laisse démunis et impuissants 
dans une situation crispée, presque figée à tel point que nous sommes ligotés. Les menteurs 
sont toujours milliardaires, les responsables toujours au sommet et nous, davantage 
écrasés. Nous voilà du côté des “anti”, des complotistes, un peu bannis par les proches qui 
n’ont toujours pas compris, un peu las d’assister à leur déni. Mais également un peu plus 
lucides sur cette élite qui use et abuse d’ingénierie sociale dans le seul but de nous mettre à 
genoux et de violer nos droits fondamentaux. En attendant que le monde règle ses comptes 
entre l’État profond et l’alliance des BRICS, avons-nous seulement la force de renverser le 
jeu pour en sortir grandis ? »  

Voilà pour le pitch qui a le mérite de replacer le contexte dans l’esprit des lecteurs qui me 
découvrent sans avoir lu le premier opus. Oui, je sais, je n’ai pas une voix si rauque que ça – 
et puis le show à l’américaine avec l’accent chantant de Toulouse, très peu pour toi.  

Bref, alors qu’on se sent tout petit, même si la situation tend à évoluer25, je te propose de 
regarder avec humilité et modestie ce grand échiquier pour tenter de trouver une issue, une 
solution satisfaisante. Et pourquoi pas : essayer de changer le monde en quelques minutes, 
depuis ton canapé.  

Depuis mon canapé ? Rien que ça ?! 

Sacré programme, je te le concède… Mais ne dit-on pas que la chance sourit aux audacieux ? 
Le temps que je me dirige vers ton salon pour m’installer dans ton sofa, laisse-moi te dire 
qu’à la fin de « La Pelote de Laine », je savais, quelque part tout au fond de moi, que poser 
un diagnostic ne serait sans doute pas une fin en soi.  

Bien sûr, j’avais le sentiment d’avoir tout donné, du moins suffisamment pour offrir une 
vision d’ensemble, mais j’avais plus ou moins conscience qu’ouvrir les yeux ne serait qu’une 
étape. J’ai pourtant eu le bonheur de signer des palettes et des palettes de livres, j’ai eu la 
chance de croiser des résistants merveilleux, d’entendre les cris du cœur venus de lucides 
aguerris ou d’âmes fraîchement réveillées. Mais malgré ce tourbillon de rencontres et 
d’énergies positives, je sentais que je n’avais pas coché toutes les cases. On avait beau 
m’adresser une tape sur l’épaule pour me féliciter ou me remercier d’avoir osé, j’avais 
l’impression de ne pas avoir fait complètement le tour du sujet parce qu’il me restait comme 
un goût d’inachevé. Au bout du compte, après 446 pages de laine rouge, je n’avais pas 
répondu à cette grande question :  

Maintenant qu’on a ouvert les yeux, on fait quoi, Matthieu ? 

 
25 Trop lentement, on est bien d’accord ! 
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Il me fallait peut-être un peu de temps pour poser les choses à plat, me frotter à cet épineux 
dossier et y réfléchir vraiment. Je veux dire, avec du recul et la tête froide, sans être certain 
d’avoir la créativité ni le raisonnement ou encore les connaissances nécessaires. Car 
rassembler plus de 1300 sources dans le but de révéler le schéma de la plandémie ou les 
contours de la cabale est une chose… avoir la prétention de détenir un début de solution 
capable de nous sortir le cul des ronces est une autre paire de manches. Pour être tout à fait 
sincère, j’ignorais si j’avais les épaules assez solides pour écrire jusqu’au bout ce nouveau 
livre : après tout, si personne n’a trouvé d’issue jusqu’ici, par quel miracle, je pourrais y 
parvenir ? 

En clair, se présentait à moi un nouveau sac de nœuds dans une tout autre teinte, une 
situation si complexe qu’on ne sait pas par quel bout commencer. C’est quelque chose qui 
prend la forme d’une belle boule de laine bleue, ressemblant trait pour trait à celle que je 
pose doucement sur le coin de ta table basse, juste ici. Cette pelote bleue ne déborde pas de 
milliers de sources, bien que tout ce que j’avance est vérifiable sur internet, elle ne décrypte 
pas l’actualité, elle n’est pas non plus une « suite » à proprement parler de la boule de laine 
de rouge, elle est simplement son complément. 

Pendant que tu t’installes dans ton fauteuil sans savoir si changer le monde depuis ton canapé 
est juste une punchline de ma part ou une réelle possibilité, je vais te partager mon 
cheminement premier, l’ébauche d’un début de piste.  

Lorsque j’ai commencé à réfléchir à la manière de nous sortir de ce guêpier, j’ai d’abord été 
frappé par une idée toute simple qui t’a peut-être effleuré l’esprit à un moment donné. Ce 
flash m’est apparu comme un éclair dans la nuit, une action limpide et efficace, une évidence. 
Il suffit de tout arrêter en termes de consommation, de retirer notre cash des banques, tous 
ensemble, en mode simultané, de désinstaller les applications de réseaux sociaux avant de 
tout boycotter. Oui, tout ! On n’a qu’à se mettre en grève pour une durée indéterminée, 
histoire d’étrangler le système jusqu’à ce que le monstre implose et que les milliardaires se 
retrouvent à terre en implorant notre clémence.  

Voilà une solution pacifique, légale et à la portée de tous : quelle idée géniale ! Sur le moment, 
j’en ai eu des papillons dans le ventre, mais pas bien longtemps, on ne va pas se mentir. Hélas, 
après une courte recherche, je découvre que nous sommes nombreux à avoir eu 
« l’illumination », les gilets jaunes ont lancé un appel similaire, il n’y a pas si longtemps. Et 
en 2010, Éric Cantona avait déjà ouvert la voie : son coup de gueule avait provoqué un peu 
de bruit médiatique, mais rien de bien folichon.  

Le hic, tu vois, c’est qu’un retrait massif d’argent à la banque n’ébranlerait pas le système de 
nos jours. Primo, les agences ont des fonds stratégiques que les établissements bancaires 
peuvent débloquer en cas d’urgence. Deuxio, les montants que tu peux retirer au guichet sont 
si faibles que tu ne pourrais pas vider ton compte en une seule fois, si toutefois tu as encore 
la chance de ne pas être dans le rouge et d’avoir un peu de tunes de côté. Tertio, les triples et 
quadruples dosés bienheureux d’être à jour ne sont pas forcément prêts à renoncer à leur 
confort alors que nous aurions besoin que chaque individu s’investisse sous peine que cette 
action ne soit qu’un pétard mouillé.  

Plus fatal encore, si on se rabat uniquement sur une opération de boycott massif, il faudrait 
des mois ou des années pour que les milliardaires soient réellement en danger alors qu’en 
quelques semaines, nous, nous plongerions tous seuls comme des grands dans un état de 
précarité avancé. Enfin, et c’est peut-être là que le bât blesse, je ne suis pas sûr qu’en l’état 
actuel des choses, la « Résistance » soit assez coordonnée pour mener une action de cette 
nature. Mais j’y reviendrai après ma première déconfiture…  

https://www.lepoint.fr/insolite/l-appel-de-cantona-a-retirer-son-argent-des-banques-fait-des-remous-02-12-2010-1270198_48.php
https://banque.meilleurtaux.com/changer-de-banque/actualites/2019-fevrier/un-retrait-massif-d-argent-a-la-banque-n-ebranlerait-pas-le-systeme.html
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Immédiatement après ce constat amer, j’ai été traversé par une vague de colère, tu sais, une 
énorme envie révolutionnaire : si le plan A est un échec sur le papier, qu’à cela ne tienne, 
relevons nos manches pour en découdre et trouver le plan B ! Un plan qui se traduit par un 
besoin urgent de mettre des têtes sur des piques au terme d’un soulèvement aussi musclé que 
sanglant. Je crois qu’on est tous passés par la phase légitime « il faut que ça pète, bordel de 
merde ! ».  

Un rapide tour d’horizon m’a donné tout de suite la température de l’été 2022, au Sri Lanka, 
face à une situation économique insoutenable et un passe carburant pour les véhicules dits 
« essentiels », le peuple s’est soulevé contre ses dirigeants, au point d’entrer dans les locaux 
du gouvernement. Le président Gotabaya Rajapaksa a démissionné après avoir pris la fuite. 
Hélas, Ranil Wickremesinghe, son successeur, promet à présent de réprimer toute 
manifestation visant à renverser le nouveau gouvernement. L’ironie du sort, c’est que ce cher 
Ranil au nom imprononçable est membre du Word Economic Forum. Un nouveau pantin de 
Klaus Schwab, on prend les mêmes et on recommence… 

Au cœur de l’été, les agriculteurs hollandais manifestent contre la politique du gouvernement 
et tentent de bloquer le pays, rejoints par les transporteurs, les pêcheurs et une foule de plus 
en plus massive. Malheureusement, tu ne trouveras pas un traitre mot de tout ceci dans les 
médias. Le mouvement social contamine pourtant l’Allemagne et ses agriculteurs qui battent 
à leur tour le pavé, puis la révolte gagne l’Italie, l’Espagne et la Pologne, toujours dans le 
silence assourdissant des chaînes TV.  

Je pourrais te parler durant des heures du peuple allemand qui manifeste inlassablement 
tous les soirs dans toutes les villes du pays, mais ça nous ramènerait à la même conclusion : 
rien ne change vraiment et surtout pas en France. C’est bien normal puisqu’aucun média 
grand public n’évoque les blocages et les soulèvements, ils gardent le couvercle sur la 
marmite prête à péter, des fois que ça donnerait des idées aux gens et que la France 
commencerait à se bouger le derche. En attendant, c’est comme si ça n’existait pas pour le 
commun des mortels hypnotisé par le JT de TF1. D’ailleurs, on a déjà vu ce phénomène au 
Canada et dans notre pays par le passé avec les « Convois de la liberté ». Au-delà du fait que 
les rédactions occidentales passent volontairement sous silence le grondement du peuple, il 
faut prendre un peu de hauteur pour se rendre compte en toute objectivité que manifester 
pacifiquement ou violemment engendre un résultat presque nul.  

Pire, il y a de grandes chances pour que notre prochaine réaction épidermique dans la rue 
soit attendue et calculée dans la fameuse matrice d’ingénierie sociale, tu sais, le fameux 
triptyque « Problème – Réaction – Solution » dont je t’ai parlé dans la pelote rouge. J’en 
veux, pour preuve, les 60 millions d’euros investis par l’État français concernant l’achat tout 
frais de 90 blindés suréquipés et destinés au maintien de l’ordre. Comme quoi, quand la 
Macronie le veut, elle sait se montrer prévoyante… 

Plus sérieusement, si on dézoome encore un peu, on se rend compte que cette matrice 
d’ingénierie sociale à l’échelle mondiale converge systématiquement vers un viol à la fois lent 
et méthodique de nos libertés fondamentales. Un pas après l’autre, d’une manière presque 
irrésistible, les « problèmes » générés entraînent nos « réactions » à vif, jusqu’à obtenir notre 
consentement pour l’avènement du nouvel ordre mondial en guise de « solution ». Il est 
intéressant de se poser cinq minutes pour contempler la manière dont l’intégralité du 
système analyse et prend des décisions à notre encontre. Parce que cachée derrière un vernis 
progressiste et universaliste, la doctrine des élites avance d’une manière implacable, 
redoutable. Si redoutable qu’on pourrait se demander légitimement si elle n’est guidée que 
par l’esprit tordu de sinistres milliardaires ou si l’agenda 2030 n’est pas un récit structuré 
par un logiciel, une Intelligence Artificielle (IA). 

https://www.youtube.com/shorts/LdI1CJW7UPo
https://www.theguardian.com/world/2022/jul/21/sri-lanka-unrest-new-president-crackdown-protests
https://www.weforum.org/agenda/authors/ranil-wickremesinghe
https://euroweeklynews.com/2022/07/27/watch-farmers-in-the-netherlands-block-entire-highways-as-mass-protests-continue/
https://www.redvoicemedia.com/video/2022/07/farmers-united-nationwide-protests-erupt-across-germany-in-solidarity-with-the-dutch/
https://www.redvoicemedia.com/video/2022/07/farmers-united-nationwide-protests-erupt-across-germany-in-solidarity-with-the-dutch/
https://davidicke.com/2022/07/18/we-are-not-slaves-farmers-in-italy-spain-poland-join-dutch-protests-2/
https://www.lanceurdalerte.info/2022/07/18/maintenir-lordre-quitte-a-tuer/
https://www.lanceurdalerte.info/2022/07/18/maintenir-lordre-quitte-a-tuer/
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Pardon ? Une Intelligence Artificielle ? 

Des chercheurs de l’Université de Chicago ont mis au point un algorithme ayant deux 
fonctions : prédire les crimes et révéler des biais dans les interventions policières aux États-
Unis. Résultat ? 90 % de réussite…  

L’intelligence Artificielle de Google est à présent si puissante que Blake Lemoine, l’ingénieur 
chargé d’étudier LaMDA (Language Model for Dialogue Applications) a décrété – au péril de 
sa carrière – que l’IA du géant américain était même douée d’une sensibilité, comme un 
humain. Blaise Agüera y Arcas, un autre ingénieur de la firme assure que les réseaux de 
neurones artificiels progressent vers ce qu’on pourrait définir comme étant « la conscience ». 
À l’heure où je t’écris, le domaine de l’Intelligence Artificielle serait aussi en passe de décoder 
le langage des animaux. Aujourd’hui, ces superprogrammes informatiques disposent 
d’algorithmes capables d’acquérir des connaissances par eux-mêmes. Certaines IA, les plus 
monstrueuses, peuvent contenir jusqu’à 1600 milliards de paramètres. Dans le même temps, 
les premiers ordinateurs quantiques voient le jour, repoussant toujours plus loin les limites 
de la puissance de calcul. Techniquement, c’est donc une hypothèse largement probable. 

Dans « La pelote rouge », j’ai évoqué le logiciel prédictif de BlackRock (Aladdin) concernant 
les tendances du marché, mais aussi celui de Palantir pour la surveillance mondiale, à la lueur 
de ces deux mastodontes existants, il n’est pas déraisonnable de penser que Microsoft, Apple, 
Amazon et compagnie disposent des dernières avancées technologiques en la matière. Et je 
vais même plus loin, je pense qu’autour du World Economic Forum gravitent les meilleures 
IA disponibles actuellement. Avec des milliards de dollars mobilisables en une seule réunion 
à Davos, cette théorie est loin d’être folle, tu ne crois pas ? Je te parle ici d’un écosystème 
informatique d’aide à la décision et à la prédiction afin d’aiguiller les élites en suggérant les 
options idéales, à prendre au meilleur moment.  

Il n’est pas non plus déraisonnable de penser que ces logiciels sont assez mûrs aujourd’hui 
pour traiter finement l’ensemble des informations en circulation sur la planète, maintenant 
que la technologie est suffisamment avancée depuis le cloud ou la 5g en passant par la 
reconnaissance faciale en temps réel et la nanotechnologie. Il se pourrait donc que des IA au 
service de Klaus Schwab considèrent et actualisent un nombre de variables et de paramètres 
incalculables pour modéliser les étapes d’avancement de l’agenda 2030. À la fois les 
scénarios, la chronologie de ces scénarios et les facteurs capables de maquiller le 
déroulement de ces mêmes scénarios. Le tout, en intégrant dans l’équation l’ensemble des 
volets, qu’ils soient psychologiques, sociétaux, économiques, géopolitiques, 
météorologiques, militaires, sanitaires et bancaires.  

Je peux me tromper et voir le mal partout, mais si on y réfléchit froidement, la situation 
mondiale est si complexe, si bouillonnante, qu’aucun individu ne peut prédire quoi que ce 
soit avec certitude. Pourtant, force est de constater que les élites tirent toujours leur épingle 
du jeu dans un monde de plus en plus instable, comme si les 1 % des 1 % étaient capables de 
surfer sur la vague, de réaliser en permanence le « bon calcul », du moins, celui le plus 
profitable pour leur caste. C’est-à-dire, le calcul permettant de grignoter sans cesse nos droits 
fondamentaux, notre liberté de choix, sans que la masse ne se rebelle. Cette complexité de 
calcul dépasse allègrement les choix de simples hommes, tant en termes d’efficacité que de 
nuances ou d’approches non linéaires. Nous sommes peut-être face à une simulation parfaite 
d’un asservissement planétaire, une modélisation informatique de notre inévitable mise en 
esclavage.  

Je te demande de songer sérieusement à cette possibilité.  

https://www.bfmtv.com/tech/etats-unis-une-intelligence-artificielle-est-parvenue-a-predire-des-crimes-avec-90-d-efficacite_AN-202207040525.html
https://bigtechnology.substack.com/p/google-fires-blake-lemoine-engineer
https://www.economist.com/by-invitation/2022/06/09/artificial-neural-networks-are-making-strides-towards-consciousness-according-to-blaise-aguera-y-arcas?utm_medium=social-media.content.np&utm_source=twitter&utm_campaign=editorial-social&utm_content=discovery.content
https://www.tomsguide.fr/lintelligence-artificielle-en-passe-darriver-a-decoder-les-langages-des-animaux/
https://www.lebigdata.fr/tendances-ia-2022
https://www.usine-digitale.fr/article/baidu-devoile-son-premier-ordinateur-quantique.N2037252
https://www.usine-digitale.fr/article/baidu-devoile-son-premier-ordinateur-quantique.N2037252
https://www.blackrock.com/fr/particuliers/aladdin
https://www.palantir.com/
https://www.weforum.org/agenda/artificial-intelligence-and-robotics
https://www.weforum.org/agenda/artificial-intelligence-and-robotics
https://www.weforum.org/open-forum/event_sessions/a-social-contract-to-transform-our-world-by-2030
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Même le cerveau le plus brillant ne pourrait pas développer une stratégie aussi sophistiquée 
presque en temps réel avec autant de paramètres. Il y a le discours médiatique à régler 
comme une horloge, les techniques d’entrisme à distiller méthodiquement, la mise en œuvre 
à dérouler dans une synchronicité parfaite en fonction de plusieurs dizaines de milliers de 
facteurs. Ça n’engage que moi, mais je pense qu’une intention humaine dégagerait tôt ou tard 
une trajectoire trop linéaire et trop directe dans ce projet de soumission planétaire. Le timing 
et la vitesse de décision dans une opération d’imposition de cette envergure sont 
fondamentaux, il me paraît évident qu’aucune tête pensante, aussi bien faite soit-elle, ne peut 
développer un tel scénario si efficace, si souple et si infaillible dans des niveaux 
d’imbrications ahurissants et sur différents pays en même temps.  

Si je l’affirme et que je m’engage sur cette voie dans ce prologue, c’est que d’une manière 
manifeste, nous nous enfonçons inexorablement vers l’agenda 2030 sur tous les pans de la 
société, comme si la vitesse de pénétration jusqu’à l’instauration de ce nouvel ordre mondial 
n’était jamais vraiment mise en danger : le plan se déroule quoi qu’il arrive.  

Les rares trêves, les petits couacs ou les dissonances ne seraient alors que des « checkpoints » 
anticipés par ce foutu logiciel. À mes yeux, cette Intelligence Artificielle est trahie par une 
« oscillation » du cours des choses visant à rendre son exécution presque naturelle. Par 
exemple, en alternant les temps forts puis les « pauses » et les phases d’apparentes 
concessions ou de défaites. Tu vois ce que je veux dire ? On dirait un enchaînement 
subtilement coordonné de séquences de crises accompagnées de terreur, puis d’une 
parenthèse de tâtonnements grotesques, une période estivale pour respirer, un conflit 
extérieur, une accalmie, une pénurie et ainsi de suite lors d’une inlassable valse de 
déconvenues. Je t’en avais déjà parlé, mais les similarités entre la charte de Biderman de la 
torture psychologique et les étapes subies durant la crise sanitaire sont troublantes. Les 
moyens de coercitions sont très bien documentés, un logiciel peut très bien interpréter ces 
données pour dérouler une séquence logique des évènements. 

Histoire de passer sous les radars de l’opinion publique et de conserver le niveau 
d’acceptation satisfaisant, l’Intelligence Artificielle semble ménager des périodes de répit, 
concéder quelques reculs pour faire retomber la pression et maintenir notre consentement. 
Car oui, il ne s’agit que de la seule donnée qui vaille, le seul indicateur à surveiller dans ce 
monitoring mondial : le niveau de consentement de la population. 

Mais tu l’auras remarqué, le système peut aussi déclencher une accélération fulgurante ou 
une intensification tragique au moment optimal afin d’aller chercher un maximum 
d’efficacité dans le viol de nos libertés. En réalité, un plan de cette nature mené par un esprit 
humain tendrait vers plus de linéarité, les mêmes temps forts répétés, des convulsions ou des 
frustrations manifestes, bref par des faiblesses ou de grossiers marqueurs humains de 
précipitation qui feraient exploser notre capacité à accepter. Au contraire, j’ai de plus en plus 
l’impression qu’on assiste à un déroulement parfait de l’histoire au profit des psychopathes 
milliardaires. Et si toutefois, les temps forts ou le vocable du Covid ressurgissent, ils semblent 
être employés dans le but de préparer les masses à une séquence traumatique inédite : on 
évoque d’ores et déjà un Conseil de Défense énergétique, on agite de nouveau le « nous 
sommes en guerre », on laisse fuiter ici et là les fermetures (de piscines), un florilège de 
restrictions et même des confinements énergétiques. 

Je vais même plus loin dans ma réflexion, on dirait que le logiciel des élites favorise 
constamment un tracé ondulatoire en ce qui concerne la dramaturgie de l’actualité, un 
chemin qui se veut à la fois patient et minutieux sur la base de calculs incluant même nos 
réponses et nos réactions en temps réel afin de contrôler la dissidence. Soit en proposant des 
sous-scénarios visant à infiltrer l’opposition, soit en lui offrant l’illusion d’être dans l’action 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Charte_de_Biderman_de_la_torture_psychologique
https://www.voltairenet.org/article217952.html
https://www.publicsenat.fr/article/politique/l-emploi-repete-du-mot-guerre-par-emmanuel-macron-il-espere-decredibiliser-ses
https://www.publicsenat.fr/article/politique/l-emploi-repete-du-mot-guerre-par-emmanuel-macron-il-espere-decredibiliser-ses
https://www.lelibrepenseur.org/prix-de-lenergie-limoges-versailles-granville-une-trentaine-de-piscines-fermees-brutalement/
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alors qu’il ne s’agit que d’une impasse algorithmique. En clair, l’IA anticipe aussi les coups 
que nous pourrions logiquement lui porter en réponse à telles ou telles situations créées.  

Enrichi de toutes les révoltes à travers l’histoire, de tous les soulèvements et de leurs 
conséquences, le logiciel pourrait très bien déduire et prédire ce que toute forme de 
Résistance prendrait comme chemin sur la base d’une immense bibliothèque historique, 
sociale et comportementale.  

Si tu préfères et même si ça n’engage que moi, notre désespoir, notre hargne ou notre 
résignation ne sont que des options prévisibles déclenchant une avalanche d’évènements 
informatiques dont les variables sélectionnent et génèrent la prochaine mise en scène en 
faveur de la poursuite du plan, l’agenda 2030.  

Forts de tout ce qui se dit, s’écrit, se filme et se partage sur internet ou dans la vraie vie, les 
algorithmes développés par l’élite seraient capables d’enregistrer toutes les situations ainsi 
que leurs conséquences. Elles en tireraient même des leçons, de manière à pouvoir gérer une 
configuration similaire, si elle venait à se représenter à l’avenir, après tout, c’est le propre du 
deep learning : ne jamais commettre deux fois la même erreur. Il ne serait donc pas stupide 
de penser que l’IA décisionnelle des psychopathes mondialistes veille également à ce que le 
moins de personnes possible ouvrent les yeux en même temps. Car dans cette partie d’échecs, 
chaque personne se réveillant est un coût plus ou moins acceptable en fonction du pion joué. 
Mais c’est un coût toujours provisionné et anticipé à l’égard de l’évolution favorable du 
niveau de consentement global, il faut le voir comme une marge d’erreur ou une zone de 
tolérance. Imagine une sorte de ratio bénéfices-risques, on ne fait pas d’omelette sans casser 
des gueux œufs. 

Tu t’en doutes, imposer des choix qui vont à l’encontre des citoyens tout en esquivant au 
maximum le risque de révoltes incontrôlables demande une mise à jour constante et une 
écoute en temps réel des données de l’ensemble du globe afin de conserver un niveau de 
pression tolérable sur la société, quitte à lâcher un peu de brides par moment, à arroser un 
secteur et une population en particulier, ou même à recalculer la chronologie logique des 
évènements à venir.  

Toute cette tartine pour te dire qu’il est possible que l’inflation soutenue, la catastrophe 
énergétique orchestrée via les sanctions contre-productives contre la Russie et la politique 
gouvernementale soient le résultat d’une bête équation. Ou plutôt d’un savant calcul tendant 
à nous précipiter vers un chaos propice à un conflit urbain. Un conflit lui-même nécessaire à 
l’instauration de nouvelles règles du jeu. C’est sans doute pour cette raison que tous les 
puissants accordent leur violon ou leur plan d’urgence énergétique en ce moment : il est peut-
être temps, d’après les algorithmes, de nous traumatiser avec un nouveau sujet.  

Inutile d’être un génie pour observer la trajectoire qui se profile actuellement, une trajectoire 
propulsée par une crise de l’énergie montée de toute pièce. À la tête de la Commission 
européenne, cette chère Ursula von der Leyen nous prévient que l’hiver sera rude, 
« préparez-vous au pire », ce sont ses mots. Maniant la rhétorique de la propagande Covid, 
la présidente de la Commission européenne n’y va pas avec le dos de la cuillère, elle veut 
carrément « Aplatir la courbe » aux heures de pointe. Le message est clair, tout est fait pour 
attiser la peur, sauf qu’on a détricoté la pelote rouge et qu’on connaît cette petite musique 
par cœur.   

Les Allemands ont d’ores et déjà été sommés de prendre des douches plus courtes, d’éteindre 
les éclairages publics, et d’arrêter de chauffer les écoles. En d’autres termes, ils se préparent 
à l’attaque de l’hiver russe, une sorte de Stalingrad énergétique qui va sévèrement piquer. Le 
Royaume-Uni s’attend à des coupures d’électricité, la Suisse évoque 4 heures de suspension 

https://www.lesoir.be/457276/article/2022-08-01/ursula-von-der-leyen-met-en-garde-contre-une-penurie-denergie-preparez-vous-au
https://tkp.at/2022/09/07/eu-will-energie-lockdown-von-der-leyen-flatten-the-curve/
https://reseauinternational.net/prets-a-tout-le-spectre-dun-hiver-russe-et-dun-stalingrad-energetique-plane-sur-lallemagne/
https://www.anguillesousroche.com/royaume-uni/le-royaume-uni-se-prepare-a-des-coupures-delectricite-cet-hiver/
https://juste-milieu.fr/la-suisse-envisage-des-coupures-delectricite/
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de service toutes les 8 heures au cœur de la mauvaise saison. En France, on endosse à 
nouveau le costume du ridicule, évoquant dans un élan d’hésitation propre à la Macronie 
« une police des températures ». Le commissaire européen Thierry Breton conseille de 
« baisser d’un ou deux ou trois degrés » le chauffage cet hiver tandis qu’Élisabeth Borne nous 
avoue sans détour que nous allons claquer des dents et que les choses s’annoncent très 
compliquées : « Il ne faut pas se mentir, ça va être dur ».  

Mieux, le Premier ministre belge table carrément sur 10 hivers épouvantables. Une décennie 
à greloter alors que le légendaire analyste des cycles financiers et géopolitiques, Martin 
Armstrong, affirme que 2023 sera une année infernale. En clair, le décor est planté. 

Je te pose la question, comment les gens vont réagir face à un hiver sans chauffage ? Que 
vont-ils faire quand ils vont se rendre compte que la diminution drastique de livraison de gaz 
impacte aussi la production d’engrais et par conséquent notre agriculture ainsi que notre 
industrie ? Lorsque nos petites et moyennes entreprises seront en faillite, quel sera le réflexe 
du peuple face à des prix doublés, triplés ou multipliés par 10 ? À l’heure où je t’écris, les 
collectifs et mouvements résistants en ligne évoquent déjà un « septembre noir », appelant à 
une mobilisation massive. On dit que les révolutions se déclenchent lorsque le ventre est vide, 
tu ne crois pas que nos élites corrompues du World Economic Forum ont anticipé ce chapitre 
autour d’une coupe de champagne à Davos ? Tu penses sincèrement qu’aucun logiciel dans 
les hautes sphères n’a pas prédit notre réaction ?  

D’ailleurs, si j’étais un milliardaire psychopathe voulant imposer un nouveau paradigme, 
c’est ainsi que je procèderais avec mes petits copains pédosatanistes au plus haut degré. Je 
suivrais scrupuleusement les scénarios visant à déstructurer chaque pilier de la société, les 
frontières des nations, les contours de la liberté, les fondements de l’éducation, la cellule 
familiale et même les éléments déterminants de l’identité individuelle. Oui, j’écouterais ce 
que me conseille l’Intelligence Artificielle. Je détruirais peu à peu l’économie à chaque fois 
qu’elle me le dit. Je provoquerais des pénuries quand l’IA le décide. Je comprimerais la classe 
moyenne jusqu’à l’asphyxie si le logiciel m’indique que c’est le bon moment. Je démantèlerais 
alors toutes les structures du pays de concert avec mes complices pour susciter un trouble 
qui ne peut appeler qu’une forme de violence. Une violence pour laquelle je serais prêt à 
répondre avec fermeté et même une loi martiale s’il le fallait, n’ayons pas peur de voir les 
choses en grand en termes d’autorité. Tout ceci avant que la populace affamée, blessée et au 
bord du gouffre ne réclame de l’ordre ainsi qu’un horizon moins sombre sous peine de 
devenir dépressive et folle. Même si pour cela, le peuple doit accepter un revenu universel 
conditionné à un comportement de « bon citoyen » qui tend vers un quota d’émission de CO² 
proche du néant… prétexte du réchauffement climatique oblige, comme l’aurait prévu 
initialement mon superprogramme informatique. 

Mais je n’appartiens pas à l’élite, je ne suis qu’un petit auteur du Sud de la France, à la fois 
très en colère contre les responsables aux manettes et avec l’espoir chevillé au corps. À ce 
propos, Saint Augustin disait que « L’espoir a deux filles de toute beauté : la colère et la 
bravoure. La colère face aux choses telles qu’elles sont, et la bravoure de les changer. » Il 
nous faut seulement veiller à ce que l’ainée « Colère » n’éclipse pas sa sœur « Bravoure »…  

Ce que je veux dire, c’est qu’affronter les CRS à l’aube de l’effondrement dans un sursaut de 
désespoir revient à se jeter dans la gueule du loup et à entrer dans l’arène de nos adversaires 
avec un rapport de force clairement en notre défaveur. On pourrait tous décider de mourir 
en héros sur les barricades et sous une pluie de pavés entre fumigènes et tirs de flashball 
plutôt que de vivre comme des esclaves badgés, pucés et tracés, mais il y a peut-être une 
meilleure carte à jouer qu’un remake de la prise de la Bastille ou d’un mai 68 sanglant déjà 
programmé par une nuée d’ordinateurs surpuissants.  

https://www.francesoir.fr/politique-france/sobriete-energetique-bientot-une-police-des-temperatures
https://www.bfmtv.com/economie/entreprises/energie/energie-thierry-breton-conseille-de-baisser-d-un-ou-deux-ou-trois-degres-le-chauffage-cet-hiver_AV-202208170443.html
https://www.valeursactuelles.com/politique/il-ne-faut-pas-se-mentir-ca-va-etre-dur-le-gouvernement-se-prepare-a-un-hiver-tres-complique-pour-les-francais
https://www.lelibrepenseur.org/le-premier-ministre-belge-met-en-garde-contre-10-hivers-difficiles-pour-leurope/
https://lapelotedelaine.com/listing/martin-armstrong-nous-previent-2023-sera-une-annee-infernale/
https://lapelotedelaine.com/listing/martin-armstrong-nous-previent-2023-sera-une-annee-infernale/
https://lexpansion.lexpress.fr/actualite-economique/duralex-ascometal-arc-ces-entreprises-contraintes-de-se-mettre-en-veille-pour-passer-l-hiver_2179503.html
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Dans son traité sur « L’Art de la guerre », Sun Tzu nous enseigne que l’apanage de la stratégie 
militaire est d’obtenir la victoire sans effusion de sang. Intéressant… À ce stade de ma 
réflexion, une part de moi s’imagine déjà étaler sur mon bureau une carte du pays au cœur 
de la nuit, puis planter des punaises sur tous les sites stratégiques que nous pourrions 
prendre en finesse pour paralyser le territoire afin de faire entendre notre voix. Cela dit, je 
n’ai pas l’âme d’un général, ni la rigueur militaire, et encore moins de carte de France en 
version papier. C’est vraiment pas de bol ! Et puis au bout du compte, l’essence même de l’art 
de la guerre, c’est de soumettre l’ennemi sans combat (Chapitre III, Vers 2), alors je vais 
essayer de m’y tenir. 

Du coup, est-ce qu’utiliser notre énergie contre un bataillon de boucliers et de matraques est 
une bonne tactique ? Pas sûr qu’on change les choses en se faisant gazer la tronche dans un 
scénario déjà prédit par un logiciel… Je me suis donc rabattu sur le cap que je m’étais 
initialement fixé, à savoir : changer le monde, en quelques minutes, depuis ton canapé et, si 
possible  

• De manière légale, non violente, 
• Facile à réaliser, 
• Et accessible au plus grand nombre. 

Je te l’accorde, c’est un véritable casse-tête, une guerre asymétrique à remporter avec 
panache et élégance, un projet ambitieux, mais aussi casse-gueule puisqu’il va me falloir te 
le partager sans être moralisateur ni chef de meute, et encore moins utopique. Sacré défi… 

Dans un premier temps, il est sain d’admettre l’éventualité que je me trompe quant à ce 
fameux logiciel et que cette parenthèse sur l’Intelligence Artificielle ne soit qu’une pure 
invention de ma part. Si tel est le cas, on sait depuis la pelote rouge que la science des 
comportements dissèque depuis des décennies nos attitudes et les mécanismes sociaux. Ce 
qui nous ramène strictement au même point : nous sommes coincés dans une situation où 
nos adversaires ont tout de même prévu nos moindres faits et gestes.  

Si les élites jouent aux échecs avec le peuple, soit en s’en remettant à l’Intelligence Artificielle, 
soit par les sciences comportementales, chaque situation prédite par l’ingénierie sociale ou 
l’informatique qui nous est imposée devient donc un pion déplacé de leur côté. Chaque 
réaction de la population est alors une pièce que nous déplaçons de notre main. Sauf que 
nous nous faisons probablement damer le pion par d’excellents joueurs qui nous connaissent 
par cœur ou peut-être même par une machine. Nous passons alors notre temps à subir sur 
cet échiquier. 

À la lueur de ce que je viens de t’exposer, qu’il s’agisse de déjouer un programme codé ou des 
experts en comportements, il convient donc de ne pas tomber dans la riposte « logique » 
suivant le cours des choses. Il est vital de créer une autre séquence de jeu ou de carrément 
renverser ce putain d’échiquier sous peine de perdre à tous les coups. Si nous avons affaire à 
une Intelligence Artificielle, elle ne peut réagir qu’en fonction des données qu’elle connaît, si 
nous lui opposons une situation inédite, une configuration qui n’est pas enregistrée dans sa 
base de données, c’est le bug. Et si nous entamons un bras de fer avec des spécialistes 
capables de nous manipuler depuis des années, on ne peut remporter la partie qu’en sortant 
des schémas qu’ils ont étudiés.  

Autrement dit, il est impératif de ne pas céder à une réponse spontanée que les élites auraient 
déjà modélisée d’une quelconque manière sous peine de leur donner la réplique attendue et 
de leur faciliter la vie. En bref, pour briser le cercle « Problème – Réaction – Solution » et 
sortir de leur matrice, il nous faut être créatifs et replacer l’humain au centre de nos actions, 
depuis ton canapé, qui nous sert à présent de QG.  

https://fr.wikipedia.org/wiki/L'Art_de_la_guerre
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Au bout du compte, nous (le peuple) n’avons jamais réfléchi en trois bandes, je crois qu’on a 
toujours subi « les situations » provoquées par l’ingénierie sociale dans le fameux triangle 
« Problème – Réaction – Solution ». Mais nous pourrions tout à fait retourner la stratégie de 
nos adversaires pour la mettre à profit dans cette guerre qui nous est menée, pas vrai ?  

Alors, je cogite avec toi en mode « Problème – Réaction – Solution », et pour y parvenir, il 
faut simplement fonctionner à l’envers, un peu comme l’écriture d’un bon thriller : c’est en 
connaissant la fin dès le début que tu peux jouer avec ton lecteur.  

Du coup, si on souhaite obtenir comme « Solution » un changement radical de société pour 
un monde meilleur… il nous faut nécessairement poser à nos adversaires un « Problème » 
dont leur « Réaction » implique pour eux de nous concéder le monde tel qu’on le souhaite. 
Que faudrait-il que nous fassions pour que les élites se mettent à trembler au point de tomber 
dans le panneau d’une « Réaction » qui entraînerait fatalement l’obtention de notre 
« Solution », c’est-à-dire un monde meilleur ?   

Avant qu’on se fasse un sac de nœuds dans la tête, prenons un exemple plus concret. Que se 
passerait-il si on refusait de payer nos factures d’énergie comme le prévoient les quelques 
100 000 Anglais adhérant au mouvement Don’t Pay UK ? Comment crois-tu que les autorités 
britanniques vont réagir à ce problème monumental ? Qu’arrivera-t-il quand cette 
communauté atteindra un million de personnes rejetant le paiement d’une énergie dont le 
tarif a explosé de manière volontaire ?  

Bien sûr, un logiciel pourrait avoir anticipé le phénomène ou se mettre à calculer les 
différentes réponses appropriées. Tu pourrais me rétorquer qu’une révolte se prévoit au 
sommet de l’État, mais voilà quand même un sacré « Problème » qu’aucun service de 
recouvrement ni aucun réseau d’huissiers de justice ne peut traiter si le mouvement est 
largement suivi à l’échelle d’un pays ou même d’un continent puisque les Italiens brûlent 
actuellement leurs factures d’énergie. C’est une grosse tuile qui va nécessiter à l’IA un 
nouveau calcul, mais aussi de la part des élites une « Réaction » depuis laquelle peut découler 
une négociation, en vue d’obtenir une « Solution » à la faveur du peuple. Tu vois ce que je 
veux dire ? 

Ce « Problème » est transposable à n’importe quel épineux sujet qui mettrait l’État dans le 
rouge en quelques heures : ne plus payer nos impôts qui financent des pourritures de haut 
niveau provoquerait une réaction similaire (même si c’est plus compliqué dans notre pays 
depuis le très pratique et innocent « prélèvement à la source »).  

Évidemment, dans cet exemple, il est tout à fait possible que des factures brûlées et un refus 
massif de payer ne soient pas un « problème » posé par le peuple, mais déjà une « réaction » 
à une situation imposée par l’élite. Il est raisonnable de penser que les 1 % des 1 % aient prévu 
que le rejet des sanctions contre la Russie puisse effleurer l’inconscient collectif et que le 
mouvement contestataire ne fasse que précipiter le chaos attendu. Néanmoins, ce que font 
les Anglais et les Italiens sort du moule habituel puisque nous sommes vautrés depuis 2-
3 ans dans une docilité à toute épreuve et qu’ils témoignent d’un courage conjugué à une 
détermination grandissante. Qui sait ce qu’il va en découler ou ce que peut accomplir la 
volonté d’un être humain ? Nous sommes face à deux valeurs perturbatrices de scénarios 
pour la matrice, deux variables difficiles à quantifier et interpréter, même pour les 
processeurs les plus performants du monde. 

Hélas, la véritable faille de cette tactique, si on devait l’appliquer dans l’hexagone, c’est qu’elle 
n’est pas vraiment légale – je ne peux pas t’inciter dans un livre sous ma propre identité à ce 
genre d’actions qui te placeraient dans la peau d’un hors-la-loi et mettraient en péril un pays 

https://www.theguardian.com/business/2022/aug/11/more-than-100000-people-join-dont-pay-uk-to-protest-against-price-rises
https://odysee.com/@La_v%C3%A9rit%C3%A9_excite_la_col%C3%A8re:2/z_En-Italie-dans-plusieurs-villes,-les-Italiens-br%C3%BBlent-leurs-factures-d'%C3%A9nergie:7
https://odysee.com/@La_v%C3%A9rit%C3%A9_excite_la_col%C3%A8re:2/z_En-Italie-dans-plusieurs-villes,-les-Italiens-br%C3%BBlent-leurs-factures-d'%C3%A9nergie:7
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– même s’il est déjà voué au déclin, mais surtout… elle souffre d’un problème majeur, car 
nous ne sommes pas des Italiens, encore moins des Anglais.  

S’il y a bien une chose que nous n’avons plus en France, c’est du cran et de la cohésion. Il est 
hors de question que les jeunes retraités loupent leur épisode de «Demain Nous Appartient », 
ou que la ménagère de moins de 50 ans fasse une croix sur Netflix et que les plus « branchés » 
arrêtent de se faire livrer du quinoa via Uber Eats… Tant qu’il y a des jours fériés, des congés 
à poser et des vacances à planifier, pourquoi se mettre en danger ? Alors, il n’y a aucune 
chance pour que les individus passés 3 trois fois sous les aiguilles avec le sourire, prennent 
le risque de greloter prématurément cet hiver et osent défier le système, pourvu qu’il y ait 
une émission de TPMP et qu’ils pensent s’informer sur BFM TV. D’ailleurs, je suis prêt à 
parier que les coupures n’interviendront pas durant les heures de grande écoute, il serait 
dommage que le système se passe des outils de propagande pour terrifier le quidam… 

Jusqu’ici, tu l’auras compris, mon début de réflexion s’est avéré empirique, un brin sombre 
et chaotique, mais plutôt que de te lister patiemment mes échecs stériles et les impasses dans 
lesquelles je me suis égaré, je vais embrayer sur le fond du sujet.  

Et c’est quoi le fond du sujet ? 

Depuis l’acquisition de foncier pour libérer des terres agricoles, jusqu’aux réseaux sociaux 
alternatifs, en passant par des collectifs de juristes, il existe des milliers d’initiatives à travers 
le pays, pourtant aucune ne le change radicalement, ou assez vite. Sans doute parce que 
vouloir se projeter dans le monde d’après à l’heure qu’il est, c’est un peu confondre les 
objectifs avec les priorités. Bien sûr qu’il serait bon d’avoir des monnaies alternatives, des 
écovillages et des communautés autonomes, mais c’est sans doute mettre la charrue avant 
les bœufs. Parce que le système peut décider à tout moment de mettre un terme à ces 
alternatives, j’en veux pour preuve, l’intervention musclée de la gendarmerie et la destruction 
de la ZDAC à Forcalquier. Le monde d’après n’est que la destination, et pour nous y rendre, 
il nous faut dégager le chemin, faire place nette dans les ruines de la vie d’avant.  

Plus généralement, si aucune initiative ne change vraiment les choses, c’est peut-être parce 
qu’il n’existe pas une solution unique, mais un ensemble d’actions à mener à différents 
niveaux et convergeant vers une même direction. C’est sans doute parce que la Résistance 
doit être à la fois individuelle, locale, collective puis nationale et même internationale. À ce 
stade de ma réflexion, je ne fais que supposer en alignant les cartes sur la table… 

À moins qu’il ne s’agisse que d’un problème d’égo, qu’en penses-tu ? À travers mes 
recherches, je me suis aperçu qu’il existait des tas d’associations et de collectifs qui font 
strictement la même chose et fonctionnent de la même manière. Seulement, ces groupes ne 
sont que des doublons, agissant dans leur coin, sans coordonner leurs efforts… Des tas de 
réseaux sociaux, de plateformes d’habitats participatifs, d’initiatives passionnantes autour 
de sociétés alternatives ont vu le jour, mais ne prennent pas suffisamment d’ampleur.  

Pourquoi ?  

La réalité, c’est que la Résistance est morcelée, fractionnée, il y a les éternels marcheurs et 
manifestants, il y a ceux qui œuvrent déjà pour un monde d’après, les adeptes des utopies 
concrètes, les afficheurs sauvages, les gens dans l’action, les rebelles coincés dans leur 
canapé, tous victimes d’un même syndrome. Un syndrome que j’ai également connu 
furtivement et qui pourrait se nommer « je peux sauver le monde » ou « je vais peut-être 
entrer dans l’Histoire ». Un syndrome qui fait pschitt ! parce que chacun se satisfait de sa 
petite aura, de sa petite action, de son petit « direct » ou de sa petite association, au lieu 
d’accepter d’être le maillon d’une chaîne bien plus grande qui changerait tout. Bien sûr, il 
existe quelques synergies, des Résistants qui sont interviewés par d’autres, des évènements 

https://www.bfmtv.com/bfm-dici/evacuation-de-la-zdac-a-forcalquier-echauffourees-entre-gendarmes-et-soutiens-du-cafe-des-libertes_AN-202204050274.html
https://www.bfmtv.com/bfm-dici/evacuation-de-la-zdac-a-forcalquier-echauffourees-entre-gendarmes-et-soutiens-du-cafe-des-libertes_AN-202204050274.html
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où plusieurs têtes d’affiche marchent côté à côte. Théoriquement, tout le monde est d’accord 
pour se regrouper, mais dans la réalité, chaque Résistant ayant un peu d’audience espère que 
le mouvement se ralliera derrière sa propre personne, sa marque, son projet, sa cause. Plus 
pernicieux encore, certains ont l’illusion de se regrouper, mais ce n’est que pour augmenter 
la visibilité de leur contenu, afin d’accroitre leur audience tout en ignorant systématiquement 
les autres communautés. Comment veux-tu que la Résistance tienne la route si chacun tire 
la couverture à soi ?  

Une fois que j’ai mis le doigt sur cet immense travers découlant d’une société individualiste 
où notre petite personne a l’impression d’être l’actrice principale du film de sa vie, j’ai eu le 
sentiment de toucher le nœud du problème. Et au-delà des susceptibilités, du choc des 
personnalités conditionnées par la dictature du « like », rien ne bouge vraiment parce que les 
actions menées jusqu’ici sont simplement en réaction à des symptômes, mais ne s’attaquent 
pas réellement aux causes.  

Pourquoi ?  

Parce que nous n’avons pas défini clairement notre ennemi, ni d’objectif commun et encore 
moins de moyens pour parvenir à nos fins. Comment te battre si tu ne sais pas contre qui tu 
pars en guerre, ni avec quelles armes et pour quelle raison ? 

Basiquement, le premier ennemi pourrait être l’Intelligence Artificielle des élites – si un tel 
programme existe – ou à défaut, leur doctrine. Mais au bout du compte, ce logiciel serait 
totalement inoffensif si personne ne le consultait, la doctrine tomberait à l’eau s’il n’y avait 
pas d’esprits tordus pour l’appliquer. Un tel programme informatique, si puissant soit-il, ne 
fait que conseiller, prévoir et organiser. Une idéologie, si sombre soit-elle, n’est nourrie que 
de ses disciples prêts à y croire. Nos ennemis sont donc tous ceux qui exécutent et mènent 
cette guerre contre les peuples. À première vue, en France, l’adversaire pourrait être Macron, 
et l’objectif serait sa destitution. Mais il n’est qu’un pantin au service de marionnettistes, le 
sortir du jeu ne changerait rien aux lobbies qui œuvrent dans l’ombre ni à ceux qui tirent les 
ficelles tout en haut.  

Nos rivaux pourraient être alors les 1 % et des 1 % les plus puissants, les Banksters, le World 
Economic Forum, la Commission européenne, les têtes pensantes de l’ONU, de l’OTAN et du 
Deep State démocrate américain. Mais si tous ceux qui déroulent implacablement 
l’agenda 2030 sont nos ennemis, quel serait le principal objectif à atteindre pour triompher ? 
Une épuration, un grand nettoyage ? Sans violence, de manière légale et depuis ton canapé, 
ça semble difficile à atteindre. À moins que je ne vise pas encore assez haut, que je ne dispose 
pas d’une vision assez large et que je m’attache à quelques figures emblématiques qui ne sont 
que des soldats au service d’autre chose… 

Comment ça « autre chose » ?  

Et si notre ennemi commun était encore au-dessus de BlackRock, Vanguard, de Klaus 
Schwab, de l’équipe de Biden et d’Ursula von der Leyen ? Si cet ennemi surpassait la théorie 
de l’IA décrite plus haut ? S’il était à la fois très loin et tout près de nous ? Si la véritable cible 
à abattre n’était autre que le phénomène par lequel tout ce qu’on vit se produit ?  

De quoi tu parles !? 

Je te parle de notre cupidité. Je te parle de notre goût pour l’infantilisation et la facilité. Je te 
parle de notre égoïsme et de notre rapport au matérialisme. Je vais loin, je l’admets, mais à 
ce stade, je préfère ne rien écarter… 
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Au final, si on regarde la belle boule de laine bleue qui trône sur ta table basse, on se rend 
compte qu’en souhaitant solutionner ce merdier, on commence à toucher à un thème 
immense, presque métaphysique, quelque chose qui remet en question nos civilisations, nos 
relations, notre manière d’être, de réfléchir et surtout notre façon de posséder. Sous peine 
d’abandonner et de jeter l’éponge en murmurant que c’est impossible à résoudre, il nous faut 
donc dézoomer. Dézoomer fort. Encore plus fort.   

Et une fois que tu as dézoomé au maximum, tu en arrives à vouloir répondre à cette 
problématique existentielle qui pourrait se résumer ainsi :  

« Comment vivre dans un monde d’amour et de paix en étant certain que je ne me ferai pas 
baiser par les cordons de la bourse, une entreprise, un politique, mon médecin, l’école de 
mes enfants ou encore mon voisin ? » 

Vaste question…  

À bien y réfléchir, s’il y a bien un terrain sur lequel les algorithmes ainsi que les fous furieux 
de Davos ne sont pas à l’aise, c’est celui du cœur, ce truc pulsant sous les côtes qui défie 
souvent la raison – pour peu qu’on sache l’écouter. Notre véritable part d’humanité est 
probablement la brèche par laquelle on doit se faufiler, car les tarés wokistes | eugénistes | 
transhumanistes évoluent dans un monde de bigdata où tout est horodaté, mesuré, calculé, 
modélisé et présenté sur des PowerPoint du cabinet McKinsey. La première étape est donc 
de sortir totalement du cadre afin de pouvoir réfléchir hors de la matrice construite par les 
ombres puissantes du mondialisme. Ce qui revient à foutre en l’air l’échiquier et écrire nos 
propres règles du jeu avant de nous battre avec des armes dont nos adversaires sont 
dépourvus.  

Afin de gagner cette guerre, il va nous falloir, par conséquent, emprunter des routes 
imprévisibles aux yeux de nos élites et arpenter un chemin de pensée insoupçonné pour un 
superlogiciel, mais aussi pour un pédosataniste pété de thunes. Du coup, avant de 
t’embarquer dans la première bataille, je me penche vers ta table basse pour te tendre ce bout 
de laine. Et avec ce fil bleu entre tes doigts, je vais t’inviter à fouler la terre d’un chemin 
original et sinueux censé sortir du cadre et nous conduire vers le monde d’après. 

C’est un chemin sur lequel on a tous les deux le choix. Le choix de décider de nos 
comportements. Le choix de regarder les choses autrement. Le choix de nous considérer 
comme tout petits et impuissants, ou comme des individus capables de changer le monde en 
quelques minutes, depuis ton canapé. Si tu en doutes à ce stade, laisse-moi te dire que c’est 
tout à fait normal. C’est simplement que tu n’imagines pas un instant l’immense pouvoir que 
tu as, ni ce qui t’attend dans le chapitre suivant. 
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Chapitre 1 
 

Les vrais miracles font peu de bruit. 

Antoine de Saint-Exupéry 

 

Alors que tu tiens le fil bleu pour dérouler la pelote doucement et ouvrir une parenthèse qui 
nous ramène à ton enfance, comme une vieille habitude, je vais te demander si tu veux bien 
mettre un peu d’eau à chauffer. Depuis la pelote rouge, tu sais que j’aime boire une tasse de 
thé avant d’introduire un chapitre périlleux. Allez, je me lance… Depuis tout petit, à l’école, 
on compare tes performances, on t’apprend à la fermer, à être le meilleur tout en te 
comportant comme tout le monde et on t’oblige à écouter les consignes. On t’enseigne des 
choses que tu dois croire sur parole, on te forme à la docilité dans bien des domaines en vue 
de faire de toi un consommateur heureux. Plus tard, on t’intime de voter blanc, de voter noir, 
on t’indique quoi aimer, qui détester. On t’offre sur un plateau des croyances à répéter jusqu’à 
ne plus les remettre en question. On t’invite à épouser la masse, à trouver un travail et à 
entrer dans une vie conformiste. En vérité, sous l’étendard de l’égalité des chances, on tue 
ton potentiel à petit feu, on écrase méthodiquement ta différence et on finit par te rabâcher 
à longueur de temps que « personne n’est irremplaçable ».   

Combien de fois as-tu entendu cette phrase ? 

Trop souvent, j’en suis certain. Ces quelques mots rabaissent n’importe quel individu à son 
statut de grain de sable dans l’univers, un anonyme dans le métro, un CDI, un numéro de 
sécurité sociale, une ligne de crédit à la banque, un amant écarté d’un geste du pouce sur une 
application de rencontre. Avec ce genre de phrases, tu es interchangeable, tu n’es personne, 
tu n’es rien – au mieux, un bon coup au lit, au pire, un dossier de surendettement ou une 
convention obsèques. Et ce sentiment de n’être rien, l’impression de se sentir tout petit face 
à notre ennemi est exacerbée une fois qu’on a commencé à ouvrir les yeux sur la matrice. Il y 
a tellement de magouilles, dans des sphères tellement hautes, ceux qui nous mènent cette 
guerre sont si puissants que tu pourrais te dire « que faire ? », toi qui n’es pas grand-chose à 
l’échelle du monde. C’est même à se demander si notre passage sur Terre a le moindre foutu 
sens, n’est-ce pas ? Pourtant, tu t’es déjà demandé combien de chances il y avait pour que tu 
existes ? Toi, oui, toi ? Quelle est la probabilité pour que tu aies vu le jour tel que tu 
es ?  

Figure-toi que Ali Binazir, auteur, consultant en développement personnel, conférencier et 
ingénieur en « bonheur », s’est penché sur la question. Diplômé d’Harvard, de l’école de 
Médecine de San Diego et de l’Université de Cambridge, il nous offre une réponse édifiante. 
Accroche-toi, ça décoiffe, ça va remettre les choses en perspective et peut-être même modifier 
ta manière de considérer ta propre vie. On va commencer petit en se demandant quelles sont 
les chances pour que ton père rencontre ta mère ? Statistiquement, la réponse, c’est 1 sur 
20 000.  

https://visual.ly/community/Infographics/science/what-are-odds


239 
 

Pour qu’ils osent se parler, c’est 1 chance sur 10. Pour que la dragouille fonctionne et qu’ils 
se donnent un deuxième rendez-vous, c’est 10 % de chance. Ajoute à cela la probabilité pour 
qu’ils se fréquentent finalement, 1 chance sur 10 à nouveau. Une chance sur 2 pour qu’ils 
restent suffisamment longtemps en couple jusqu’à ce que papa claque le fessier de maman. 
En gros, une chance sur 2000 pour que leur rencontre initiale débouche sur une partie de 
jambes en l’air et la naissance d’un enfant.  

Jusque-là, la probabilité pour que tu voies le jour est de 1 pour 40 000 000, environ la 
population de la Californie. Mais ce n’est que le début.  

Parce que, pour que tu viennes au monde, il y a aussi une affaire de spermatozoïdes et 
d’ovules. Maman dispose d’environ 100 000 ovules dans sa vie, papa a produit 
4000 milliards de petits soldats l’année de ta conception. La probabilité pour qu’un ovule 
matche avec le bon spermatozoïde afin de donner la combinaison unique que tu es s’évalue 
à 1 pour 400 quadrillions. Grosso modo, c’est le volume en mètres cubes de l’océan 
Atlantique.   

Mais ça ne fait que commencer, parce que ta présence sur Terre induit une autre cascade 
d’évènements aussi improbables qu’importants. Pour que tu sois en train de me lire dans la 
peau de la personne que tu es avec tes faiblesses et tes forces, il faut que tous tes ancêtres 
aient pu survivre jusqu’à l’âge de copuler – et qu’ils le fassent, bien entendu. Et il ne faut pas 
remonter le fil jusqu’au premier homo sapiens il y a environ 300 000 ans, ni à l’homo 
erectus, ni l’homo habilis encore plus ancien, mais bien aux premiers organismes 
unicellulaires et même le tout premier. En clair, tu es le bout de la chaîne, l’héritier d’une 
lignée de 4 milliards d’années nonstop.  

Quelles sont les chances pour que ta lignée soit ininterrompue jusqu’à aujourd’hui ? Sur 
150 000 générations, on a 1 chance sur 2 qu’un enfant naisse, grandisse et se reproduise… ce 
qui nous fait 10 puissance 45 000, soit un 10 suivi de 45 000 zéros. Ce chiffre est plus grand 
que toutes les particules de l’Univers.  

Mais le plus dingue, c’est qu’à chaque fois le bon spermatozoïde doit trouver le bon ovule 
pour chacun de tes ancêtres (sinon, tu n’es plus vraiment toi, puisqu’ils ne seraient plus 
vraiment eux). Il faut donc 1 quadrillion multiplié par 1 quadrillion pour chaque génération, 
soit 150 000, ce qui nous donne le chiffre complètement fou de 1 pour 102 685 000. 

Ali Binazir nous offre quelques comparaisons pour qu’on se rende bien compte à quel point 
tout ceci est vertigineux. Le nombre d’atomes dans un corps humain de sexe masculin (~ 
80 kg) est de 1027, le nombre d’atomes composant la Terre est d’environ 1050, le nombre 
d’atomes dans l’Univers connu est estimé à 1080… 

Autant te dire que la probabilité pour que tu existes, toi, tel que tu es… est nulle. Autrement 
dit, tu es loin d’être « remplaçable ». Tu es même un putain de miracle issu d’un nombre 
incalculable de facteurs. C’est la toute première chose qu’on devrait apprendre aux enfants à 
l’école. Ta vie est donc précieuse, c’est le plus beau des trésors, et c’est parce que tu es un 
miracle que le monde ne serait pas le même sans ta présence et ta contribution.  

Oui, tu es un miracle. 

Un vrai miracle sur ma route ! Et plus je le répète, plus je réalise que j’ai de la chance de 
pouvoir t’admirer en train de tirer sur le fil bleu dans ton salon autour d’une tasse de thé 
encore fumante. Parce que tu dois également garder à l’esprit que nous sommes 
précisément 26  à 149 597 870 700 mètres du soleil, une distance absolument parfaite qui 

 
26 Si toutefois les données scientifiques sont exactes à ce sujet, ce dont je suis de moins en moins sûr… 

https://www.lapresse.ca/sciences/astronomie-et-espace/201209/21/01-4576213-la-distance-terre-soleil-gravee-dans-le-marbre.php
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permet la vie ici-bas. Quelques milliers de kilomètres plus loin ou plus proches de notre astre, 
et aucune vie n’aurait pu s’épanouir sur Terre. Maintenant, ajoutons à tous ces facteurs, la 
probabilité pour que tu tiennes bon sans passer sous les aiguilles ou que tu aies pu dire 
« stop » après avoir cru faire le bon choix, malgré les coups de pression, le QR code à la con, 
la vie impossible qu’on nous a fait subir et les proches qui t’ont tourné le dos. À la lueur de 
tout ça, quelle est la probabilité pour qu’on puisse avoir cette rencontre toi et moi ? C’est 
stupéfiant… Je sais que j’ai dézoomé très fort sur le coup, mais ce n’est pas incroyable quand 
on y pense ?   

En tant que miracle, laisse-moi te dire que tu as largement les moyens de modifier la société 
dans laquelle on vit et que tu as toutes les ressources pour nous sortir, toi et moi, de cet 
effroyable merdier. Il n’y a qu’une seule condition pour y parvenir : avoir l’esprit 
suffisamment ouvert pour regarder au bon endroit. On nous a fait croire dans cette grande 
illusion organisée par les élites que nous n’étions rien, isolés et impuissants, mais c’est 
totalement faux. Enfin, disons que c’est vrai pour les purs golems matrixés qui poussent leur 
petit caddie le samedi après-midi en checkant le nombre de likes généré par leur photo 
Instagram de leur assiette prise au resto un peu plus tôt avant de se rendre à Ikea. Mais sache 
que là-haut, tout en haut, les mondialistes et les Young Leaders de Davos n’ont qu’une 
trouille, c’est celle du grand réveil des foules et d’une réaction incontrôlable : quelque chose 
qui ne s’anticipe pas, quelque chose qui provoquerait une erreur fatale de l’IA.  

C’est justement ce qu’on prépare, toi et moi, dans ton salon, un pivot de la conscience, 
confortablement installés dans un canapé, un changement qui ne fait pas de bruit, mais qui 
vient de tous les côtés. Et pour que ce changement puisse voir le jour, il faut avoir l’intégralité 
de l’échiquier sous les yeux afin de contempler la situation dans sa globalité. 

Tu sais, pour baliser ma réflexion et ne pas perdre le fil, j’ai pris soin lors de mon travail 
préparatoire de redétricoter la pelote rouge afin de revenir aux fondamentaux, de dégager 
des axes de réflexion et d’identifier tous les pièges dans lesquels nous sommes tombés par le 
passé, histoire d’en prendre le parfait contrepied et dessiner une voie de sortie.  

On démarre léger… Le temps que je souffle sur la tasse de thé… 

Comme dans la pelote rouge, je commence par enfoncer une petite porte ouverte avec ce 
premier état de fait : BlackRock et Vanguard dominent tous les aspects de notre vie, gavés à 
coup de milliers de milliards de dollars. Voilà deux monstres si puissants qu’ils corrompent 
tout le système, depuis les banques centrales jusqu’aux gouvernements. C’est tellement vrai 
que 19 procureurs américains exhortent BlackRock d’arrêter d’imposer un programme 
politique. Ça commence à se voir comme le nez au milieu de la figure. 

Lorsque tu comprends que le responsable de la coordination de l’embargo contre la Russie 
est membre de l’équipe d’investissements de la Albright Capital, tu réalises que ce sont des 
« diplomates commerciaux » qui tirent les ficelles des sanctions russes et se contrefichent de 
la paix ou de la liberté. La preuve, selon la « Australian national review », les États-Unis 
possèderaient désormais 17 millions des 62 millions d’hectares de terres cultivables en 
Ukraine. Ces terres sont à présent détenues par Cargill, Dupont puis Monsanto, dont les 
actionnaires sont BlackRock, Blackstone et Vanguard, je ne te parle même pas des 6 milliards 
de marchandises russes importés par les USA depuis l’invasion en Ukraine. C’est dire si 
derrière les images des JT et les principes « démocratiques » agités par la bienpensance, ces 
sociétés se foutent éperdument de notre sort. 

Très basiquement, cesser de nourrir ces fonds d’investissement qui tiennent le monde 
« moderne » dans leurs mains paraît être une bonne idée. Aussi, je me permets d’emprunter 

https://www.epochtimes.fr/19-procureurs-generaux-americains-exhortent-blackrock-darreter-dimposer-un-programme-politique-2092138.html
https://lilianeheldkhawam.com/2022/08/30/lembargo-une-guerre-economique-induite-par-des-prives/
https://www.ejiltalk.org/author/jobrien/
https://fr.sott.net/article/40479-Le-ble-ukrainien-est-il-americain
https://reseauinternational.net/les-etats-unis-ont-importe-pour-plus-de-6-milliards-de-dollars-de-marchandises-de-la-russie-depuis-linvasion-de-lukraine/
https://reseauinternational.net/les-etats-unis-ont-importe-pour-plus-de-6-milliards-de-dollars-de-marchandises-de-la-russie-depuis-linvasion-de-lukraine/
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les mots de José Mujica, le Président de l’Uruguay de 2010 à 2015, car son point de vue 
apporte un joli relief sur notre relation à l’argent.  

« Nous avons inventé une montagne de besoins superficiels ; nous vivons en achetant et en 
jetant. Mais ce que l’on dépense vraiment, c’est notre temps de vie. Parce que lorsque 
j’achète quelque chose ou que toi tu achètes quelque chose, tu ne l’achètes pas avec de 
l’argent, tu l’achètes avec le temps de vie que tu as dépensé pour gagner cet argent. À cette 
différence que la seule chose qui ne peut pas être achetée, c’est la vie. La vie ne fait que 
s’écouler et quel malheur de l’employer à perdre notre liberté. 

Car quand est-ce que je suis libre ? Je suis libre quand j’ai du temps pour faire ce qui me 
plaît et je ne suis pas libre quand je dois dépenser de mon temps pour acquérir des choses 
matérielles censées me permettre de vivre. De fait, lutter pour la liberté c’est lutter pour 
disposer de temps libre. » – Extrait choisi du film Human. 

Peut-être que tu as déjà amorcé des changements importants dans ta manière de « dépenser 
ton temps de vie », si ce n’est pas le cas, voici très rapidement quelques pistes en vrac. Ce ne 
sont que des conseils ou suggestions en guise d’amuse-bouche, si tu commences à sentir que 
je deviens chiant, n’hésite pas à sauter quelques lignes.  

Vouloir lever le pied, arrêter de donner ton argent (ton temps) à ces deux géants qui 
murmurent à l’oreille des gouvernements et se gavent avec des vaccins qui n’en sont pas, 
nécessite quelques petits ajustements. Des modifications à ta hauteur, sans pression et dans 
la mesure du possible. L’idée n’est pas de revenir 50 ans en arrière, juste de te libérer un 
maximum de ta banque dans une première étape, de retirer le plus de liquide possible et de 
faire tes courses autrement.  

Même si utiliser du cash en Israël devient criminel et que des millions de Britanniques 
risquent d’être coupés du système alors que l’argent en espèces sera « éliminé 
progressivement d’ici cinq ans », les pièces et les billets, c’est bien, c’est concret, au moins on 
voit clairement où passe le blé. On ne trace plus tes achats, on ne prend plus de frais sur 
chacune de tes transactions et tu retrouves un peu de liberté tout en faisant vivre la famille 
de l’épicier du coin plutôt que des actionnaires sans foi ni loi qui se remplissent le nez de 
poudre à Dubaï pour les vacances. Et puis avec la petite monnaie et les biftons, on est moins 
tenté de remplir son panier sur Amazon, société dont les actionnaires sont les deux grands 
méchants loups, juste pour rappel.  

Plus facile à écrire qu’à faire, je sais… 

Tu l’auras deviné, petits marchés et commerçants de quartier vont de pair avec l’arrêt de la 
TV. Cesser d’écouter les journalistes de la propagande et de te farcir les publicités qui 
engraissent les médias mainstream est déjà une étape importante pour se désintoxiquer. 
Hélas, s’il est facile de ne plus écouter les « mierdas » de propagande, se passer de Netflix 
n’est pas si évident, je le reconnais. On a tous nos habitudes, je crois que ma femme n’est pas 
tout à fait prête à entamer le deuil des séries qu’elle affectionne27. 

C’est aussi difficile que de dire adieu à Facebook et compagnie pour voguer vers des réseaux 
alternatifs qui n’alimentent pas les deux fonds d’investissement nous tenant en laisse. Pour 
ma part, j’ai trouvé mes marques sur Telegram, tu peux me suivre sur mon compte officiel.  

Je ne fais que suggérer, chacun est libre de faire ce qu’il lui plaît, mais en tant que miracle, 
maintenant que tu as pleinement conscience de la valeur de ta présence ici, tu pourrais aussi 

 
27 Pour ma part, je sature du wokisme qui transpire dans la plupart des productions Netflix, donc je 
n’ai aucun mal à couper le cordon pour préférer lire, apprendre, me former ou tenter de méditer le 
soir. 

https://reseauinternational.net/dictature-en-israel-utiliser-du-cash-devient-criminel/
https://www.express.co.uk/news/uk/1661639/cash-phased-out-five-years-banks-atm-cards-online-banking
https://www.express.co.uk/news/uk/1661639/cash-phased-out-five-years-banks-atm-cards-online-banking
https://t.me/matthieu_biasotto
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caresser un rêve d’indépendance et mettre à profit ton temps de vie disponible afin d’ajouter 
une belle valeur ajoutée dans le quotidien des gens. Commencer à travailler pour toi, pour ce 
joyau qu’est ta vie et ne plus être à la merci d’un patron est aussi une magnifique pierre que 
tu peux apporter à l’édifice de la Résistance. Après tout, ne dit-on pas que le secret du 
bonheur est de faire ce que tu aimes et le que le secret de la réussite et d’aimer ce que tu fais ? 
Cette crise est peut-être le tremplin qui te poussera hors de l’esclavage que représente le 
salariat, et si tu as un bout de jardin sur lequel tu peux faire pousser les légumes qui te 
nourriront, c’est encore mieux pour mettre un pied hors de la matrice.  

En tout cas, que ce soit radical ou en douceur, chaque petit changement quotidien va faire la 
différence, mais tout en sirotant mon thé, je dois avouer que tout ceci ressemble à du vulgaire 
bon sens et de simples banalités. Je te rassure, je n’ai pas posé mes fesses dans ton salon pour 
me contenter d’enfoncer des portes ouvertes. En tant que miracle, tu vaux mieux que 
quelques conseils cousus de fil blanc et on ne va pas changer le monde avec des évidences, 
pas vrai ?  

Du coup, en contemplant ma pelote rouge détricotée afin de mieux démêler la boule bleue 
que je viens de te présenter, j’ai constaté qu’un point bien plus important tardait à me sauter 
aux yeux, alors que c’est une véritable clé qui peut peser dans le game.  

C’est quoi cette clé ? 

Il est crucial pour toi et moi de reprendre au plus vite le pouvoir sur l’information, c’est 
capital et ce n’est pas si compliqué. C’est là que je te pique le fil bleu afin de le dérouler 
lentement, le temps de te rappeler le contexte qui nécessite un besoin urgent de se 
réinformer.  

On a vu dans la première pelote que tous les médias classiques étaient à la solde de la 
propagande, tous financés par les banques, l’État ou des milliardaires aux idées sombres (la 
fondation Bill & Melinda Gates par exemple). Je t’ai expliqué comment la censure durant le 
Covid-19 s’est organisée en février 2020 lors d’une réunion à Menlo Park avec l’OMS et tous 
les GAFAM. On sait qu’aux USA les CDC étaient de connivence avec Facebook pour censurer 
les informations Covid, des e-mails le prouvent. Ce qui signifie que (pour l’instant) parler 
ouvertement des sujets qui fâchent sur les réseaux grand public revient à prendre le risque 
de te faire sanctionner ou bannir.  

Sur Google, les filtres de l’algorithme modifient l’affichage des résultats concernant les sujets 
qui fâchent et te privent de toute une partie de l’actualité. YouTube supprime les vidéos qui 
heurtent la propagande, et je ne te parle même pas du fact-checking corrompu qui nuit 
clairement à l’émergence des vérités. Dans cette guerre de l’information, il est vraiment 
difficile de s’y retrouver et je te propose les bonnes armes pour réfléchir par toi-même et te 
faire ta propre idée.  

Personnellement, je puise mes sources de réinformation sur l’application Telegram 
(Unigram sur PC). Entièrement gratuite, sans publicité ni sanction stupide lorsque tu parles 
d’effets secondaires, de Covid ou encore de pénuries, cette plateforme est devenue le refuge 
des résistants. Le seul problème avec cet outil, c’est qu’il s’avère délicat d’aller à la pêche aux 
infos lorsqu’on débute. On ne sait pas quel canal rejoindre ni où chercher, alors que 
l’application regorge de lanceurs d’alertes, de blogueurs ou de comptes traitant de l’actualité.  

Aussi, il m’a fallu interrompre l’écriture de cette pelote bleue pour mettre les mains dans le 
cambouis afin de concevoir avec amour un annuaire ainsi qu’un moteur de recherche dédié 
à la Résistance. Une plateforme gratuite permettant de regrouper à la fois les actualités et les 
meilleurs comptes Telegram. Puisqu’aucun outil n’existait, je te propose à présent sur le site 

https://archive.ph/V4NoQ
https://archive.ph/LdQbP
https://archive.ph/LLElk
https://www.anguillesousroche.com/technologie/des-emails-montrent-que-la-maison-blanche-coordonne-sa-politique-de-censure-avec-les-big-tech/
https://thenationalpulse.com/2022/09/01/emails-show-federal-government-colluded-on-covid-censorship/
https://archive.ph/lj3s3
https://telegram.org/?setln=fr
https://lapelotedelaine.com/?sort=latest
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lapelotedelaine.com une liste complète des canaux pertinents à travers un annuaire de la 
Résistance que tu es libre d’alimenter à ta guise. 

Tu y trouveras le canal Telegram de Silvano Trotta et celui de Momotchi pour ne citer que 
ces deux-là, mais également toutes les chaînes vidéos Odysee, Crowdbunker et Rumble, 
histoire ne plus subir la censure imposée par YouTube et découvrir des centaines de contenus 
qui vont maintenir tes paupières grandes ouvertes. 

Lapelotedelaine.com se positionne comme un agrégateur, une plateforme qui cherche à 
recenser toutes les informations et documents utiles pour les Résistants. Ce site, encore en 
phase bêta, est alimenté par mes petites mains et à l’aide de quelques proches, mais il peut 
être enrichi par mes lecteurs et la communauté afin que des centaines de miracles soient à 
l’œuvre…  

En cliquant sur « Ajouter une annonce », muni d’un compte sécurisé et gratuit, tu peux 
participer à l’aventure dès maintenant. Il se peut qu’avec le temps tu connaisses une chaîne 
vidéo qui aidera la communauté, un canal Telegram qui mérite d’être partagé ou tout autre 
élément qui viendra consolider cet outil. La qualité de son contenu dépendra essentiellement 
de ton engagement à diffuser les vérités, mais je suis certain qu’en tant que miracle, tu 
apporteras tôt ou tard ta contribution ainsi qu’une belle valeur ajoutée, ne serait-ce qu’en le 
partageant autour de toi ou en postant une annonce dans la rubrique qui te conviendra. J’ai 
également ouvert une section « Livres » composée de lectures éclairantes et inspirantes qui 
viennent compléter les autres médias alternatifs recensés. Un bouquin et une bougie, c’est 
idéal en cas de coupure électrique, car tu peux me croire, cet hiver, il y aura très certainement 
du temps pour lire.  

 

RESULTATS DE RECHERCHE DE LA RUBRIQUE ACTUALITES SUR 
« LAPELOTEDELAINE.COM »  

Lapelotedelaine.com regroupe aussi les évènements qu’ils soient en ligne (webTV, live, etc.) 
ou dans la vie réelle (manifestations, regroupements, ateliers, repas, actions…), il est doté 
d’une rubrique Entraide, afin de proposer ou rechercher un service autour de soi, entre 

https://lapelotedelaine.com/?type=telegram&sort=latest
https://lapelotedelaine.com/?type=chaines-odysee&sort=latest
https://lapelotedelaine.com/?type=crowdbunker&sort=latest
https://lapelotedelaine.com/?type=chaines-rumble&sort=latest
https://lapelotedelaine.com/
https://lapelotedelaine.com/?type=documents&sort=latest
https://lapelotedelaine.com/add-listing/
https://lapelotedelaine.com/?type=livres&sort=latest
https://lapelotedelaine.com/listing/la-france-risque-de-connaitre-des-pannes-delectricite-pendant-lhiver-en-raison-de-larret-de-la-production-denergie-nucleaire/
https://lapelotedelaine.com/?type=event&sort=order-by-date
https://lapelotedelaine.com/?type=entraide&sort=latest
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personnes du même côté de la barrière. D’ores et déjà, tu as des compétences qui peuvent 
être utiles et que tu peux mettre au service de la Résistance, n’hésite pas à nous en faire part. 

Derrière un pseudo ou sous ta véritable identité, je t’invite à t’inscrire sur le mur des 
résistants en postant l’annonce de ton profil afin que les utilisateurs de ton secteur puissent 
te contacter via une messagerie instantanée. En gros, je voulais que ce site tisse du lien avec 
des personnes qui partagent les mêmes valeurs que toi et moi, dans un monde taillé pour 
nous diviser, j’ai pensé qu’il serait important de pouvoir enfin s’unir, qu’est-ce que tu en dis ? 

 

MESSAGERIE INSTANTANEE DEPUIS LE MUR DE LA RESISTANCE 

La rubrique associations liste les structures capables de t’aider en fonction de différentes 
thématiques, que ce soit la défense de tes droits ou l’accompagnement des victimes d’effets 
secondaires liés aux « vaccins ». Dans la section Initiatives, les résultats de recherches sont 
des sites, des collectifs, des plateformes qui œuvrent déjà pour que les choses changent. 
Autant de jolis projets que tu peux rejoindre en fonction de tes affinités et que j’aimerais tant 
fédérer, même en laissant mon égo de côté.  

Toujours dans le but d’unir, de mutualiser et de regrouper, j’ai paramétré une section 
« Forum » qui permet de créer des groupes de conversations ou par centres d’intérêt afin 
d’échanger sur tous les sujets qu’implique la Résistance.  

Enfin, je souhaitais que les entreprises puissent s’inscrire, j’avais dans la tête et dans le cœur 
l’idée que chaque utilisateur du site puisse décider de n’acheter qu’auprès des commerçants 
Résistants, de ne manger que dans des restaurants qui ont tenu bon, de ne consulter que des 
soignants qui n’ont pas renié le serment d’Hippocrate28… Bref, il m’est apparu nécessaire de 
créer un réseau qui rassemble toutes les facettes composant la Résistance sur un seul outil 
de référence. Il est possible que de nouvelles fonctionnalités voient le jour et que d’autres 
soient écartées en fonction de l’usage que tu en feras, je reste à l’écoute de chaque miracle.  

 
28 Hélas ! les médecins n’ont pas le droit de faire la moindre promotion. 

https://lapelotedelaine.com/?type=resistants&sort=latest
https://lapelotedelaine.com/?type=resistants&sort=latest
https://lapelotedelaine.com/?type=associations&sort=latest
https://lapelotedelaine.com/?type=initiatives&sort=latest
https://lapelotedelaine.com/inscription/
https://lapelotedelaine.com/?type=pro&sort=latest
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Mais lapelotedelaine.com ne suffit pas dans cette bataille, il nous faut impérativement 
coupler à cet outil le développement d’un journalisme indépendant qui respecte la charte de 
Munich. Au moment où je te parle, une équipe de journalistes s’articule autour de Pierre 
Barnérias – ancien grand reporter et réalisateur des documentaires Hold Up, Hold On et 
Hold Out – afin de monter le projet Citizen Light : une sorte d’AFP (Agence France-Presse) 
indépendante pour que nous reprenions tous ensemble le fil de l’information.  

Il nous faut aller plus loin entre miracles et monter avec de véritables moyens une revue, une 
webTV, une radio ainsi que tout ce dont le système nous a privés en termes d’information. Je 
serais même d’avis que nous montions un collectif capable de faire pression pour que cette 
fameuse charte du journalisme obtienne une valeur légale, un poids juridique. Pourquoi pas 
en saisissant naïvement l’Arcom (ex-CSA et Hadopi) pour chaque mensonge prononcé lors 
des JT et en leur intimant de prendre position afin de faire pression sur les chaînes TV ? Pas 
sûr que cette démarche aboutisse à quoi que ce soit tant nous avons affaire à un panier de 
crabes, mais il doit bien y avoir un moyen pour que cette charte du journalisme passe un jour 
dans une loi, peut-être en sensibilisant les parlementaires de la commission des affaires 
culturelles, qui sait ? Ainsi, il serait beaucoup plus difficile pour les médias à la solde des 
milliardaires d’entretenir la propagande sans se faire taper sur les doigts. Je peux toujours 
rêver, après tout c’est mon bouquin… mais si tu connais un juriste inspiré, ou un élu motivé, 
je suis preneur. 

Je suis en effet preneur et je poursuis sur ma lancée, car en déroulant la pelote rouge et en la 
scrutant à la loupe, il est clairement ressorti de cela que les choses ont pu bouger du côté des 
USA grâce à la loi pour la liberté d’information « FOIA » (Freedom Of Information Act). C’est 
grâce à cette législation que les Américains ont pu obtenir sur ordres des juges des documents 
précieux dévoilant les manipulations de Pfizer, les mensonges des CDC, et tant d’autres. 
Comment pourrions-nous, en France, obtenir toute la transparence sur les Conseils de 
défense et sur la gestion opaque de la crise ? Si un député ou un magistrat pose ses yeux sur 
ce texte, sait-on jamais… 

Si je dézoome encore la question de l’information (et Dieu sait que j’aime dézoomer), au-delà 
de se réinformer, plus important encore, il est capital de cesser d’informer notre 
ennemi. Je veux dire par là qu’on passe notre temps à nourrir les algorithmes ainsi que les 
bases de données des géants du net avec de véritables informations, sur nos coups de gueule, 
nos états d’âme, etc.  

Sans penser une seule seconde aux Renseignements Généraux qui nous épient, on 
communique sans tricher sur ce qu’on pense réellement, sur nos émotions, sur ce qu’on 
compte mener comme action, alors qu’on pourrait tout à fait utiliser un nouveau lexique. Je 
te parle d’un langage codé visant à duper les logiciels et contourner la censure. Le peuple 
chinois utilise des abréviations et un langage particulier afin d’évoquer le Covid-19 et la 
gestion de la crise sanitaire sans être inquiété par le parti communiste. Vu le totalitarisme 
dans lequel on glisse, pourquoi pas nous ?  

Encore une fois, j’ai fait une pause dans mon écriture pour mettre sur pied un petit glossaire 
disponible sur lacensure.com. Quel est le principe de ce langage anti-censure ? Remplacer 
les mots qui fâchent par d’autres, histoire de se jouer des filtres de la propagande, perturber 
les algorithmes et communiquer en passant entre les mailles du filet. À titre d’exemple, les 
vaccins deviennent « la soupe », les vaccinés des « gourmands » et les effets indésirables, une 
« indigestion ». Elisabeth Borne devient « la bornée », Macron devient « le poudré ». Avec 
les membres de mon canal Telegram, nous avons essayé de couvrir l’ensemble des termes de 
base pour fournir le socle de ce petit kit de survie anti-censure. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Charte_de_Munich
https://fr.wikipedia.org/wiki/Charte_de_Munich
https://fr.tipeee.com/citizen-light
https://www.service-public.fr/particuliers/vosdroits/R38648
http://www.slate.fr/story/188364/chine-coronavirus-epidemie-censure-gouvernement-internautes-reseaux-sociaux-langage-code-surveillance
http://www.slate.fr/story/188364/chine-coronavirus-epidemie-censure-gouvernement-internautes-reseaux-sociaux-langage-code-surveillance
https://lacensure.com/
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Je t’invite d’ailleurs à faire un essai amusant en piochant dans ce fameux glossaire pour 
tenter de poster sur Facebook un statut du genre :  

« Pas mécontent de ne pas avoir pris la soupe, ni de cure pif. N’en déplaise au poudré, face 
au coco, je suis et je resterai à jeun. » 

Ce qui signifie en substance que je ne suis pas mécontent de ne pas avoir accepté le vaccin ni 
de test PCR. N’en déplaise à E. Macron, face au Covid-19, je suis et je resterai un Résistant.  

C’est assez drôle de voir que sitôt qu’on sort du moule, les « logiciels » des GAFAM restent 
au bout du compte de vulgaires lignes de code et qu’aucune sanction n’est déclenchée, pas 
même le petit bandeau d’information à la con sur le Covid-19. Ce sont les limites de 
l’Intelligence Artificielle… 

Sur les sujets d’actualité et ceux qui fâchent, je te propose donc une base commune, un 
référentiel que tu es libre d’utiliser (ou pas). Et si un terme venait à manquer, si tu as une 
suggestion ou remarque, j’ai ouvert un module de discussions de type question-réponse qui 
te permet de me suggérer de nouveaux termes (ou de remplacer un mot par un « code » plus 
approprié) afin d’enrichir notre vocabulaire anti-censure. J’ignore si ça sera utile au plus 
grand nombre, j’espère sincèrement que non, mais puisque le World Economic Forum de 
Klaus Schwab propose une IA pour automatiser la censure de la désinformation et que les 
services secrets ont traqués les résistants sur internet… je me dis qu’il vaut mieux prévenir 
que guérir.  

En tout état de cause, ce petit lexique peut aussi être utilisé sur les réseaux sociaux 
« classiques » afin de reprendre l’occupation de l’espace médiatique. Il est même possible 
que ce dialecte étrange suscite la curiosité des plus endoctrinés et que de fil en aiguille cette 
curiosité les guide vers l’ouverture des paupières, on peut toujours rêver. 

Toujours dans l’idée de cesser d’informer nos adversaires, en ce qui concerne l’organisation 
des manifestations, des mouvements sociaux ou encore des blocages, on peut décider dès 
maintenant d’arrêter de fournir publiquement les véritables dates, horaires et lieux des 
actions.  

https://lacensure.com/discuss/
https://www.anguillesousroche.com/internet/le-forum-economique-mondial-propose-une-ia-pour-automatiser-la-censure-des-discours-de-haine-et-de-la-desinformation/
https://lecourrierdesstrateges.fr/2022/08/17/comment-les-services-secrets-ont-traque-les-resistants-sur-internet-par-eric-verhaeghe/
https://lecourrierdesstrateges.fr/2022/08/17/comment-les-services-secrets-ont-traque-les-resistants-sur-internet-par-eric-verhaeghe/
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Qu’est-ce qui nous empêche d’établir de nouvelles règles ? Par exemple celle que j’appelle 
« la règle du -1 », à savoir que lorsqu’on fait figurer « -1 » sur l’affiche, la date réelle de 
l’évènement est moins 1 jour avant la date affichée, l’heure réelle est une heure avant, et la 
ville est un code inspiré du langage anti-censure. C’est enfantin et ça permettrait de prendre 
de cours les empêcheurs de tourner en rond, puisque nous nous regrouperions 
systématiquement avec « un jour d’avance29 ».  

Ce qui nous donnerait très basiquement, par exemple : 

« Savon : grande manif le 16 décembre à 15 h, tous devant la mairie. »  

 

Avec cette petite astuce, pour un évènement qui se déroulerait à Marseille (= « Savon », je 
sais, ce n’est pas très heureux), les manifestants se retrouvent en réalité le 15 (= le 16-1) 
décembre à 14 h (= 15-1). Là encore, j’espère que personne n’aura à utiliser ce subterfuge, 
d’autant qu’organiser une manifestation non déclarée est interdit (mais y participer est 
légal). Cela dit, si les choses deviennent trop compliquées, si la répression venait à trop 
museler la grogne du peuple, voilà un petit outil qui peut faire la différence et en surprendre 
plus d’un.  

Même si ces quelques pistes contribuent déjà à changer le monde en 5 minutes depuis ton 
canapé et que tu brûles peut-être d’impatience de consulter toutes les informations 
disponibles sur lapelotedelaine.com, je te concède que ce n’est pas suffisant. En effet, c’est 
loin de l’être… D’ailleurs, il se peut que tu te contrefiches des deux chapitres que tu viens de 
lire, mais je te rassure : je n’ai pas pondu ce livre pour te parler d’un vulgaire annuaire, d’un 
petit langage codé et d’une règle un peu espiègle digne d’une cour de récréation. Dans le 
prochain chapitre, on va commencer à élever le niveau, avant de réfléchir comme des 
miracles. Installe-toi confortablement, ça va devenir intéressant… 

  

 
29 Clin d’œil pour mes premiers lecteurs :) 

https://lacensure.com/regle-moins-1/
https://lapelotedelaine.com/listing/a-savoir-participer-a-une-manifestation-non-declaree-nest-pas-une-infraction-selon-la-cour-de-cassation/
https://lapelotedelaine.com/listing/a-savoir-participer-a-une-manifestation-non-declaree-nest-pas-une-infraction-selon-la-cour-de-cassation/
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Chapitre 2 
 

« La nature humaine cherche souvent sa propre zone de confort égoïste alors qu’il est 
urgent de penser le monde autrement. » 

Sophia Sherine Hutt 

 

Toujours avec moi ? Ravi de savoir que tu ne m’expulses pas encore hors de ton salon avec 
mes idées farfelues, mon annuaire et ma sale manie de vouloir toujours dézoomer. Je te 
l’accorde, la frontière entre créativité et folie est parfois très mince… tu serais en droit de 
m’envoyer promener, surtout que je ne fais que commencer et que j’ai bien l’intention de te 
surprendre – quitte à écrire un livre qui ne ressemble pas à grand-chose. Alors que je te 
remets notre fil bleu afin de dénouer petit à petit notre boule de laine sur ta table basse, je 
vais encore une fois dézoomer la situation (désolé) pendant que tu tires doucement sur la 
pelote.  

Avec cette prise de recul, je te propose de revenir à l’Antiquité où Aristote (384-382 av. J.-
C.) part du postulat que la société humaine est aussi naturelle que les diverses sociétés 
animales. Pour ce cher Aristote, l’homme est un « animal politique », à interpréter dans le 
sens premier de « polis », c’est-à-dire « cité ». 

Pourquoi tu me parles de ça ?  

Tu vois, selon lui, l’homme doit nécessairement vivre en communauté, car sa sociabilité est 
liée au langage. C’est marrant parce que lorsqu’on regarde la pelote rouge détricotée et qu’on 
réalise les dégâts causés par l’ingénierie sociale moderne, on se rend compte que les élites 
ont tout fait pour nous diviser et nous isoler. À tel point que nous arrivons à un stade où nous 
ne pouvons plus nous parler, il n’y a plus de débat, juste des complotistes affrontant le « camp 
du bien » : la team « raisonnable », les cartésiens qui réclament la source de ce que tu avances 
dès que tu ouvres la bouche. Je pense que le gouffre entre les plus endoctrinés par la matrice 
et les Résistants est si vaste qu’aucune communication saine ne sera possible avant un petit 
moment. Les blessures sont trop profondes et nous ne vivons plus dans la même réalité.  

Renforcée par le culte de l’individualisme qui flirte avec l’égoïsme, l’ère de la consommation 
a poussé les plus aveuglés vers un nombrilisme effarant qui nous éloigne de ce que nous 
sommes au fond – toujours selon Aristote – c’est-à-dire, un animal grégaire. Tu comprends 
alors que les manœuvres de nos dirigeants pour qu’on s’entredéchire, même au sein des 
familles, infligent des plaies durables dans notre part d’humanité. Le contrat social décrit 
bien plus tard par Thomas Hobbes (1588-1679) est rompu, on comprend alors pleinement ce 
qu’il voulait dire en écrivant « l’homme est un loup pour l’homme »…  

Le truc, tu vois, c’est qu’il se produit à l’heure où je t’écris, exactement ce dont ont besoin les 
mondialistes aux manettes. Il faut qu’on se déteste, qu’on se sente seul et misérable, mais 
surtout aussi impuissant que démuni. Pour les 1 % des 1 %, tu n’es utile que si tu es réduit à 
l’état de consommateur, coupé socialement, dépendant de tout, bercé par l’illusion que 
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l’individu occupe une place centrale sans être capable de modifier le système. Et à leurs yeux 
de psychopathes, si tu ne peux plus faire confiance à tes amis, si tu ne partages plus les mêmes 
valeurs que tes proches, c’est du pain béni, puisque tu deviens « une île », parfaitement 
vulnérable et dépendante de l’utérus artificiel que constitue la société.  

Le parfait contrepied, là, tout de suite, est donc de faire tout le contraire, c’est-à-dire de 
s’unir. Je sais, c’est basique, mais il faut bien commencer par le début. J’ignore comment tu 
as vécu ces dernières années, mais personnellement, j’ai beaucoup souffert d’avoir dû fermer 
ma gueule face à un mur d’incompréhension, d’entendre certains de mes proches devenir des 
perroquets de la propagande, de me rendre compte qu’ils avaient perdu la raison devant BFM 
et leur cœur dès la première injection. J’ai ressenti, dès mes premières recherches pour ce 
livre, un besoin urgent d’identifier les personnes plus ouvertes autour de moi, et c’est dans 
cette direction que je souhaite t’emmener en tirant sur le fil bleu : vers un signe de 
reconnaissance, un lien visuel, quelque chose qui nous rassemble.  

Ça m’est venu d’un coup, en prenant modestement de la hauteur sur la situation et en 
essayant de trouver une porte de sortie. S’est alors imposée l’idée d’arborer un sigle distinctif, 
de porter un symbole indiquant aux autres Résistants que je partage les mêmes valeurs. Des 
valeurs de liberté, de défense de nos enfants, de recherche de vérité, d’un monde moins 
corrompu par l’argent, des valeurs d’entraide. Une sorte d’insigne fraternel pour les 
détricoteurs qui revendiquent une certaine mentalité, un certain art de vivre. Quelque chose 
qui annonce la couleur, du genre « bienvenue dans la famille, je suis de ton côté, je pense 
comme toi et je ne te baiserai jamais la gueule ».  

J’ai d’abord songé à mon porte-clé rouge30, puis le même de couleur bleue en forme de pelote, 
c’est à ce moment-là que ma femme m’a soufflé l’idée merveilleuse d’un bracelet rouge qui 
voudrait dire « Je sais », et d’un bracelet bleu indiquant que « j’agis ». Deux fils tressés qu’on 
porterait discrètement au poignet pour indiquer de quel côté de la barrière on se situe.  

Je te propose de confectionner ces petits bracelets qui témoignent d’une désobéissance civile 
sans faille à l’aide du tutoriel que je t’ai préparé. Dans la foulée, j’ai également mis à ta 
disposition un autre tuto pour réaliser les porte-clés de la pelote à partir du nœud marin 
appelé « la pomme de Touline ». Et si tu n’as pas la fibre créative, si tu ne te sens pas capable 
de concevoir tout ça de tes mains, tu peux directement en trouver des tout prêts sur la 
boutique.  

 
30 Celui offert avec les goodies dans le coffret dédicacé. 

https://lapelotedelaine.com/tutoriel-bracelets/
https://lapelotedelaine.com/tutoriel-pelote-de-laine/
https://lapelotedelaine.com/shop-2/
https://lapelotedelaine.com/shop-2/
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Une idée en entraînant une autre, de fil en aiguille, l’inspiration est venue me fouetter en 
pleine nuit avec un concept de logo, parce qu’un bracelet c’est bien, mais j’avais le sentiment 
qu’une identité visuelle spécifique et unique serait plus impactant. Sans doute parce que je 
suis un ancien graphiste, cette idée m’a immédiatement réchauffé le cœur… Quoi qu’il en 
soit, j’ai tout de suite visualisé un truc simple, discret, insondable pour la masse endoctrinée, 
mais révélateur pour les plus lucides. Je te brosse le tableau en mettant soigneusement au 
placard mon égo : 

Tu ne penses pas qu’il serait génial de se croiser dans la rue et de se rendre compte grâce à 
un signe de reconnaissance que nous sommes bien plus nombreux que ce que tu peux 
imaginer ? Au volant, je trouverais fabuleux de céder le passage à une bagnole qui porterait 
fièrement l’autocollant de notre emblème. J’aurais un doux sourire aux lèvres en voyant un 
monospace sur le parking de l’école afficher notre sigle, la marque qui dirait « je résiste quoi 
qu’il arrive ». Je crois même que je braverais ma timidité pour aller parler à cette famille de 
Résistants et tisser un nouveau lien. En un coup d’œil, on pourrait se reconnaître entre 
miracles aux quatre coins du pays pendant que ceux que j’appelle affectueusement les 
« golems lobotomisés » continueraient de marcher comme des zombies, les yeux rivés sur 
leur iPhone. Pour être sincère, je dois t’avouer que sur le moment, j’en ai eu un doux frisson… 

Jamais deux sans trois, j’ai encore une fois mis les mains dans le cambouis afin de dessiner 
le logo de la pelote de laine. Non pas en cédant à un caprice de mon égo (Coucou, c’est moi 
capitaine « je peux sauver le monde » !), mais simplement parce qu’à ma connaissance, 
aucun logo de la Résistance digne de ce nom n’existait. J’ai donc imaginé une belle pelote, 
dont le premier fil sert à composer la première lettre « P », écrasant une pyramide renversée. 
Un peu à l’image de l’élite que nous allons finir par placer tout en bas de l’échelle, le peuple 
éveillé reprend donc le Pouvoir en ayant tiré sur le fil de la vérité.  
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Tu vois, je rêve qu’un jour, ce logo soit affiché dans le cabinet de mon médecin, car j’aurais 
la certitude d’être traité comme un véritable patient et non comme une simple carte vitale 
chez un marchand d’injections géniques. Je rêve qu’un jour, la maitresse d’école porte ce 
symbole, je saurais alors qu’elle cherche à transmettre le savoir, à révéler le potentiel des 
élèves et non à les formater dans un moule qui transpire à présent le wokisme et la médiocrité 
volontaire. Je rêve qu’un jour, mon petit commerçant, ma mairie et mon voisin affichent ce 
sigle, j’aurais l’intime conviction de pouvoir compter sur eux et vice-versa.   

Aujourd’hui, j’ai un rêve, et c’est mon humble espoir, j’ai l’espoir qu’en quelques minutes, 
psychologiquement, nous reprenions le dessus. J’ai l’espoir que ce livre et ce chapitre 
résonnent dans ton cœur. J’ai l’espoir de renverser la vapeur en réalisant que nous sommes 
légion et que nous pouvons changer les choses. J’ai l’espoir de voir ce symbole collé 
sauvagement sur des vitrines du centre-ville, sur la coque d’un téléphone et sur des portes 
d’entrée ou des boîtes aux lettres. J’ai l’espoir qu’on inonde les réseaux sociaux avec cette 
même image et que nous formions une grande famille soudée pendant que le reste des 
« matrixés » errent comme des âmes en peine entre deux doses, deux mauvaises nouvelles, 
deux discours des quiches qui nous gouvernent. Quant à nous, on ne ferait qu’un, dans un 
élan positif et à l’unisson tandis que les autres seraient encore et toujours des millions d’êtres 
isolés, livrés à eux-mêmes, en attendant de se réveiller par la force des choses. J’y crois 
tellement que je compte bien me le faire tatouer dans le cou, c’est dire à quel point je visualise 
le truc…  

Pourtant, il ne faut pas te fier à mes tatouages ni à ma coupe de viking, je n’ai pas l’âme d’un 
guerrier – même s’il vaut mieux éviter de me chercher des noises – je ne suis sans doute pas 
un meneur, mais pour que tu puisses t’approprier ce symbole de la Résistance, je te propose 
gratuitement sur le site lapelotedelaine.com de télécharger des fonds d’écran pour 
ordinateurs et smartphones à l’effigie de notre cause. J’y ai passé des dizaines d’heures afin 
que tu aies un peu de choix, n’hésite pas à aller jeter un œil et faire ton marché, j’en rajouterai 
régulièrement. Si tu veux participer au mouvement et déclencher une vague qui peut déferler 
sur internet, tu trouveras donc ce logo avec différentes textures et couleurs, que ce soit pour 
tes photos de profil ou tes bannières de réseaux sociaux.  

Tu pourras également trouver sur ce site les fichiers sources de ce logo, au format vectoriel 
(Illustrator et PDF), destinés à l’impression afin que tu puisses te sortir des badges, des 
stickers pour ta voiture ou encore des autocollants pour la vie de tous les jours. Pour te 
faciliter la vie, j’ai regroupé tous ces éléments prêts à l’emploi dans une sorte de « pack 
résistant » afin de te faire gagner du temps. Mais encore une fois, tu es libre de te l’imprimer 
ou même de reproduire notre symbole à la main si tu n’as pas les moyens, je ne passe pas 
mon temps à dénoncer BlackRock et Vanguard pour m’en mettre plein les fouilles à base 
d’autopromotion puérile. 

Toutefois, histoire de pousser le bouchon un peu plus loin, je défie mon aversion pour les 
choses bassement marketing afin d’aller au bout de la démarche : j’ai également pris soin de 

https://lapelotedelaine.com/?type=images&sort=latest&mots-cl-s-images=fond-decran,banniere
https://lapelotedelaine.com/?type=images&sort=latest&mots-cl-s-images=signe-de-reconnaissance,pelote-de-laine,image-profil,avatar
https://lapelotedelaine.com/logo-pour-impression/
https://lapelotedelaine.com/shop-2/
https://lapelotedelaine.com/shop-2/
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mettre à disposition des vêtements « marqués » avec ce même logo. Oh, pas pour faire du 
fric, non… j’ai même essayé de trouver la solution me permettant d’appliquer la marge la plus 
basse possible. D’ailleurs, dans un premier temps et très égoïstement, j’ai personnalisé ces 
fringues juste pour mon propre plaisir et celui de ma famille, pour mon « clan » de 
Résistants.  

Par chez moi, on a trouvé l’idée sympa, je t’assure qu’on se sent vraiment bien quand on se 
retrouve tous ensemble avec le même sigle au milieu de passants ignorants, alors je me suis 
dit que ça pourrait aussi t’intéresser et servir notre cause. J’ai donc modestement tenté de te 
faciliter la vie, tu peux faire un tour sur la boutique réservée aux vêtements et jeter un œil sur 
les fringues proposées avec ce fameux logo. Si le cœur t’en dit, tu peux te procurer un teeshirt, 
un sweat à capuche, une casquette ou que sais-je, le site dispose même de produits ado et 
enfants afin qu’ils prennent part au combat et puissent défendre nos couleurs à l’école. Car 
qu’on le veuille ou non, cette bataille s’amorce dans toutes les strates de la société, y compris 
dans la cour de récré.  

 

 

 

https://matthieu-biasotto.myspreadshop.fr/


253 
 

 

 

Encore une fois, rien ne t’empêche d’utiliser ce signe de reconnaissance à télécharger 
gratuitement sur mon site pour l’imprimer sur du papier transfert et utiliser la bonne vieille 
méthode du fer à repasser. Bien au contraire, la Résistance c’est aussi et surtout l’avènement 
du système D. 

Enfin, puisque ma passion première c’est d’écrire et non de pondre des sites internet à la 
chaîne, j’ai volontairement laissé quelques projets en pause pour avancer sur cette pelote 
bleue, ce qui ne m’empêche pas de t’en toucher deux mots. Des fois que tu souhaiterais 
m’épauler et me filer un coup de main technique, sait-on jamais31… Voici ce que j’ai dans les 
tuyaux :  

J’ai l’intention d’ouvrir prochainement une section sur le site de la pelote dédiée à l’affichage 
dans la rue. Quésaco ? Imagine des stickers à coller dans des endroits stratégiques 
(respectant la loi en vigueur) et imprimés avec des punchlines qui ouvrent un petit peu 
l’esprit. Je n’ai rien inventé, et tu peux déjà rejoindre le collectif La rose blanche sur 
Telegram, ils sont très actifs sur le terrain et j’espère que nous pourrons collaborer 
étroitement avec ce groupe.  

Je sais qu’il est impossible de convertir un macroniste bien heureux et triplement dosé se 
ruant sur la quatrième piquouse, mais je reste convaincu que la « zone grise » composée de 
personnes commençant à se poser des questions peut se rallier à notre cause. Et si j’en suis 
persuadé, c’est que la vérité finit toujours par se savoir et entrer dans les consciences, il n’y a 
qu’à lui donner un petit coup de pouce. Par exemple, en collant des chiffres clés édifiants et 
sourcés, des questions titillant l’esprit, des messages inspirants ou drôles pour que la graine 
soit plantée dans les esprits prompts à devenir lucides. J’ose espérer que d’ici là, nous serons 

 
31 Tu peux m’écrire à contact@matthieubiasotto.com 

https://t.me/laroseblancheFR
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une armée à pouvoir disséminer des autocollants touchant les âmes et les cœurs un peu 
partout dans nos quartiers. 

  

 

EXEMPLE D’AFFICHAGE LA ROSE BLANCHE 

 

EXEMPLE D’AFFICHAGE LA ROSE BLANCHE 

Au-delà de vouloir coller des petits bouts de vérités dans nos villes et nos campagnes, j’ai en 
préparation un site d’achat groupé réservé aux Résistants et auprès d’entreprises qui 
œuvrent de notre côté. De manière à devenir non plus des dommages collatéraux 
économiques, mais enfin des privilégiés au sein d’un réseau qui avance dans la même 
direction. On aurait, pour une fois, l’avantage économique d’être des détricoteurs, la chance 
d’être une personne lucide et le bonheur d’être éveillé après avoir souffert socialement. 
Qu’est-ce que tu en dis ? Imagine un site qui fonctionne comme le célèbre Groupon, de 
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manière à fournir des produits et des services au meilleur prix, réservés aux Résistants, avec 
l’aide d’acteurs jouant le jeu et étant dans le même camp que nous.  

Tu l’auras compris, dans cette guerre asymétrique menée par les élites contre les peuples, 
chaque geste compte et chaque initiative est importante, il n’y a pas d’idée farfelue ou stupide, 
il est capital de réfléchir sur ces sujets en permanence et d’utiliser les outils à notre 
disposition dès maintenant pour les convertir en atouts. Comment contourner la censure, la 
propagande et les sanctions tout en continuant à éroder « la zone grise » ? Comment planter 
efficacement la petite graine dans l’esprit de ceux qui commencent à douter ? Il faut observer 
attentivement ce qui nous entoure pour tenter de trouver des solutions créatives, quelque 
chose qu’un polytechnicien bien né n’aurait jamais imaginé.  

Prenons l’exemple des boîtes aux lettres, cet objet du quotidien anodin peut devenir un allié 
de premier choix si nous nous mettons à imprimer des questions pertinentes ou griffonner 
des Post-It à destination de nos voisins endoctrinés ou dans le doute. On pourrait 
anonymement suggérer aux personnes de notre quartier de tester leur D-Dimères lors d’une 
prise de sang. On pourrait rappeler les chiffres des déclarations d’effets secondaires graves 
en citant la source afin que le destinataire puisse vérifier. On pourrait tout simplement poster 
l’actualité non censurée, les effets positifs du Glutathion ou encore les témoignages des 
victimes des injections géniques dans un geste totalement bienveillant. Pas d’algorithme, pas 
de bannissement, juste une bonne intention et quelqu’un prêt à reconsidérer la situation, 
seul dans son salon.  

Toujours dans l’optique d’utiliser les ressources disponibles, si on se penche sur les réseaux 
sociaux, on s’aperçoit depuis quelques années que les vidéos en direct bénéficient d’une 
visibilité accrue. On sait aussi que les filtres de la censure n’agissent qu’une fois que le direct 
est terminé, avant d’être accessible en rediffusion : les logiciels des géants du net 
n’interrompent pas (encore) une vidéo en temps réel, ils analysent le contenu après coup. 
Pourquoi ne pas lancer chacun un live d’un documentaire censuré, filmer avec son téléphone 
la vidéo existante d’un témoignage poignant ou dévoiler des captures d’écrans d’articles 
étouffés par la propagande pour sensibiliser un maximum de gens ? Il faut bien entendu 
penser à supprimer le live aussitôt terminé sous peine d’être sévèrement sanctionné, mais en 
prenant de vitesse la machine, l’opération peut avoir son petit effet. 

On peut également s’appuyer sur la jolie mécanique du film « Un monde meilleur », décider 
que chaque résistant a pour mission d’ouvrir les yeux à trois personnes, et que ces trois 
personnes s’engagent à leur tour à réveiller trois autres individus. Outre l’aspect utopique de 
la démarche, mathématiquement, la vérité se propagerait alors comme un virus, aucun 
ordinateur ne pourrait rien contre le bouche-à-oreille. 

Bien sûr, toutes ces idées nécessitent que je te facilite la tâche et qu’on s’organise un 
minimum. Il est même vital que j’arrête de réfléchir tout seul dans mon coin et que d’autres 
« cerveaux créatifs » fassent jaillir de brillantes idées en discutant de nos problématiques 
régulièrement. C’est pour cette raison que j’ai ouvert un groupe privé sur Telegram dédié à 
la réflexion, on pourra ainsi stimuler mutuellement nos esprits et trouver de nouveaux axes 
stratégiques. 

Mais encore une fois, je ne t’ai pas fait acheter mon bouquin ou invité à me lire en ligne pour 
un annuaire, un catalogue de fringues, un site d’achat groupé, deux bracelets et un logo. C’est 
un bon début à mon petit niveau pour contribuer à changer le monde, mais finalement, toutes 
ces solutions sont des réponses matérielles dans un champ de bataille maîtrisé par nos 
adversaires. D’ailleurs, il se peut qu’en cas d’effondrement ou de simple coupure électrique 
cet hiver, toutes ces petites choses (à l’exception du logo que tu peux reproduire à la main et 
des messages inspirant que tu peux griffonner avec un simple marqueur) disparaissent. Pour 

https://www.allocine.fr/film/fichefilm_gen_cfilm=28027.html
https://t.me/+CEgJ6Lvumh9kMTY0
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vraiment mettre à terre les élites et le monde tel qu’il est… il va donc nous falloir nous 
aventurer sur un autre chemin.  

Un chemin plus escarpé, plus exigeant, mais terrifiant aux yeux de nos rivaux. Je suppose 
que dans leur tête, c’est un peu comme si je te proposais un plan échappant à tout contrôle 
afin d’assembler une arme à l’aide d’une imprimante 3D. Tout seul, dans ton coin et à l’abri 
des regards, tu deviendrais carrément dangereux à leurs yeux. Car dans les prochains 
chapitres, on va utiliser notre botte secrète, notre bombe atomique. Et cette ogive nucléaire 
n’est rien d’autre que notre conscience…  

  

https://matthieubiasotto.com/produit/la-pelote-bleue-broche/


257 
 

Chapitre 3  
 

« Il n’y a que deux puissances dans le monde, le sabre et l’esprit… À la longue, le sabre est 
toujours battu par l’esprit. » 

André Castelot 

 

À ce stade de la pelote, c’est à toi de tirer sur le fil de laine au rythme qui te conviendra, 
comme il te revient de digérer, recouper, vérifier et librement interpréter ce que je vais te 
murmurer. Car en ce qui concerne les sujets qu’on va aborder, je ne suis qu’un apprenti, je 
suis loin d’avoir la liste exhaustive de toutes les solutions et je rêve en secret qu’un cerveau 
bien plus brillant se penche sur la question pour publier un livre dont je dévorerais chaque 
page, au point de les apprendre par cœur.  

Mais puisque cette bible d’un nouveau genre n’existe pas encore, puisque je suis dans ton 
salon et puisque tu démêles cette boule bleue depuis ton canapé, je vais te partager mes 
modestes découvertes le long d’un chapitre qui nécessite d’être concentré. En effet, ce 
chapitre aborde plusieurs notions dans des domaines parfois éloignés, offrant un mélange 
qui peut sembler déroutant bien qu’essentiel à la suite de notre détricotage en règle. Il s’agit 
de pistes et réflexions que tu prendras soin de t’approprier, d’approfondir ou au contraire, 
de rejeter. On respire un grand coup, on est lancé… 

Tu vois, en observant toutes les cartes posées sur la table, il est clairement ressorti que la 
guerre qui nous était menée affectait tous les domaines de notre vie. De la pénurie qui risque 
de vider ton frigo, à celle qui peut mettre à mal ton chauffe-eau en passant par les chaînes 
TV, la banque, les virus, le carburant, les obus, les semi-conducteurs… tout est régenté par 
nos bourreaux dans une société de matière. Une arène matérielle et psychologique 
totalement maîtrisée dont les 1 % des 1 % détiennent chaque grain de sable, ils en ont même 
écrit chaque ligne des règles du jeu. 

Pour comprendre comment nous en sommes arrivés à être plongés dans ce cauchemar où 
nous sommes les éternels perdants, il me faut t’embarquer dans une étape préliminaire un 
brin étrange, une prise de conscience nécessaire, si on veut renverser la table pour de bon. 

Pendant que tu tires encore quelques centimètres de laine, je t’invite à quitter le présent pour 
regarder un peu en arrière et tenter de trouver les origines du cauchemar dans lequel on est 
plongé. Le 4 avril 1916, il y a un peu plus d’un siècle, le polygraphe et occultiste Rudolf Steiner 
écrivait déjà ceci : 

« Il ne faudra pas attendre longtemps après l’an 2000 pour que le monde ait à vivre des 
choses étranges. La plus grande partie de l’humanité sera sous l’influence de l’Ouest. On 
verra apparaître, venant d’Amérique, une sorte d’interdiction de penser, non pas directe 
mais indirecte, une loi qui aura pour but de réprimer toute pensée individuelle. On assistera 
à une nouvelle forme d’oppression généralisée de la pensée. » 

https://arnaud-riou.com/les-propheties-de-rudolf-steiner/
https://fr.wikipedia.org/wiki/Rudolf_Steiner
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Intéressant personnage que ce Rudolf Steiner, d’abord attiré par la théosophie puis fondateur 
de l’anthroposophie (la connaissance de l’être humain), il a réalisé plus de 6000 conférences 
au cours de sa carrière. Et, le moins qu’on puisse dire, c’est que sa vision du monde à l’époque 
dessinait déjà les contours de notre société actuelle.  

L’Europe au-dessus des nations et à la solde des USA en est un exemple criant, les 
provocations de l’OTAN à l’origine du conflit russe et la position des États-Unis également. 
Est-il utile d’insister sur les chaînes infos bienpensantes, le wokisme, la sexualisation des 
enfants et la cancel culture pour illustrer ses propos ? Par petites touches, dans tous les 
domaines, nous arrivons progressivement et inexorablement à une pensée unique à la fois 
lissée et aseptisée, murmurée par l’Oncle Sam. Une pensée semblable à une sorte de 
propagande instrumentalisée sur tous les fronts, diffusée par les médias et les réseaux 
sociaux, pas vrai ? Mais laisse-moi te partager d’autres courts extraits tirés de la prophétie et 
des conférences de Steiner, ils sont éclairants :  

« En fait, rien ne reste tout à fait vide. Et dès lors que l’âme de l’homme se retire de plus en 
plus de son corps, celui-ci est de plus en plus exposé au danger d’être habité par autre 
chose. » 

« Dans l’avenir, nous éliminerons l’âme avec la médecine grâce à des vaccins qui 
supprimeront la conscience spirituelle ». 

Il est stupéfiant de constater qu’en 1917, cet homme discernait d’ores et déjà les prémices du 
transhumanisme actuel et des injections géniques ayant inondé la planète cent ans plus tard. 
Et à cette époque, il n’y avait pas d’Intelligence Artificielle pour lui souffler que tout ça allait 
nous péter à la figure. Si j’ai choisi de te partager ces déclarations extrêmement troublantes 
avec un siècle d’avance, c’est parce que Rudolf Steiner avait une conscience aigüe des 
avancées technologiques (révolution industrielle), des enjeux politiques mondiaux 
(campagne de 1917) et de la graine idéologique prenant naissance à son époque (nazisme et 
eugénisme) derrière le prétexte de la crise et du chômage.  

Témoin lucide d’un monde accouchant de l’ère matérialiste qui nous menace à présent, 
Steiner avait cerné l’avènement de la technologie faisant de l’homme une créature docile du 
consumérisme. Si ce mec a su voir le scénario qui nous attend, c’est peut-être parce que rien 
n’apparait de nulle part et que les tendances de l’époque purement matérialistes dans 
l’industrie, la médecine, la chimie et la communication étaient déjà à l’œuvre de son vivant.  

Tu le sais sans doute, sous le IIIe Reich, la science allemande pesait dans le monde, même si 
celle-ci souffrait de l’épuration ethnique (de nombreux brillants cerveaux étant juifs…), toute 
la sphère chimique et physique se consacrait à des projets militaires, notamment des 
recherches sur l’énergie atomique. Mais les forces vives du pays étaient également dédiées à 
la biologie, la génétique et l’anthropologie pour se focaliser sur les cinq secteurs suivants : 
eugénisme, métissage racial, nordicisme, antisémitisme et primat de la race.  

Finalement, les avancées scientifiques et médicales dans les pires heures de l’Histoire ont fait 
un magistral bond en avant, entre les fusées à longue portée, les progrès dans le domaine 
obstétrique, celui des rayons X, des virus, des hormones sexuelles et de la génétique. Des 
progrès notables et très appréciés d’un point de vue américain. L’opération Paperclip de 
l’armée US en témoigne, les scientifiques du régime nazi ont continué d’œuvrer à la tête de 
grandes organisations aux États-Unis avec la complicité du gouvernement états-unien. Au 
bout du compte, ce que Rudolf Steiner pressentait probablement, c’est que la science sous 
l’ère d’Hitler allait perdurer, laissant des traces capables de dessiner les contours de la 
technologie d’aujourd’hui. Si j’emploie un grossier raccourci, tout ce qui nous arrive à l’heure 

https://docplayer.fr/87641240-La-prophetie-de-rudolf-steiner.html
https://www.youtube.com/watch?v=yAR5P3AnJy8
https://www.cosmovisions.com/Grande-Guerre-1917.htm
https://www.herodote.net/La_montee_du_nazisme-synthese-563.php
http://jacques.testart.free.fr/pdf/texte830.pdf
https://fr.wikipedia.org/wiki/Science_sous_le_Troisi%C3%A8me_Reich
https://fr.wikipedia.org/wiki/Op%C3%A9ration_Paperclip
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actuelle n’est donc que le fruit d’étapes ponctuant les décennies qui séparent sa prophétie et 
notre monde en déclin. 

D’ailleurs, si tu te retournes sur la crise du Covid et la pelote rouge fraichement déroulée, si 
tu survoles la plandémie pour regarder un tout petit peu plus loin en arrière, tu te rends 
compte que c’est une succession d’évènements sur lesquels nous n’avons pas donné prise qui 
a permis à cette mascarade grotesque de voir le jour. Les investissements massifs de la 
Fondation Bill & Melinda Gates pour corrompre l’OMS et les plus grands médias ne sont 
qu’un exemple parmi tant d’autres. À quel moment cette pluie de millions de dollars nous a 
réellement alertés ? Visiblement, bien trop tard… 

Mais je veux aussi parler de petites choses que nous avons « cautionnées » par indifférence 
ou ignorance dans différents secteurs et à différentes échelles. Des choses qui, une fois 
alignées, permettent à « l’évolution » de prendre la direction que l’on connaît. 

À titre personnel, je pense notamment à tout ce temps où la politique ne m’a jamais intéressé, 
où je me contentais de ce que m’annonçait le journal TV. Je pense à toutes ces années où j’ai 
consommé sans me poser de questions, sans réellement vouloir connaître les tenants ou les 
aboutissants, en me laissant porter par l’air du temps et l’appel du pognon pour survivre. J’ai 
grandi dans le siècle de l’image, dans la distraction permanente, où chaque « nouveauté » 
était vendue comme quelque chose surpassant ce qui existait déjà. L’ancien devient 
forcément obsolète, une vision du monde qui entretient une confiance aveugle dans le 
progrès, la science, la technologie.  

Dans cette période de nouveautés constantes, de packagings léchés et de progrès sanctifiés, 
il y a aussi des tas de choses auxquelles je n’avais jamais réfléchi durant « mon sommeil de 
consommant ». Je pense notamment au glissement sémantique et à la nouvelle signification 
des mots, généralement au profit des industries et sous l’impulsion des sciences 
comportementales grassement financées par les Rockefeller.  

« Évaluer » tire son origine du vieux français « esvaluer » censé définir la valeur, le prix. 
Dérivé de « value », son étymologie latine « valere » renvoyait initialement à la notion de 
« valoir ». Aujourd’hui, une évaluation est confinée à la notion de contrôle, le système passe 
son temps à évaluer les élèves, la santé des entreprises, mais aussi notre comportement. C’est 
moi ou il y a bien longtemps qu’il n’y a plus aucune appréciation de la moindre valeur là-
dedans ?  

Un « écran », c’est marrant, un écran… un objet de projection, dixit la définition… Un écran 
de protection, de l’écran total sur la peau, une société-écran, un écran de fumée… À aucun 
moment ni dans aucun contexte, le mot écran n’est associé à une quelconque notion de 
« vérité » alors que nous passons notre vie devant un « écran » en ayant l’impression de nous 
informer et de voir la réalité comme s’il s’agissait d’une fenêtre sur le monde… 

Enfin, le mot « médicament » est un autre bel exemple. C’est drôle ce mot, « médicament », 
il cache une dérive indolore et innocente pour un terme réduit depuis les 50 dernières années 
à un procédé chimique produit par la toute puissante industrie pharmaceutique. Un 
médicament n’est plus qu’un vulgaire comprimé, une gélule ou un suppositoire 
éventuellement. La plupart du temps, te soigner aujourd’hui se résume à l’obtention d’une 
ordonnance visant à acheter une molécule de synthèse – si possible brevetée – conçue en 
laboratoire. Alors que depuis des siècles les plantes et les essences jouent un rôle capital dans 
notre santé. Et il faut le reconnaître, cette glissade du vocabulaire et cette métamorphose de 
tous les pans de la société n’ont pu survenir qu’avec notre consentement individuel et 
collectif, d’une manière ou d’une autre, à différentes étapes de l’histoire. En clair, tout ceci 
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nous arrive parce que nous avons laissé faire ou nous l’avons validé et cautionné depuis un 
moment. 

Attends, qu’est-ce que tu me racontes, là ? J’n’ai rien demandé, moi !  

Moi non plus, je te rassure, je n’ai rien demandé. D’ailleurs, j’ai consacré tout un livre à 
révéler la mainmise de Bill Gates, Soros et Rockefeller sur nos vies, j’ai dénoncé à grand coup 
de fil rouge Macron, Klaus Schwab, Ursula von der Leyen et j’en passe… mais peut-être que 
l’essentiel n’est pas dans le fait de dénoncer, peut-être que la première cible à abattre n’est 
pas à l’extérieur, mais bien en moi. Croire le contraire, c’est comme entretenir l’illusion qu’un 
sauveur va venir nous délivrer. Ce héros triomphant est un fantasme nourri par nos cultures 
du divertissement et les dogmes religieux. Même si Trump s’apprête à faire des révélations 
fracassantes à l’heure de mes dernières relectures, je pense qu’il est un peu naïf de croire qu’il 
incarne à lui seul la solution, et je ne te parle même pas du retour éventuel de Jésus après 
avoir passé 2000 ans à être sur répondeur. Je peux me tromper et l’un comme l’autre 
pourraient avoir un rôle à jouer, mais en attendant, on est seul sur l’échiquier. Ce qui 
m’emmène à te poser cette question comme je poserai la première pierre de notre propre 
révolution :  

« Est-ce que je n’ai pas ma part de responsabilité, est-ce que je n’ai pas participé – même 
malgré moi – à rendre tout ce cauchemar possible ? »  

Oh, je vois tes sourcils froncés ! Je reconnais cette expression sur ton visage, je devine même 
ta furieuse envie de balancer mon texte par la fenêtre, tu es à deux doigts de m’inviter à me 
carrer la bobine bleue où tu penses… Pourtant, on peut se demander tous les deux si, à un 
moment donné, on n’a pas directement ou indirectement appelé de nos vœux ce côté le plus 
sombre du progrès ? Ne serait-ce qu’en évitant de nous y opposer ou de le remettre en 
question par le passé ? Est-ce que nos actions, nos pensées, nos choix et même nos achats 
n’ont pas, en quelque sorte, validé cette domination actuelle des élites, cette société de 
contrôle qui émerge et ce grand tout technologique menaçant notre futur ?  

Est-ce qu’en ayant foi en la science, en entretenant une confiance aveugle en la recherche et 
en étant convaincu de vouloir mourir le plus tard possible, je n’ai pas contribué à la naissance 
d’un monstre qui me domine ?  

Est-ce qu’en acceptant la mort des commerces de quartiers pour préférer pousser un caddy 
dans un hypermarché, je n’ai pas cautionné la venue au monde d’Amazon qui n’est autre que 
le stade suivant de la consommation nous tenant en laisse ?  

Est-ce qu’en refusant de m’intéresser aux choix des élites et à leur fonctionnement, je ne leur 
ai pas donné quartier libre pour nous la mettre bien profond ?  

Est-ce qu’en achetant un smartphone toujours plus puissant, je n’ai pas voté pour un progrès 
qui finit par me nuire et me réduire à l’esclavage ?  

Est-ce qu’en confiant une bonne partie de ma vie aux réseaux sociaux, je ne leur ai pas offert 
le pouvoir de me faire taire et de façonner ce futur qui me fait horreur ?  

Est-ce que je n’exécute pas une sorte de prière envers le Dieu Progrès et la Déesse 
Technologie quand je poste un selfie ou que j’utilise le cloud ? Est-ce qu’à travers mes 
pensées, mes paroles, mes attitudes, j’ai participé à invoquer toujours plus de technologie au 
cours de ma vie ?  

Je crois que c’est arrivé quand je me suis émerveillé d’internet, ça a dû se produire quand j’ai 
savouré les avantages du wifi, quand j’ai trouvé le Bluetooth génial, quand j’ai souri devant 
le GPS en me demandant comment on pouvait s’en passer avant… Ce que nous vivons a vu 

https://www.newsmax.com/newsfront/donald-trump-declassify-russia/2022/09/08/id/1086552/
https://www.newsmax.com/newsfront/donald-trump-declassify-russia/2022/09/08/id/1086552/
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le jour quand j’ai applaudi la première greffe d’un cœur artificiel ou à chaque fois que j’ai 
nourri Google de mes recherches… À la lueur de tout ça, est-ce que je n’ai pas contribué, à 
mon échelle, à ce qu’un jour la synthétisation en laboratoire d’une injection à base d’ARN-
messager soit rendue possible ? 

Sois tranquille, on ne va pas se flageller durant 200 pages, je te rassure tout de suite. Même 
si c’est désagréable, tu l’as compris, je cherche ici à toucher du doigt les liens concrets et 
subtils qui nous ligotent à la situation actuelle pour mieux pouvoir nous en défaire et cesser 
de croire que toi et moi sommes de simples victimes du système. Un système dont je suis un 
spectateur, mais aussi un acteur, un rouage indispensable. L’accepter c’est également se 
donner une chance de reprendre le pouvoir. Car vouloir décapiter l’hydre des mondialistes 
est une attitude légitime, mais digérer sa part de responsabilité est définitivement le 
prérequis pour avoir une chance d’emporter le combat dans l’arène. Cette maudite arène… 

Et si pour nous battre à armes égales, nous devions totalement sortir de cette fameuse arène ? 
Et si nos actions « concrètes » étaient vouées à l’échec, comme un coup d’épée dans les eaux 
troubles du consumérisme ? Et si j’étais ridicule avec mon annuaire et mes sites à la con ? 
C’est vrai, si j’étais complètement à côté de la plaque et que mon signe de reconnaissance 
était loin d’être suffisant ? Et si je n’avais qu’un point de vue occidental, une vision totalement 
biaisée et conditionnée par mon petit point de vue français, toulousain et vivant à la 
campagne en 2022 ? Et si cette guerre ne pouvait être remportée que sur une autre 
dimension, un plan plus subtil ? Et si tout simplement, je ne cherchais pas mes réponses au 
bon endroit ? Bref, il se pourrait bien que je n’aie pas encore assez dézoomé jusqu’ici… 
(vraiment navré) 

Ne va pas croire que chercher des réponses dans l’invisible est une fuite en avant de ma part, 
bien au contraire, j’ai seulement regardé objectivement la situation pour en conclure qu’il 
s’agit là de notre meilleure chance d’arriver à un résultat efficace et dévastateur pour nos 
ennemis. Plus que jamais, les actions dans le monde entier doivent se poursuivre, sur le plan 
légal, judiciaire, idéologique et bien sûr en ce qui concerne la guerre de l’information. Mais il 
faut aussi garder en tête que tous les moyens légaux offerts par le système sont par nature 
incapables de renverser purement et simplement ce même système. Si toutefois, ces fameux 
moyens ne sont pas totalement vérolés par le pouvoir et l’argent… Après tout, quel maître 
confierait à son esclave une arme létale ? 

C’est en lisant quelques morceaux de choix issus de « Pieds nus sur la Terre sacrée » que j’ai 
commencé à douter de mes « solutions » pragmatiques, comme si la sagesse des Amérindiens 
remettait en cause mon paradigme. Ouais, des Amérindiens, tu as bien lu.  

Que viennent faire les Indiens d’Amérique dans la pelote et la Résistance ?  

Il faut croire que la lecture de leur destin, semblable sur plusieurs aspects à celui des 
Résistants, a bouleversé ma manière de réfléchir à la question, en ouvrant un peu plus mon 
champ de conscience. Tu vas voir que c’est assez évocateur du mal qu’on cherche à combattre, 
mais accroche-toi bien à notre fil de laine parce qu’on vient tout juste de quitter le sentier 
battu.  

« Vous êtes déjà si misérables que vous ne pouvez le devenir plus. Quel genre d’homme 
doivent être les Européens ? Quelle espèce de créature choisissent-ils d’être, forcés de faire 
le bien et n’ayant pour éviter le mal d’autre inspiration que la peur de la punition ? (…) 
L’homme n’est pas seulement celui qui marche debout sur ses jambes, qui sait la lecture et 
l’écriture et montrer mille exemples de son industrie… 

En vérité mon cher frère, je te plains du plus profond de mon âme. Suis mon conseil et 
deviens Huron. Je vois clairement la profonde différence entre ma condition et la tienne. Je 

https://www.babelio.com/livres/McLuhan-Pieds-nus-sur-la-terre-sacree/40710
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suis le maître de ma condition. Je suis le maître de mon corps, j’ai l’entière disposition de 
moi-même, je fais ce qui me plaît, je suis le premier et le dernier de ma nation, je ne crains 
absolument aucun homme, je dépends seulement du Grand Esprit. 

Il n’en est pas de même pour toi. Ton corps aussi bien que ton âme sont condamnés à 
dépendre de ton grand capitaine, ton vice-roi dispose de toi. Tu n’as pas la liberté de faire 
ce que tu as dans l’esprit. Tu as peur des voleurs, des assassins, des faux témoins, etc. Et tu 
dépends d’une infinité de personnes dont la place est située au-dessus de la tienne. N’est-ce 
pas vrai ? » 

Il s’agit des propos de Kondiarionk, chef Huron, s’adressant au baron de Lahontan, 
lieutenant français en Terre-Neuve. Ça pique un peu, pas vrai ? Je trouve que son 
raisonnement en dit long concernant notre manière de vivre sur le vieux continent. Je me 
suis demandé à combien de personnes je devais ma propre survie au quotidien, la réponse 
m’a poussé à te partager d’autres passages édifiants, comme les mots de Standing Bear, chef 
Lakota (Sioux) : 

« Le Lakota était empli de compassion et d’amour pour la nature, et son attachement 
grandissait avec l’âge. (…) C’est pourquoi les vieux Indiens se tenaient à même le sol plutôt 
que de rester séparés des forces de vie. S’asseoir ou s’allonger ainsi leur permettait de 
penser plus profondément, de sentir plus vivement. Ils contemplaient alors avec une plus 
grande clarté les mystères de la vie et se sentaient plus proches de toutes les forces vivantes 
qui les entouraient. 

Le vieux Lakota était un sage. Il savait que le cœur de l’homme éloigné de la nature devient 
dur. Il savait que l’oubli du respect dû à tout ce qui pousse et à ce qui vit amène également 
à ne plus respecter l’homme. Aussi maintenait-il les jeunes sous la douce influence de la 
nature. » 

Si le cœur de l’homme éloigné de la nature devient dur, qu’en est-il d’un individu ayant grandi 
au milieu du béton ? Chiyesa, écrivain indien contemporain, m’apporte un début de réponse : 

« Enfant, je savais donner. J’ai perdu cette grâce en devenant civilisé. Je menais une 
existence naturelle, alors qu’aujourd’hui je vis de l’artificiel. Le moindre joli caillou avait de 
la valeur à mes yeux. Chaque arbre était un objet de respect. Aujourd’hui, j’admire avec 
l’homme blanc un paysage peint dont la valeur est exprimée en dollars ! » 

Difficile de ne pas avoir un pincement au cœur en songeant à nos comportements de 
consommateurs avant le « grand réveil », en ce qui me concerne, c’est aussi douloureux que 
de penser une seconde au sort subi par le peuple amérindien. À présent, je tiens à te partager 
cette lettre des Indiens Hopis adressée au président Nixon en 1970 :  

« L’homme blanc, dans son indifférence pour la signification de la nature, a profané la face 
de notre Mère la Terre. L’avance technologique de l’homme blanc s’est révélée comme une 
conséquence de son manque d’intérêt pour la voie spirituelle, et pour la signification de tout 
ce qui vit. L’appétit de l’homme blanc pour la possession matérielle et le pouvoir l’a aveuglé 
sur le mal qu’il a causé à notre Mère la Terre, dans sa recherche de ce qu’il appelle les 
ressources naturelles. Et la voie du Grand Esprit est devenue difficile à voir pour presque 
tous les hommes, et même pour beaucoup d’Indiens qui ont choisi de suivre la voie de 
l’homme blanc. 

Aujourd’hui, les terres sacrées où vivent les Hopis sont profanées par des hommes qui 
cherchent du charbon et de l’eau dans notre sol, afin de créer plus d’énergie pour les villes 
de l’homme blanc. On ne doit pas permettre que cela continue. Sans quoi notre Mère la 
Nature réagirait de telle manière que presque tous les hommes auraient à subir la fin qui a 
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déjà commencé. Le Grand Esprit a dit qu’on ne devait pas laisser cela arriver, même si la 
prédiction en a été faite à nos ancêtres. Le Grand Esprit a dit de ne pas prendre à la terre, 
de ne pas détruire les choses vivantes. 

Aujourd’hui, presque toutes les prophéties se sont réalisées. Des routes grandes comme des 
rivières traversent le paysage ; l’homme parle à travers un réseau de téléphone et il voyage 
dans le ciel avec ses avions. Deux grandes guerres ont été faites par ceux qui arborent le 
swastika ou le soleil levant. 

Le Grand Esprit a dit que si une gourde de cendres était renversée sur la terre, beaucoup 
d’hommes mourraient, et que la fin de cette manière de vivre était proche. Nous 
interprétons cela comme les bombes atomiques lancées sur Hiroshima et Nagasaki. Nous 
ne voulons pas que cela se reproduise dans aucun autre pays pour aucun autre peuple ; 
cette énergie devrait servir à des fins pacifiques, non pour la guerre. 

Nous, les chefs religieux et porte-paroles légitimes du peuple indépendant des Hopis, avons 
été chargés par le Grand Esprit d’envoyer au président des États-Unis et à tous les chefs 
spirituels une invitation à nous rencontrer pour discuter du salut de l’humanité, afin que la 
Paix, l’Unité et la Fraternité règnent partout où il y a des hommes. » 

Et on sait tous les deux comment l’Histoire s’est terminée : des centaines de traités auprès 
des Indiens d’Amérique non respectés, une expansion de « l’homme blanc » et du béton au 
profit d’une civilisation dont les pires excès percutent à présent de plein fouet notre âme de 
Résistant. Pour finir, je souhaite te faire lire les propos de Seattle, chef indien Suquamish : 

« Nous le savons : la terre n’appartient pas à l’homme, c’est l’homme qui appartient à la 
terre. Nous le savons : toutes choses sont liées. Tout ce qui arrive à la terre arrive aux fils 
de la terre. 

L’homme n’a pas tissé la toile de la vie, il n’est qu’un fil de tissu. Tout ce qu’il fait à la toile, 
il le fait à lui-même. » 

Celle-ci, je l’ai stabilotée, car elle a résonné au fond de moi, j’ai été touché par le principe 
d’unicité qui en découle. Je ne sais pas pourquoi, cette idée a déclenché des tas de loupiotes 
qui clignotaient dans mon esprit. Si toutes les choses sont liées comme le dit Seattle, c’est 
que nous avons donc le pouvoir, si infime soit-il, d’influencer l’illusion du capitalisme à la 
sauce mondialiste ainsi que la matrice modelée par tous les leaders réunis à Davos. Si nous 
appartenons à cette réalité, il y aurait alors un moyen de remodeler la situation depuis 
l’intérieur. Intéressant… 

Une chance que l’unité de l’univers et l’interdépendance de tous les phénomènes soient 
largement abordées par les spiritualités orientales, voilà de quoi élargir notre terrain de jeu 
pour réfléchir. Tu tires toujours sur le fil bleu ? Alors, tiens-toi bien, parce qu’on va se 
pencher du côté du bouddhisme, de l’hindouisme et du taoïsme à travers les écrits du 
physicien Fritjof Capra dans son ouvrage « Le Tao de la physique » pour voir s’il n’y a pas 
matière à élargir notre compréhension de la situation au profit de la Résistance. 

Le point de vue de la spiritualité orientale 

« Dans la conception orientale, la division de la nature en objets distincts est une illusion. 
Tout a un caractère perpétuellement changeant et fluide. La vision orientale est 
intrinsèquement dynamique. Elle comprend comme caractéristiques essentielles le temps 
et le changement. Le cosmos apparait comme une réalité indivisible, éternellement 
mouvante, vivante, organique, spirituelle et matérielle à la fois. (…) 

https://archive.ph/CJq7j
http://www.syti.net/SpiritualiteOrientale.html
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De même, l’image orientale de la divinité n’est pas celle d’un souverain dirigeant le monde 
d’en haut (contrairement à la religion du Livre et ses dérivés), mais d’un principe qui 
contrôle chaque chose de l’intérieur. » 

En ce qui concerne l’hindouisme, si on s’en réfère au texte fondateur Rig-Veda, tout ce qui 
nous entoure est une manifestation de l’ultime réalité appelée « Brahman ». Derrière ce nom 
se cache « l’âme » ou « l’essence intérieure » de toutes choses, y compris des hommes. Sauf 
que la manifestation de Brahman dans l’âme humaine s’appelle « Atman ». Et l’idée 
qu’Atman et Brahman (la réalité individuelle et la réalité ultime) ne font qu’un est l’essence 
des Upanishads :  

« Ce qui est la plus subtile essence, ce monde-ci tout entier, a cela pour âme, c’est la réalité. 
Cela est atman. Cela est toi. » 

Tu vas me dire « ok, pourquoi pas ? Mais quel rapport avec la résistance, le Covid, les 
pénuries et le nouvel ordre mondial ? ». Je te demande juste un peu de patience, je vais y 
venir… 

Du côté du bouddhisme, philosophie née en Inde il y a 2600 ans, on s’intéresse 
exclusivement à la situation humaine, aux souffrances et aux frustrations des Hommes. Le 
Bouddha indique l’origine des souffrances et frustrations humaines ainsi que les moyens de 
les dépasser à travers les « 4 Nobles Vérités ».  

La première expose la dukkha, la frustration typiquement humaine qui réside dans le fait que 
nous n’acceptons pas, que tout ce qui nous entoure est changeant, transitoire. Cette 
souffrance se manifeste à chaque fois qu’on ne s’adapte pas, qu’on s’attache à l’illusion de 
choses fixes, que ce soient des gens, des situations, des notions ou des idées. Comme le 
concept de l’égo ou le fait de s’accrocher à une forme d’un « soi » individuel et distinct d’un 
grand tout.  

La deuxième noble vérité traite également de l’attachement, mais pour la vie elle-même, de 
par notre ignorance (avidya). C’est d’ailleurs par ignorance qu’on fractionnerait le monde en 
éléments distincts et individuels pour faire rentrer dans des cases intellectuelles la réalité 
bien plus fluide. C’est par cette même ignorance qu’on refuserait l’importance de la vie, 
encore trop attaché à une vision fixe et persistante des choses. Ne pas accepter cette vérité 
nous entraîne dans un cercle vicieux, allant de frustration en frustration, un bad trip nommé 
samsara.  

Dans la troisième noble vérité vient la libération totale (nirvana), lorsque les faux concepts 
d’un « moi » distinct ont disparu, quand l’unicité de tout ce qui vit devient permanant à notre 
esprit. Bref, quand tu réalises que tout ne fait qu’un.  

Enfin, la dernière repose sur « l’Octuple sentier » qui conduit à l’état de Bouddha. 8 pistes de 
développement personnel à poursuivre et qui sont :  

• La compréhension juste, soit une juste vision de la réalité.  
• La pensée juste, c’est-à-dire, sans haine ni avidité ou ignorance. 
• La parole juste qui t’invite à ne pas mentir, à ne pas foutre la merde, et à la boucler 

quand c’est le bon moment. 
• L’action juste est une action adaptée à la situation, qui ne cause pas de tort aux autres. 
• Les moyens d’existence justes sont ceux qui te permettent de vivre sans tuer, sans 

faire de mal à autrui, par des moyens vertueux et honorables. 
• L’effort juste consiste à développer les conditions favorables à ton éveil, et à éviter ou 

surmonter tes pensées négatives. 
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• L’attention juste, c’est la conscience aigüe des choses, de soi (corps, émotions et 
pensées), des autres, de la réalité et de l’instant présent. 

• La concentration juste est la stabilité de l’esprit libéré de l’agitation, de la distraction 
ou de l’excitation, laissant passer les pensées sans s’y attacher. 

C’est tout un programme, autant te dire que je ne coche pas encore toutes les cases, mais il 
est intéressant de retrouver ici de nouveau le principe d’unicité, celui d’un grand tout 
similaire à l’hindouisme et d’une certaine manière, semblable à la sagesse amérindienne. 
Voyons maintenant ce qu’on peut trouver d’utile du côté du taoïsme.  

Le « Tao » est à la fois la voie, le tout, et la nature de chaque chose. Les taoïstes concentrent 
totalement leur attention sur l’observation de la nature afin de percevoir les caractéristiques 
du Tao. Une observation qui permet d’appréhender la transformation et le changement 
perpétuel qui sont des traits essentiels de la nature. 

Et ces changements constants sont la manifestation concrète d’une relation dynamique entre 
le yin et yang. Deux pôles opposés, deux énergies contraires qui forment l’unicité de toutes 
les contradictions, comme deux faces d’une même pièce composant la réalité fondamentale. 
Aussi, pour les taoïstes, chaque fois que tu veux arriver à quelque chose, tu dois 
nécessairement commencer par le contraire.  

« L’expansion précède la contraction. 
Renforce pour affaiblir. 
Exalte pour éliminer. 
Donne pour prendre. 
Cela s’appelle subtile sagesse. » 

Lao-Tseu 

Je reconnais que c’est assez paradoxal, surtout dans la tête d’un petit Occidental comme moi. 
Pourtant, j’admets que par expérience, plus je donne, plus je reçois, c’est quelque chose que 
j’expérimente au quotidien dans ma vie d’auteur. À la faveur de ces quelques lignes écrites 
par Lao-Tseu, est-ce que nous devrions renforcer notre ennemi pour l’affaiblir ? 
Probablement qu’une telle situation lui donnerait un excès de confiance propice à commettre 
des erreurs flagrantes ou fatales, mais je ne suis pas sûr que nous soyons totalement prêts à 
essayer. En tout cas, dans la vision du Tao, tendre vers un objectif passe par l’acceptation de 
son contraire :  

« Courbe-toi et tu demeureras droit.  
Vide-toi et tu demeureras plein 
Use-toi et tu demeureras neuf. » 

Lao-Tseu 

Il s’agit là d’un rapport dynamique entre les forces contraires et interdépendantes, le fameux 
équilibre entre le yin et le yang. Au-delà de cette dualité, une autre clé fondamentale du Tao 
est la spontanéité, selon les taoïstes, les actions humaines devraient nécessairement suivre 
le cours du Tao et ne jamais aller contre « l’origine des choses ». Ce qui revient à agir en 
harmonie avec l’environnement, spontanément et en respectant sa véritable nature. Cette 
philosophie induit une notion proche du lâcher-prise, une confiance en l’intelligence intuitive 
et dans le changement propre à tout ce qui nous entoure. 

Pourquoi je te parle de tout ça ? Ce que nous enseigne ce petit survol de la spiritualité 
orientale, c’est que le principe de ne faire qu’un avec ce qui nous entoure transpire dans les 
différentes doctrines. Cette conception de l’existence totalement inclusive au sein d’un 
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univers « participatif » se heurte de plein fouet à notre individualisme contagieux et au 
matérialisme le plus froid insufflé par les élites. On a parfois tendance à oublier que le monde 
entier n’est pas calqué sur le modèle occidental et que d’autres approches ou traditions font 
émerger des vérités existentielles très différentes de notre paradigme. Par exemple, 
l’enseignement du maître Zen Shi YaoXin nous révèle que le véritable Zen « est la 
manifestation personnelle de notre nature universelle. Celle-ci englobant toutes choses en 
tous lieux, en nous et autour de nous, sans aucunes distinctions ». Il y a donc matière à 
creuser si on part bêtement du principe que nous appartenons à ce grand tout – que 
j’aimerais tant changer, avec ton aide, depuis ton canapé, et en quelques minutes. La grande 
question, c’est comment on s’y prend ?  

Comment, tous les deux dans ton salon, on pourrait, simplement en tirant sur un vulgaire fil 
de laine, donner une impulsion nouvelle à un monde qui a la gueule de bois ? Quel est le 
rapport avec la Résistance ? Comment deux petits miracles autour d’une table basse auraient 
les moyens d’améliorer la destinée du monde à court terme ? 

Le tout, si possible, dans « l’action juste » – comme l’aurait conseillé Bouddha, mais aussi 
dans la spontanéité du Tao, pourquoi pas avec « Atman », l’essence subtile de l’hindouisme, 
ou encore en respectant le Grand Esprit des Indiens d’Amérique…  

À bien y réfléchir, il existe une brèche, une minuscule voie. Nos adversaires excellent dans le 
contrôle total du palpable, ils nous ligotent dans tous les aspects du quotidien, et c’est peu de 
le dire. Toutefois, ils n’ont pas (ou du moins, ils n’ont plus) d’emprise sur notre pensée. La 
pensée… même si tu ne distingues pas encore le lien avec tout ce que je t’ai raconté, voilà où 
je veux t’emmener : vers une arme redoutable. Que ce soit au niveau individuel ou 
collectif, elle est peut-être la clé de notre liberté, le verrou à faire sauter ou encore le meilleur 
moyen d’influencer ce grand tout tant décrit dans les différentes traditions spirituelles. Et si 
je la considère comme si importante, c’est parce que j’ai tenté de la disséquer à mon modeste 
niveau.  

Quoi ? Tu veux changer le monde avec la pensée ? 

Dit comme ça, c’est risqué et presque ridicule, mais laisse-moi développer mon idée, car 
après avoir abordé un volet spirituel, je t’invite à tirer un fil de laine un peu plus 
psychologique avant de nous pencher sur l’aspect scientifique de la chose.  

D’un point de vue psychologique 

Dans un premier temps, il est nécessaire d’examiner froidement le mécanisme de nos 
pensées. Celles-ci sont conditionnées par ce que les psychologues appellent un « locus de 
contrôle ». C’est-à-dire notre perception des causes des événements qui surviennent dans 
notre vie. En fonction de nos croyances, le locus de contrôle peut être interne ou externe. 
D’après ce mécanisme introduit en 1966 par Rotter, « Si la personne perçoit un événement 
comme dépendant de son comportement ou de ses propres caractéristiques relativement 
permanentes, il s’agit d’une croyance propre au contrôle interne. »  

Il considérait également qu’« un renforcement est perçu comme la conséquence d’une action 
personnelle, mais n’y étant pas entièrement subordonné, il est généralement perçu, dans 
notre culture, comme le résultat de la chance (…). En ce sens, on parle d’une croyance propre 
au contrôle externe » (Visdomine-Lozano et Luciano, 2006). 

Le locus de contrôle interne favorise une attitude pro-active, mais induit à l’extrême une forte 
culpabilité. « Je suis pleinement responsable de ce qu’il m’arrive ». Au contraire, le locus de 
contrôle externe, généralement très présent dans les cultures orientales comme en Inde, est 

https://dharmawindszensangha.org/2016/11/03/le-veritable-zen/
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propice à un certain lâcher-prise. Mais c’est aussi la voie d’une certaine passivité, une porte 
ouverte sur le fatalisme ou la résignation. « C’est ainsi, c’est la vie, on n’y peut rien ». 

Dans nos sociétés occidentales, le locus interne est nourri par l’illusion de contrôle. Nous 
sommes tous aveuglés par l’illusion de contrôler ce qu’on pense, ce qu’on est, ce qu’on devient 
et dans une certaine mesure… ce qui nous arrive. 

En réalité, il faut être lucide, tu contrôles assez peu de choses, ni l’émergence de nouvelles 
règlementations, ni la météo, encore moins la nature, pas même les décisions du World 
Economic Forum ou les caprices de ton Wi-Fi. Plus important encore, tu ne contrôles 
absolument pas les êtres vivants qui évoluent dans ton environnement. Bien sûr, tu peux 
donner des ordres à tes enfants, manager ton équipe, mais tu n’as aucune maîtrise de ton 
impact réel sur ces personnes.  

D’ailleurs, il est même impossible de contrôler le flot de pensées qui te submerge, si je 
t’interdis de songer à un beau citron jaune, il y a assez peu de chances pour que l’image fugace 
de cet agrume ne traverse pas ton esprit. 

En revanche, tu peux tout à fait observer tes pensées, être conscient de ce que tu penses afin 
de prendre du recul, d’analyser, de nuancer, rejeter, confirmer ou modeler le flux de tes idées. 
C’est ce qu’on appelle la métacognition : ce moment où tu comprends que tu n’es pas ton 
mental, comme nous l’explique le célèbre auteur Ekhart Tolle.  

Lorsqu’on fait un pas en arrière et qu’on cesse d’être « victime » de ce flux permanent de 
pensées automatiques, on réalise que nos croyances, nos émotions, nos pensées et nos 
comportements s’imbriquent parfaitement dans un circuit qui s’auto-alimente. 

Cette sorte de cercle vicieux est facile à comprendre, nos pensées sont liées à nos émotions, 
ces dernières sont liées à nos croyances. De nos convictions découlent notre comportement 
qui va renforcer nos croyances, nos pensées et nos émotions associées. En clair, si tu crois 
que ton partenaire est infidèle et qu’il te demande un peu plus de liberté pour son 
épanouissement personnel, tu vas te braquer (pensée) et refuser tout net (comportement) ce 
qui va fatalement l’éloigner de toi et renforcer ta croyance première : « J’avais raison, il me 
trompe ». C’est valable pour la perception qu’on a de notre gouvernement, de la crise, des 
personnes vaccinés, généralement dans un processus qui souffre d’un manque de nuances. 
Attention, je ne dis pas que Macron II ne nous la met pas à l’envers, ni que les propagandistes 
n’ont pas eu des attitudes abjectes envers la résistance… Je dis juste que notre cerveau déteste 
les coïncidences ainsi que les explications complexes, préférant par nature des causes 
simples, uniques, plus facile à conceptualiser à verbaliser et à résoudre qu’une équation avec 
de multiples facteurs. 

Par chance, ce satané cercle vicieux peut tout à fait devenir vertueux en respectant les mêmes 
mécanismes, on peut aller plus loin et cesser carrément d’être esclaves de nos pensées 
indomptées, mais je l’aborderai plus tard, laisse-moi d’abord t’entrainer sur une approche 
un peu plus scientifique.  

D’un point de vue scientifique 

Depuis les années 1920, grâce à l’avènement de la physique quantique et des prouesses 
intellectuelles d’Einstein, on sait qu’absolument tout est énergie. Une énergie vibrant à des 
fréquences différentes. Autrement dit, le monde – nous y compris – n’est que de l’énergie, se 
présentant sous une multitude de formes.  

Les champs magnétiques, c’est de l’énergie. L’électricité, les atomes, les ondes radio, c’est de 
l’énergie. Les électrons, les rayons X, gamma et infrarouges, idem. Les ondes 

https://www.eckharttolle.fr/vous-netes-pas-votre-mental/
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gravitationnelles, et tout le reste, tout ça n’est qu’énergie sous des tonnes d’aspects, de 
caractéristiques et de propriétés différentes. 

Si tu vois depuis ta fenêtre la lampe de salon de ton voisin qui émet une lumière jaune, c’est 
que ton cerveau détecte une onde lumineuse à une fréquence avec une longueur d’onde 
comprise entre 570 à 585 nanomètres. Imaginons que la fréquence augmente un peu plus, 
entre 585 et 620, tu verrais alors de l’orange chez lui. Et entre 620 et 670, tu capterais du 
rouge. 

L’énergie est la même, seule la fréquence change, et si ça arrive, alors tu vois quelque chose 
de différent. Tu sais, c’est un peu comme se fringuer pour l’été ou l’hiver, les habits et le 
résultat final sont différents, mais tu restes le même miracle – que ce soit dans une doudoune 
ou en maillot de bain. 

À partir de 1929, les scientifiques ont inventé l’électroencéphalogramme qui permet de 
détecter l’activité des ondes cérébrales du cerveau. Depuis, on a pu classer les ondes 
cérébrales en ondes Alpha (de 8 à 12 Hz), Bêta (de 12 à 30 Hz), Delta (de 0,5 à 4 Hz), Thêta 
(4 à 8 Hz), Gamma (vers 40 Hz) et on sait par conséquent que le cerveau émet des 
fréquences, des ondes, bref, des vibrations. 

Depuis 1979, les scientifiques ont inventé l’IRM (Imagerie par Résonance Magnétique) qui 
permet de voir l’intérieur du corps humain en 2D ou 3D. Fait intéressant, les 
neuroscientifiques sont capables de photographier le champ électromagnétique produit par 
le corps humain. Figure-toi que le cerveau et le cœur produisent chacun un champ 
électromagnétique qui leur est propre – celui du cœur étant 5000 fois plus élevé que celui du 
cerveau.  

J’ouvre une parenthèse pour t’inviter à lire les travaux du Dr Konstantin G Korotkov. Ce 
scientifique, directeur de l’Institut de recherche de la culture physique de Saint-Pétersbourg, 
auteur de plus de 200 articles dans des revues sur la physique et la biologie, détient 17 brevets 
sur des inventions biophysiques. Il est également professeur en informatique et en 
biophysique à l’Université Fédérale des Technologies de l’Information de Saint-Pétersbourg, 
département Mécanique et Optique (ITMO). Autant te dire que ce n’est pas un amateur.  

Il a occupé le poste de directeur adjoint de l’Institut Fédéral de Recherches de culture 
physique de Saint-Pétersbourg (Saint-Petersburg Federal Research Institute of physical 
Culture), et c’est l’ancien président de l’Union Internationale de la Bioélectrographie 
médicale et appliquée pour ne citer que quelques lignes de son incroyable CV. Bref, c’est un 
expert dans la mesure des champs énergétiques humains, la mesure scientifique de l’aura et 
d’autres sujets fascinants. Cet homme utilise notamment la méthode de visualisation de 
décharge de gaz (GDV) et a même mis au point une caméra pour observer et mesurer l’activité 
du champ énergétique chez l’homme. 

Dans la méthode GDV, les émissions d’électrons sont stimulées par de très courtes 
impulsions électromagnétiques appliquées à l’électrode en verre de l’appareil. Ces électrons 
créent une décharge de gaz dans l’air qui est photographié par le dispositif vidéo 
reconstituant ensuite le rayonnement électromagnétique émis par ton corps. 

Ce que je veux te dire en refermant cette parenthèse, c’est que nos pensées activent dans le 
cerveau des impulsions électriques. Cette électricité n’est rien d’autre que des électrons en 
mouvement. Et un électron n’est rien d’autre que de l’énergie sous forme d’onde… 

Ce qui tombe bien, car en tant que miracle, tu émets un bon paquet d’impulsions électriques, 
soit 6200 pensées par jour, ce n’est pas moi qui le dis, mais une étude scientifique publiée 

https://www.sciencesetavenir.fr/sante/cerveau-et-psy/le-cerveau-dans-tous-ses-etats_107838
https://www.sciencesetavenir.fr/sante/cerveau-et-psy/le-cerveau-dans-tous-ses-etats_107838
https://www.researchgate.net/profile/Konstantin-Korotkov-5
https://www.youtube.com/watch?v=AQkMVTGhf64
https://www.youtube.com/watch?v=AQkMVTGhf64
https://www.quant-essence.fr/camera-gdv-bio-well/188-camera-biowell.html
https://franbuzz.fr/wp-content/uploads/2017/01/Extraordinaire-il-photographie-une-%C3%A2me-quittant-son-corps-en-mourant-3.png
https://franbuzz.fr/wp-content/uploads/2017/01/Extraordinaire-il-photographie-une-%C3%A2me-quittant-son-corps-en-mourant-3.png
https://www.science-et-vie.com/cerveau-et-intelligence/nous-aurions-6200-pensees-par-jour-en-moyenne-4354.html
https://www.nature.com/articles/s41467-020-17255-9
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sur Nature Communications. Sur ce flux quotidien, seules 5% de nos pensées sont 
« conscientes » et choisies alors que 25% de nos pensées sont négatives. 

D’après toi, durant ces dernières années et à la lueur de la crise qu’on vient de traverser, 
combien as-tu eu de pensées à l’égard de la corruption dévorant le monde ? Combien d’ondes 
ou d’électrons émis pour les salopards du World Economic Forum ? Combien à propos des 
« vaccins » ? Et au tout début du Covid, combien de tes pensées étaient teintées de peur ou 
de stress ?  

Pour ma part, un nombre incalculable, sans doute trop. Trop de dépréciation, de rumination, 
de rancœur, d’inquiétude diffuse et d’angoisse. Ce qui est terrible maintenant que l’on 
connaît les effets dévastateurs de la peur, allant même jusqu’à modifier l’ADN dans le cerveau 
des souris. En effet, des chercheurs australiens ont observé que lorsqu’un souvenir effrayant 
s’inscrit dans la mémoire des souris, la structure en double hélice de l’ADN s’altère. Par 
chance, une enzyme, nommée Adar1, permet à l’ADN de retrouver son état normal une fois 
la peur dissipée. Mais qu’en est-il pour l’individu qui reste constamment terrorisé par les 
infos, masqué même seul dans sa bagnole, ou les yeux rivés sur BFMTV ?  

Si on s’en remet aux études scientifiques, des preuves convergentes et reproduites indiquent 
que la peur peut ralentir le processus de cicatrisation des plaies. Tu te rends compte de 
l’impact de nos pensées ? Ce n’est pas tout, on réalise en épigénétique que notre ADN ne 
détermine que pour une part notre état de santé. Les récentes études soulignent que notre 
mode de vie – en particulier notre manière de gérer notre stress et nos émotions – est en 
réalité plus déterminant que notre hérédité. En effet, Nathalie Zammatteo, docteur en 
biologie et auteure de « L’impact des émotions sur l’ADN » (éditions Quintessence) nous 
explique pourquoi et comment les émotions marquent notre ADN.  

D’autres travaux intéressants sont ceux de la chercheuse Dr Linda E. Carlson. Avec son 
équipe, elle a découvert que chez les patientes atteintes d’un cancer du sein, la participation 
à un groupe de soutien ainsi que la méditation en pleine conscience sont associées à la 
longueur préservée des télomères. Dit comme ça, j’imagine que ça ne te fait ni chaud ni froid. 
Mais en clair, ces segments d’ADN ressemblant aux embouts en plastique des lacets de 
chaussures coiffent nos chromosomes et aident à prévenir la détérioration chromosomique. 
On retrouve des télomères courts chez les personnes atteintes de cancer, de diabète, de 
maladies cardiaques et de niveaux de stress élevés. 

Plus étonnant encore, dans une recherche publiée dans la revue Advances en 1993, l’armée 
américaine rapporte avoir mené des expériences pour établir avec précision le lien entre 
émotion et ADN, même à distance. C’était en 1993, il y a presque 30 ans… 

Les chercheurs ont en effet prélevé un écouvillon contenant des cellules et de l’ADN de la 
bouche d’un volontaire (de la salive), ils l’ont placé dans un environnement préétabli et ont 
effectué des mesures électriques sur cet ADN pour voir si celui-ci répondait aux émotions du 
donneur. Le donneur qui, lui, se trouvait dans une autre pièce (à environ 50 mètres). Jusque-
là, tu me suis ? 

Figure-toi qu’on a montré au volontaire des vidéos qui provoquaient de fortes émotions, et 
au fur et à mesure qu’elles se manifestaient, les réponses de son ADN dans l’autre pièce ont 
été mesurées. Lorsque les émotions du sujet formaient des pics émotionnels, les cellules et 
son ADN, placés loin, produisaient en même temps une forte réponse électrique. Les 
expériences ont conduit aux mêmes résultats, même lorsque les cellules et le sujet étaient 
séparés par une distance de 560 kilomètres. Ce n’est pas tout, les temps entre la réponse 
émotionnelle du sujet et ses cellules étaient analysés au moyen d’une horloge atomique située 
dans le Colorado (avec une marge d’erreur d’une seconde sur un million d’années) et 

https://www.futura-sciences.com/sante/actualites/emotions-peur-modifie-adn-cerveau-souris-81213/
https://www.futura-sciences.com/sante/actualites/emotions-peur-modifie-adn-cerveau-souris-81213/
https://synergyexplorers.org/fr/research/evidence-relevant-to-synergy/cost-of-disharmony/the-impact-of-psychological-stress-on-wound-healing-methods-and-mechanisms/
https://educationsante.be/ladn-une-molecule-hypersensible/
https://www.cva-namur.be/media/com_eventbooking/Resume_conference_du_26-09-2019.pdf
https://www.scientificamerican.com/article/changing-our-dna-through-mind-control/
https://triuneproject.com/tag/triune-project-en/?lang=en
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l’intervalle était nul. Oui, nul : l’effet était simultané ! L’ADN a réagi comme s’il était encore 
attaché au corps du donneur. 

Conclusion ? Il y a bien communication entre les pensées ainsi que les émotions d’un individu 
à la matière physique (ici son ADN) et l’information est transmise de manière instantanée 
sans délai temporel. Ce qui veut dire ni plus ni moins que notre pensée peut influencer la 
matière.  

Oui, tu lis bien, nos pensées ont une influence sur ce que nous sommes, sur notre santé et 
sur notre environnement. On en a la preuve scientifique. Accroche-toi à ton fil bleu et tire 
doucement sur la laine, car on sort doucement des sentiers battus pour mettre un pied dans 
la physique quantique (mais avec des mots simples). 

En 1927, Niels Bohr et Werner Heisenberg, les chercheurs qui ont formulé l’interprétation 
de Copenhague ont découvert que les particules quantiques peuvent être considérées comme 
des « petits paquets » d’énergie vibratoire qui échangent constamment de l’énergie entre eux. 
Grosso modo, rien dans l’univers n’existe comme une chose concrète, mais tout est 
mouvement et réponse à l’énergie de « l’autre », ça fonctionne même entre deux cailloux. 

Ces deux chercheurs sont allés plus loin pour conclure que les choses ne sont pas 
indépendantes de la façon dont on les perçoit et que notre perception peut influencer la 
réalité, une affirmation validée par la fameuse expérience de la double fente32 du physicien 
britannique Thomas Young.  

Dans le livre « Science de l’intention », Lynne McTaggart s’est appuyée sur les conclusions 
de Bohr et Heisenberg pour décrire de nombreuses expériences qui convergent dans ce sens. 
À savoir qu’au niveau de l’infiniment petit, nous formons des connexions invisibles avec tout 
ce qui nous entoure, les humains et les choses, échangeant continuellement des 
informations. Un exemple criant réside dans les expériences de Lynne concernant des sujets 
qui devaient diriger consciemment leur médiation sur l’eau. Oui, de l’eau. Il se trouve qu’à 
l’issue de l’expérience, les propriétés de l’eau avaient été modifiées.  

« En d’autres termes, si vous maintenez votre pensée focalisée sur un objet déterminé, il est 
possible d’en modifier la structure moléculaire par le seul pouvoir de votre pensée. » 

Intéressant quand on pense que notre planète et notre corps sont composés, à la louche, à 
70 % d’eau… Et cette expérience sur l’eau fait véritablement le lien avec les travaux du Dr 
Masaru Emoto, célèbre pour son livre « Les messages cachés de l’eau ». Docteur en médecine 
alternative, Masuru Emoto a réalisé des études sur les mystères de l’eau après avoir 
découvert aux États-Unis le MRA (Analyseur de résonance magnétique) et l’eau à micro-
clusters. 

Masaru Emoto entame alors une série de travaux sur les cristaux d’eau avec un succès lui 
conférant une renommée mondiale. Il s’agit de photographier l’eau sous sa forme cristalline, 
de l’eau qu’il prélève partout dans le monde – qu’il s’agisse d’eaux usées ou pures – afin de 
l’analyser. 

En prenant des clichés au microscope de gouttes déposées dans des boites de Petri et 
congelées à -25°C, il met en évidence des différences notables sur les nombreux cristaux 
observés. En fonction de leur exposition à des vibrations positives ou négatives, le Dr Emoto 
obtient des cristaux symétriques et harmonieux ou au contraire asymétriques et incomplets. 
L’expérience est reproduite en exposant l’eau à de la musique (du heavy metal ou de la 

 
32 Je te conseille cette petite vidéo très pédagogique qui rend accessibles quelques notions de physique 
quantique. 
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musique classique), à des mots écrits sur des étiquettes et apposées sur les flacons avant 
analyse. Par ses recherches, Masuru Emoto soutient que l’eau enregistre une information, 
disposant ainsi d’une mémoire. Il va plus loin en prouvant que l’eau réagit non seulement 
aux vibrations et aux sons, mais également aux mots et images véhiculant des émotions, ainsi 
qu’aux intentions et émotions exprimées par nos pensées. Oui, par nos pensées33…  

 

 

Ces mêmes travaux rejoignent les recherches du Dr Benveniste, mettant en lumière que les 
informations de l’eau étaient communiquées entre les molécules par un champ 
électromagnétique sur une certaine fréquence. Toujours sur la même thématique, notre 
regretté Pr Montagnier s’est intéressé à la mémoire de l’eau et plus particulièrement à sa 
transduction, mais j’y reviendrai ensuite…  

Dans les années 60, Cleve Backster, spécialiste des interrogatoires pour la Central 
Intelligence Agency (CIA), a utilisé un détecteur de mensonges (polygraphe) pour tenter de 
savoir si les plantes pouvaient penser ou émettre des signaux. Alors qu’il faisait autorité dans 
le domaine de la polygraphie, il a eu l’idée d’attacher un ficus à un polygraphe avant de 
l’arroser. Sur le moment, il enregistre une infime réaction, mais rien de bien folichon. 
Pourtant, il imagine par la suite de « menacer » la plante pour en obtenir une « réponse ». 
Ne me demande pas comment on a l’idée de vouloir s’embrouiller avec une plante, je ne sais 
déjà pas comment lui est venue l’idée de la cuisiner au détecteur de mensonges. En tout cas, 
il l’a bel et bien menacée. Et il ne s’agit pas d’une petite menace, il voulait carrément brûler 
notre ficus, ce cher Cleve a alors observé la réaction du végétal sur sa machine.  

L’aiguille de l’appareil s’est affolée, de la même manière qu’elle s’affole quand le stress pousse 
un homme à mentir. Il en a conclu que la plante avait « lu » sa pensée et « réagi » à son 
intention hostile. Cleve Backster a reproduit son expérience devant plusieurs scientifiques, 
pressentant que l’accueil d’une telle expérience serait « critiqué ». Inutile de te dire que la 
communauté scientifique matérialiste et financée par les élites milliardaires n’est ni très à 
l’aise ni tout à fait d’accord avec les travaux de Backster, de Montagnier, d’Emoto, etc.  

Foutaises, pseudoscience et fumisterie ! 

 
33 Je t’invite d’ailleurs à jeter un œil sur l’expérience du riz du Dr Masuru Emoto. 

https://vidya.bio/les-decouvertes-sur-l-eau-de-masaru-emoto/
https://www.ouvertures.net/luc-montagnier-explique-son-experience-de-reproduction-adn-a-distance/
https://www.ouvertures.net/luc-montagnier-explique-son-experience-de-reproduction-adn-a-distance/
https://en.wikipedia.org/wiki/Cleve_Backster#:%7E:text=In%20February%201966%2C%20Backster%20attached,resembled%20that%20of%20a%20human.
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C’est vrai, tu pourrais rejeter tout ça en bloc ou me taxer de charlatanisme, pourtant, je 
t’invite à considérer la suite avec l’esprit grand ouvert. Il existe une célèbre expérience avec 
un robot et des poussins qui démontre que la pensée peut influencer un matériau inanimé. 
Je t’explique : un petit automate conçu pour se déplacer de manière aléatoire est mis au 
contact de poussins conditionnés afin que les oiseaux considèrent le robot comme leur mère. 
Le piaf est ensuite placé dans une boite en verre et appelle désespérément sa maman 
composée de circuits électroniques et de vis. Eh bien, figure-toi que la pensée du petit animal 
défie les statistiques du hasard puisque le robot se rapproche inexorablement (et à de 
multiples reprises) de la cage en verre… Si la pensée d’un poussin peut accomplir ce genre de 
truc, imagine ce que tu peux réaliser avec ton esprit. Je te laisse la vidéo du reportage de la 
chaîne Arte en complément, c’est assez instructif de voir l’expérience de tes propres yeux.     

John Bastyr, un autre éminent scientifique, a réalisé plusieurs expériences avec des 
personnes pratiquant régulièrement la méditation. Il a démontré que les ondes cérébrales de 
la personne « émettrice » peuvent être captées par celles de la personne à laquelle elles sont 
destinées. Et même simultanément, comme si le « récepteur » percevait la même image que 
l’« émetteur » alors qu’il ne la voit pas réellement. 

Le biochimiste David Hamilton décrit les preuves scientifiques d’un effet bien connu dans 
l’univers médical : l’effet placébo. On sait déjà que le placébo fonctionne en raison de deux 
facteurs : le désir de la personne de guérir et la conviction qu’elle va guérir. Le Dr Hamilton 
ajoute grâce à ses travaux un troisième facteur : la grande confiance du patient dans la 
situation. Lors de ses recherches, il s’est rendu compte qu’en laissant fuiter le coût fictif du 
traitement placébo, les sujets bénéficiant de la thérapie la plus chère (+1500 $) offraient des 
résultats nettement supérieurs aux autres. À croire que le prix du traitement est un élément 
persuasif… 

« Un placébo fonctionne si vous êtes convaincu de guérir. De fait, vous vous aidez à guérir. » 

Mieux encore, on pourrait même guérir sous l’influence de la pensée d’une tierce personne. 
Cette affirmation repose sur une expérience faite en laboratoire sur des cellules cancéreuses. 
Le chercheur Glen Rein a invité le guérisseur Leonard Laskow à projeter différentes pensées 
sur des cellules cancéreuses. Dans un premier temps, les cellules ont à peine réagi à certaines 
pensées, mais quand Laskow leur a « demandé » de revenir à leur ordre naturel et de 
normaliser leur rythme de croissance, ce rythme a baissé de 39 %. 

Si tu es encore sceptique avec mon fil bleu entre les doigts, laisse-moi te partager cette 
brillante tirade du Pr Shawn Achor, professeur émérite de Harvard qui résume l’essence de 
ce chapitre :  

« La croyance que nous ne sommes rien de plus que nos gènes est l’un des mythes les plus 
pernicieux de la culture moderne : c’est la notion insidieuse que les gens viennent au monde 
avec un ensemble de compétences et que ni eux ni leur cerveau ne peuvent changer. La 
communauté scientifique est en partie responsable de cela, car pendant des décennies, les 
scientifiques ont refusé de voir quel potentiel de changement les regardait directement en 
face. » 

Évidemment qu’on est bien plus que la somme de nos gènes, nous sommes des miracles, je 
te le rappelle ! Et tu sais ce qui est vraiment miraculeux ? Au niveau quantique, toi et ton 
ADN êtes capables d’influencer le monde qui t’entoure, c’est ce qu’a découvert Vladimir 
Poponin, notamment grâce au « champ général de Septon ». Derrière cette expression 
barbare se cache une révélation de taille : dans des conditions de laboratoire, il a été constaté 
que l’ADN humain pouvait modifier l’environnement.  

https://www.youtube.com/watch?v=1pGlMnl1ZRs&t=491s
https://bastyr.edu/about/overview/history#t_106
https://drdavidhamilton.com/tag/placebo-effect/
https://french.laskow.net/
https://www.researchgate.net/publication/312192185_THINK_POSITIVE_or_emotions_affect_DNA_With_a_sense_of_humor_about_science
https://www.researchgate.net/publication/312192185_THINK_POSITIVE_or_emotions_affect_DNA_With_a_sense_of_humor_about_science
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Oui, l’ADN humain pourrait modifier l’environnement. Je te laisse quelques secondes pour 
encaisser la nouvelle. 

Pour te la faire courte, cette découverte est issue d’une expérience du fameux Dr Poponin 
avec une tripotée de collègues à l’Académie des Sciences de Moscou. En voulant mesurer les 
vibrations émises par des échantillons d’ADN, ils ont irradié un échantillon d’ADN avec la 
lumière laser. Et tu sais quoi ? Ils ont obtenu, sur un écran, un modèle typique d’ondes. Mais 
quand ils ont enlevé l’échantillon d’ADN, ces ondes ne disparaissaient pas. Au contraire, le 
modèle typique d’ondes persistait sous la forme d’une structure régulière, comme s’il y avait 
toujours un échantillon du matériel génétique.  

L’équipe du Dr Poponin s’est alors rendu compte que ces ondes provenaient de l’ADN qui 
n’était plus présent. L’effet était, selon le chercheur, reproductible à volonté, et on l’appelle 
aujourd’hui l’effet « ADN-Fantôme ». 

Mais ce n’est pas tout, et là, j’ai conscience qu’on bascule dans une autre dimension, pourtant 
l’ADN, émettant des biophotons, fonctionnerait également comme une antenne émettrice-
réceptrice d’ondes bionumériques d’après les travaux d’un autre Russe, le Pr Peter P. Gariaev 
de l’Institute Control of Sciences Russian Academy of Sciences de Moscou. Cette étude 
souligne que notre ADN n’est pas seulement responsable de la construction de notre corps 
ou de sa survie, il sert aussi comme stockage de données et a un rôle dans la communication. 
Selon ce chercheur et son équipe, le gène bio-numérique « lit et comprend » les messages de 
façon similaire à la pensée humaine, mais à son propre niveau génomique de raisonnement. 
D’une manière générale, les travaux du Dr Gariaev se penchent sur la nature et le 
fonctionnement du champ vibratoire créé dans l’organisme par l’ADN, à la fois par la théorie 
et par l’expérience. L’objectif étant de montrer que ce champ porte les informations 
génétiques d’organisation et de coordination du fonctionnement des cellules.  

En accord avec les propositions de l’équipe de Gariaev, les scientifiques W. Schempp et 
P. Marcer ont induit que l’ADN aurait une fonction de stockage des informations et que sa 
capacité serait considérable34. En complément, le neurobiologiste Karl Pribram, suivi par 
d’autres équipes a pointé du doigt que les souvenirs pourraient être enregistrés non pas dans 
la matière du cerveau, mais dans « son champ holographique », une sorte d’empreinte, de 
signature. 

À la base, l’ADN contient toutes les informations susceptibles de créer et de faire vivre un 
organisme, mais dès les années 1920, les travaux de Barbara McClintock démontrent 
l’échange d’information génétique par les chromosomes. En 1983, elle reçoit le prix Nobel de 
physiologie pour sa découverte des facteurs génétiques mobiles appelés « transposons ». Une 
trouvaille qui montre le caractère mobile du génome. En gros, McClintock a pu prouver qu’il 
existe des gènes dits migrateurs dans l’ADN, sous l’influence du stress qui modifie sa 
position, et assure ainsi la survie de l’espèce. Ainsi, un « effet de choc » dans le code génétique 
(allant des infections virales, au stress, et passant par l’environnement) provoque la 
reconstruction du gène pour faire face à la menace. 

Je reviens maintenant sur l’expérience du Pr Montagnier qui, lui aussi, s’est rendu compte 
de l’existence d’un champ électromagnétique associé à l’ADN. Avec ses collaborateurs, il a 
mis en évidence que la synthèse de l’ADN pouvait être pilotée par des signaux 
électromagnétiques. 

 
34 A mathematically specified template for DNA and the Genetic Code in terms of the physically 
realisable processes of Quantum Holography, 1996, Proc. Symposium Living Computers, University 
of Greenwich. 

http://www.rexresearch.com/gajarev/gajarev.htm
http://www.stealthskater.com/Documents/Consciousness_29.pdf
https://fr.wikipedia.org/wiki/Biophoton
https://www.spirit-science.fr/ArchivesScientifiques/2001GariaevOndebionumerique.pdf
https://www.semanticscholar.org/paper/THE-BRAIN-AS-A-CONSCIOUS-SYSTEM-Marcer-Schempp/0b9ca8d58efb556065bebd138d3440a33d8e7ec5
https://www.semanticscholar.org/paper/THE-BRAIN-AS-A-CONSCIOUS-SYSTEM-Marcer-Schempp/0b9ca8d58efb556065bebd138d3440a33d8e7ec5
http://karlpribram.com/publications/
https://fr.wikipedia.org/wiki/Barbara_McClintock
https://www.spirit-science.fr/doc_humain/ADN6photons.html#mozTocId581267
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En plaçant dans un premier temps l’ADN de cellules bactériennes ou de virus en solution 
dans l’eau spécifiquement diluée et sous des conditions bien particulières, cet ADN est 
ensuite complètement retiré de l’eau après un filtrage minutieux. Même enlevé, son 
empreinte électromagnétique spécifique, autrement dit sa signature, subsiste dans cette eau 
et elle est mesurable. Puis, avec ce tube hermétiquement fermé, on constate que cette 
signature, ce champ électromagnétique, peut être transférée à un autre tube d’eau pure. Si 
dans le deuxième tube, on a ajouté avec précaution les constituants de l’ADN, de l’ADN est 
alors reconstitué au bout de quelques heures, reproduisant à 98 % l’ADN initial. 

Mais il y a un élément indispensable à la bonne conduite de l’expérience du Pr Montagnier, 
c’est que l’eau doit être placée dans un champ électromagnétique de fréquence d’environ 
7 Hz. Pourquoi nécessairement 7 Hz ? L’eau est naturellement enveloppée de cette fréquence 
par l’environnement, car la Terre est soumise en permanence aux ondes de Schumann qui 
sont des fréquences de résonances de l’ionosphère. Et c’est là où je voulais en venir, cette 
résonance de Schumann impactant l’ADN effleure la fameuse notion de la connexion à un 
« grand tout » induite dans les différentes spiritualités orientales, tu ne trouves pas ? 

À propos de ce « grand tout », Max Planck, un des pères fondateurs de la théorie quantique 
et premier soutien d’Einstein, a écrit ceci en 1944 :  

« Toute matière provient d’une force et n’existe que par celle-ci […]. Nous devons présumer 
l’existence, sous cette force, d’un Esprit conscient et intelligent. Cet Esprit est la matrice de 
toute matière. » 

Cette description est celle d’un champ d’énergie universel unissant tout ce qui existe, une 
notion largement développée par Gregg Braden dans son livre « La Divine Matrice » qui 
décrit de nombreuses expériences confirmant que nos propres sentiments ainsi que nos 
émotions, nos croyances, mais aussi nos principes affectent notre ADN et sont transmis aux 
générations futures. 

À sa lecture, on se rend compte qu’il est possible que, d’une certaine manière, la spiritualité 
orientale rencontre la physique quantique de l’occident… Et si, en tant que grand profane, 
j’aime autant mélanger ces thèmes éloignés afin de trouver des connexions improbables loin 
des standards académiques, il reste tout de même une grande question : si tout ceci est vrai, 
qu’allons-nous faire de nos pensées pour tenter de changer la réalité depuis ton canapé ?  

Quel est le rapport avec la Résistance ? Est-il possible que nous puissions tous les deux 
impacter le monde juste par la force de notre pensée ? Avons-nous le pouvoir de mettre fin à 
la cabale ou d’atomiser l’idéologie du World Economic Forum ? Si oui, comment nous y 
prendre ? Si tu as encore la patience de me lire et l’esprit toujours grand ouvert, je t’invite à 
découvrir quelques réponses en tirant sur le fil bleu du prochain chapitre. 

  

https://protections-danger-ondes.com/wp-content/uploads/2014/09/Professeur-Luc-Montagnier-ADN-et-Ondes-%C3%A9lectromagn%C3%A9tiques.pdf
https://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9sonances_de_Schumann
https://fr.wikipedia.org/wiki/Max_Planck
https://fdocuments.fr/document/gregg-braden-la-divine-matrice-extrait-du-livre.html
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Chapitre 4  
 

« Tout est énergie, et c’est là tout ce qu’il y a à comprendre dans la vie. Aligne-toi à la 
fréquence de la réalité que tu souhaites et cette réalité se manifestera. Il ne peut en être 

autrement. Ce n’est pas de la philosophie. C’est de la physique. » 

Albert Einstein 

 

Je suis ravi de savoir que tu es toujours avec moi après un long chapitre un peu particulier, 
car celui qui nous attend s’annonce passionnant, exigeant, un brin subversif et capable de 
titiller notre zone de confort ou notre scepticisme. En l’écrivant, j’ai même bousculé mes 
propres certitudes, car j’ai toujours éprouvé une certaine réticence au machin cosmique, au 
dogme religieux, aux murmures des anges et tous ces trucs ésotériques. Non, non ! Ne pars 
pas ! Sois tranquille, on ne va pas allumer des cierges tout de suite ni faire brûler de la sauge 
en invoquant notre ange gardien un soir de pleine lune. Plus sérieusement, alors que tu tires 
sur le fil bleu, on réalise tous les deux qu’absolument tout dans l’Univers possède une 
vibration, ce sont des fréquences du taux vibratoire ou encore ce qu’on appelle « l’énergie 
vibratoire ». Que ce soit une personne, un objet, une conversation, une émotion, nos 
pensées, la planète entière et même la pelote sur ta table basse… absolument tout possède 
de l’énergie vibratoire et donc des fréquences vibratoires. 

Quel rapport avec la Résistance ?  

Je vais y venir, même si je pars volontairement de loin et que j’ai conscience d’avoir 
méchamment dézoomé pour prendre un pari risqué afin de te montrer plus loin dans ce 
chapitre à quel point la couleur de nos pensées joue un rôle déterminant…  

Tout ce qui est, tout ce qui nous entoure et bien au-delà, c’est ce qu’on appelle le Champ 
d’Énergie Universelle. Composé de minuscules particules se répandant dans l’espace et 
appelées « superstrings », ce Champ d’Énergie Universelle est l’élément fondamental 
constituant notre Univers. Toute matière, étoiles, terre, plantes, animaux, humains, etc., 
n’est qu’une intensification de ce champ, donc un changement de fréquence. Si je devais 
simplifier au maximum pour aller droit au but, il faut retenir que l’énergie de ce champ est 
tout simplement de l’information qui vibre ou qui se déplace.  

Certaines énergies, telles que l’énergie d’une table ou d’une chaise, se déplacent plus 
lentement. C’est le principe de la matérialisation. Mais la majorité des énergies dans le 
monde vont bien plus vite, si vite qu’elles ne peuvent pas être vues, ni entendues ou touchées 
par nos cinq sens. Il faut prendre conscience que des milliards de bits de données 
énergétiques gravitent autour de nous h24 et qu’on n’en perçoit – nous, pauvres mortels – 
qu’un infime pourcentage : le monde matériel.  

Au-delà de ça, il est bon de garder en tête que cette même énergie imperceptible par nos sens 
est aussi présente dans nos sentiments, nos pensées, nos besoins, ainsi que nos croyances 
inhérentes et même notre essence spirituelle. 
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Maintenant que je t’ai brossé le tableau, parlons du taux vibratoire. Ce taux caractérise tout 
être vivant. Qu’il s’agisse encore une fois des humains, des animaux, des végétaux et même 
des minéraux, il est soumis à une fluctuation permanente. Cette énergie est dynamique, 
variable et change donc constamment au fil des jours et des nuits, des semaines, des mois, 
des années, mais aussi des heures… en fonction de ce que l’on vit durant la journée. Il faut 
donc imaginer une transformation en perpétuel mouvement, quelque chose de fluide et 
d’impermanent. C’est étrange comme ça nous rappelle d’un coup les concepts abordés par 
les spiritualités orientales, pas vrai ?  

Le taux vibratoire est mesurable en unités Bovis (UB), à l’aide de l’échelle de Bovis ou de son 
biomètre. Pour être tout à fait honnête, cette unité mise au point par Alfred Bovis est rejetée 
par la science actuelle, qui la classe dans la catégorie « occultisme » et relègue fermement la 
radiesthésie à une pseudoscience. Mais s’il y a bien un domaine sur lequel la science moderne 
a encore du chemin à parcourir, c’est peut-être celui de l’intangible. Selon Bovis, le Vivant est 
animé par deux forces : la force montante tellurique et la force descendante cosmique. Le 
Vivant vit donc en harmonie dans son environnement et en pleine santé quand ces deux 
forces sont en équilibre. Voilà qui nous renvoie vaguement à la notion taoïste de yin et de 
yang, non ? Dans le cas contraire, les maladies et les pathologies s’installent, l’ordre est 
bousculé, l’équilibre rompu. Dans cette optique, l’échelle d’origine pour mesurer les 
vibrations (les unités Bovis) est divisée en deux zones : 

• la première zone allant de 0 à 12 500 UB, utilisée pour mesurer le monde matériel 
(force montante) ; 

• la deuxième allant de 12 500 à 120 000 UB, destinée à mesurer la force descendante 
cosmique, donc énergétique et spirituelle. 

Pendant un petit moment, on a considéré que la zone de bonne santé pour un humain 
correspondait à un taux vibratoire moyen entre 6 500 et 9 000 unités Bovis. Mais la référence 
de base a été revue à la hausse depuis quelques décennies. Il semblerait que le taux moyen a 
tendance à augmenter, en particulier depuis 2014 vers 10 000 UB, voire 12 500 UB. Ce taux 
moyen est donc passé de 6 500 à 12 500 UB et continue à progresser pour atteindre plus de 
15 000 UB à présent.  

Pourquoi ?  

Tout simplement parce que le taux vibratoire du globe terrestre serait en train de s’élever à 
grande vitesse et que cette tendance s’emballerait. Se trouver en décalage et souffrir d’un 
niveau vibratoire plus bas engendrerait donc quelques soucis de santé, d’émotions ou d’ordre 
spirituel. 

Je ne vois toujours pas le rapport entre ton unité bizarre et le fait de démêler la pelote… 

Tu as raison, revenons à des choses plus terre à terre, il existe d’autres possibilités plus 
« scientifiques » et donc plus exactes pour connaître son taux vibratoire : les fréquences. De 
manière générale, on peut définir le taux vibratoire ou l’énergie vibratoire comme notre 
niveau d’énergie. Ce niveau d’énergie possède une fréquence qui n’est rien d’autre que le taux 
mesurable du flux d’énergie. Par conséquent, tout ce qui possède de l’énergie vitale a aussi 
une fréquence mesurable et une énergie dite vibratoire, même les protéines. 

D’un point de vue scientifique, l’énergie du vivant est bien réelle, par exemple dans 
l’alimentation. Les propriétés revitalisantes des aliments crus ne sont pas issues des seules 
vitamines, minéraux, phytonutriments, oligoéléments et autres substances strictement 
biomoléculaires. Le Dr Maximilian Bircher-Benner (1867 – 1939), médecin et diététicien 

https://naturolistique.fr/le-biometre-de-bovis-comment-mesurer-les-unites-bovis/
https://www.sciencesetavenir.fr/fondamental/biologie-cellulaire/tout-vibre-meme-les-proteines_37904
https://fr.wikipedia.org/wiki/Maximilian_Oskar_Bircher-Benner
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suisse (et accessoirement inventeur du véritable muesli ou birchermuesli, même si on s’en 
fout), est considéré comme le père de l’alimentation vivante. 

Il a prouvé que ce n’est pas l’énergie calorique des aliments, mais plutôt la quantité d’énergie 
contenue dans la nourriture qui est essentielle pour se maintenir en bonne santé et récupérer 
des forces. Pour faire simple, on peut dire que le Dr Bircher-Benner a fait émerger l’idée de 
l’énergie vitale alimentaire. 

Il a également expliqué que l’énergie des cellules vivantes végétales brutes est semblable au 
soleil. C’est l’énergie du vivant, et cette énergie est mesurable avec la fameuse échelle de Bovis 
qui hérisse les poils des purs scientifiques. 

Le docteur Max Bircher-Benner préconisait une alimentation à base de produits crus, ce qui 
lui valut d’être rayé de l’ordre des médecins : à la fin du XIXe siècle, la bourgeoisie mangeait 
de la viande, autant te dire que les concepts révolutionnaires de ce pionner dérangeaient les 
coups de fourchette des hautes sphères. À l’époque, les fruits, les céréales et les légumes 
étaient considérés par les bobos comme des produits mineurs, juste bons à nourrir les 
pauvres (et les femmes). 

Heureusement pour nous, la technique et la technologie s’emballent par la suite. Avec les 
progrès du XXe siècle, on a pu mesurer l’accumulation de lumière et démontrer que les 
photons de la lumière solaire sont accumulés par les cellules végétales des plantes 
consommées. Bircher-Benner affirmait que les plantes possèdent une forme spéciale 
d’énergie venant directement du soleil lors de la photosynthèse, un petit miracle nommé 
« énergie du vivant » ou aliments biogéniques. 

C’est intéressant, car si on sort complètement du cadre pour dresser une passerelle avec un 
point de vue essénien, les premiers enseignements de cette « tradition » conseillent 
également de manger les fruits et légumes crus. Passer les aliments au feu, tout comme 
manger des choses mortes n’entraînerait que putréfaction, maladie et mort. Mais je referme 
cette parenthèse, loin des origines de Jésus, pour revenir à la « science ». 

40 ans plus tard, le physicien et prix Nobel autrichien Erwin Schrödinger planche sur le sujet 
et conforte l’hypothèse de Bircher-Benner concernant l’énergie du vivant avec sa propre 
théorie. Et il claque une formulation plus scientifique des mêmes faits : un organisme 
cherche constamment l’entropie35 positive et augmente ainsi son énergie vitale. 

« Quel est cet élément précieux dans notre nourriture qui nous préserve de la mort ? La 
réponse est facile. Chaque processus, chaque événement, en un mot tout ce qui se passe dans 
la nature entraîne une augmentation de l’entropie dans la partie du monde où cet 
événement a lieu. 

Ainsi, un organisme vivant augmente constamment son entropie – ou, si l’on veut, produit 
de l’entropie positive [dégrade son énergie] – et tend ainsi à s’approcher de cet état 
d’entropie maximum [dégradation maximale d’énergie], c’est-à-dire de la mort. 

Il ne peut en rester éloigné, c’est-à-dire vivant, qu’en puisant constamment dans son 
environnement de l’entropie négative [augmentation d’énergie ou source d’énergie]. 
Ce dont un organisme se nourrit est de l’entropie négative… qui est une mesure de l’ordre. 

Ainsi, le mécanisme par lequel un organisme se maintient de façon stationnaire à un niveau 
relativement élevé d’ordre (c’est-à-dire à un niveau relativement bas d’entropie), consiste à 
puiser continuellement l’ordre de son environnement. » 

 
35Fonction exprimant le principe de la dégradation de l’énergie ; processus exprimé par cette fonction.  

https://www.youtube.com/watch?v=9LvjpU0858s
https://fr.wikipedia.org/wiki/Erwin_Schr%C3%B6dinger
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En gros, Bircher-Benner croit, comme son confrère Schrödinger, que pour rester en bonne 
santé, le corps doit donc « boire l’ordre ». Expression étrange voulant dire que tu dois ingérer 
de la matière ou de la nourriture fraîche et vivante ayant une énergie nutritive de la plus 
haute qualité. Inutile de te dire que le point de vue de nos deux acolytes est largement ignoré 
dans la nutrition moderne.  

S’il est évident qu’une barquette de bouillie infâme provenant de semences Monsanto 
pondue dans une usine dont les actionnaires sont Blackrock et Vanguard ne va pas tout à fait 
augmenter ton niveau d’énergie vibratoire… arrêtons 5 minutes de suçoter des carottes fanes 
et de mâchouiller de la laitue fraîche pour revenir plus globalement à nos vibrations d’un 
point de vue scientifique. Je sens que tu t’impatientes et qu’il va me falloir dénouer 
rapidement le nœud qui raccorde tout ça à notre lutte quotidienne.  

C’est parti…  

On vit actuellement une époque formidable, même en pleine Résistance, où la spiritualité et 
la science commencent de nouveau à s’effleurer. Par exemple, la loi de l’attraction – croyance 
ésotérique – et le chat de Schrödinger – physique quantique – trouvent quelques points de 
contact. En ce qui concerne la loi de l’attraction, la théorie indique que tu attires des énergies 
qui se matérialisent dans ta vie grâce à tes pensées et tes émotions. Tu es donc maître de 
ton environnement, dans un contexte positif ou négatif. 

La base plus scientifique qui se cache derrière cette théorie (qui n’a rien d’abstrait et 
fonctionne à merveille) est l’expérience d’un physicien dont je t’ai déjà parlé plus haut : Erwin 
Schrödinger et son célèbre chat de Schrödinger. 

Quel est le concept ?  

Un chat est enfermé dans une boîte avec un flacon de gaz mortel et une source radioactive, 
miaou ! Si un compteur Geiger détecte un certain seuil de radiations, le flacon est brisé et le 
chat meurt, tristesse. Selon l’interprétation de Copenhague, le chat est théoriquement à la 
fois vivant et mort dans cette boîte. C’est quantique, bien sûr. Pourtant, si tu ouvres la boîte, 
tu pourras observer que le chat est soit mort, soit vivant. 

Un peu comme pour l’expérience de la double fente, Schrödinger démontre via la mécanique 
quantique que plusieurs probabilités existent simultanément, il y a deux réalités 
moléculaires encore non matérialisées. Du coup, c’est l’observateur attendant un résultat 
précis qui déclenche le choix entre les états. Ce qui veut dire qu’en tant qu’observateur de 
l’expérience tu attirerais d’une manière ou d’une autre ce que tu attends de ce test, 
exactement comme la loi de l’attraction. Intéressant… 

Penchons-nous maintenant sur Nikola Tesla (1856 - 1943). Inventeur brillant et ingénieur 
d’origine serbe, il est considéré aujourd’hui comme l’un des plus grands scientifiques dans 
l’histoire de la technologie. Il est célèbre pour ses travaux sur l’énergie libre et ses nombreux 
brevets, une énergie aujourd’hui connue sous le nom de Tachyon, Prana, Qi, Orgon, ou 
encore énergie universelle. 

Tesla a également déposé un brevet sur l’utilisation de l’énergie radiante via les fameuses 
plaques Tesla. Des plaques basées sur la modification de la structure moléculaire de 
l’aluminium. Grosso modo, on peut les envisager comme des antennes ou des catalyseurs 
pour l’énergie cosmique. Via le phénomène d’anodisation,36 on obtient sur les plaques Tesla 
une surface microcristalline résistante. Ce revêtement entre en résonance avec l’énergie 

 
36  Traitement de surface par oxydation anodique qui augmente la résistance et change les 
caractéristiques de l’aluminium. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Loi_de_l'attraction_(Nouvelle_Pens%C3%A9e)
https://fr.wikipedia.org/wiki/Chat_de_Schr%C3%B6dinger
https://sciencepost.fr/nikola-tesla-biographie-et-inventions-majeures-pourquoi-son-genie-est-il-tombe-dans-loubli/
https://www.plaquestesla.fr/fonctionnement/index.php
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vibratoire et transmet (par résonance) des informations du champ de Schumann aux champs 
énergétiques humains. L’effet des plaques Tesla est visible via le procédé photographique de 
Kirlian. En clair, les plaques servent d’antenne entre le champ magnétique qui se trouve entre 
l’ionosphère et la Terre, balançant les informations à tes méridiens, à tes chakras et même à 
ton aura.  

L’idée de Tesla, c’est qu’en augmentant le champ d’énergie et l’état vibratoire de tout 
organisme vivant, on puisse accéder à une auto-guérison physique, énergétique, 
émotionnelle et spirituelle. Incroyable, non ?  

Je te sens encore sceptique, et c’est tout naturel. Regardons à présent du côté du Dr Otto 
Heinrich Warburg (1883 – 1970), médecin, physiologiste et biochimiste allemand. Il a étudié 
le métabolisme des tumeurs et la respiration des cellules, notamment des cellules 
cancéreuses. Lauréat du prix Nobel de la physiologie ou médecine pour ses recherches dans 
le domaine de la respiration et le métabolisme cellulaire et de différents systèmes 
enzymatiques dont il a découvert le mode opératoire, il est à l’origine de l’effet Warburg et 
du changement vibratoire. 

C’est une théorie du cancer décrivant l’apparition de la maladie comme étant liée à un 
dysfonctionnement des mitochondries des cellules cancéreuses. Au lieu de le consommer, 
elles fermenteraient le glucose. Ce dysfonctionnement serait accompagné par un 
changement de fréquence cellulaire et donc d’énergie vibratoire. 

« Les tissus cancéreux sont acides, tandis que les tissus sains sont alcalins. L’eau se divise 
en ions H+ et OH-, s’il y a un excès d’ions H+, elle est acide ; s’il y a un excès d’ions OH-, elle 
est alcaline. » 

D’après Heinrich Warburg, les cellules humaines possèdent une fréquence électrique et une 
énergie vibratoire, dépendantes de leur métabolisme et donc fluctuantes. « L’effet 
Warburg » pourrait être considéré comme une des véritables causes de l’apparition d’un 
cancer. 

Toujours sur le même sujet le Dr Royal Raymond Rife (1888 – 1971), chercheur américain 
indépendant, a découvert un traitement radioélectrique capable de tuer certaines bactéries 
et des virus qu’il estimait être responsables des cancers. Dr Rife a pressenti que tous les êtres 
vivants, y compris les bactéries et les virus, possèdent leur propre fréquence ou oscillation. 
Tout être vivant a donc de l’énergie vibratoire avec un taux vibratoire. 

Un peu comme une note de musique spécifique peut briser un verre par ses vibrations si 
celles-ci sont émises à la fréquence de résonance du verre, Dr Rife a découvert que les 
fréquences pourraient également être utilisées pour dézinguer les agents pathogènes (qu’il 
nommait « Mortal oscillatory rate »). Grâce à des expériences de résonance avec des 
appareils électriques générant certaines fréquences, il a découvert un nouveau moyen de 
traitement de certaines maladies dont la tuberculose, puis, à partir de 1922, le cancer. 

Bien sûr, la science moderne financée par Big Pharma rejette en bloc, dénigre, cache ou 
détruit ce genre de découvertes allant à l’encontre des intérêts de la médecine allopathique 
et du profit maximum. Après avoir détricoté la pelote rouge, tu ne trouveras rien d’étonnant 
à ce que les professionnels de la santé liés à la Fondation Rockefeller (avec son programme 
de contrôle de la population basé sur un eugénisme profondément enraciné) s’assurent que 
les machines du Dr Rife ne soient jamais disponibles au grand public, et ce, jusqu’à 
aujourd’hui. 

Venons-en enfin à la Résistance…  

https://sciencemysterieuse.com/sante-bien-etre/leffet-kirlian-la-preuve-de-lexistence-du-biofield-selon-le-dr-korotkov/
https://fr.wikipedia.org/wiki/Otto_Heinrich_Warburg
https://fr.wikipedia.org/wiki/Otto_Heinrich_Warburg
https://fr.wikipedia.org/wiki/Royal_Rife
https://archive.org/details/royal-raymond-rife-and-his-mortal-oscillatory-rates
https://fr.prepareforchange.net/2017/12/20/un-remede-pour-le-cancer-supprime-depuis-80-ans-ils-finissent-par-admettre-que-royal-rife-avait-raison/
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À la lueur de toute la tartine que je viens de te balancer, zoomons d’un coup sur notre propre 
cas. On peut se demander quel est le taux vibratoire d’un Résistant tirant doucement sur le 
fil bleu, pas vrai ? Si nos mouvements intérieurs, qu’ils soient pensées, émotions, 
sensations, gestes, ou battements de notre cœur, émettent des vibrations porteuses 
d’informations… dans quel état vibratoire sommes-nous après plusieurs années de pression 
sociale et de rupture avec l’entourage ? Quel message on envoie à l’univers en restant 
vraiment véner ?  

Sérieusement, quel est ton taux vibratoire après des heures et des heures de réinformation, 
quand tu passes un long moment à découvrir les crasses de ce monde ? Dans quel niveau 
d’énergie tu peux te situer en traquant la vérité, le cœur noirci par les sales coups des pantins 
de Davos, de l’OTAN ou encore de l’oncle Sam ? J’ai pesté après la plandémie, la corruption, 
McKinsey, les mensonges sur le conflit en Ukraine, les incendies de l’été, la sècheresse 
orchestrée, les pénuries factices et celles provoquées, et je dois admettre que ce genre 
d’exercice quotidien n’aide pas à « vibrer » correctement.  

Je ne sais pas combien de carottes gorgées de soleil je vais devoir croquer pour compenser 
les basses vibrations que m’impose la seule vue de notre petit empereur, Macron II, tout ce 
que je sais, c’est que j’ai ma part de responsabilité. Car dans la pelote rouge, je t’ai invité de 
plein fouet à ouvrir les yeux sur les plus grosses pourritures de ce monde et par la même 
occasion, je t’ai plongé malgré moi dans plus de 1300 sources pas jolies jolies et autant de 
vibrations salement basses. C’était sans doute un mal pour un bien, un voyage dans les eaux 
troubles afin de mieux ouvrir les yeux et nous conduire tous les deux à ce fil bleu. Mais du 
coup, il va nous falloir nous retrousser les manches sans tarder si on veut utiliser à bon 
escient l’arme que constitue l’énergie de notre pensée. Car, tu peux le comprendre à présent, 
cette guerre fait également de gros dégâts sur le plan vibratoire. C’est justement sur ce terrain 
que nos adversaires seront démunis sitôt qu’on en prendra le contrepied. Et c’est là qu’il nous 
faut agir, tout de suite, depuis ton canapé. 

Déjà parce que des études ont démontré que les émotions négatives peuvent influencer 
jusqu’à 1400 processus biochimiques dans le corps et entraîner notamment un déséquilibre 
hormonal, de l’arythmie cardiaque et de la confusion mentale… Ensuite, il y a urgence, car 
on est entouré de personnes négatives à l’échelle mondiale. Et quand j’utilise l’expression 
« personnes négatives », je veux parler d’individus qui nous vouent une haine et un mépris 
sans nom après nous avoir collé une étiquette de complotistes, de sous-citoyens, d’antivax, 
d’antisciences et anti-tout-ce-que-tu-veux. D’autre part, parce qu’on peut raisonnablement 
se demander quel est le taux vibratoire des milliards d’individus étant passés sous les 
aiguilles. Quelle est la quantité d’énergie d’un triple dosé une fois que l’ADN est compromis 
par la soupe génique injectée ? Quelle est la qualité de l’énergie absorbée par les golems se 
gavant d’un Big Mac ou de plats tout prêts ? Bordel de merde ! Je ne devrais même plus les 
appeler « golems » si je veux vibrer correctement ! 

Enfin, j’estime qu’il y a une grande urgence, parce que les Résistants sont hélas pris en 
tenaille dans cette lutte pour la vérité, coincés dans un état d’esprit qui a tendance à se 
focaliser sur la chasse aux infos – très moches, les infos. Pour ma part, je suis resté bloqué 
dans une boucle informationnelle avec pas mal de ressentiments pour l’élite, j’ai développé 
une obsession de l’actualité en écrivant la première pelote et je suis victime d’une lucidité qui 
peut rendre amer. Je l’admets volontiers, j’ai longtemps entretenu une vision pessimiste des 
choses, sans doute pour me blinder, en prévision du pire. Mais si on considère que nos 
pensées influent sur la matière, si on prend en compte la loi de l’attraction et si on digère 
tout ce que ce chapitre nous apprend, il est vital de changer notre manière de penser. 
C’est même crucial. Si les idées que j’ai dans le crâne peuvent modifier les molécules de l’eau, 
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si j’attire à moi la réalité matérielle entretenue dans mon esprit, est-ce qu’on n’a pas tout à 
gagner à cesser d’entretenir nos basses vibrations au nom de la Résistance ?  

Ça tombe sous le sens, ou du moins, on pourrait simplement essayer… 

Dans ce mal-être général entretenu par la peur sciemment distillée par les grands médias et 
doublée d’une frustration provoquée par une Vérité mondiale qui tarde à remonter à la 
surface, est-ce que toi et moi, on n’a pas une meilleure carte à jouer ? Il est grand temps de 
changer le fusil d’épaule, de favoriser nos pensées les plus lumineuses et de chouchouter 
notre taux vibratoire, histoire de renverser le jeu.  

En cédant à la facilité de nos pensées les plus négatives calquées sur le rythme de situations 
éprouvantes orchestrées par nos adversaires, on accepte de glisser lentement dans un monde 
de plus en plus sombre capable de matérialiser à grande échelle toujours plus de fatigue, de 
folie destructrice, de maladie, de pauvreté, de corruption et de violence entre les Hommes.  

Puisque tout est énergie, s’amorce alors un combat vibratoire, une lutte des pensées, même 
une guerre spirituelle si on ose regarder plus loin. Quoi qu’on en dise, nous arrivons au 
paroxysme, un grand changement arrive sur la planète, qu’on le veuille ou non, il va falloir 
se positionner. On peut continuer à se plaindre, écrasés par les coups de butoirs 
psychologiques de l’élite ou tenter quelque chose pour rehausser nos « vibrations ». 

Ok. Mais comment on augmente notre taux vibratoire, du coup ?  

C’est la partie un peu délicate dans mon job d’auteur, ce moment où je ne dois surtout pas 
tomber dans le rôle du donneur de leçon, le mec qui te coache sans être capable d’appliquer 
à lui-même tous les conseils qu’il te donne. J’ai rassemblé seulement quelques pistes qui se 
recoupent et que j’ai pu expérimenter sur certains aspects, je suis loin de détenir la vérité 
absolue. Pourtant, on va essayer de passer tous les deux en revue les éléments susceptibles 
d’améliorer notre taux vibratoire.  

La mauvaise nouvelle, c’est qu’augmenter ce fameux taux n’est pas aussi simple que de 
commander un Uber Eats. C’est un travail qui peut réclamer du temps, il faut savoir 
qu’instaurer une nouvelle habitude dans ton quotidien demande en moyenne 28 jours, 
ancrer un changement d’état d’esprit en nécessite au minimum 45 et maintenir ce 
changement requiert… toute une vie. Il n’y a pas de solution miracle qui augmente le taux 
vibratoire durablement en un claquement de doigts. Ici, j’arrive aux limites de mon 
apprentissage, je suis comme toi, un élève dans l’école de la vie : pas certain d’avoir tout 
compris, ni de tout faire bien comme il faut. En revanche, la bonne nouvelle, c’est que la toute 
première étape consiste à prendre conscience des mécanismes de l’énergie et du pouvoir de 
notre pensée : je crois que c’est fait à présent, c’est à ça que servaient les chapitres précédents 
et cette longue introduction. 

On l’a vu plus haut, tout ce qui t’entoure sur les plans vibratoires (physique, émotionnel, 
énergétique et spirituel) possède un impact direct sur l’énergie que tu dégages. Chaque 
élément peut aider à augmenter ton taux ou au contraire à le baisser, ce sont les règles du 
jeu. Pour pimenter la partie, je te rappelle que le taux vibratoire de la planète ne cesse 
d’augmenter et que ton taux idéal doit nécessairement suivre le mouvement. En clair, la barre 
est de plus en plus haute. D’autant que les sources de pensées ou d’émotions négatives 
peuvent être nombreuses et multiples :  

• Mode de vie déséquilibré, 
• Alimentation industrielle, raffinée, dénaturée et dégueulasse, 
• Sédentarité et manque d’activités physiques, 
• Stress à tous les niveaux, 
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• Manque de sommeil ou sommeil irrégulier, 
• Comportement addictif toxique comme le tabagisme, l’alcool, le sucre blanc, les 

drogues, mais aussi les dépendances à la technologie, aux médias sociaux, aux jeux, 
au cul, etc., 

• Médicaments et surconsommation de compléments alimentaires (surtout 
synthétiques) superflus, 

• Pollution à tous les niveaux : de l’air (surtout en ville), du ciel (chemtrails), de la terre 
(agriculture conventionnelle), mais aussi des eaux, de l’alimentation, des vêtements, 
des produits de nettoyage et d’entretien, des produits chimiques au travail, des 
produits chimiques du jardinage, de radiation alimentaire et autres, 

• Nuisances sonores (par ex. aéroport, ligne de train, route surchargée devant la 
maison, tapage nocturne de tes voisins) et bruits de fond inadaptés, 

• Énergie et/ou combustion nucléaire ou carbonée (pétrole, charbon), ou encore des 
éoliennes à proximité,  

• Conditionnement de masse par les médias « mainstream », la publicité, la musique, 
les films sans profondeur et trop violents, les jeux (parfois également très violents et 
très superficiels), les séries de merde, la politique, etc. 

• Toutes sortes de champs et d’ondes électromagnétiques artificiels (Wifi, 5G, mobiles, 
microondes, mais également des lignes à haute tension ou à basse tension, etc.), 

• Mauvaise respiration ou respiration automatique et bloquée au thorax (dite 
« haute »), manque de respiration abdominale relaxante,  

• Manque de fric avec la farandole de problèmes que ça engendre, 
• Peu ou aucun contact avec la nature, 
• Manque d’intuition et de créativité (donc la partie droite du cerveau trop inactive), 
• Perturbations géobiologiques des lieux de vie, 
• Influences émotionnelles et énergétiques d’autres personnes qui nous entourent (les 

personnes toxiques, les gros relous, les pervers narcissiques, les requins, les 
prédateurs), 

• etc. 

On ne va pas se mentir, j’ai beau m’intéresser à ces sujets depuis des années, je suis loin 
d’avoir tout éliminé. Mais rien n’est impossible pour deux miracles réunis dans ton salon et 
qui ont à cœur de bien faire. Pas vrai ? 

Je poursuis dans ma logique, ton bien-être sur le plan physique est surtout dicté par ton état 
de santé. Plus ta santé est bonne, plus ta vibration en unités Bovis (UB) sur le plan physique 
est élevée, logique. Mais ta santé physique n’est qu’un miroir des plans vibratoires 
« supérieurs ». Quand je dis « supérieurs », je parle de trucs un peu plus ésotériques, mais je 
t’en prie, ne prends pas peur. Ça veut seulement dire entre les lignes que ton état de forme 
général est donc aussi profondément lié à ta santé énergétique, émotionnelle et spirituelle. 
Tu me suis ? 

Si je dois prendre soin des trois volets énergétique, émotionnel et spirituel, un nettoyage ainsi 
qu’un « entretien intérieur » s’imposent pour que je me libère des facteurs responsables de 
mes vibrations basses. Là, je te parle de mes peurs, de mes pulsions, de mes rancœurs qui 
me polluent et qui contribuent à flinguer mon rythme vibratoire. Ce qui revient pour ma part 
à essayer de cesser de nourrir une épaisse rancune concernant les agissements délibérés de 
notre président et d’arrêter de prévoir les scénarios les plus sombres. 

Mais, moins facile encore, il faut aussi que je me débarrasse de mes mauvaises habitudes de 
vie. Une hygiène inculquée par la société de consommation, on n’a pas idée de me mettre 
autant de paquets de chips sous le nez ! Il faut que je coupe court avec le matérialisme qui 
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m’a piégé, ainsi qu’avec le monde sordide vu par les Young Leaders de Davos. Un monde qui 
m’a trop longtemps enfermé dans un comportement mécanique stéréotypé de 
consommateur docile. Quoi qu’il en soit, et puisqu’il faut bien commencer par quelque chose, 
pioncer correctement, faire un peu d’activité physique et me nourrir avec des aliments sains 
semblent être la base, une simple évidence à la portée de tous.  

Le manque de sommeil a un coût biologique, surpoids, diabète, maladies cardiovasculaires, 
problèmes digestifs… voilà quelques-unes des conséquences de nuits agitées ou de mauvaise 
qualité. Pire, on sait que la quantité de connaissance que tu vas retenir (de cette lecture, par 
exemple) est directement proportionnelle au produit de l’attention et du temps que tu auras 
« payé ». C’est l’équation décrite dans une conférence passionnante d’Idriss Aberkane : 

Ø (k) ∝ At 

Mais cette équation ne prend pas en compte le sommeil. Si tu es claqué, la quantité de ce que 
tu vas retenir de ce chapitre sera réduite au strict minimum et sa compréhension en sera 
largement impactée. Plus loin encore, le manque de sommeil touche fortement à ta capacité 
de discernement, c’est-à-dire tes dispositions naturelles à faire les bons choix. Avec des 
valises sous les yeux, tu peux dire des choses que tu regrettes tout de suite après. Tu peux 
laisser passer une belle opportunité à la suite d’une nuit agitée. Tu peux te planter en voiture 
en t’endormant au volant. Tu peux prendre la plus mauvaise décision de ta vie en étant crevé. 
Mais surtout, tu es incapable d’atteindre un état d’esprit positif si tu n’as pas assez pioncé. 

En dehors du fait que dormir sur tes deux oreilles contribue d’une certaine manière – mais 
d’une manière certaine – à la résistance, te rapprocher des gens qui pensent comme toi ou 
t’entourer de précieux optimistes me paraît être une bonne idée. Inutile de souligner 
l’importance de faire du tri et de couper les liens avec les manipulateurs, les aigris, les 
zombies et tout le bestiaire capable de nuire à ta joie de vivre. Une autre évidence, mais qui 
se trouve être la première clé pour générer des pensées, des vibrations et des émotions plus 
hautes réside dans le fait d’accomplir ce que tu aimes. Et de le faire de tout ton cœur, avec ce 
petit supplément d’âme37 qui t’apporte le bonheur au moment où tu te mets en action. Tu 
sais, cet instant où tu es vraiment toi, quand plus rien autour ne compte et que ta conscience 
peut presque toucher l’essence de ton âme…  

L’âme (du latin anima, « souffle, respiration ») est à la fois le principe vital et spirituel, 
immanent ou transcendant, c’est ce qui t’anime, tout simplement. 

Faire l’amour, t’autoriser une balade dans la nature, écouter ton morceau de musique 
préféré, lire un bon livre, passer du temps avec ta famille, voir tes amis, danser, chanter, 
peindre ou encore t’occuper de tes animaux de compagnie… À travers les passions qui 
t’animent, les leviers ne manquent pas pour activer tes meilleures pensées. Je sais par 
exemple que j’adore cuisiner pour les gens que j’aime. Ça n’arrive pas aussi souvent que je le 
voudrais (jusqu’ici), je ne suis pas spécialement doué, mais c’est un geste d’amour qui me 
rend simplement heureux – ce qui n’est pas toujours le cas de mes convives en fonction de 
ma « créativité » culinaire, mais c’est un autre sujet…  

Je sais aussi que lorsque je dessine, quand je peins un portrait ou même à chaque fois que 
j’écris, il se passe un truc, une connexion qui me fait oublier tout le reste. Il n’y a plus que ce 
contentement lié à la création, l’inspiration et la joie me guident. Je ressens simplement une 
connexion avec quelque chose qui me dépasse et m’apporte des sentiments et des pensées 
appartenant à une belle palette de couleurs. On pourrait l’appeler le flux, le flow, ou la 
source… 

 
37 Après un jour d’avance, un autre petit clin d’œil sur un de mes titres.  

https://www.lanutrition.fr/bien-etre/le-sommeil/5-consequences-du-manque-de-sommeil
https://youtu.be/ibIjlXSagME?t=2608
https://fr.wikipedia.org/wiki/%C3%82me
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Bien sûr, ce qui est valable pour ton temps libre l’est d’autant plus pour ton job. L’activité 
professionnelle représente une grosse proportion de ta journée et donc une belle part dans 
les 6200 pensées que tu émets chaque jour. Même si ton emploi est une corvée, mets-y tout 
ton cœur, en te sentant à ta place, fais-le du mieux possible, avec sérieux mais sans te prendre 
au sérieux. Je sais que c’est facile à dire venant de la part d’un mec qui écrit toute la journée 
et qui considère son activité comme un jeu, mais je n’ai pas toujours été auteur : je suis passé 
par la case « métier alimentaire qui paye seulement les factures ». J’ai connu le mode patron 
relou, collègues hypocrites et tâches peu épanouissantes. Je sais ce que ça fait, et je sais aussi 
que saisir sa chance afin de travailler dans ce pour quoi on est doué a un coût : c’est un risque 
que la vie te rembourse au centuple.  

Que tu sois à ton compte ou salarié dans un métier pas marrant, en tant que résistant, tu 
commences en tout cas à acquérir une vision assez globale des mécanismes cachés derrière 
les crises que nous traversons. Forts de la pelote rouge, on sait globalement à quelle sauce le 
camp d’en face veut nous dévorer. Il paraît alors judicieux de faire un tri dans les actualités 
à consulter dès maintenant, il est peut-être temps de s’accrocher aux « bonnes » nouvelles, 
aux informations qui laissent penser que le monde bouge en notre faveur. Car oui, il y a de 
bonnes nouvelles, ce n’est pas parce que la France sera probablement l’un des derniers pays 
à se libérer de la corruption, du pantouflage et de l’idéologie du World Economic Forum, que 
d’autres nations n’avancent pas à pas de géants. Et si faire un tri te paraît insurmontable pour 
l’instant, tu peux juste essayer de changer de prisme, de mettre un filtre plus positif sur ton 
champ de conscience afin de considérer toutes les infos qui tombent sous un autre angle. Tu 
peux aussi lever le pied et voir comment tu te sens à l’écart des mauvaises nouvelles, une fois 
le cordon momentanément coupé. Ce n’est pas faire l’autruche, c’est simplement t’aider à 
vibrer plus fort, plus haut, plus utile pour la Résistance.  

En tout cas, tu seras d’accord avec moi pour dire qu’il devient moins vital de lire un article 
confirmant qu’untel est une belle pourriture, que tel laboratoire ment comme un arracheur 
de dents, que tel membre de l’État profond américain nie en bloc ses responsabilités ou qu’on 
découvre un énième effet secondaire grave sur la longue liste déjà connue. Tout ça, tu le sais 
déjà, et tout ça ne ferait que parasiter des pensées que tu dois bichonner pour le moment. Je 
te le rappelle, c’est notre principale munition sur ce champ de bataille. Bien sûr, dans cette 
guerre de l’information, rester sur la ligne de front médiatique a son importance pour que 
nos adversaires aient le moins de marge de manœuvre possible, je t’invite simplement à y 
mettre moins d’énergie, un petit peu moins de temps. Et puis, à force d’améliorer ton taux 
vibratoire, il se peut que des messages porteurs d’espoir affluent de plus en plus sur tes 
écrans, qui sait ? Après tout, selon la loi d’attraction, tu as le pouvoir d’attirer à toi une réalité 
conforme à tes nouvelles pensées… 

Plus globalement, si nos pensées positives peuvent être des bombes de lumière dans cette 
guerre des tranchées, il semble important de réaliser tout ce qui nous apporte une sensation 
de bien-être durable et profonde, d’accomplir tout ce qui nous met d’une humeur paisible et 
joyeuse. Ce serait en quelque sorte une manière de vivre dans une espèce d’harmonie, 
d’apaisement et de confiance en notre propre énergie, et ce, même au milieu du chaos. Ça 
serait chouette, tu ne crois pas ? 

Et puisque nous devons changer le monde depuis ton canapé en ayant des caisses de 
munitions bien remplies, il nous faut accepter d’emprunter le chemin exigeant de pensées 
nécessairement bénéfiques. Cette route d’apparence paisible, mais semée de nos propres 
embuches, me semble passer essentiellement par :  

• Une reconnexion à soi ainsi qu’à la nature, en faisant taire le mental conditionné.  
• La diminution des émotions et pensées négatives et répétitives.  
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• Une petite pause dans le jugement des autres. 
• La libération des ressentiments entretenus. 
• Une attitude intérieure positive envers soi et la vie. 
• Une bonne gestion émotionnelle, à commencer par apprendre à se pardonner et à 

s’aimer soi-même, au moins un petit peu. 
• S’affranchir du passé, des blessures de l’Âme, traumatismes émotionnels et 

souffrances anciennes non guéries, non libérées, deuils non faits, les mémoires 
inconscientes et karmiques. 

• Éviter les conflits intérieurs (en étant aligné avec nos valeurs) et extérieurs (en 
cessant de juger). 

• Cesser de donner les pleins pouvoirs au mental.  
• Un travail plaisant et épanouissant. 
• Des liens solides avec son partenaire, la famille ou les amis. 
• Etc. 

Plus facile à dire qu’à faire, d’autant que je ne suis pas sûr d’en avoir accompli la moitié et 
que cette liste ressemble aux conditions d’entrée pour adhérer au fanclub des Bisounours. 
Mais la victoire de la Résistance sur les élites nauséabondes ne mérite pas qu’on tente au 
moins de faire de notre mieux ? Je te sens encore un peu sceptique et c’est bien normal : s’il 
suffisait de penser positivement, ça se saurait ! Après tout, on n’a jamais évité une guerre 
avec la méthode Coué. En réalité, il existe une petite subtilité, une nouvelle connexion à 
établir entre plusieurs informations pour nous faire basculer dans une autre dimension. 
Parce qu’il ne suffit pas d’avoir des munitions illimitées, sans percuteur et sans gâchette, c’est 
voué à l’échec : tu peux toujours essayer de lancer une cartouche de fusil avec tes mains, il ne 
se passera rien.  

Ce qui est sûr, c’est que maintenant que toi et moi sommes armés de la pensée en guise de 
missile, il est temps que je te fournisse le canon capable de détruire le plan de nos adversaires. 
Car si l’énergie de la pensée est une roquette, celle du cœur est un bazooka. On va monter 
encore d’un cran, il existe un moyen pour nous deux de jouer dans la cour des grands. Et c’est 
justement ce qu’on va découvrir en tirant le fil bleu du prochain chapitre…  
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Chapitre 5 
 

« L’intelligence n’est pas forte là où le cœur n’est pas grand. » 

Henri Massis 

 

Si tu es encore là, c’est que tu n’as pas pris tes jambes à ton cou suite au chapitre précédent, 
et ta persévérance améliore déjà mon taux vibratoire : merci pour ça. Mine de rien, notre 
petite boule bleue diminue tranquillement, même si on commence à se trouver très loin des 
chapitres les plus terre à terre. J’ai pris le risque de t’entraîner sur une voie assez peu 
conventionnelle pour dérouler la laine d’une étape aussi passionnante que cruciale. Je 
voudrais que tu gardes en tête que, quelle que soit la couleur de la pelote ou la forme des 
sentiers que j’emprunte pour démêler le fil, je ne cherche qu’à t’aider, à m’aider également, 
à aider tout court, en tentant d’obtenir le résultat le plus efficace possible.  

On a vu tous les deux que nos pensées étaient de l’énergie, et qu’on pouvait utiliser ces 
vibrations intelligemment dans le cadre de la Résistance, mais cette énergie de la pensée n’est 
que la partie visible de l’iceberg, elle n’est rien sans la puissance du cœur. Oui, du cœur. Il 
faut voir celui-ci comme un ampli avec une capacité incroyable de pouvoir démultiplier cette 
même énergie – pour peu que nos pensées baignent dans nos sentiments. Et tu peux me 
croire, j’ai rencontré bon nombre de résistants : ils ont souvent un cœur énorme. C’est une 
chance en or, notre meilleure carte pour remporter cette guerre. 

Car même égratigné par la persécution et le rejet de la masse, notre cœur émet également 
une vibration, une forme de ressenti, une émotion qu’on projette dans le monde. Cette 
vibration pourrait aussi s’appeler résonance, et par cet effet de résonance, on attire à nous 
des éléments qui correspondent à ce que l’on émet. En gros, nous sommes des émetteurs et 
recevons en retour le miroir de ce que nous sommes, de ce que nous ressentons, c’est tout 
simplement une autre manifestation de la loi d’attraction. Voyons de plus près comment ça 
se passe, et comment on peut en tirer profit dans la configuration actuelle, si tu veux bien 
tirer sur notre bout de laine… 

On sait déjà, grâce à des recherches scientifiques récentes, que la conscience émerge en fait 
du cerveau et du corps agissant ensemble. Un nombre croissant de preuves suggèrent que le 
cœur joue un rôle particulièrement important dans ce processus. Dans les années 1990, 
l’Institut HeartMath, un pionnier dans la recherche basé dans le nord de la Californie, a 
conduit une série d’expériences que je tiens à te partager. Cet institut a découvert que notre 
cœur possède le plus grand champ électromagnétique de notre corps. Et le champ 
électromagnétique créé par notre cœur produit des effets bien au-delà de notre enveloppe 
charnelle. 

Par le passé, l’Institut HeartMath a aussi découvert qu’il existait autour de chaque cœur 
humain un champ d’énergie de la forme d’un tube, ou plutôt un tore, d’une taille de 1 à 
3 mètres autour du cœur humain. Il est même possible de mesurer et de capter ce champ 
jusqu’à 20 mètres de l’individu, bien qu’on puisse dans certaines conditions percevoir les 

https://www.heartmath.org/research/research-library/relevant/the-resonant-heart/
https://www.heartmath.org/
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effets plus subtils à une grande distance. Est-ce qu’à l’intérieur de ce champ déjà découvert, 
il pourrait y avoir une autre forme d’énergie qui soit transportée par ce même champ au-delà 
de notre corps ? Une théorie intéressante donnant lieu à ces fameux travaux de l’institut et 
dont les résultats sont fascinants.  

C’est parti… 

Les chercheurs ont d’abord prélevé de l’ADN humain afin de l’isoler. Puis ils ont demandé à 
des sujets qui étaient entraînés à ressentir presque sur commande « des émotions humaines 
cohérentes » d’obtenir ces émotions pour les besoins de l’expérience. On parle là d’émotions 
très claires d’amour, d’appréciation, de compassion ou au contraire de colère, de rage, de 
haine… Et pendant que les personnes entraînées à ressentir ces émotions se prêtaient au jeu, 
les scientifiques ont mesuré la manière dont réagissait l’ADN. En présence d’amour, de 
compassion, de gratitude, de pardon, ils ont découvert que l’ADN devenait complètement 
détendu. Oui, détendu. 

Et ce que l’on sait d’autres expériences similaires, c’est que cet état détendu de l’ADN 
augmente nos défenses immunitaires. Quand l’ADN est détendu, il permet à certains 
« interrupteurs » de s’allumer. Le contraire est aussi vrai : en présence de colère, rage, haine, 
jalousie, frustration… l’ADN se compresse comme un ressort. 

Un ADN compressé coupe ces fameux interrupteurs qui sont des réponses du système 
immunitaire. D’une manière intuitive, on le sait. On sait très bien que quand les gens vivent 
dans un état de jalousie, de colère ou de rage, ça stresse et crispe des parties de notre corps. 
Et au contraire, toutes les émotions positives améliorent l’état de notre organisme. Ces 
expériences nous aident clairement à comprendre pourquoi. C’est simplement l’effet des 
émotions humaines sur la forme de l’ADN dans notre corps. D’autres travaux intéressants 
confirment d’ailleurs que nos émotions laissent une marque biologique mesurable, par 
exemple lors de traumatismes vécus. En effet, le groupe de recherche du Professeur Alain 
Malafosse, du Département de psychiatrie de l’UNIGE (Université de Genève), en 
collaboration avec le Département de génétique et de développement, a démontré que nos 
émotions laissent une trace dans notre ADN… et que ça se transmet à nos enfants et petits-
enfants… Incroyable, non ? 

Ça signifie également que lorsque tu décides de créer des émotions très précises à l’intérieur 
de ton corps, tu as en fait le pouvoir de changer le fonctionnement de l’ADN dans ton corps. 
Tu as donc un pouvoir à l’intérieur de toi-même, qui n’est pas soumis aux lois de la physique 
telles qu’on les comprend aujourd’hui. Quelque chose en nous est directement connecté aux 
émotions de notre corps. Les pensées, les sentiments, les prières et nos croyances 
transcendent les limites du temps et de l’espace, comme s’ils étaient reliés à une autre 
intelligence. 

L’intelligence du cœur 

D’un point de vue scientifique, on sait avec une certitude absolue que grâce à notre 
composition génétique et plus particulièrement grâce à la création du chromosome 2 humain 
lors de l’évolution, nous sommes dotés de capacités extraordinaires. Des capacités qu’on peut 
éveiller quand on le souhaite, à la demande. Un incroyable potentiel qui nous distingue de 
toute autre forme de vie connue sur terre aujourd’hui et qui repose en premier lieu sur un 
réseau neuronal extensif avancé. Mais ce n’est que la partie visible de l’iceberg… 

En 1991, des scientifiques ont découvert que le cœur de l’être humain comporte environ 
40 000 cellules spécialisées et configurées de manière à créer un réseau neuronal dans le 
cœur. Sur la totalité des cellules dont dispose le cœur, 67 % sont des cellules nerveuses. Plus 
qu’un organe rationnel, c’est un organe purement sensitif capable de prendre des décisions 

https://youtu.be/WJfzuaU1QKI
https://nospensees.fr/coeur-a-neurones/
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par lui-même en se basant sur certaines stimulations. Ces quelque 40 000 cellules 
découvertes sont identiques à celles du cerveau, ce sont des neurones sensoriels, on appelle 
d’ailleurs ce réseau neuronal cardiaque « le cerveau du cœur ». Ce que les scientifiques ont 
aussi découvert, c’est que ces cellules apprennent, pensent, ressentent et se souviennent 
indépendamment de notre cerveau.  

Ce qui signifie que pour toutes les expériences que nous vivons, y compris le fait de tirer sur 
le fil bleu de la pelote de laine, nous enregistrons en permanence dans deux endroits : dans 
le cerveau, mais aussi dans le cœur. De quoi stocker une incroyable base de connaissances, 
des données traitées avec une intelligence inouïe et en dehors du champ cérébral. Et c’est 
valable en permanence, nuit et jour, pour les bons moments que tu expérimentes, comme 
pour les mauvais. Dérouler cette boule de laine n’est pas désagréable (du moins, je l’espère), 
mais si tu étais en train de vivre un traumatisme, tu l’enregistrerais également dans tes deux 
esprits, celui du cerveau, celui du cœur. Et si tu essayais de surmonter ce même traumatisme 
uniquement avec des pensées issues de ton intellect, tu n’aurais que la moitié de la guérison.  

Si on rencontre tous les deux un indigène totalement préservé de notre mode de vie 
occidental et qu’on lui demande où il vit, celui-ci désignera à coup sûr son buste pour nous 
indiquer que sa maison n’est autre que son cœur. Instinctivement, tu sais bien au fond de toi 
que ton cœur est le siège de ton existence, de ce que tu es vraiment.  

Mais ce n’est pas tout, le cœur dispose d’une intelligence propre et d’une réelle capacité à 
communiquer. En effet, le cœur se caractérise par le fait d’avoir une communication 
électromagnétique très puissante. Elle est 5000 fois supérieure à celle du cerveau lui-même, 
c’est en 1903, qu’un médecin hollandais, Willem Einthoven l’a mesurée, constatant une 
portée de plusieurs mètres. Ce qui est génial, c’est que nous avons accès à cette 
communication avec les neurones du cœur en comprenant la manière dont ils fonctionnent. 
Ce réseau neuronal, là, sous tes côtes, est lié à une intelligence qui est « juste » pour toi, juste 
pour moi, juste pour chacun d’entre nous. Et à chaque fois que tu en as besoin, cette 
intelligence peut t’apporter une réponse qui te servira dans l’instant. Une réponse qui ne sera 
jamais dangereuse ou qui mettra en péril un autre être humain, bref, une réponse « juste ». 
On peut l’appeler intuition, inspiration, certitude, appel, ou par tout autre nom, il n’empêche 
que la réponse est toujours là, pour toi. 

C’est là que j’ouvre une petite parenthèse visant à te faire toucher du doigt cette intuition. Si 
tu as un choix à faire, un choix crucial, tu peux recourir à une technique simple pour 
communiquer avec ce fabuleux outil, en plaçant simplement ta main sur ton cœur. Au 
moment où tes doigts touchent cette zone, tu attires automatiquement ton attention sur le 
centre du cœur. Ensuite, il te suffit de ralentir ta respiration le temps de quelques profondes 
inspirations et expirations. Tu peux même fermer les yeux, si ça t’aide à mieux te concentrer, 
du moment que tu te focalises sur ton cœur. En réalité, en posant ton souffle, tu envoies 
l’information à ton corps que tu es en sécurité, dans des dispositions parfaites pour que le 
cœur puisse communiquer. Il y a alors un switch, une bascule émotionnelle, qui libère dans 
ton organisme une biochimie particulière, c’est comme une porte ouverte vers cette 
intelligence du cœur. C’est à ce moment-là que tu peux demander à ton cœur une réponse 
fiable et immédiate. Voilà peut-être l’occasion d’essayer en direct : demande-lui si le chemin 
sur lequel je t’amène est le bon.  

Je ne sais pas pour toi, mais j’ai eu ma réponse immédiatement, comme une évidence. C’est 
très différent du processus mental, parce que si tu poses la même question uniquement d’un 
point de vue cérébral, tu vas solliciter la spirale de la logique et de l’égo pour t’éloigner de la 
réponse « juste ». Si je demande à mon cerveau « est-ce que j’emmène mes lecteurs dans la 
bonne direction ? », ma raison va faire intervenir de multiples facteurs, depuis le syndrome 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Willem_Einthoven


289 
 

de l’imposteur, jusqu’à la peur de paraître ridicule ou de me mettre à nu en passant par la 
fiabilité de mes sources, ainsi que des considérations purement littéraires ou financières. 
Mais si je me concentre pour demander à mon cœur « est-ce que la Résistance vaincra les 
élites au pouvoir ? », il n’y a plus de facteurs, ni de petits calculs, juste une réponse limpide 
qui bondit de mon buste sans hésitation. C’est à croire que le cœur est connecté à une source 
de savoir infini, quelque chose qui ressemble à ce que Wayne W. Dyer appelle « Le pouvoir 
de l’intention » ou encore à une partie de la matrice divine décrite par Gregg Braden. 

Quelque part, c’est fascinant, car d’un point de vue scientifique, on sait que le cerveau est un 
organe de polarités. Tu as le cerveau gauche et le droit, tu auras toujours un neurone de bon 
et de mauvais, teinté de succès ou d’échec, de vérité, de mensonge, d’orgueil ou de honte. 
Alors que quand tu tapes au bon endroit, tu as immédiatement accès à l’intelligence du cœur 
qui répondra sans aucun filtre et avant même la fin de ta question. Et tout ça n’a rien de new 
âge, de farfelu ou complètement perché, tes neurones au centre du cœur ont une 
compréhension et une connaissance parfaite de qui tu es, de la vie tout entière.  

Au cours des dernières années, la science a fait une autre découverte radicale et 
révolutionnaire qui change tout dans la façon de concevoir notre rapport à nous-mêmes et 
au monde. Les scientifiques ont découvert que lorsque nous créons des sentiments de 
gratitude, d’appréciation, d’attention basés littéralement sur le cœur – c’est-à-dire en 
utilisant le muscle du cœur pour créer ces sentiments – ce que nous faisons réellement est 
de générer un champ magnétique à l’intérieur de notre corps. Ce champ fait partie du champ 
magnétique de la Terre, ce dernier subissant à son tour le changement. C’est comme si nous 
étions effectivement connectés à un grand tout, ça ne te rappelle rien ? 

Le champ magnétique terrestre monte, descend et régule tout. Que ce soit le climat, les 
calottes glaciaires et même le niveau de la mer. Ce champ magnétique relie toute vie sur 
Terre, d’un brin d’herbe, à une fourmi, à un poisson rouge, à un hamster, à nous les humains. 
Lorsqu’il arrive que nous soyons assez nombreux pour nous réunir et créer un sentiment 
commun, on appelle cette expérience la « cohérence ». Et tu sais quoi ? La « cohérence » 
entre le cœur et le cerveau peut être mesurée, c’est 0,10 Hertz.  

Les scientifiques l’ont découvert pour la première fois lors des attentats du 11 septembre, 
lorsque des satellites en orbite ont commencé à enregistrer des changements dans le champ 
magnétique de la Terre. Ça s’est produit alors que l’humanité était gravement secouée à 
propos du 11 septembre et du World Trade Center. Les chercheurs ont trouvé qu’il y avait un 
lien et ce lien a conduit à ce qu’on appelle le projet Global Coherence Initiative. 

À présent, les scientifiques construisent des capteurs capables de mesurer ces champs 
magnétiques et publient les données captées sur le site web du projet où tu peux observer les 
changements de champs tous les jours et en temps réel.  

Mais c’est quoi au juste la « cohérence » ? 

La cohérence est un état d’esprit optimal dans lequel l’esprit et les émotions sont alignés puis 
synchronisés avec les conseils intuitifs du cœur, sa propre intelligence. La pratique de l’état 
de « cohérence » génère une cascade d’évènements neuronaux et biochimiques qui profitent 
à tout le corps, en particulier en ce qui concerne notre stabilité mentale et émotionnelle.   

Lorsque nous créons cette « cohérence » à l’intérieur de notre corps, ça déclenche environ 
1 400 changements biochimiques (le même nombre que pour les émotions négatives). Les 
processus anti-âges commencent. Le niveau de DHEA (l’hormone qui donne la vie) augmente 
dans notre corps. Notre système immunitaire est boosté, on pense plus clairement, on 
devient moins agressifs. Et le plus merveilleux, c’est qu’il existe une clé toute simple pour 
déclencher à volonté et durablement cette fameuse « cohérence » : il s’agit de la gratitude.  

https://www.youtube.com/watch?v=1a4qDrX_caQ
https://www.youtube.com/watch?v=1a4qDrX_caQ
https://www.heartmath.org/gci/


290 
 

Pardon ? La gratitude ? Tu te fous de moi ?! 

Ne lâche pas le fil bleu, je t’en supplie ! Je sais que je pousse le bouchon un peu loin. Tu te dis 
sans doute que jusqu’ici, tu as bien voulu lire mes délires sur la pensée et la matière, puis mes 
trucs de taux vibratoires, mais la gratitude, c’est peut-être trop pour toi. J’ai parfaitement 
conscience que cette idée peut malmener ton raisonnement, surtout dans la peau d’un 
résistant ayant souffert trop longtemps. Étrangement, c’est précisément pour cette raison 
que je le fais sans détour : pour te bousculer et te sortir de ta zone de confort afin d’aller 
chercher le moyen le plus efficace de remporter la partie. Après tout, il est nécessaire de 
penser hors du cadre et il y a peu de chance qu’une Intelligence Artificielle songe à ce que 
nous nous intéressions à la gratitude dans un moment pareil, pas vrai ? Mais je te le concède, 
c’est loin d’être évident à première vue. 

Comment éprouver le moindre sentiment de reconnaissance à l’égard des enfoirés voulant 
nous imposer un nouvel ordre mondial ? Comment s’estimer chanceux d’être entouré 
d’autant de personnes résignées ? Comment remercier nos dirigeants de limiter 
drastiquement nos libertés quand bon leur chante ? Des gens sont morts, d’autres sont 
gravement malades, beaucoup ont perdu leur emploi… Comment ressentir ne serait-ce 
qu’une once de gratitude pour la plandémie et pour tout le merdier qui en découle ? 

Tu me diras que c’est impossible, que tout est de la faute des psychopathes pédosatanistes 
milliardaires et affiliés à Klaus Schwab, cette première réaction est parfaitement légitime. À 
ta place, j’aurais eu la même, d’ailleurs, tu ne peux pas t’imaginer à quel point je peux te 
comprendre… 

Je suis né ingrat et insatisfait. Enfant, j’ai été taillé pour la compétition jusqu’à atteindre un 
niveau honorable. Un parcours qui m’a rendu très exigeant avec moi-même, affûtant un 
regard sans pitié sur tout ce que j’ai pu faire ou ne pas faire. Du coup, depuis mon plus jeune 
âge, je porte des « lunettes » plutôt réalistes à tendance pessimistes qui m’offrent un regard 
sur la vie généralement axé sur mes défauts, sur ce qui peut être amélioré, sur les erreurs que 
je n’aurais pas dû commettre. Inutile de te dire qu’à part dire merci par politesse en déballant 
un cadeau ou éventuellement quand on me tenait la porte par courtoisie, mon rapport à la 
gratitude était proche du néant. 

La première fois qu’un livre sur le sujet a atterri entre mes mains, j’ai pouffé de rire au bout 
d’une page et j’ai claqué le bouquin en disant que cette merde n’était pas pour moi. C’était il 
y a quelques années déjà, je l’ai balancé dans un coin d’un geste dédaigneux en concluant 
tout haut :  

« Merci ? Merci qui ? Merci de quoi ? Merci de rien ! Tout ce que j’ai, je me le dois ! » 

Pour la petite histoire, 6 mois après avoir laissé ce livre de côté, je l’ai rouvert par la force des 
choses. À croire que la vie m’envoyait une claque, un défi. Depuis, je l’ai relu une dizaine de 
fois, peut-être plus. C’est mon livre de chevet, ma petite bible personnelle. À l’exception de 
« l’anatomie du scénario » de John Truby, je n’ai jamais relu un livre aussi souvent. D’ailleurs 
aucune de mes lectures n’a changé ma vie, sauf celle-ci. Ce bouquin, c’était « La Magie » de 
Rhonda Byrne.  

J’ai peut-être accroché la seconde fois parce qu’elle a rapidement employé l’évangile de 
Matthieu et que le prénom m’a sauté aux yeux. Ou peut-être parce que le verset en question 
(13 : 12) accompagné de son explication a totalement chamboulé ma perception :  

« Car à tout homme qui a, l’on donnera encore et il sera dans l’abondance. Mais à celui qui 
n’a pas, on enlèvera même ce qu’il a. » 

https://livre.fnac.com/a10168955/John-Truby-L-anatomie-du-scenario-nouvelle-edition
https://www.babelio.com/livres/Byrne-La-Magie/417194
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Quelques mots qui transpirent l’injustice de prime abord et qui ressemblent étrangement à 
la contraction de la thune à l’échelle mondiale remontant toujours vers les mêmes 
milliardaires. Mais Rhonda offre tout de suite l’explication, indiquant que, selon elle, ce 
passage livre une énigme à résoudre, un mystère résidant dans l’unique mot qui a été occulté : 
gratitude. Ce qui nous donne :  

« Car à tout homme qui a [de la gratitude], l’on donnera encore et il sera dans 
l’abondance. Mais à celui qui n’a pas [de gratitude], on enlèvera même ce qu’il a. » 

Sur le moment ça m’a paru limpide, mais c’est après quelques années de recul que je peux te 
le certifier, parce que je l’ai expérimenté en long en large et en travers : si tu observes les 
aspects les plus difficiles de ta vie, ceux dans lesquels tu ressens le plus de manque sont les 
choses pour lesquelles tu éprouves le moins de gratitude. Ce déficit de reconnaissance envers 
tel ou tel aspect de ton existence est invariablement sanctionné par une aridité cruelle. 

Dans le Coran, la promesse liée à la gratitude se veut tout aussi formelle : « Et [souvenez-
vous] lorsque votre Seigneur proclama : « Si vous êtes reconnaissants, très certainement 
j’augmenterai mes bienfaits pour vous, mais si vous êtes ingrats, mon châtiment sera 
terrible. » 

Mahomet a dit que la gratitude pour l’abondance que l’on reçoit est la meilleure assurance 
d’une abondance qui se perpétue. Bouddha stipulait que la gratitude et la joie sont notre 
unique raison d’être. Lao-Tseu affirmait que le monde appartient à quiconque se réjouit du 
déroulement des choses. Krishna a avoué qu’il acceptait toute offrande avec joie. Le roi David 
préconisait de rendre grâce au monde entier, pour tout ce qui existe entre les cieux et la Terre. 
Jésus disait toujours merci avant d’accomplir un miracle. Albert Einstein remerciait plus de 
cent fois par jour les autres pour le travail qu’ils avaient accompli avant lui.  

La gratitude représente une affirmation de la bonté. Un concept difficile à appliquer dans le 
cadre de la Résistance, je l’admets. Surtout quand on pense qu’il nous faudrait reconnaitre 
que la vie est composée de belles choses et que nous devrions la remercier pour tous les 
avantages que nous avons. Quelque part, c’est une émotion positive semblable à 
l’appréciation, pas évident dans notre position de Résistants. Ça se passe en deux temps : 
constater et reconnaître. Encore, une fois, ça coince sévèrement dans cette guerre qui nous 
est menée par les élites. À première vue, il est difficile de faire coïncider sincèrement 
« Macron » et « merci » dans une même phrase, j’ai conscience de l’immense défi qui nous 
attend. 

La Harvard Medical School définit cet état d’esprit comme : « Une appréciation de ce qu’un 
individu reçoit, que cela soit tangible ou intangible. Avec la gratitude, les gens reconnaissent 
la bonté de leur vie… ». Et pendant que tu campes probablement sur tes positions en te 
répétant, à juste titre, qu’il est hors de question d’exprimer la moindre reconnaissance pour 
Bill Gates, les Rockefeller et toute la clique du World Economic Forum… laisse-moi te dire 
que les recherches en psychologie positive ont révélé que la gratitude était fortement et 
systématiquement liée à un sentiment de bonheur accru. Je sais, tu t’en fiches – pour 
l’instant. 

Pourtant, la gratitude permet aux individus de relativiser tout ce qui se passe dans leur vie et 
de ressentir par conséquent des émotions plus positives en appréciant chaque expérience par 
laquelle ils sont amenés à passer. Ça peut nous être utile quand on songe à l’énergie de nos 
pensées et la puissance du cœur, mais je te vois continuer à froncer les sourcils. 

Georg Simmel, éminent sociologue du XXe siècle, disait que la gratitude est la « mémoire 
morale de l’humanité » et affirmait que « si tout acte de gratitude […] était soudainement 
éliminé, la société (du moins telle que nous la connaissons) s’effondrerait ». 

https://www.health.harvard.edu/search?content%5Bquery%5D=gratitude
https://fr.wikipedia.org/wiki/Georg_Simmel
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G. K. Chesterton, l’un des auteurs les plus prolifiques du siècle dernier et grand penseur a 
peut-être résumé l’essence de ses œuvres dans son autobiographie en affirmant que la 
gratitude « est, sinon la doctrine que j’ai toujours enseignée, du moins celle que j’aurais 
toujours dû souhaiter enseigner. » 

Les psychologues Robert A. Emmons de l’Université de Californie et Michael E. McCullough 
de l’Université de Miami, ont mené des études sur trois groupes de personnes. Pendant 
10 semaines, les participants ayant été invités à écrire dans un journal leurs ressentis sur des 
évènements survenus dans la semaine. Le premier groupe avait pour consigne de noter les 
évènements pour lesquels il était reconnaissant, le deuxième devait parler de ce qui lui avait 
déplu, et le troisième devait décrire les situations qu’il avait vécues de manière neutre, sans 
s’attarder sur le ressenti. Les chercheurs ont ainsi constaté que les participants du premier 
groupe étaient objectivement plus optimistes et en meilleure santé que ceux qui se 
concentraient uniquement sur les expériences négatives et ceux appartenant au groupe 
témoin. Je te conseille d’ailleurs de te pencher sur le point de vue scientifique proposé par 
Robert A. Emmons, dans son livre « La Gratitude, cette force qui change tout ». 

Ce n’est pas suffisant. Tu m’en demandes trop. Même avec la meilleure volonté, je ne peux 
pas remercier la crise Covid et tout le reste ! 

Je me mets à ta place et je sais toute la réticence que peut susciter ce sujet lié à la question 
de la Résistance. D’autant plus que se montrer sincèrement reconnaissant nécessite trois 
phases : reconnaître intellectuellement, admettre de bon gré et apprécier émotionnellement. 
Autant dire que pour éprouver quoi que ce soit qui s’en rapproche quand on songe à 
l’actualité, aux magouilles des hautes sphères ou aux lois liberticides, n’est pas une mince 
affaire.  

Pourtant tu as le choix entre continuer comme hier et les derniers mois, ou essayer autre 
chose, une autre méthode qui bichonne le champ magnétique de ton cœur et le taux 
vibratoire de tes pensées. Un fumeur risque de raccourcir son existence de 6 ans, au 
contraire, le bonheur peut allonger notre espérance de vie jusqu’à 9 années… J’ignore si un 
fumeur heureux bénéficie de 3ans de bonus, mais on peut décider tous les deux de continuer 
à nous plaindre ou d’opter pour la gratitude, qu’est-ce que ça coûte d’essayer ? 

Et ça fonctionne ton truc, au moins ? 

Une étude longitudinale (sur 75 ans) portant sur des étudiants de Harvard a montré que leur 
degré personnel de bonheur pendant les études supérieures était lié au revenu qu’ils 
gagneraient 16 ans plus tard. Les étudiants les plus joyeux palpaient en moyenne 25 000 $ 
de plus par an que leurs camarades de promotion plus austères. Sympa, non ? 

La gratitude est inversement liée à la dépression et positivement à la satisfaction de vivre 
selon les chercheurs Wood, Joseph, & Maltby, dans une étude de 2008. Les scientifiques 
Toepfer, Cichy et Peters ont mené une étude en 2011 demandant aux gens d’écrire et de 
remettre une lettre à quelqu’un pour qui ils étaient reconnaissants. Après la tâche, leur 
niveau de bonheur et leur satisfaction à l’égard de la vie ont été considérablement impactés, 
même des semaines plus tard. 

D’après une étude de 2014 publiée dans Emotion, dire « merci » et montrer de l’appréciation 
peut t’aider à te faire de nouveaux amis. L’étude a révélé que remercier une nouvelle 
connaissance rend cette personne plus susceptible de rechercher une relation continue. 
Ainsi, le fait de remercier un étranger d’avoir tenu la porte ou envoyer un petit message à la 
personne qui t’a aidé à te « réveiller » peut t’ouvrir de nouvelles opportunités. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/G._K._Chesterton
https://pubmed.ncbi.nlm.nih.gov/12585811/
https://www.decitre.fr/livres/la-gratitude-9782714479280.html
https://news.harvard.edu/gazette/story/2017/04/over-nearly-80-years-harvard-study-has-been-showing-how-to-live-a-healthy-and-happy-life/
https://psycnet.apa.org/record/2008-05779-010
https://www.researchgate.net/publication/225805768_Letters_of_Gratitude_Further_Evidence_for_Author_Benefits
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Selon une étude de 2012 publiée dans Personality and Individual Differences, les personnes 
reconnaissantes ressentent moins de douleurs et déclarent se sentir en meilleure santé que 
les autres. Quand on sait comment ton cœur gorgé de gratitude peut booster ton système 
immunitaire, c’est une info à se garder dans un coin de la tête en cas de méchant virus 
paralysant la planète… 

Selon une étude réalisée en 2012 par l’Université du Kentucky, les personnes 
reconnaissantes sont plus susceptibles de se comporter de manière prosociale, même lorsque 
d’autres se comportent moins bien. Les participants à l’étude qui se classaient plus haut sur 
les échelles de gratitude étaient moins susceptibles de se venger des autres, même lorsqu’ils 
recevaient des commentaires négatifs. C’est donc un bon moyen de ne plus laisser les trolls 
sur internet polluer ton taux vibratoire.  

Écrire dans un journal de gratitude améliore le sommeil, selon une étude publiée en 2011 
dans Applied Psychology : Health and Well-Being. Une étude de 2014 publiée dans le 
Journal of Applied Sport Psychology a révélé que la gratitude augmentait l’estime de soi de 
l’athlète, qui est un élément essentiel pour une performance optimale. À titre personnel, je 
noircis des pages et des pages de gratitude tous les jours depuis des années. Une étude de 
2006 publiée dans Behavior Research and Therapy a révélé que les vétérans de la guerre du 
Vietnam avec des niveaux de gratitude plus élevés présentaient des taux plus faibles de 
trouble de stress posttraumatique. Une étude de 2003 publiée dans le Journal of Personality 
and Social Psychology a révélé que la gratitude était un contributeur majeur à la résilience 
après les attentats terroristes du 11 septembre. Reconnaître tout ce pour quoi tu dois être 
reconnaissant, même pendant les pires moments de ta vie, favorise la résilience. 

Dans une étude datant de 1998 menée par McCraty et ses collègues, 45 adultes ont appris à 
« cultiver l’appréciation et d’autres émotions positives ». Les résultats de cette étude ont 
montré qu’il y avait une réduction moyenne de 23 % du cortisol, l’hormone du stress, après 
la période d’intervention. Lors de l’utilisation de ces techniques, 80 % des participants ont 
montré une cohérence accrue dans les schémas de variabilité de la fréquence cardiaque, 
indiquant une réduction du stress. En d’autres termes, ces résultats suggèrent que les 
personnes ayant une « attitude de gratitude » éprouvent des niveaux de stress inférieurs. Du 
coup, dans la perspective de la Résistance, non seulement la gratitude est la gâchette du 
bazooka que constitue ton cœur, mais elle est aussi une sorte de casque lourd capable de te 
protéger d’une balle perdue dans les tranchées.  

Une autre étude de Seligman, Steen, Park et Peterson en 2005 a donné aux participants une 
semaine pour écrire et remettre une lettre de remerciement, en personne, à quelqu’un qui 
avait été particulièrement gentil avec eux, mais qui n’avait jamais été correctement remercié. 
Les résultats ont montré que les participants qui se sont engagés dans l’exercice d’écriture de 
lettres ont signalé plus de bonheur pendant un mois après l’intervention par rapport à un 
groupe témoin. Non seulement la gratitude amorce d’intenses bienfaits, mais tu en bénéficies 
durablement… 

Enfin, une autre étude de 2005 induit que la santé mentale optimale est associée à des 
proportions élevées d’émotions positives par rapport aux négatives. D’après les calculs des 
chercheurs Fredrickson et Losada, le fonctionnement normal est défini par un taux de 2,5 
plus de positivité que de négativité. Le fonctionnement optimal est de 4,3. En clair, si on 
prend les 3 dernières années de plandémie, il faudrait que, sur ces 36 mois, on ait bénéficié 
d’au moins l’équivalant de 22,5 mois positifs cumulés pour fonctionner normalement. Je ne 
suis pas sûr qu’en tant que vaillants résistants nous ayons atteint plus d’une année de 
bonheur cumulée sur cette période. Il est peut-être temps d’inverser la vapeur, qu’est-ce que 
tu en dis ? 

https://www.journals.elsevier.com/personality-and-individual-differences
https://www.forbes.com/sites/amymorin/2014/11/23/7-scientifically-proven-benefits-of-gratitude-that-will-motivate-you-to-give-thanks-year-round/
https://iaap-journals.onlinelibrary.wiley.com/doi/abs/10.1111/j.1758-0854.2011.01058.x
https://idrottsforum.org/journal-of-applied-sport-psychology-volume-26-issue-july-2014/
http://mason.gmu.edu/%7Etkashdan/publications/gratitudevets_BRAT.pdf
https://pubmed.ncbi.nlm.nih.gov/12585810/
https://pubmed.ncbi.nlm.nih.gov/12585810/
https://pubmed.ncbi.nlm.nih.gov/9737736/
https://www.researchgate.net/publication/272078986_Positive_psychology_progress
https://www.ncbi.nlm.nih.gov/pmc/articles/PMC3126111/
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Quoi qu’il en soit, tu vois que la science se penche sur le sujet, les études ne manquent pas. 
Si ton scepticisme murmure qu’il vaut mieux stopper cette lecture, je te demande une 
dernière fois d’écouter l’intelligence de ton cœur. Pose ta main sur ta poitrine, sens tes 
battements ralentir en même temps que ta respiration s’apaise, et interroge enfin ton cœur à 
propos de ce que je viens de te raconter.  

Si tu es toujours là pour me lire et dérouler notre fil bleu, je t’invite maintenant à entrer dans 
le vif du sujet. À savoir, comment parvenir à être reconnaissant dans un contexte pareil ? 
Comment vibrer le plus haut possible, je veux dire tellement haut que tu en auras peut-être 
des larmes aux yeux ? Quelle est la brèche par laquelle on va se faufiler afin d’atteindre ces 
hautes vibrations ? Comment atteindre la « cohérence » à volonté et surtout… comment 
utiliser tout ça pour tenter d’anéantir les plans de l’élite mondialiste ? Tu vas voir dans le 
chapitre suivant que ce n’est pas si compliqué une fois qu’on a pigé. 
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Chapitre 6 
 

« À certains moments de notre vie, notre propre lumière s’éteint et se rallume par 
l’étincelle d’une autre personne. Chacun de nous a des raisons d’éprouver une profonde 

gratitude pour ceux qui ont rallumé la flamme en nous. » 

Albert Schweitzer – prix Nobel de la paix.  

 

Je ne peux pas m’empêcher d’avoir le sourire en constatant que tu ne m’as pas envoyé valser 
avec mon approche pour le moins originale. Je suis fier de te voir encore tenir cette ficelle de 
laine, et j’ai hâte de dérouler les prochains centimètres de notre pelote. Car il s’agit 
maintenant de toucher concrètement du doigt les leviers qui vont modifier ta perception de 
la situation. On va essayer tous les deux de remplir ton cœur de cette fameuse gratitude. On 
pourrait remplacer ce mot par lumière, chaleur, espoir, amour ou encore paix. Mais peu 
importe le terme employé, si j’ai bien effectué mon travail, tu ne seras plus tout à fait la même 
personne à la fin de ce chapitre. Accroche-toi, mon miracle, on débute tout de suite.  

Je te demande lors d’une profonde inspiration de songer un peu aux années qu’on vient de 
traverser. Aux agissements de BigPharma, à la doctrine du World Economic Forum, à la 
plandémie, à ses conséquences, au conflit en Ukraine, à l’attitude de nos gouvernants, aux 
mensonges des journalistes et aux pénuries. Comment face à cet énorme sac de nœuds 
composé d’heures éprouvantes et de déceptions articulées autour de la crise Covid, on 
pourrait trouver le moyen d’éprouver quoi que ce soit qui ressemble à de la reconnaissance, 
à une espèce de chance ou à tout autre aspect positif ?  

La tâche semble immense, compliquée, voire inaccessible. Et pourtant… 

Il faut le reconnaître, nous ne sommes pas biologiquement et chimiquement égaux face à la 
gratitude, des prédispositions naturelles permettent à certains individus de ressentir cette 
reconnaissance et cette joie dans le cœur très facilement, pour d’autres, c’est plus compliqué. 
Une partie de la population jouit d’atouts biologiques pour maintenir un niveau de bonheur 
élevé sans trop forcer, et une autre doit fournir un effort considérable pour aller chercher la 
joie, la toucher du doigt et la maintenir durablement dans le temps. De base, j’appartiens 
bien sûr à la deuxième catégorie, je suis un râleur né et j’ai toujours tenu les choses pour 
acquises.  

Toutefois, il arrive que par la force des choses un accès immédiat et direct à ce sentiment de 
gratitude se dessine très clairement. Par exemple, lorsque j’ai fait mon malaise cardiaque le 
4 octobre dernier, m’en sortir au bout de quelques jours, presque indemne, sans pose de 
« stents », avec seulement quelques artères coronaires abîmées et à surveiller, m’a ouvert la 
voie d’une profonde reconnaissance : j’allais pouvoir continuer à profiter des miens, à écrire 
encore et toujours, je l’ai vécu comme une seconde chance.  

En clair, par contraste, lorsque le pire se profile à l’horizon, le fait d’éviter la catastrophe 
devient un merveilleux tremplin pour se sentir sincèrement chanceux, profondément 
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reconnaissant. Ce pourrait être ce que ressent une personne prise à la gorge financièrement 
et dépannée par un ami. Tu pourrais ressentir un truc qui y ressemble si tu es arrêté sur le 
bas-côté de la route, pour une infraction commise avant de repartir avec un simple 
avertissement d’un policier bien luné, sans contravention ni point enlevé. C’est ce qui arrive 
dans le cœur de parents dont l’interminable fugue de leur adolescent se termine bien ou 
lorsqu’un nouveau-né vient au monde en parfaite santé après une grossesse à risque et un 
accouchement compliqué. C’est un immense soulagement, une énorme envie de lever les 
yeux au ciel en murmurant merci.  

Et quand j’évoque le ciel, ce n’est pas par hasard, car dans les exemples précédents, je 
pourrais (et je devrais) remercier sincèrement ma femme ayant eu l’intuition qu’il fallait 
réagir au quart de tour, les urgentistes, mon cardiologue et son équipe, mais il y a quelque 
chose « au-dessus » de tout ça, un truc qui nous dépasse, qui a conspiré à ce que je n’y laisse 
pas la peau. Toujours dans les exemples cités, tu pourrais remercier sincèrement l’ami qui te 
prête de l’argent, le flic qui te laisse partir sans te coller une prune, ton ado qui revient sain 
et sauf après t’avoir fait vivre l’angoisse, ou simplement l’Univers pour ton bébé né sous 
césarienne mais en parfaite santé. En plus d’être reconnaissant pour quelqu’un ou quelque 
chose en particulier, la gratitude te pousse inconsciemment à rendre grâce à la Vie avec un 
grand V.  

Du coup, la gratitude semble se manifester plus facilement, plus clairement et plus 
intensément lorsque tu as toutes les raisons de penser que le pire te pend au nez. Et de ce 
point de vue, ce que tu vis actuellement avec la crise organisée par les élites est peut-être le 
plus beau catalyseur de gratitude qui puisse exister.  

Ok. Pourquoi pas, ça se tient… Mais par quoi commencer ? 

Eh bien, tu pourrais commencer par te remercier sincèrement de ne pas avoir accepté les 
injections géniques. C’est un bon début, qu’est-ce que tu en dis ? Tu pourrais en effet te poser 
30 secondes et être vraiment reconnaissant envers toi-même d’avoir tenu bon contre vents 
et marées. Je ne connais pas un seul résistant ayant regretté son choix et je connais beaucoup 
d’injectés qui s’en mordent les doigts, leurs témoignages pullulent d’ailleurs sur internet 
chaque jour. Tu avais une pression sociale inouïe, le gouvernement t’a pointé du doigt, tes 
proches t’ont traité comme un paria et, aujourd’hui, ta santé est intacte, les faits te donnent 
peu à peu raison. Alors, toi qui es dans le « groupe témoin » d’essais cliniques sauvages à 
l’échelle mondiale, chaque matin en te levant et chaque soir au coucher, offre-toi une petite 
introspection pour ressentir les bénéfices de ton choix, remercie-toi du fond du cœur pour ta 
force de caractère, ton mental à toute épreuve, ta santé préservée et pour cette 
compréhension du monde dont tu jouis. Car en ayant le courage de dire non, tu incarnes à 
présent l’avenir de l’humanité, ni plus, ni moins. 

Penses-y vraiment, un petit moment, j’aimerais que tu ressentes cette douce lumière dans ta 
poitrine, tu peux même toucher ton cœur et murmurer « merci » en songeant à ton 
endurance, à ta volonté, à ta résilience ainsi qu’à tout ce que tu as accompli pour la 
Résistance. Un peu comme dans le chapitre précédent, focalise toute ton attention sur la 
région du cœur. Écoute ton cœur battre et prononcer ce mot à chaque pulsation en pensant 
au merveilleux choix que tu as fait lorsque tu as refusé de passer sous les aiguilles. Imagine-
toi quelques instants dans la peau de quelqu’un qui n’a pas eu ton courage ou la même 
chance, qui s’est senti obligé et qui a cédé à plusieurs reprises. Visualise le doute qui le ronge, 
ou même les symptômes qui pourraient lui gâcher la vie, puis par contraste, apprécie 
pleinement la liberté dont tu bénéficies ainsi que ta santé parfaite. Et tandis que ton cœur 
répète « merci » de l’avoir épargné d’une myocardite, je t’invite à fermer les yeux une seconde 
pour visualiser cette chaleur dans ton sternum, une sorte de lumière qui irradie ton buste. À 
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ce moment précis, tu peux inspirer profondément et te représenter mentalement le fait 
d’aspirer dans tes poumons le mot « merci », cette sensation de paix ou cet éclat lumineux 
envahissant tes bronches. Oui, remercie ton intuition, ton « intelligence du cœur » et cette 
« cohérence » que tu es en train d’effleurer. 

Si, au contraire, tu as craqué face à l’énorme pression planétaire et que tu as reçu une ou 
plusieurs doses, tu peux te remercier du fond du cœur d’y voir clair à présent. C’est aussi 
l’occasion d’éprouver une sincère reconnaissance pour ton organisme qui résiste, ainsi que 
pour l’incroyable chance qui t’évite de figurer dans la trop longue liste des victimes subissant 
les effets indésirables de ces « vaccins ». Remercie-toi chaque jour d’avoir évité le pire et 
d’avoir ouvert les yeux au bon moment.  

On peut également remercier l’arrivée d’Omicron, ce variant a subitement cassé la 
dynamique de la plandémie, cet évènement (fortuit ou pas) a bouleversé positivement le 
scénario initial pour se transformer en simple rhume facilitant l’immunité collective.  

À présent, tu peux remercier tous ceux qui ont tenu bon, comme toi et moi, nous sommes des 
millions sur Terre dans le même cas, et sans cette masse critique, le monde aurait déjà 
basculé dans un totalitarisme sanitaire sans retour en arrière possible. Chaque jour, éprouve 
une sincère gratitude pour les gens ayant ouvert les yeux avant toi et grâce à toi. Ceux qui 
t’ont précédé ont contribué à ton réveil, ceux qui t’ont écouté par la suite participent à la 
Résistance qui prend de l’ampleur à chaque seconde et aux quatre coins de la planète. Ils sont 
de tout âge, de toute classe sociale, de tout pays, de toute confession, de toute profession et 
pourtant ils pensent comme toi. Ils ont tous soif de vérité, de justice et de liberté. Merci à 
eux, merci à nous, chaque jour. Cette idée devrait t’apporter un apaisement presque 
immédiat et dessiner sur ton visage un début de joli sourire.  

Et si ce n’est pas le cas, pense à tous les enfants que tu as sauvés en campant sur tes positions. 
Car si les injectés avaient vraiment foi en Pfizer, Moderna et compagnie, ils auraient envoyé 
massivement leur progéniture dans les vaccinodromes, tu ne crois pas ? Ce n’est pas arrivé 
et ça n’arrivera jamais, car la graine du doute a été semée par toutes les personnes qui n’ont 
pas cédé au chantage social. Chaque parent sait en son for intérieur ce que tu as eu le courage 
de dire tout haut et d’assumer, même les triples dosés les plus convaincus par la propagande 
doivent penser à ta réaction puisque la grande majorité n’a pas fait vacciner les jeunes 
enfants. C’est un fait, un peu partout comme à New York, les centres de vaccination pour les 
plus jeunes sont déserts et ferment leurs portes. Tu as donc contribué avec tous les 
réfractaires des cinq continents à faire bloc, un bloc capable d’épargner les générations 
futures. Tu peux me croire, ça vaut bien chaque matin en buvant ton café quelques secondes 
de gratitude à ton égard. Remercie-toi profondément et remercie tous les parents prêts à 
défendre bec et ongles l’avenir de nos enfants.  

Au quotidien, on peut s’estimer extrêmement reconnaissant pour tous les lanceurs d’alertes 
qui travaillent sans relâche à décrypter l’actualité, ils le font gratuitement, sur leur temps 
libre, au péril de leur niveau de moral et de leur vie personnelle. Cet engagement de tous les 
instants mérite bien quelques secondes de gratitude, tu ne crois pas ?  

Mais on peut également s’estimer chanceux d’avoir dans nos rangs tous les courageux 
internautes ayant pris le risque d’informer, d’émettre des doutes, de se faire bannir des 
réseaux sociaux pour avoir osé dire la vérité. On peut se montrer reconnaissant d’avoir eu 
des médecins à l’éthique irréprochable et plus que compétents, capables de remettre en cause 
la propagande malgré la pression et les sanctions. Combien sont-ils ? Dix ? Cent ? Plusieurs 
dizaines de milliers ? Tous ces dissidents nous ont ouvert les yeux, ont fait preuve d’un 
courage remarquable et permettent à ce chapitre d’exister. Ils consacrent encore et toujours 
leur temps à nous tenir réellement informés, et je crois que c’est une merveilleuse raison 

https://council.nyc.gov/gale-brewer/2022/08/16/gothamist-wnyc-nyc-to-close-covid-19-vaccine-sites-for-toddlers-ahead-of-school-year-as-city-pivots-to-monkeypox/#:%7E:text=New%20York%20City%20will%20close,pediatricians%20and%20other%20health%20providers.
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d’éprouver la plus belle des gratitudes. Je suis certain qu’un jour, il y aura une fontaine sur 
la place « Didier Raoult », qu’il y aura une avenue Robert Malone, le boulevard Louis Fouché, 
la grand-rue Christian Perronne, l'esplanade Vladimir Zelenko… 

On peut remercier les docteurs épris de liberté, de prudence et de conscience médicale qui 
ont outrepassé les règles pour « vacciner le coton ». J’ai une profonde gratitude pour tous les 
acteurs des faux passes sanitaires condamnés par la loi, car même s’ils ont nourri les 
statistiques en entrant dans le jeu du gouvernement, ils ont épargné de nombreuses vies.  

J’aimerais qu’on soit reconnaissant pour les manifestants qui démontrent une assiduité et 
une persévérance sans faille depuis le début de la crise, même si battre le pavé n’a pas changé 
quoi que ce soit. À leur manière, ils participent à la lutte, ils ont entretenu un espoir 
nécessaire lorsqu’il le fallait et ont bien évidemment toute ma gratitude pour l’énergie dont 
ils témoignent. Car le jour où nous allons agir de concert, ils représenteront un magnifique 
réservoir d’énergie en mouvement, une vague monumentale capable de changer le monde. 
Mais j’en parlerai dans les prochains chapitres.  

Quand on y pense deux secondes, on peut ressentir une profonde gratitude envers les 
associations qui défendent nos libertés, qui se battent pour nos enfants, celles qui 
soutiennent les victimes des effets indésirables. Ces gens sont dans l’action, apportant une 
aide précieuse à ceux qui en ont le plus besoin. Merci à chacune d’entre elles de prendre soin 
des plus touchés par la situation actuelle.  

Matin et soir, tu peux remercier du fond du cœur la personne qui a planté la graine dans ton 
esprit afin que tu sortes de la matrice actuelle. Appelle-la, écris-lui, rappelle-toi du chemin 
parcouru depuis et dis-lui sincèrement merci. Remercie tous les documentaires et les équipes 
qui se cachent derrière ces reportages indépendants pour les informations précieuses que ces 
contenus t’ont livrées. Tu peux remercier les vrais journalistes indépendants, les auteurs, les 
artistes engagés, les associations de défense des droits, ils sont si nombreux à œuvrer pour 
que le pire n’arrive pas.  

Dans ton cœur, la gratitude peut faire une place particulière aux soignants suspendus, aux 
pompiers écartés, aux militaires sur le banc de touche. Ils ont fait preuve d’un courage 
héroïque mettant de sérieux bâtons dans les roues du discours dominant, et ce, au péril de 
leur carrière. Grâce à eux, un dilemme de société s’est posé, ouvrant les yeux à de plus en 
plus de monde. Même si ce n’était pas assez pour stopper les élites corrompues, est-ce que 
chacun de ces héros ne mérite pas chaque jour un peu de reconnaissance dans ton cœur ?  

Tous ces gens ont fait une différence, ils ont permis au narratif officiel de se fissurer en 
freinant les élans sordides d’un nouvel ordre mondial à la sauce Davos. On peut éprouver 
une profonde gratitude pour les concepteurs de Telegram ayant décidé de ne pas suivre la 
folie de la censure. On peut remercier les développeurs des plateformes vidéos non 
censurées, et rendre grâce à tout ce temps consacré à nous fournir un service de qualité afin 
que la vérité transite d’un serveur à l’autre jusqu’à ton smartphone.  

Tu le vois, les sources et les motifs de gratitude sont aussi nombreux, si ce n’est plus, que les 
raisons de se plaindre.  

Il y a 86 400 secondes dans une journée, tu émets 6200 pensées en 24 heures, et ton cœur 
bat plus de 100 000 fois par jour. Ces dernières années, combien as-tu consacré de secondes 
à exprimer une sincère reconnaissance pour tes choix et pour tous ceux qui luttent à tes 
côtés ? Combien de tes battements de cœur étaient consacrés à remercier comme il se doit 
toutes nos petites victoires, même les plus discrètes ? Car apprécier ta bonne fortune, arrêter 
de traquer ce qui ne va pas et cesser de prendre pour acquis les éléments qui composent ta 
vie est la première étape pour avancer vers une puissante gratitude.  
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J’aimerais que tu songes une seconde à tous les magistrats dans le monde qui témoignent 
d’un sens aiguisé de la vérité concernant les laboratoires pharmaceutiques. Même s’ils sont 
encore minoritaires, il est bon de te rappeler que c’est le juge fédéral Mark Pittman qui a 
ordonné à Pfizer et à la FDA de communiquer les résultats des essais cliniques. La justice 
baléare a demandé en août la publication des contrats non censurés pour ces poisons à ARN-
m, toujours en Espagne, le tribunal constitutionnel accepte la plainte de personnes vaccinées 
contre leur gré par voie judiciaire. En Italie, le tribunal de Pesaro ordonne l’analyse des fioles 
Pfizer. C’est un premier pas vers la vérité qui mérite notre plus profonde gratitude, car au 
moment où je te parle, des centaines de juristes épluchent les données des labos et préparent 
l’offensive juridique. Les choses bougent, c’est lancé, c’est inarrêtable et les élites le savent. 
Ressens-le dans ton cœur et dans ton pouls, à chaque fois que tu inspires, tu peux penser 
« merci ».  

Plus puissant encore que de simplement penser ou méditer à la question, je t’invite 
également à prendre un stylo pour écrire toute cette gratitude sur le papier. Car lorsque tu 
écris, tu stimules « l’aire de l’agraphie d’Exner », une zone du cerveau spécialisée dans la 
production de l’écrit, l’interface indispensable entre un code abstrait – le langage – et un 
code concret qui va entrainer la contraction de certains muscles. Ainsi, en joignant l’action à 
l’intention, tu matérialises ce que ressent ton cœur, tu décuples l’intensité de ta gratitude, 
ainsi tu offres à tes pensées un tremplin énergétique formidable.  

Devant cette même feuille, tu peux t’offrir un tour d’horizon et noter tous les motifs de 
gratitude, d’abord en débutant par tout ce qui te semble positif, comme on vient de le faire 
plus haut. Mais il est également possible d’aller chercher la gratitude dans ce qui semble 
négatif au premier abord. On pourrait par exemple prendre le temps de remercier très 
sincèrement E. Macron. Vraiment. Du fond du cœur. Car en déclarant que « nous sommes 
en guerre », il a précipité le réveil de nombreuses personnes. Sans ce personnage, jamais 
nous n’aurions été aussi nombreux à sortir de l’illusion. En nous confinant, il a forcé des 
milliers d’individus à se documenter et à creuser, j’en suis le premier concerné. Que ce soient 
des « sous-citoyens » emmerdés, du « quoi qu’il en coûte », ou plus récemment du « prix de 
la liberté » à payer par les Français ou de « la fin de l’abondance », on peut être reconnaissant 
pour toutes ses fautes qui révèlent au grand jour les plans de l’élite mondiale. La somme de 
ses erreurs et des précipitations plante la graine du doute chez toute personne se posant des 
questions, bientôt nous serons des dizaines de millions dans le camp des résistants.  

Tu sais, je te parle de la « fameuse zone grise », celle qui s’érode à chaque allocution, à chaque 
déception, à chaque mensonge ou promesse non tenue et il y a de quoi s’en réjouir. En effet, 
à chaque abus, sortie de piste ou décision arbitraire, Marcon ne fait que renforcer la 
Résistance, c’est à croire que le petit garçon au fond de lui s’est inconsciemment dévoué à 
précipiter notre réveil. Sans ses traits hautains, sa vision du monde au service des banques 
et son mépris pour les gens d’en bas, nous aurions été nombreux à poursuivre notre route 
dans une sorte de léthargie propice à la dictature mondialiste.  

Il en va de même pour Klaus Schwab, Ursula von der Leyen, Trudeau, Bill Gates et tous les 
puissants réunis autour du gourou de Davos. À chaque déclaration censée servir le nouvel 
ordre mondial, à chaque projet qui défie le bon sens, des dizaines de milliers de personnes 
basculent dans la lucidité sans faire de bruit, parce que l’intuition de chacun est touchée, les 
faits se contentent alors d’enfoncer le clou. Merci à eux de nous faciliter la tâche. Car plus ils 
s’impatientent, plus nous sommes déterminés. Plus nous sommes inflexibles et vigilants, 
plus ils commettent des erreurs flagrantes. Plus ils font de fautes, plus ils dévoilent les 
psychopathes qu’ils sont réellement, et plus la « masse » ouvre les yeux.  

https://phmpt.org/pfizers-documents/
https://lecourrier-du-soir.com/coup-de-theatre-en-espagne-la-justice-donne-10-jours-a-letat-pour-devoiler-tous-les-contrats-signes-avec-pfizer/
https://www.francesoir.fr/le-tribunal-constitutionnel-espagnol-accepte-le-recours-de-personnes-inoculees-par-voie-judiciaire
https://www.bfmtv.com/international/europe/italie/covid-19-un-tribunal-italien-ordonne-l-analyse-des-vaccins-a-arn-messager_AD-202207300138.html
https://www.bfmtv.com/international/europe/italie/covid-19-un-tribunal-italien-ordonne-l-analyse-des-vaccins-a-arn-messager_AD-202207300138.html
https://www.sciencesetavenir.fr/fondamental/du-cerveau-a-la-pointe-du-crayon_22459
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Imagine une seconde l’effet que les coupures d’énergies à venir vont produire en termes de 
réveil des peuples. Plus de 7 Français sur 10 jugent les mesures prises contre la Russie 
inefficaces. Combien de personnes vont encore se réveiller brutalement à propos des 
sanctions officiellement prises à l’encontre de la Russie, mais en réalité contre la population 
européenne ? Il y a de grande chance que nous connaissions des rationnements dans 
différents domaines, comment l’individu endoctriné va-t-il réagir ? Il sera furieux d’avoir été 
berné, trahi, et il va fatalement se déconnecter de la matrice. Ces personnages de l’élite nous 
sont définitivement d’une aide précieuse, car ils sont les artisans de leur propre destruction 
et les auteurs de l’échec monumental qui s’annonce. Je crois bien qu’ils méritent tous un 
grand « merci ». 

Oui, prenons tous les deux quelques secondes pour tous les remercier, je suis tellement 
reconnaissant que la cabale se prennent les pieds dans le tapis en accélérant l’agenda 2030 
par excès de confiance ou à cause d’une peur panique. Quoi qu’il en soit, je dis merci aux 
milliardaires eugénistes, aux politiques corrompus et aux escrocs des banques insolvables. 
Je prononce « merci », je l’écris et je le ressens dans mon cœur. Cette sensation ressemble à 
une confiance absolue, à de l’amour pour mes semblables, un contentement pour les jours 
qui viennent. C’est comme une onde de chaleur diffuse, la certitude qu’il ne s’agit que du 
début et que le grand réveil va déferler sur l’élite d’une manière incontrôlable.  

Les raisons d’éprouver de la gratitude ne manquent pas, on pourrait également se concentrer 
sur tous les gens qui composent la zone grise et qui la quittent pour nous rejoindre. À chaque 
fois qu’un individu réalise qu’il n’a pas fait un bon calcul en acceptant les injections, c’est la 
Résistance qui grandit. On peut se réjouir de tous ceux qui refuseront les aiguilles après avoir 
cédé une ou deux fois aux conventions sociales. Combien sont-ils à dire stop après deux 
doses ? Remercie-les d’ouvrir les yeux, ils servent aussi la Résistance, car leur parole est 
crédible aux yeux des plus endoctrinés, tout le monde a un rôle à jouer et j’éprouve une 
profonde reconnaissance pour toutes les personnes dans ce cas de figure.  

Remercie la personne qui porte son masque seule dans sa voiture, par son ignorance et son 
geste absurde, elle ouvre les yeux à tous ceux qui réalisent peu à peu que le masque n’a pas 
empêché quoi que ce soit. C’est un peu comme une publicité ambulante plaidant notre cause. 
Remercie les présentateurs du JT qui creusent leur tombe en termes d’audience à chaque fois 
qu’ils répètent le discours dominant, déconnecté des réalités du peuple. Remercie les rares 
médecins de plateau retournant leur veste sur les chaînes infos. Ils œuvrent pour nous, 
bientôt viendra le jour où plus personne ne leur accordera le moindre crédit.  

On peut éprouver une immense gratitude envers les rares politiques à avoir eu le courage de 
dénoncer l’absurdité du passe sanitaire et de la politique vaccinale – je pense à Martine 
Wonner, mais on peut surtout ressentir toute la reconnaissance du monde pour la grande 
majorité des parlementaires corrompus l’ayant autorisé : ceux-là même appartiennent au 
monde d’avant, et ils seront tôt ou tard balayés par la vérité lorsque la Résistance deviendra 
la nouvelle normalité. 

Le matin, dès ton réveil, j’aimerais que tu ressentes de la gratitude pour ce que la journée 
réserve à la Résistance et pour toutes les bonnes nouvelles qui sont en route. Je voudrais que 
tu ressentes cette petite joie par anticipation, car il n’y a pas un jour où, quelque part dans le 
monde, le mensonge de la cabale ne se fissure pas.  

J’éprouve une sincère gratitude pour ce que nous allons laisser aux générations à venir : une 
fois la crise effondrée, il restera un devoir de mémoire, une conscience collective sur les abus 
de Big Pharma, les travers de la Big Tech, ainsi qu’une vigilance de tous les instants 
concernant la corruption.  

https://reseauinternational.net/plus-de-7-francais-sur-10-jugent-les-sanctions-contre-la-russie-inefficaces/
https://t.me/MartineWonnerEPL
https://t.me/MartineWonnerEPL
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Lorsque tu croises tes proches vaccinés, j’aimerais que tu ressentes une intense 
reconnaissance pour la longueur d’avance dont tu disposes, ils vont tomber de haut et leur 
paradigme va bientôt imploser. Ils ne sont pas prêts, mais tu peux de nouveau te remercier, 
car toi, tu l’es, le moment venu, ils sauront se rappeler que tu avais raison et tu seras même 
en mesure de les aider. Pour chaque personne n’ayant aucun effet secondaire, on peut 
prendre quelques secondes et se réjouir, histoire d’apprécier la chance que représente le 
panachage des plus faibles dosages ainsi que les flacons placébo.  

Mais c’est bien pour chaque victime d’effets indésirables qu’on doit éprouver un maximum 
de gratitude, non pas que le malheur des autres soit réjouissant, mais parce qu’elles 
contribuent dans leur immense malheur à forger une vérité et des statistiques qu’il devient 
impossible de maquiller au plus haut niveau. C’est évidemment dramatique, mais chaque 
effet secondaire provoque une réalité qui touche une famille, et les amis de cette même 
famille ainsi que les amis des amis de cette famille… Cette réaction en chaîne du réel détruit 
les mensonges du discours officiel puis renforce la Résistance, ça se produit en tout temps et 
partout à la fois, le point de bascule est proche, j’ai une immense gratitude en songeant à 
cette idée.  

Quand on y pense, même les choses « effrayantes » à première vue sont des raisons sincères 
d’éprouver de la reconnaissance. Par exemple, l’effondrement qui approche est peut-être la 
plus grande source de gratitude que la vie puisse nous offrir. Songe à ce système de 
production à outrance, à la densité de population absurde des grandes villes : Paris, 
Shanghai, Djakarta, Mexico, Lagos, Las Vegas, on a entassé des dizaines de millions de gens 
au même endroit. S’écraser contre le mur est inévitable, nécessaire. Il est évident que ces 
gens ne peuvent pas vivre de ce que produit localement la terre puisqu’on a bâti un monde 
artificiel dans des endroits où l’eau manque. J’éprouve une immense gratitude pour le bon 
sens et la raison qui en découlera.  

Si un empire s’effondre, c’est qu’il est déjà mort, notre société est en état de décomposition 
avancée, c’est un fait. Est-il normal de manger des fraises, des cerises, des mangues et toutes 
sortes de fruits exotiques à Paris en plein hiver ? Tu as la réponse, tout ce fonctionnement 
n’est ni naturel ni réel, il était grand temps d’arrêter de marcher sur la tête. En clair, 
l’effondrement c’est ce moment où le monde artificiel est débranché par la force des choses, 
pour laisser apparaitre ce qui est, et ce qui a toujours été, le retour de la « vraie » vie. Grosso 
modo, c’est une renaissance. En vérité, tu peux avoir hâte, t’en réjouir et te montrer 
reconnaissant pour que la mascarade s’arrête au plus vite.  

Je veux dire que cette matrice capitaliste de consommation, de production, d’industrie 
maintenue en vie artificiellement n’est absolument pas viable, c’est une certitude. Ce cycle 
n’a plus aucun sens, on a remplacé le durable par le jetable, ce mauvais rêve va s’évaporer 
pour laisser place au réel. Cet effondrement va nous ramener à l’essentiel, à la simplicité, à 
une autre manière de vivre en balayant ce qu’on nous a imposé jusqu’ici pour survivre. La 
chute de ce monde artificiel tenu par le système financier nous place au cœur du véritable 
sens de nos vies, à ce que nous avons tous à l’intérieur de nous. Ce n’est pas une formidable 
opportunité, sans déconner ?  

Dans la matrice, plus personne ne se parle, les gens ont l’illusion d’être interconnectés mais 
vivent seuls, totalement dépendant de leur carte bancaire, tributaires de la chaîne 
d’approvisionnement pour se nourrir, conditionnés par le métro, boulot, dodo. Alors 
qu’après la chute de ce monde monté de toutes pièces, tu auras besoin pour vivre de 
construire des relations saines avec ton voisin, avec tes véritables amis, mais aussi avec nos 
anciens et nos jeunes. Parce que tu vas finir par vieillir, l’illusion de ne pas avoir d’autre choix 
que de terminer dans un mouroir avec une compote et une madeleine pour le goûter va 
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imploser. Tu devras prendre soin de tes parents, et te comporter en être humain afin que tes 
enfants prennent soin de toi quand viendra ton tour. Cette bascule va nous placer à l’extrême 
opposé du fonctionnement des EHPAD et du scandale Orpéa. Je trouve que ce retour à ce 
que nous avons dans le cœur est tout simplement fabuleux. Merci pour ça. 

L’effondrement qui vient emporte avec lui tout ce que nous avons délégué au gouvernement : 
prendre soin des autres mutuellement, notre indépendance alimentaire, notre 
interdépendance générationnelle, l’éveil, la bienveillance. Bref, c’est la finance qui s’écroule 
au profit de l’humanité, c’est l’égoïsme qui est pulvérisé en mille morceaux. C’est la mort de 
l’infantilisation et c’est l’altruisme qui revient au galop lorsque nous allons nous reprendre 
en main. Avec un doux sourire aux lèvres, je remercie à l’avance l’univers pour cette étape 
nécessaire à un renouveau, à notre propre souveraineté, à notre responsabilisation.  

Depuis l’Empire romain, en passant par les Mayas, de nombreuses civilisations se sont 
écroulées, ce qui n’est pas le cas de l’humanité, encore moins de la nature. Celle-ci a une 
capacité à se régénérer incroyable, surtout si les travers de la société occidentale 
disparaissent. Le soleil se lèvera toujours pour nous offrir une aube grandiose, les coquelicots 
pousseront chaque année, même sur un trottoir en béton. Lorsque le système financier va 
tomber, c’est la mise en esclavage moderne qui va agoniser, tu n’auras plus rien à perdre et 
tout à gagner. N’est-ce pas la plus belle opportunité qu’on puisse nous offrir ? Qui aimerait 
sincèrement que cet esclavagisme moderne se poursuive ? 

Songe deux secondes à ce qui va se dessiner une fois que l’inévitable va se produire. Il va se 
passer une chose merveilleuse, la vie va nous mettre les cartes sur la table et te donner la 
possibilité d’apporter une vraie valeur ajoutée en t’obligeant à aller puiser dans ta véritable 
humanité. Ce n’est pas une raison suffisante pour se sentir reconnaissant à l’avance ?  

Par-dessus tout, je suis reconnaissant pour tous les mauvais schémas qui vont s’effondrer à 
l’intérieur de moi, ce sont autant de facettes de l’égoïsme qui vont couler en même temps que 
le Titanic. Pour toutes ces raisons, j’éprouve tellement de gratitude que si je le pouvais, 
j’accélèrerais le processus, parce qu’il me tarde que nous soyons des millions à avoir le champ 
libre afin de nous réinventer.  

Au-delà de l’effondrement, je pourrais égrener encore des milliers de raisons d’éprouver une 
sincère gratitude, qu’elles paraissent à priori positives ou pas, mais il te revient à présent de 
contempler le monde d’un œil nouveau et de voir qu’à chaque instant tout, absolument tout, 
contribue à l’émergence d’une Vérité, ou du Bien si tu préfères. Cela dit, tu peux tout à fait 
rejeter ce chapitre en bloc et continuer ta vie comme si de rien n’était, je sais pertinemment 
qu’il faut du temps pour pratiquer la gratitude, se l’approprier et la décupler dans tes veines.  

Tu peux aussi me rétorquer que la gratitude n’est qu’une perfusion de morphine qui nous 
aide à avaler une pilule amère et traverser les épreuves sans trop morfler. Pourquoi pas, c’est 
une manière de voir, mais il t’appartient de continuer à souffrir sans opiacés, après avoir 
testé les deux, mon choix est fait. Tu es également en droit de te demander si, au-delà de se 
sentir mieux, cette pratique change concrètement quoi que ce soit sur le destin du monde. 
En réalité, la pratique de la gratitude est intrinsèquement liée à une loi universelle déjà 
évoquée, la loi de l’attraction. J’en ai parlé succinctement dans les chapitres précédents, 
cette loi gouverne toute l’énergie contenue dans l’univers, de la formation de l’atome au 
mouvement des planètes, on pourrait la résumer en une expression : « ce qui ressemble 
s’assemble ».  

À toute action s’oppose une réaction de force égale, tout comme l’aimant attire le métal, ou 
le « complotiste » la bonne info, la gratitude est magnétique. Quand ta reconnaissance est 
sincère, la loi de l’attraction stipule que tu attires à toi davantage de raisons d’être 
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reconnaissant. Au contraire, plus tu te plains, plus tes doléances sont nombreuses et sincères, 
plus tu attires à toi des raisons de manifester des raisons de te plaindre. Ce qui est valable à 
l’échelle individuelle, mais aussi au niveau de la planète. Nous avons été des milliards à avoir 
eu peur du virus, devine ce qui en a découlé ? Toujours plus de raisons d’avoir peur. Nous 
avons crié au scandale, à la corruption, à l’inaction. Et que s’est-il produit jusqu’ici ? Toujours 
plus de scandales, de corruption et d’inaction. On est certains qu’il y aura des coupures, des 
rationnements et pourquoi pas un confinement ou un passe énergétique. Est-ce que ça va 
arriver ? Vu qu’on y pense de plus en plus fréquemment, il y a de grandes chances pour que 
ça se produise. On s’est lamenté sur une vérité qui tarde à éclater… Et effectivement, elle 
prend son temps puisque nous sommes des millions à nous en plaindre, à invoquer 
constamment cette réalité. 

Heureusement pour nous, plus tu éprouves de gratitude, plus le phénomène s’amplifie. 
D’ailleurs plus tu la pratiqueras au quotidien et plus il sera naturel d’éprouver une intense 
reconnaissance, même pour des choses qui paraissent anodines vu de l’extérieur. Voilà une 
bonne raison pour relire ce chapitre aussi souvent que nécessaire et partir à la chasse aux 
motifs sincères d’être reconnaissant. De plus, et même si ça ressemble à un manichéisme 
primaire, l’énergie et les vibrations des pensées ainsi que des émotions positives l’emportent 
sur celles teintées de négativité, une chance pour nous de changer rapidement le fusil 
d’épaule. Enfin, je te réserve le plus beau pour la fin, parce que la loi de l’attraction ainsi que 
la gratitude fonctionnent pour ce que tu as déjà expérimenté, mais aussi pour ce que tu 
souhaiterais qu’il arrive dans le futur.  

Oui, je suis en train de te dire qu’on est en mesure de modeler l’avenir et les potentialités qui 
nous attendent. Et dans cette optique, l’imagination est ta seule limite. Ce qui signifie que 
dans le cadre de la Résistance, nous allons équiper le bazooka de notre cœur d’un superbe 
viseur afin de taper dans le mille aussi souvent que nécessaire. Grâce à la 
« visualisation créatrice », on va s’armer dans le prochain chapitre d’un système 
sophistiqué de guidage pour nos pensées, notre gratitude, afin que l’univers conspire à la 
victoire de la Résistance en matérialisant l’avenir qu’on va imaginer toi et moi… 
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Chapitre 7 
 

« Nous sommes ce que nous pensons. Tout ce que nous sommes résulte de nos pensées. 
Avec nos pensées, nous bâtissons notre monde. » 

Bouddha 

 

J’espère de tout mon cœur que l’exercice de la gratitude a su te séduire et que tu vas essayer 
de l’éprouver au quotidien, car elle a réellement changé ma vie, elle peut redessiner la tienne 
et impacter celle de nombreux résistants. Ne serait-ce que pour le bien-être qu’elle apporte, 
la confiance et le sentiment de paix qui te submerge lorsque tu l’éprouves, même dans les 
périodes difficiles, il vaut vraiment la peine de s’y tenir le plus souvent possible. Je te conseille 
d’écrire tous les jours les raisons qui te poussent à te sentir reconnaissant, tu constateras des 
changements stupéfiants dans ton quotidien, crois-moi. Mais il serait dommage de ne pas 
continuer à dénouer la pelote bleue maintenant qu’on dispose tous les deux d’un chemin 
d’accès vers une réalité sur laquelle on peut peser depuis ton canapé. Tu l’as sans doute 
deviné, il est temps de combiner la gratitude à la visualisation pour tirer le meilleur de la 
loi d’attraction. 

Biologiquement, le cerveau ne fait pas la différence entre l’imagination et la réalité, c’est la 
conscience qui s’en charge. Il est incapable de faire le tri entre une situation visualisée et une 
situation réelle. D’ailleurs ton corps réagira de la même manière si tu songes à un souvenir 
agréable, si tu fais un rêve de la même teneur ou que tu imagines une situation tout aussi 
plaisante. Il en va de même pour les traumatismes passés, les cauchemars et la peur de 
l’avenir.  

Il y a quelques années, dans une autre vie, je peux te dire que mon anxiété atteignait des 
sommets. Je devais cette peur de tout à un terrain anxieux, mais aussi à un cocktail 
redoutable de stimulants, de manque cruel de sommeil et d’emmerdes. Durant cette phase 
d’échec et d’égarement, j’en arrivais à un point où j’étais capable en voyant le facteur au coin 
de ma rue, d’être sûr et certain qu’il allait m’apporter une mauvaise nouvelle par courrier. 
Les plus mauvais jours, je refusais d’ouvrir les enveloppes, je ne voulais même pas les 
regarder, car je m’étais persuadé que chaque lettre contenait de nouveaux problèmes. J’avais 
les mains moites, le souffle court et le cœur qui tapait vite, et ça ne loupait jamais : charges 
sociales, factures méchamment salées, impôts, amendes, j’en passe et des meilleures.  

C’est en pratiquant la gratitude et la visualisation que j’ai réalisé bien plus tard que je m’étais 
enfermé pendant plusieurs années dans une spirale de pessimisme, en gros je 
m’autopersécutais. Et avec l’imagination dont dispose un auteur par nature, tu te doutes que 
je n’y allais pas de main morte. Par l’effet de la loi d’attraction, croyant dur comme fer qu’une 
tuile allait me tomber sur le coin du casque à tout moment, j’entretenais des pensées, des 
émotions et des actions qui se manifestaient dans la réalité par une avalanche continuelle de 
problèmes alimentant ma croyance première : j’étais en permanence exaucé en ne voyant 
que du noir et en imaginant le pire.  
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Finalement, si on transpose ce cas à la Résistance, n’avons-nous pas passé des mois à être 
exaucés ? Nous avions su dans notre cœur que les « vaccins » seraient une catastrophe. Nous 
avions senti que le chiffon rouge agité du côté de l’Ukraine allait nous pénaliser. Nous avions 
la certitude que les pénuries allaient arriver. Et tout ceci s’est produit. Pourquoi ? D’une part 
parce que nos adversaires l’avaient probablement conceptualisé et clairement visualisé 
dans leur propre intérêt. Mais surtout d’autre part parce que nous étions focalisés sur ces 
sujets, sur ces visions, avec la conviction que les évènements allaient se produire. Nous étions 
nombreux à l’entretenir et c’est arrivé. 

La bonne nouvelle, et je peux te le certifier, c’est que ce phénomène fonctionne à merveille 
dans l’autre sens, pour la bonne et simple raison qu’il s’agit du même exercice mental : la 
visualisation créatrice. 

Pour l’expliquer simplement, c’est un peu comme faire un rêve érotique si réel « que les draps 
s’en souviennent ». Il faut donc le voir, mais aussi avoir la sensation très nette que la scène 
se produit réellement ou qu’elle vient d’arriver au point d’en avoir une réaction physique. La 
visualisation, ou l’imagerie mentale si tu préfères, est une technique qui vise à mettre en 
œuvre les ressources de l’esprit, de l’imagination et de l’intuition pour améliorer les 
performances et le mieux-être, par exemple. Les fondateurs de cette approche sont Émile 
Coué, le Dr Franz Alexander et le Dr Carl Simonton, ça ne date pas d’hier. Proche de 
l’autohypnose, on y a notamment recours dans le domaine thérapeutique pour réduire le 
stress ou modifier un comportement, mais aussi dans le domaine sportif, où la visualisation 
fait maintenant partie de l’entraînement de tout athlète de haut niveau. 

On le sait à présent, l’imagerie mentale améliore concrètement les résultats sportifs de 30 %. 
Un score qui s’élève à 45 % quand on y rajoute les mouvements pendant les répétitions 
mentales. Selon l’Institut des neurosciences de l’Université McGill, le pouvoir de la 
visualisation, combinée à la répétition mentale d’une action ou d’un mouvement sans bouger 
la moindre partie de son corps provoque des résultats spectaculaires, aussi bien en termes 
de performance pendant l’action, que de récupération après l’effort. En effet, comme je te l’ai 
indiqué en préambule de ce chapitre, notre cerveau ne fait pas la différence entre un geste 
réalisé physiquement et le même geste réalisé mentalement. Ainsi, pratiquement tous les 
membres de l’équipe olympique canadienne en 1998 disaient utiliser au moins une fois par 
jour des procédures de répétition mentale par imagerie pendant une séance d’environ 
12 minutes.  

Descartes avait déjà pointé la force des images mentales, avec un exercice tout simple que je 
vais te partager. Concentre-toi pour te représenter cette scène empruntée au célèbre penseur, 
une image qui illustre bien le pouvoir de la visualisation sur nos émotions et nos sensations : 

Concentre-toi, et imagine le plus fidèlement possible. Que se passerait-il si tu étais obligé de 
marcher sur une planche de 20 mètres de long et de 20 centimètres de large posée à 
100 mètres de haut entre les 2 tours d’une cathédrale ? 

Tu vois tes pieds ? Tu entends le vent qui s’engouffre entre les deux tours et le bois craquer 
sous tes pas ? Tu ressens la planche se voûter sous ton poids ? Tu vois le vide ? Tu le sens 
t’aspirer et menacer ton équilibre ?  

Maintenant, imagine ce que tu ressentirais si tu marchais sur la même planche, mais 
simplement posée à même le sol ? 

Dans le premier cas, ton cerveau anticipe la chute et tu vis un moment pas vraiment agréable, 
peut-être même que tu te vois incapable d’avancer face au danger que représente le vide. 
Dans le second cas, tu réalises avec soulagement que c’est facile et tu es capable de faire la 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Franz_Alexander
https://simonton.ch/fr/content/155/57/la-methode/la-methode
https://www.mcgill.ca/neuro/fr
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traversée. D’une certaine manière, cet exercice souligne que ton imagination est plus forte 
que ta volonté pour déterminer tes actes. 

Derrière ce petit test se cache un background plus scientifique qui va t’aider à comprendre la 
mécanique qui s’active en coulisse. Le neuroscientifique Alvaro Pascual-Leone de l’université 
d’Harvard a réalisé une étude en prenant un groupe de sujets pratiquant du piano et un autre 
visualisant la pratique du piano pour savoir si ceux qui jouaient dépassaient ceux qui se 
contentaient de visualiser, les résultats sont très instructifs. Le Dr Blaslotto, de l’Université 
de Chicago, quant à lui, a étudié en 1996 deux groupes de joueurs de basketball. Pendant 
30 jours, le premier groupe devait lancer des ballons pour tirer au panier, le second groupe 
devait seulement visualiser le geste. Au terme de l’étude, ceux qui ont pratiqué réellement se 
sont améliorés de 24 %, et ceux qui ont juste pratiqué « dans leur pensée » se sont améliorés 
de 23 % alors qu’ils n’ont pas touché le ballon durant 30 jours.  

Encore deux autres groupes ont été étudiés dans d’autres travaux similaires. Cette fois dans 
le but de gagner de la masse musculaire au niveau des biceps. Le premier devait, à raison de 
5 fois par semaine, soulever des haltères, le second devait juste visualiser, sans même bouger 
le bras. Les pratiquants réels ont eu un gain de 30 % de masse musculaire, le second 13,5 %, 
juste en visualisant. C’est pas génial ? On a donc découvert que le fait de simplement penser 
à une action envoie du courant électrique partant des neurones moteurs et allant vers les 
muscles en lien avec l’action. C’est dire si la visualisation peut s’avérer puissante. 

Jules Verne (1828-1925) le disait, « Tout ce que des hommes peuvent rêver, d’autres hommes 
le réaliseront. ». Quoi qu’on pense du personnage, Walt Disney (1901-1966) pratiquait 
également la visualisation et le confiait dans un autre style « Si vous pouvez le rêver, vous 
pouvez le faire ». Mohamed Ali (1942-2016) connaissait le pouvoir de la visualisation sur le 
ring, « Il faut que mon esprit le voie et que mon cœur y croie », il savait que si le cœur et 
l’esprit étaient alignés, il pourrait mettre à terre n’importe qui. 

Au-delà des sportifs et des personnages célèbres, la visualisation est largement pratiquée par 
d’immenses scientifiques à travers les âges. Le triangle de Pascal est une visualisation, 
l’ensemble de Mandelbrot est une visualisation impressionnante basée sur les fractales de 
Julia en 1978. Dans cet exemple précis, les travaux de l’un ont influencé les recherches de 
l’autre, un peu comme le disait Jules Verne il y a quelques lignes. 

Il existe deux types de visualisation, l’une réaliste et l’autre symbolique. Et on va s’en servir 
tous les deux en les associant à la gratitude pour tenter de changer le monde depuis ton 
canapé, avec un petit coup de pouce de l’univers. 

La visualisation réaliste suggère par nature des images réalistes d’une situation, ça semble 
logique. Cette scène peut inclure des gens (connus ou inconnus), des lieux, des ambiances, 
des sensations, des saveurs, des odeurs, ou toutes références mentales qui t’aident dans le 
processus. L’important, c’est de ressentir la scène comme si tu y étais, avec une intensité telle 
que tu dois avoir l’impression que ça s’était déjà produit. En gros, il faut y croire. On va voir 
concrètement comment ça fonctionne pour deux petits miracles autour d’une table basse… 

Je voudrais que tu tiennes toujours le fil de laine entre tes doigts et que tu te laisses aller, 
même si quelqu’un vient de sonner à ta porte d’entrée, même s’il insiste plusieurs fois. Même 
si je t’accompagne sur le seuil et même si tu ouvres avec surprise à ton voisin. Je voudrais 
que tu contemples son sourire un peu hébété, un peu gêné aussi, car il murmure du bout des 
lèvres qu’il s’excuse, puis bredouille que tu avais raison. Bien sûr, tu ne comprends pas tout 
de suite de quoi il parle et ton voisin frictionne ses mains avec embarras en marmonnant 
« c’est en train de se passer à la TV… ils le disent aux infos ». Il te demande pardon encore 

https://mbb.harvard.edu/people/alvaro-pascual-leone
https://pubmed.ncbi.nlm.nih.gov/7500130/
https://www.philcicio.com/power-of-visualization/
https://www.philcicio.com/power-of-visualization/
https://youtu.be/asyuB0bIApc?t=787
https://fr.wikipedia.org/wiki/Triangle_de_Pascal
https://www.google.com/fbx?fbx=mandelbrot_explorer&hl=fr
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une fois et tu l’abandonnes avec étonnement, pour te rendre devant ton poste de télévision 
et l’allumer.  

Une édition spéciale se déroule sous nos yeux, les journalistes en duplex suivent un homme 
en costume d’un bleu irisé, cravate jaune rayée, menotté et la tête basse. Malgré leurs efforts, 
les correspondants sur place ne parviennent pas à franchir le cordon de sécurité dressé par 
la police. Le suspect brun aux sourcils épais n’en mène pas large. Sa base du nez large répond 
à ses bajoues sévères, il semble tendu, abattu. Son teint livide reflète les halos rouges et bleus 
des gyrophares, il plisse les yeux sous les nombreux flashs des photographes de presse et on 
peut deviner à son attitude que rien ne le sortira du pétrin. Un homme en uniforme invite le 
PDG de Pfizer à courber l’échine pour entrer de force dans le véhicule de patrouille sous 
l’objectif des caméras du monde entier.  

Le bandeau d’information blanc, rouge et bleu en bas de ton écran titre « Scandale Pfizer, 
Albert Bourla face à ses responsabilités ».  

Ton cœur bondit d’étonnement mâtiné de joie, surtout quand les experts de plateaux avouent 
que cette interpellation n’est que le début d’une longue série. Et pendant que tu cherches à 
monter le son à l’aide de ta télécommande, les murs de ton salon changent d’apparence pour 
revêtir un parement en bois. Ta TV disparait comme l’agitation des journalistes et le silence 
s’invite dans une salle d’audience aux murs acajou et pleine à craquer. Nouveau décor et 
nouveaux personnages.  

Les gens assis sur les bancs se lèvent brièvement à l’arrivée du juge. Plusieurs personnes dans 
le public portent un sweat avec l’inscription « ni pitié ni pardon », d’autres arborent des 
badges de la pelote de laine, tous s’échangent des regards entendus lorsque les policiers font 
entrer l’accusé. Il flotte alors dans la salle un étrange mélange de parfums bon marché, de 
café et de chewing-gum mentholé, on entend des chuchotements puis le léger grincement de 
la porte du fond.  

Dans un costume étriqué, il a le visage fermé et la bouche pincée, il n’a même pas un regard 
pour la blonde assise au premier rang qui partageait sa vie malgré le mensonge sur son 
identité ainsi que ses quartiers à l’Élysée. Les épaules basses, il s’installe sans énergie, 
légèrement désabusé avant de réajuster sa cravate en dépit du cliquetis métallique émis par 
ses menottes aux poignets.  

Son regard fuyant n’a pas la force de parcourir l’assemblée pendant qu’Emmanuel Macron 
se penche à l’oreille de son avocat qui ne parvient pas à le rassurer. L’homme de loi 
totalement chauve se contente de secouer la tête de gauche à droite et le président destitué 
de ses fonctions pousse un soupir qui en dit long sur son état d’esprit.  

Puis un autre inculpé est escorté, l’échine courbée, des cernes sous les yeux et la barbe mal 
rasée. Olivier Véran semble avoir des nuits difficiles, et on peut lire sur son visage que ses 
choix en tant que ministre de la Santé ont fini par le rattraper. 

Ici, tout le monde sait qu’ils ne sortiront pas, de ce tribunal, libres, mais au moment où le 
juge prend la parole, les murs s’abattent pour laisser place à du goudron sur une grande 
étendue. On change encore de scène pour se retrouver sur un large ruban de bitume traversé 
de lignes jaunes, bordé d’herbe et de lumières au sol. Au loin, sur le tarmac, les réacteurs d’un 
gros porteur qui décolle nous assourdissent un instant, juste avant que tu te retournes vers 
la tour de contrôle, pour découvrir avec moi un jet privé immobilisé sur la piste et ceinturé 
par des tas de véhicules de police.  

Sur les escaliers latéraux, les autorités appréhendent une femme d’un certain âge portant un 
foulard ainsi qu’une broche dorée, alors qu’elle s’apprête à pénétrer dans l’avion. Figée dans 
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un tailleur vert pâle, elle lève doucement ses mains en signe de reddition, tremblant comme 
une feuille à l’idée d’être confondue. Le vent balaye sa chevelure pourtant largement fixée 
avec de la laque et ses yeux clairs luisent si fort qu’on oublierait presque ses rides et son rouge 
à lèvres austère. Face aux ordres aboyés par les forces de police, Ursula von der Leyen 
conserve un sourire crispé puis effectue un lent demi-tour, et sous nos yeux ébahis, les 
autorités l’appréhendent manu militari. Et pendant que la femme à la tête de la Commission 
européenne s’éloigne de l’appareil sous bonne escorte, les murs de ton salon reviennent à la 
verticale. Ton mobilier réapparaît, ta télévision refait surface et ton téléphone se met à 
sonner. Car tu viens de recevoir une notification, il s’agit d’un billet d’actualité qui te fait 
écarquiller les yeux : 

« Le World Economic Forum dans le viseur d’Interpol. Klaus Schwab sous le coup d’un 
mandat d’arrêt. » 

Voilà trois courts exemples improvisés de ce que pourrait être dans ma tête un exercice de 
visualisation, sachant que je suis très loin d’avoir décrit tout ce que pourrait produire ton 
esprit et toutes les sensations que tu pourrais éprouver lors de cet exercice. Cette approche 
nécessite un maximum de détails pour que ton mental se projette et y adhère. Il te faut 
ressentir la scène dans les moindres détails, comme si tu l’avais déjà vécue, mais plus 
important encore, il faut ressentir dans ton cœur la gratitude que tu pourrais éprouver si de 
tels évènements venaient juste d’arriver.  

Reprenons l’arrestation du numéro un de Pfizer, essaie de te représenter la scène avec un 
maximum de réalisme, comme si tu y étais, comme si tout ça se passait sous tes yeux. C’est 
en cours, là tout de suite, les choses arrivent. Que fais-tu au moment où le scandale des 
vaccins éclate à la TV ? Tu préviens peut-être tes proches, tu partages sans doute 
l’information autour de toi. Je pense que dans ce cas précis tu aurais un sourire éclatant, que 
tu éprouverais un soulagement puissant et une sorte d’exaltation qui te donneraient des ailes 
au point d’avoir envie de crier de joie dans la rue.  

Dans la même continuité, il est fort probable que tu ne loupes aucune miette du délibéré 
condamnant E. Macron. Imagine que ça se passe déjà. Que ressens-tu au moment du verdict, 
quand les épaules de celui-ci s’affaissent sous le poids du couperet venant de tomber ? 
Comment réagit ton cœur en apprenant que le juge ordonne la déclassification du secret 
défense autour de la gestion de la crise Covid ? Tu dévorerais probablement tous les articles 
détaillant les fautes commises en Conseil des ministres, ou encore les comptes-rendus du 
Conseil scientifique qui ne laissent aucun doute sur la manière dont le gouvernement nous a 
dupés. Est-ce que tu vois la tête de Véran sous les néons ? Tu l’imagines blafard et tendu à 
l’idée de devoir rendre des comptes ? Est-ce que ta gratitude peut pleinement s’exprimer à ce 
moment précis ? Tu peux la ressentir avec une belle intensité sur ce genre d’image mentale ? 

Honnêtement, lorsque Ursula von der Leyen sera mise aux arrêts, je siroterai en compagnie 
de ma famille une bonne bière, une IPA, ou une triple fermentation comme seuls les Belges 
savent en produire. Je trinquerai avec « Papi Marc », mon beau-père, je m’y vois déjà 
entouré de ma femme et de mes enfants, et tu sais pourquoi ? Parce que je sais que, toi et 
moi, on va le « déclencher », on va provoquer ce potentiel dans la réalité à force d’y penser. 
À force de le voir. À force d’avoir la certitude que tout ceci va arriver. 

Pour ma part, le jour où Klaus Schwab sera dans le collimateur des autorités, je ferai des 
bonds partout, incapable de réfréner ma joie, parce que je saurai que le pire est derrière nous 
et que la vague va s’abattre sur eux. Apprendre que notre cher président se fait épingler et 
prendra par la suite une lourde peine me ravirait au plus haut point, tout comme je serai 
profondément heureux que les gens que je fréquente et qui ne voulaient rien savoir sur aucun 
sujet sensible acceptent enfin de reconsidérer ce qui nous sautait aux yeux depuis le début.  
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Plus la scène est précise dans ta tête, plus limpide sera ta gratitude sur ces sujets. Et plus les 
chances qu’on attire à nous cette réalité sont élevées. Il existe cela dit, une autre technique, 
on peut également procéder à la visualisation symbolique. Celle-ci fait appel aux symboles et 
aux archétypes et je vais tenter de t’en décrire un exemple.  

On pourrait se retrouver sur une île de sable, fin et blanc, sous un soleil radieux ainsi qu’un 
ciel parfaitement bleu. Tu as l’image ? Dans un endroit paradisiaque où l’air tiède effleure 
notre peau, où les falaises au loin témoignent d’une nature luxuriante. À ta gauche, tu as l’eau 
turquoise, le doux ressac des vagues, et à ta droite des palmiers offrant une ombre 
appréciable. Un hamac chamarré est tendu entre deux arbres et au pied de l’un d’eux se 
trouve dans une cage. Une petite cage blanche tout ce qu’il y a de plus classique, avec de fins 
barreaux, comme celles pour les oiseaux. Dans cette cage est enfermée une boule de noirceur 
un peu effervescente, un peu vaporeuse, mais très nerveuse. Cette boule, c’est la cabale, c’est 
l’état profond, c’est aussi l’énergie des milliardaires, les plans des politiques et les funestes 
projets des banques centrales. Doucement, tu marches jusqu’à cette cage, entouré du chant 
des oiseaux exotiques, et tu t’en empares ; elle n’est pas bien lourde, une main suffit pour la 
soulever.   

Alors que tu délaisses les senteurs de coco et de monoï, toujours lentement, bercé par les 
embruns et l’air iodé, tu t’éloignes de l’ombre pour poser la cage en plein soleil. Tu remarques 
que dès les premiers pas hors de l’ombre, la petite boule noire s’agite et pousse de petits cris 
étranges au contact des rayons du soleil. Mais lorsque tu poses la cage à même le sable et que 
la lumière s’abat durablement sur la boule de noirceur, celle-ci diminue encore et encore en 
gémissant, comme si le soleil léchait les méfaits de sa lueur composée de vérité, de paix et de 
justice. À ton tour, tu es enveloppé d’une belle lumière blanche, une lumière venant de ton 
cœur et qui pénètre également la cage. Inexorablement la boule noire se ratatine, agonise 
puis disparaît, laissant seulement une plume sombre au centre de la cage. Une plume 
semblable à celle d’un corbeau, tu t’en empares et tu vas la déposer délicatement au bord de 
l’eau pour que les flots l’emmènent très loin de l’île. Imagine tes pieds s’enfoncer dans le sable 
humide, ressens l’eau tiède à tes chevilles, l’écume bordant la plume et la gratitude à l’idée 
de nous libérer pour de bon de la crise. Regarde la plume flotter, entraînée par les courants 
puis disparaître doucement à l’horizon, jusqu’à ce qu’elle ne soit qu’un mauvais souvenir.  

Comme tu peux éprouver de la gratitude à la seule idée que Klaus Schwab soit hors d’état de 
nuire, tu peux ressentir une profonde reconnaissance pour la disparition de la noirceur sous 
l’effet de la lumière dans la petite cage. Il s’agit de deux approches différentes, en fonction de 
ta sensibilité et de ton imagination, mais tu es tout à fait libre de te créer tes propres images 
mentales. Tu es libre de visualiser Bill Gates aux arrêts, l’enterrement de Soros qui ne sera 
pas éternel, le démantèlement de l’OMS, les excuses publiques des présentateurs des JT. Je 
ne fais que suggérer pour illustrer la méthode, car le plus important est ailleurs.  

Le plus important réside dans la pratique quotidienne de cette visualisation combinée à la 
gratitude, mais pas seulement. La puissance de cette force créatrice à l’échelle du monde 
repose également sur le volume des images et des sentiments que nous adressons à l’univers. 
Cette pratique peut véritablement changer le cours des choses pour peu que nous soyons de 
plus en plus nombreux à gorger nos pensées de gratitude en songeant, non seulement aux 
différentes victoires déjà remportées par la Résistance, mais surtout à celles qui nous 
attendent à l’avenir. Nous devons être d’innombrables cœurs à l’unisson pour projeter ces 
images, ressentir cette certitude, éprouver cette joie, tous excités comme des enfants à l’idée 
que le Noël des résistants va bientôt se produire. Parce que derrière la fréquence de cette 
pratique se cache « la cohérence » collective mais surtout un égrégore. Il s’agit de notre 
arme fatale pour modifier le monde depuis ton canapé, mais aussi des derniers bouts de laine 
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qu’il nous faut détricoter afin de venir à bout de notre pelote bleue. Et je t’en parle tout de 
suite, dans le chapitre d’après.   
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Chapitre 8 
 

« Certains veulent que ça arrive, d’autres aimeraient que ça arrive et quelques-uns font 
que ça arrive. » 

Michael Jordan 

 

J’aime beaucoup cette citation de l’ancienne légende de la NBA, elle est tellement 
représentative de la Résistance et de ce que tu es en train d’accomplir. En tant que miracle, 
tu es de ceux qui font que « ça » arrive, que les choses changent. Quelque part, nous avons 
déjà gagné, c’est un peu comme si nous l’avions commandé d’un simple clic : la victoire est 
juste en cours de livraison. Dès mon travail préparatoire, je savais intuitivement que la 
réflexion me guiderait sans doute dans cette direction. J’avais tellement hâte à la fin de mes 
recherches d’écrire ce chapitre que j’en déborde de joie lorsque je te vois tenir le fil bleu d’une 
pelote qui a franchement diminué à présent. D’ailleurs, si tu l’observes sur ta table basse, tu 
peux apercevoir entre les derniers nœuds de cette boule, un léger filet de lumière perçant 
entre les fibres de laine. Et cette lueur, on va doucement la libérer tous les deux, en abordant 
la manière la plus concrète de renverser le jeu : en créant un égrégore. 

Égrégore vient du latin egregius qui signifie remarquable, illustre, exceptionnel. À partir du 
grec, pris dans le sens biblique et spirituel, égrégore signifie « troupe éveillée », « veilleur » 
ou aussi « être éveillé ». Dans le livre d’Hénoch, écrit Gnostique apocryphe du IIe siècle de 
l’ère actuelle, il désigne des entités d’un caractère assez énigmatique qu’on pourrait appeler 
« âmes collectives » ou même dans une certaine mesure « ange ». L’égrégore semble 
appartenir à ce que certains ésotéristes appellent le monde intermédiaire, d’autres le plan 
astral. Et plus globalement, l’égrégore est la représentation du rassemblement de pensées de 
haute densité, quelque chose qui se rapproche d’une pensée collective ou encore les 
archétypes décrits par Jung, le tout, infusé dans notre âme, via nos émotions et notre cœur. 

Lorsque plusieurs personnes se focalisent ensemble sur un même objet, avec une même 
intensité, ils développent une énergie commune. Tu connais cet effet stimulant, éprouvé 
lorsque tu partages avec d’autres un projet passionnant ou un moment fort, par exemple un 
concert. L’activité concentrée rassemble les intentions de chacun en une conscience 
collective, qui semble porter le groupe. Mais derrière l’impression personnelle, il y a aussi un 
processus réglé qui se déroule entre chaque membre du groupe. 

L’émotion active les atomes de tes cellules, transformant le corps en une espèce de pile 
électrique, comme on l’a vu, capable de fabriquer sa propre énergie. Ainsi, par la seule force 
d’une émotion mutuelle et d’une pensée dirigée sur un élément en particulier, nous 
connectons nos sources d’énergie et en créons une plus grande, plus globale. Comme 
branchés les uns sur les autres, on se met à vibrer sur la même longueur d’onde. La tension 
est alors assez haute pour qu’émerge un esprit de groupe, c’est l’égrégore.  

Le biochimiste Rupert Sheldrake parle de champ morphogénétique. Le ressenti d’un individu 
exerce une force sur celui de l’autre, tel un écho de pensées et de sentiments. Ce mouvement, 

https://www.ledifice.net/3010-1.html
https://fr.wikipedia.org/wiki/Champ_morphog%C3%A9n%C3%A9tique
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par résonance, va influencer les comportements des membres du groupe et nos propres 
pensées. 

En 1951, dans « La Kabbale pratique », Robert Ambelain définit un égrégore comme « une 
force engendrée par un puissant courant spirituel et alimentée ensuite à intervalles 
réguliers ». Plus récemment en 2003, Arnaud de l’Isle nous donne une autre définition dans 
l’« ABC de la Magie Naturelle », « C’est le champ d’énergie invisible issu des individus ayant 
œuvré ou œuvrant dans un même état d’esprit et selon des rites proches. » 

Tu peux me croire, les francs-maçons connaissent les subtilités des égrégores. Nos 
adversaires, l’élite composée de mondialistes les maitrise également sur le bout des doigts. Il 
y a des égrégores partout, nourris consciemment ou inconsciemment, par exemple par les 
supporteurs d’un club de foot, les militants d’un parti politique, les religions ou même les 
covidistes-convaincus. Au bout du compte, l’égrégore est une sorte d’esprit de groupe 
influencé par les intentions et les pensées des personnes qui croient en la même chose ou ont 
un même but. En résumé, c’est une convergence de visualisations. Voilà qui devient très 
intéressant lorsque des miracles se réunissent autour d’une pelote bleue pour changer le 
monde depuis un canapé.  

Dans son ouvrage « Puissances de la pensée », Omraam Mikhaël Aïvanhov personnifie les 
pensées, les intentions et les sentiments. Il dit (page 60-65) « Vous avez une pensée : déjà 
elle vous quitte et s’en va quelque part dans le monde agir sur les cerveaux d’autres 
personnes […] ». 

(page 61) « Les pensées se dirigent sur des êtres ou des objets déterminés. Certaines pensées 
ne vivent pas longtemps, tandis que d’autres subsistent pendant des siècles et même des 
millénaires […] » 

« Toutes les pensées de même nature se rejoignent, se renforcent et s’amplifient. » 

Selon Omraam, cet égrégore, ces pensées sont d’une puissance insoupçonnée. Car elles 
peuvent traverser les siècles et les millénaires, influer sur les autres à distance, transporter 
le mal ou le bien (la guerre, par exemple, vient à la base de pensées négatives) ou encore agir 
sur la matière – à condition que les pensées passent par l’âme pour se réaliser. 

En 1998, des chercheurs de l’Université de Princeton ont créé le Global Consciousness 
Project pour tenter de déterminer s’il existe un champ unificateur de la conscience. Et si oui, 
comment peut-il servir à l’Homme pour créer « un avenir plus brillant et plus conscient » ? 

Les chercheurs ont créé 65 générateurs de nombres aléatoires (RNG), aussi nommés EGG 
qui font appel à des technologies quantiques et sont répartis un peu partout dans le monde. 
Et les résultats sont édifiants : quand un évènement d’influence mondiale se passe, les 
pensées influent sur les générateurs. En vert ou bleu, tu as le tracé que devraient suivre les 
générateurs de nombres aléatoires. En rouge, la courbe effective. 

Par exemple, voici les résultats le 11 mars 2020 (quand les pays commençaient leur premier 
confinement). 

 

https://www.glfriteecossaisprimitif.org/?page_id=2400
https://livre.fnac.com/a19320/Omraam-Mikhael-Aivanhov-Puissances-de-la-pensee
https://global-mind.org/fristwall.french.html
https://global-mind.org/fristwall.french.html
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Ceux du 11 septembre, lors des attentats du World Trade Center :  

 

Lors d’une prise d’otage d’une école en Russie, en 2004 :  

 

Lorsque les 33 mineurs chiliens ont été retrouvés vivants après 17 jours de travail acharné et 
de solidarité :  

 

Ou encore à la mort de Steve Jobs :  
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Il existe des centaines d’études de cas consultables en ligne. Au vu de ces résultats, l’équipe 
conclut « Nous ne savons pas encore comment expliquer ces relations subtiles entre des 
évènements d’importance pour les hommes et les données obtenues, mais elles sont 
indéniables. Ces résultats montrent à l’évidence que le monde physique et le monde de 
l’esprit humain sont liés d’une relation encore inconnue. » 

« La conscience de groupe à grande échelle a des effets dans le monde physique. Sachant 
cela, nous pouvons intentionnellement travailler vers un avenir plus brillant et plus 
conscient. » 

Voilà qui nous rappelle étrangement le projet Global Cohérence Initiative vu dans les 
chapitres précédents, ainsi que l’impact de la pensée d’un petit poussin sur un petit robot aux 
déplacements aléatoires, non ? Mais revenons à nos égrégores…  

Il en existe 3 types, les égrégores neutres, les limitatifs et les féconds. Un égrégore neutre est 
entretenu typiquement par un groupe d’amis, un cercle professionnel, la famille 
éventuellement. Il a peu d’influence sur les pensées, aucun intérêt dans ce chapitre. 

Les égrégores limitatifs prennent naissance essentiellement dans les religions ou les partis 
politiques. Ils sont limitatifs, car ils font appel à l’égo. La personne doit s’adapter et intégrer 
des symboliques fortes pour rejoindre le mouvement qui ne sert généralement qu’à une 
poignée de membres en haut de la hiérarchie (par exemple, un candidat pour un parti 
politique). 

Les égrégores féconds sont ceux qui nous intéressent. Ils permettent une élévation de la 
conscience individuelle et collective. Les égrégores de cette nature peuvent être positifs ou 
négatifs. Un bel exemple d’égrégore négatif a vu le jour avec l’arrivée du Covid et la 
mascarade de la plandémie, le nombre de personnes nourrissant des pensées apeurées à 
propos de la mort et de la maladie est impressionnant. Ce sont des pensées sincères, avec une 
sorte de foi, une croyance tout aussi sincère en ce qui concerne le risque d’être contaminé, de 
rendre les autres malades, d’en souffrir ou de ne jamais s’en remettre. 

Quelque part, l’égrégore rejoint la prophétie de Rudolf Steiner du début de la pelote et les 
questions que je me posais quant à ma propre responsabilité. Combien y a-t-il eu de 
personnes dans le monde qui ont invoqué le Dieu progrès ? Croyant fermement que toujours 
plus de consommation, plus de technologie, toujours plus de médicaments et toujours plus 
d’argent étaient la voie royale vers l’épanouissement de l’humanité ? C’est aussi un puissant 
égrégore entretenu depuis des décennies. 

Même fécond, l’égrégore a besoin d’être constamment nourri de la mémoire collective pour 
exister et agir dans le monde réel. Un égrégore non alimenté n’a plus de prise et se réduit 
comme peau de chagrin – à l’image de notre petite boule de noirceur sous l’effet du soleil 
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dans le chapitre précédent. Par exemple, l’égrégore du mauvais œil, de la superstition, 
n’existe presque plus dans nos cultures occidentales, matérialistes et cartésiennes. En 
revanche, il est encore très puissant dans les régions du monde où les croyances 
l’entretiennent.  

Concernant les égrégores féconds positifs, on peut citer les courants humanistes, les 
mouvements spirituels, les associations humanitaires ou maintenant « les miracles » qui 
lisent la pelote bleue. 

André Malraux disait « Le XXIe siècle sera spirituel ou ne sera pas », j’en suis convaincu et 
c’est pour cette raison qu’en tant que miracle déroulant le fil bleu je t’invite à rejoindre ce que 
j’appelle le « 20:20 » pour former le plus bel égrégore possible.  

C’est quoi le 20:20 ? 

Je pourrais le décrire simplement comme une sorte de rendez-vous quotidien. À ce stade du 
livre, je peux même prendre le risque de parler d’une espèce de cercle de prières. Oh, non, je 
ne me transforme pas en gourou du temple du Biasottisme solaire 38 , rassure-toi. 
Simplement, je t’invite tous les soirs à 20 h 20, pendant 20 minutes, à t’installer 
confortablement sur ton canapé qui devient donc notre principal centre de commandement. 
Pourquoi à 20h20 ? Déjà parce que c’est facile à retenir, ensuite parce qu’en fin de journée 
tu vas conditionner ta nuit et, de facto, la prochaine journée. Je voudrais que tu t’offres cette 
parenthèse dans le calme, loin du bruit et des obligations. Je voudrais que tu prennes ce 
temps pour toi, pour moi, pour toute la Résistance.  

J’aimerais que lors de cette bulle destinée à te recentrer, tu ressentes ton cœur apaisé en 
entendant un joyeux chahut au-dehors. En imaginant le doux brouhaha d’une avenue pavée 
et pleine de monde. Sous un joli ciel, des CRS ont retiré leurs casques et tout leur équipement 
face à une foule immense, à perte de vue. Il y a des gens souriants, des grands-parents, des 
jeunes adultes, des enfants débordant de joie et se prenant dans les bras. J’aimerais que tu 
fendes cette foule pour me rejoindre, que tu ressentes la même gratitude que les gens 
transpirant de bonheur à l’idée que les responsables de la crise sont traduits en justice et 
derrière les barreaux. Sur cette avenue que tu remontes jusqu’à me retrouver, certains 
pleurent de soulagement, parce que les médias traditionnels sont soit démantelés, soit en 
train de présenter leurs excuses. D’autres ont les mains jointes, et les yeux levés au ciel en 
remerciant la vie d’avoir mis hors d’état de nuire les ennemis du peuple.  

Dans les ruelles adjacentes, des hommes et des femmes arrivent encore en nombre, ce ceux 
sont qui viennent de comprendre que la cabale est à terre, que les milliardaires sont 
condamnés et ont tout perdu, qu’il y a tout un nouveau monde à reconstruire sur des bases 
totalement différentes. J’aimerais que pendant ce gros quart d’heure, tu focalises toute ton 
attention sur chaque bonne nouvelle qui sert la Résistance, que tu remercies sincèrement les 
évènements et les circonstances qui nous rapprochent peu à peu de cette foule à l’aube du 
nouveau monde. Imagine le bruit, les odeurs, les rires qui ricochent et retrouve-moi en tête 
du cortège. On se serre alors dans les bras, dans une accolade chaleureuse, soulagés tous les 
deux d’avoir invoqué ce qu’il y a de meilleur en nous tous. 

À 20 h 20, offre-toi 20 minutes pour visualiser l’objectif final, ainsi que les étapes qui nous 
mènent à ce but, des étapes composées de bonnes nouvelles. 

Tu peux te servir par exemple des merveilleuses capsules juridiques de Maître X qui 
recensent toutes les avancées judiciaires et légales positives. Dès le matin, n’hésite pas à 
piocher les bonnes nouvelles dans les résultats de recherche de la pelotedelaine.com. Prends 

 
38 Ma belette Céline, tu vois, j’ai réussi à le placer ;) 

https://crowdbunker.com/@maitreX
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de nouveau le temps d’éprouver de la gratitude pour les erreurs de nos adversaires, pour ta 
place dans la Résistance en tant que miracle.  

En ces temps troubles où des vagues de basses vibrations déferlent dans nos vies, je voudrais 
que tu te serves de l’énergie électromagnétique de tes pensées pour imaginer et ressentir que 
je suis là, tous les soirs à 20 h 20. J’ai une alarme quotidienne dont l’intitulé est « La Vérité 
arrive », pour ne jamais rater ce rendez-vous avec moi-même, avec toi, avec le futur. En 
fermant les yeux, la main posée sur le cœur, réalise que de nombreux lecteurs de la pelote se 
connectent à toi, aux mêmes pensées, à la même gratitude. Je voudrais que tu sentes dans 
chaque parcelle de ton être à quel point nous sommes nombreux et je voudrais que la 
certitude te berce peu à peu. Cette parenthèse où nous sommes tous sur la même longueur 
d’onde nous permet de revisualiser les scènes clés qui nous attendent dans le futur et 
provoque une intense reconnaissance. Tu peux te remercier de prendre part activement à la 
Résistance, tu peux également éprouver de la reconnaissance pour toutes les personnes qui 
prennent le temps de nourrir ton égrégore durant le 20:20. 

Puisque la pensée est exclusivement faite d’énergie électromagnétique, tout comme l’aimant, 
elle attire à toi ce que tu désires le plus profondément. Et puisque nous serons plusieurs à 
nous rejoindre lors du 20:20 en désirant que la vérité éclate et que la cabale soit neutralisée, 
ta pensée et ton émotion rechercheront automatiquement – comme un aimant – un autre 
pôle énergétique correspondant. Une pensée ne reste jamais seule dans l’énergie, elle se joint 
aux autres pensées vibrant de la même énergie. Alors, des formes de pensée de la même 
famille et ayant la même énergie se lient naturellement, automatiquement, afin de créer un 
bel égrégore. Je les imagine tous les soirs, je peux les percevoir, car on génère alors tous 
ensemble un égrégore collectif positif très puissant. 

Il est possible que, de temps en temps, je te facilite la pratique du 20:20 en organisant des 
lives sur Telegram pour guider et accorder nos pensées sur un point précis en particulier, 
mais tu n’as besoin d’aucune vidéo pour te raccorder à la réalité que nous sommes en train 
de créer. Car tout est encore possible, la vérité arrive à grands pas, j’aimerais que tu ressentes 
cette certitude et qu’à chaque respiration tu sentes la confiance qui nous anime.  

Dès le matin, grâce à la gratitude, essaie de conditionner ta journée pour ce rendez-vous du 
20:20. Soigne tes pensées, évite les actualités agaçantes ou trop anxiogènes, vois dans chaque 
nouvelle une parcelle de vérité qui éclate au grand jour. Lorsque tu t’alimentes, prends 
conscience que ta nourriture joue aussi un rôle dans la qualité de ton 20:20. J’ai besoin que 
tu sois au mieux de ta forme, dans un regain d’énergie, de satisfaction, de créativité et de 
légèreté, toute la Résistance a besoin de toi dans cet état d’esprit. Et tous les soirs, je propose 
que nous nous sentions bien dans notre peau, dans notre tête, dans notre cœur, avant de 
prendre le temps d’offrir au monde entier la qualité de notre énergie afin de créer une forme 
de pensée puissante et créatrice. Un égrégore qui vise à nous apporter le meilleur, après tout, 
c’est ce que nous souhaitons à chacun, c’est ce que nous méritons. Gardons nos pensées et 
notre cœur dans un état d’esprit positif du soir au matin et du matin au soir pour offrir ce 
cadeau à l’humanité, tous les jours à 20 h 20. 

Pierre Teilhard de Chardin, prêtre, philosophe et chercheur, disait : « Un jour, quand nous 
aurons maîtrisé les vents, les vagues, les marées et la pesanteur, nous exploiterons l’énergie 
de l’amour. Alors, pour une seconde fois dans l’histoire du monde, l’homme aura découvert 
le feu. » 

Et cette énergie de l’Amour est peut-être cette source lumineuse qui brille dans ce qu’il reste 
de la pelote. Si tu regardes ta table basse, tu constates qu’il n’y a qu’un dernier nœud laissant 
passer une belle lueur que je te propose de libérer dans le prochain chapitre. Car cet éclat va 

https://t.me/+9mbFszMJAVtkZmY8
https://t.me/+9mbFszMJAVtkZmY8
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nous permettre d’entretenir l’égrégore toute la journée, tout au long de l’année, de remplir 
ton cœur comme il ne l’a jamais été… 
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Épilogue 
 

« Ne renonce jamais à aimer, malgré les épreuves et l’aridité du cœur. L’amour est la 
grande force qui soutient l’univers ; sans lui, le monde vivrait un hiver éternel. » 

Sagesse amérindienne 

 

Je ne pouvais pas terminer ce complément de la pelote de laine sans dénouer le dernier nœud 
ni sans t’apporter la touche finale capable d’anéantir les tentatives d’asservissement de l’élite. 
J’admets que je t’entraîne très loin de mes 1359 sources de la boule de laine rouge, mais aussi 
très loin des manifestations dans la rue, des révoltes et des coups de gueule sur internet. Je 
conçois aussi qu’après t’avoir proposé des actions concrètes, je t’ai invité sur un versant plus 
subtil, sans doute moins accessible. Toutefois, je tiens à te parler ici, loin du fracas du monde, 
d’un moyen excessivement simple, à la portée de (presque) tous. Un interrupteur que tu peux 
déclencher sur commande afin de libérer toute la lumière qui se trouve en toi et de renverser 
définitivement le cours des choses. Ce petit truc en plus est la clé pour nourrir notre égrégore 
le plus efficacement possible, c’est aussi une astuce pour améliorer ta vie en un instant. Au 
début, j’ai hésité à écrire l’introduction de chapitre, puis je me suis dit qu’il fallait aller au 
bout des choses, qu’une part de toi serait prête à la lire, à se l’approprier, puisque tu es un 
miracle sur ma route.  

De quoi s’agit-il ? 

Avant d’entrer dans le vif du sujet, je pense qu’une autre sagesse des Indiens d’Amérique 
pourrait merveilleusement introduire et illustrer cette technique à travers ces quelques 
mots :  

« Apprends les rites du pardon si tu veux vivre en harmonie avec tes frères. La cérémonie 
du pardon demande un renouvellement de chaque chose. Le premier jour est consacré à 
l’oubli du passé. Le second jour, lève-toi avant le lever du soleil et assiste à la naissance de 
la lumière comme à la naissance d’un monde nouveau. Unis-toi à cette lumière en 
éprouvant des pensées d’amour pour tes amis et tes ennemis. Il n’est pas nécessaire de 
consacrer une vie entière à se connaître soi-même. Deux jours suffisent pour changer ton 
regard et purifier ton cœur. » 

Au risque d’achever les plus réticents, la technique dont je veux te parler fait appel à une 
sorte d’amour inconditionnel, cet art de vivre se caractérise par « l’Art de bénir », écrit par 
Pierre Pradervand dans son livre « Vivre sa spiritualité au quotidien ». « Bénir », quel drôle 
de mot, presque repoussant en 2022. C’est un terme poussiéreux qui pue l’encens de vieille 
église et ne m’inspire rien de bien folichon. Mais si on le positionne comme simple antonyme 
de « maudire », alors, il commence à revêtir une signification plus intéressante à mes yeux. 
On commence à boucler la boucle avec l’énergie de nos pensées, le réseau neuronal au centre 
du cœur et la puissance de la gratitude pour notre égrégore…  

https://www.babelio.com/livres/Pradervand-Vivre-sa-spiritualite-au-quotidien/217989
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À des années lumières de tout le folklore religieux réservé aux prêtres, bénir revient à vouloir 
inconditionnellement, totalement et sans aucune réserve le bien pour chacun et pour chaque 
chose. C’est souhaiter avec une gratitude sincère et profonde que le meilleur se produise pour 
chacun, en acceptant que tout, absolument tout, ne fasse qu’un. Ce qui se résume à considérer 
chaque être comme une part de toi ; même le triple dosé addict au port du masque est donc 
ton frère. Il s’est simplement égaré sur un autre chemin par peur, ignorance, égoïsme, 
matérialisme ou manque d’Amour. Mais rien ne t’empêche d’invoquer le bonheur pour qu’un 
rayon de soleil égaye son ciel et lui montre le chemin… bien au contraire. Après tout, nous 
sommes tous en permanence au maximum de notre niveau de conscience, tu ne peux pas 
demander à un barreau de chaise de peindre un chef-d’œuvre… 

Bénir, c’est envoyer de la lumière autour de soi, sur les évènements et sur les gens. C’est 
souhaiter tout le bien possible pour une personne ou une communauté, son épanouissement, 
son bonheur profond, du fond de son cœur, avec une totale sincérité. Une sincérité combinée 
à l’énergie du cœur, c’est tout ce que demande l’acte de bénir. C’est cette bonté illimitée et 
infinie que tu peux distribuer quand bon te semble s’apparente à une forme de don. C’est 
peut-être d’ailleurs la plus belle des formes, car elle est silencieuse, sans exigence en retour 
ni attente particulière. Bénir revient à envoyer de l’Amour, cette énergie qui compose 
absolument tout l’univers. Et c’est redoutablement efficace pour prendre soin de notre 
égrégore, car il est impossible de bénir et de juger en même temps. Tu peux toujours essayer, 
il y en a un petit paquet qui s’y sont cassé les dents avant nous, si on en croit les textes anciens.  

Matthieu (encore lui !) verset 5 : 44, disait « bénissez ceux qui vous maudissent » ou encore 
« Traitez les autres exactement comme vous voudriez qu’ils vous traitent – c’est là l’essence 
de toute vraie religion » (7 : 12)  

La sunna (tradition) islamique déclare que « Aucun de vous n’est un croyant s’il ne désire 
pas pour son frère ce qu’il désire pour lui-même. » 

En ce qui concerne le brahmanisme, l’hindouisme orthodoxe, il est dit dans le Mahabharata 
(5, 1517) « Ceci est la somme du devoir : ne faites pas aux autres ce qui vous ferait du tort à 
vous ».   

Dans le Talmud (Sabbat, 3 I a) du judaïsme « Ce que vous tenez pour détestable, ne le faites 
pas à votre voisin. C’est là toute la loi. Le reste n’est que commentaire. » 

Le bouddhisme nous indique exactement la même chose « Ne fais rien aux autres qui te 
ferait mal à toi » (Udãnavarga, 5,18) 

Même dans le taoïsme, on retrouve le conseil suivant : « Sache que ton voisin gagne ce que 
tu gagnes, et perd ce que tu perds » (T’ai Shang Kan-Ying P’ien) 

Cette sagesse qui traverse les âges pourrait donc se résumer en un comportement : penser 
aux autres de la manière dont tu voudrais qu’ils pensent à toi. Je sais qu’il est difficile à 
première vue de taire notre rancœur de résistants en songeant à toutes les crasses balancées 
par les pro-ARN-messager. De notre côté de la barrière, on les appelle volontiers les vaccinés, 
les golems, les mougeons, les matrixés, les benêts, les zombies ou encore les collabos. Mais 
tu ne trouves pas qu’il serait dommage de réduire éternellement notre prochain à son statut 
vaccinal ? Nous avons détesté cette manière de faire de la part du gouvernement et nous la 
perpétuons à notre sauce finalement. 

Au bout du compte, l’Art de bénir est une façon d’être qui nous ouvre la porte de l’Amour 
inconditionnel. Et il est peut-être bon de revoir quel est le sens profond de cet Amour, afin 
de mieux ouvrir sa porte. J’aime beaucoup la façon dont cette notion est décrite dans 
« Faucon Hurlant », lorsqu’Aigle Volant dit à son ami Patton :  

https://www.fr.fnac.be/a4323412/PATTON-BOYLE-Faucon-hurlant
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« L’amour est engagement… L’amour est un engagement profond, non pas de l’esprit, mais 
du cœur. On ne peut aimer avec l’esprit. On aime avec son cœur, mais on ne ressent pas les 
choses avec son cœur. L’amour se trouve à un niveau plus profond que les sentiments. On 
ne peut pas toujours l’atteindre avec les sentiments. Ce phénomène a engendré beaucoup 
de confusion dans ton peuple. Les gens de ton peuple pensent qu’ils doivent absolument 
ressentir quelque chose lorsqu’ils rencontrent l’amour. Parfois c’est le cas. Parfois, non. Ton 
peuple ne comprend pas que l’amour est une dimension, comme le temps ou l’espace. Mais 
c’est ainsi. L’amour est ce qu’il est. Il sous-entend toute création. La création est issue de 
cette dimension. La création exprime l’amour, mais elle n’est pas en elle-même l’amour ; 
elle est l’amour en action… » 

Si toute la création est issue de la dimension « amour » et que toute chose est reliée à moi par 
cette énergie universelle en action, ça signifie, en prenant un méchant raccourci, qu’il y a une 
part de moi dans l’attitude du conducteur esseulé prenant le volant masqué en plein mois de 
juillet. Il y a également une part de moi dans le triple dosé obtus et convaincu. Il y a une part 
de moi dans chaque résistant, il y a une part de moi en toi, mais aussi dans le médecin 
corrompu qui vante les mérites des injections en connaissance de cause. Il y a une part de 
moi dans le lecteur qui rejette « l’art de bénir », la gratitude et toute mon approche. Il y a 
même une part de moi sous la chemise cintrée de Macron.  

Est-ce que je ne me suis jamais montré borné, aveuglé, absurde, matérialiste ou cupide à 
aucun moment, jamais ? J’ai su évoluer, tout évolue en permanence, même notre dictateur 
en herbe.  

Je pousse le bouchon un peu loin en disant que derrière ses mensonges, sa vision européiste 
mortifère et sous sa houppette ridicule, se cache une part de beauté méconnue et infinie, une 
bonté dont il est le premier à ignorer l’existence. 

Tu veux bénir Macron dans le dernier chapitre ? Tu te fous de moi ?  

Dans l’art de bénir, on se fiche que ce type soit l’auteur des pires décisions politiques de ces 
50 dernières années, on met de côté son narcissisme puant et son dédain pour les gens du 
peuple. On oublie qu’il taille des pipes à la finance (et si ce n’était qu’à la finance…), il a beau 
tout entreprendre pour dépecer le pays de façon méthodique, on s’en remet simplement à 
l’univers pour le toucher par la lumière. Une lumière, une paix, une sagesse et un amour 
capables d’aller réveiller au fond de lui une vérité enfouie sous des tonnes d’égoïsme. Alors, 
on peut simplement le bénir dans sa compréhension du rôle de la France dans le monde, 
mais aussi dans son empathie… (Il va falloir m’aider un peu à le bénir, car là j’admets qu’on 
touche vraiment un cas d’école extrême.) J’aime à penser que personne n’est venu au monde 
100 % « mauvais », la monstruosité n’est qu’un empilement d’échecs, d’amertume, de 
conclusions hâtives, de croyances stériles, mais surtout de souffrances par manque d’amour 
ou d’estime de soi. 

D’ailleurs, c’est assez caractéristique du pervers narcissique lorsqu’on observe attentivement 
son profil. Faire d'autrui sa victime pour rehausser l'image déficiente qu'il a de lui-même, tel 
est le projet de ce personnage aux apparences trompeuses. 

En effet, le pervers narcissique organise, par un travail de sape psychologique, la démolition 
mentale de l'autre, totalement dénué de respect pour la personne humaine qu'il est. Il 
emploie la dévalorisation, l'humiliation, le dénigrement, mais aussi la brimade, le discours 
contradictoire et paradoxal, la polémique systématique.  

Le pervers narcissique n’hésite pas à recourir à l'allusion, au non-dit et sous-entendu 
fréquent. Il rabaisse les agissements de sa proie, nie ses accomplissements, et passe sous 
silence sur ses réussites. Ce genre de manipulateur s'arrange pour ne jamais être pris en 

https://fr.sott.net/article/9437-Portrait-du-pervers-narcissique-et-de-sa-victime
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flagrant délit et fait passer aussi l'autre pour coupable. Il lui fait perdre sa confiance en lui-
même, en son jugement et son intuition. Harceler, c'est savoir renverser les situations, 
accuser sa victime de tous les torts et de tous les maux, c'est s'arranger pour jouer le beau 
rôle. 

C'est aussi vivre avec l'arme de la mauvaise foi pour parvenir à semer le doute dans la 
conscience de l'autre, pour faire vaciller ses certitudes, ses convictions, sa volonté. Il s'agit 
avant tout de sauver les apparences, d'offrir aux yeux de tous une image de papier glacé, 
irréprochable. 

La logique du bourreau est en réalité celle de la protection : souvent prisonnier d'une image 
négative de lui-même, caractérisée par un narcissisme pathologique qui compense le 
sentiment de détestation et le manque d'estime qu'il se voue, le pervers a besoin de dominer, 
cherchant confusément à exploiter inlassablement, les qualités de sa victime. Il prend chez 
les autres ce qu'il ne pense pas avoir développer lui-même. 

Ce qui explique ce mode de fonctionnement est la peur de n'être rien, cachée derrière une 
enveloppe vide de sens, d'humanité et d'affects. Au fond, le pervers narcissique est victime 
d'un sentiment d'auto-dévalorisation dont les sources remontent à l'enfance.  

Et je termine cette parenthèse en t’invitant à un peu d’empathie, en te mettant dans la peau 
d’un garçon de 14-15 ans couchant avec une personne de 38 ans avant d’atteindre les hautes 
fonctions de l’État… On dit que l’amour n’a pas d’âge, mais il y a de quoi envoyer un peu de 
lumière et cesser de maudire ce petit garçon qui veut jouer au grand.   

Lorsque tu croises un vacciné bien heureux de l’être, bénis-le dans son indépendance vis-à-
vis du système, car il a cédé par soumission, trop dépendant de l’utérus artificiel. Si un agent 
de la propagande se montre agressif envers toi, il ne demande qu’à être béni dans son 
ignorance, dans sa confiance en lui, car il est mort de trouille d’avoir été trahi, il sait en son 
for intérieur qu’il a fait un mauvais choix. Intègre pleinement que sa certitude hautaine et 
son petit accent pointu ne sont que les échos des médias, car cette personne se sent 
totalement perdue. Comprends que son agressivité n’est que le miroir de sa peur panique de 
tout perdre ou de mourir sans avoir remboursé son crédit. Encore une fois, tu ne peux pas 
demander à un barreau de chaise de peindre un chef-d’œuvre, même si ce barreau de chaise 
fait partie de toi et vice-versa… 

Si tu rencontres une personne malade, à plus forte raison suite aux injections, tu peux la 
bénir dans sa santé et sa clairvoyance. À chaque fois que tu bénis quelqu’un dans ce qui lui 
fait défaut, c’est de toi que tu prends soin, c’est le monde que tu améliores. Tu n’as rien à 
perdre, il suffit de laisser ton égo de côté, de placer ta fierté blessée en arrière-plan pour 
simplement améliorer les choses à l’aide de ton cœur.  

Bénis de tout ton cœur le pantin Joe Biden incapable de faire du vélo sans les petites 
roulettes. Il n’est que le pion de l’État profond démocrate, cupide et opportuniste. Tu peux 
aussi le bénir, lui et son fils, dans sa morale, pour que la lumière aveugle le plus possible leurs 
tendances à aimer les petites filles. Bénis Ursula von der Leyen dans sa générosité, car elle 
n’agit jusqu’ici que pour ses propres intérêts, bénis-la dans son rapport à la réalité afin qu’elle 
soit de nouveau connectée à ce que vivent concrètement les peuples d’Europe. Bénis Klaus 
Schwab dans sa raison oubliée, sa folie n’en est que le revers d’une même pièce, envoie de la 
lumière sur son manque d’humanité, cet homme est incapable de nous respecter car il se 
déteste et rejette l’Humain. Bénis Bill Gates dans sa tolérance en la différence pour que ses 
penchants eugénistes soient bousculés. Et ainsi de suite… 

J’ai parfaitement conscience que bénir des pédosatanistes qui ne nous considèrent que 
comme une vulgaire ressource peut s’avérer au-dessus de tes forces lors de ta première 
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lecture. Si tu ne peux pas utiliser ton amour inconditionnel à leur égard ou que tu considères 
(sans doute à juste titre) que ce ne sont plus des êtres humains, sache que le contraire de cet 
amour n’est pas la haine, mais l’indifférence.  

En revanche, tu peux dans un premier temps concentrer ton attention sur un geste plus facile 
et bien plus accessible : tu peux bénir les gens pour leurs qualités réelles. Par exemple, il est 
très agréable de bénir chaque résistant avec qui tu parles, pour son courage et son intégrité. 
Je bénis les lanceurs d’alertes, les gens en live qui dénoncent les scandales, je bénis les 
médecins qui tiennent bon, toutes les âmes qui œuvrent dans l’ombre pour que la vérité 
éclate. En réalité, je les saupoudre de mes meilleures intentions, d’un amour sans borne 
accompagné d’un zeste de profonde gratitude, comme si j’avais une espèce de baguette 
magique capable de leur apporter ce qu’un miracle mérite. Je ne connais pas de meilleurs 
moyens d’avoir l’esprit toujours clair, le cœur toujours débordant de joie, l’art de bénir 
rayonne sur mes pensées ainsi que sur mes émotions, autant te dire qu’à 20 h 20, je suis au 
taquet et j’espère que tu vas le sentir lorsque tu te connecteras à moi.  

Mais le plus important, pense à te bénir du matin au soir, à envoyer de la lumière sur ta vie 
aussi souvent que possible, à souhaiter le meilleur pour la merveilleuse personne que tu es. 
Bénis-toi pour ton courage, pour ta patience, pour l’espoir qui ne t’a jamais quitté. Moi, je te 
bénis pour avoir eu la force de me lire jusqu’ici. Avant d’embrayer sur la toute dernière partie, 
je te partage une superbe pensée de Dostoïevski :  

« J’ai vu la vérité,  

C’est n’est pas comme si je l’avais inventée avec mon esprit, 

Je l’ai vue, je l’ai vue ;  

Et sa vivante image a rempli mon âme, 

À tout jamais… 

En un jour,  

Une heure,  

Tout pourrait s’arranger 

Immédiatement.  

La principale chose est d’aimer ! » 

Aimer… C’est peut-être LA clé. À moins qu’il ne manque une dernière chose à connecter pour 
réellement changer le monde. Une dernière pièce du puzzle pour totalement transformer le 
monde. Certes, il y a l’étincelle de la pensée, la puissance du cœur à travers la gratitude, la 
visualisation créatrice et l’égrégore fécond, mais nous sommes venus au monde avec un 
cerveau et deux mains, c’est peut-être parce que nous devons nous en servir : il est temps 
d’agir. Pensée, émotion et action : voilà une trinité enfin complète.  

Tu ne pensais quand même pas que j’allais tirer ma révérence sur des bisous et des mamours 
célestes ? C’est mal me connaître… Je ne pouvais pas te laisser sans avoir abordé 
concrètement comment nous sortir de ce merdier en fin de vie. Je conclus la parenthèse 
spirituelle, il va nous falloir maintenant combiner ce qu’on a vu à la force de nos paluches, 
parce qu’on va se retrousser les manches tout de suite. 

Si on écoute le prophète de malheur Attali, on se rend compte que les conflits entre les 
grandes nations sont inévitables, celles-ci étant incapables de tenir leur rang sur les marchés, 
pas plus qu’elles ne seront en mesure d’organiser un véritable pouvoir mondial partagé. On 

https://www.youtube.com/watch?v=V3ftIO4Nq64&t=2163s
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voit bien que les entreprises sont de plus en plus mondiales, alors que les nations restent par 
essence locales, les grandes firmes ont de plus en plus le champ libre pour prendre le pouvoir. 
D’un autre côté, vu les mises en échec de la plupart des pays en termes de sécurité, d’emploi 
et de projet commun, les gens seront de moins en moins patriotes et sans doute de plus en 
plus nomades. Dans cette continuité, les fonctions étatiques seront alors privatisées, 
croquées par les géants des différentes industries et ce fonctionnement va nous conduire à 
un chaos, un effondrement propice à l’instauration d’un nouvel ordre mondial. Une sorte de 
mondialisation 2.0 probablement arbitraire pour ne pas dire totalitaire et il est hors de 
question qu’on laisse faire. 

On le sait tout ça, Matthieu… 

Après deux ou trois chapitres spirituels, je replaçais juste le contexte afin qu’on redescende, 
les deux pieds sur terre, dans la matière. Bien, une fois qu’on a dit ça, comment changer de 
paradigme ? Thomas Kuhn (1922-1996), physicien, historien et auteur de "La structure des 
révolutions scientifiques" nous montre peut-être la voie :  

« Quand les paradigmes changent, le monde change avec eux. » 

Toutes les avancées importantes sont des ruptures avec des façons de penser obsolètes, 
l’ancien monde se base sur le déterminisme, le séparatisme, le réductionnisme et le 
matérialisme. Il faut donc sortir de ce qui est déterminé, réduit, isolé et bassement matériel 
pour un nouveau monde qui doit être dans la complémentarité, mais aussi contextuel, 
conscient et connecté. On réalise alors que la mécanique du modèle mathématique animant 
le système actuel est incapable d’apporter des réponses à notre société qui va de crise en crise. 
Ce modèle est construit sur une pure logique qui ne tient pas compte de l’incroyable richesse 
des différentes cultures, des modes de vie et des potentiels des individus. Le système actuel 
ne répond pas au besoin de l’homme puisqu’il se contrefiche de savoir ce qu’est être 
« humain ». Dans ce foutu système, l’homme est au service de l’économie et l’économie est 
au service de la finance. Alors qu’il faudrait idéalement procéder à l’exact contraire : la 
finance serait au service de l’économie, l’économie serait au service de l’homme. Un exemple 
éclairant, bien qu’insuffisant à mes yeux, pourrait être celui d’un pays trop méconnu qui 
s’appelle le Bhoutan et qui a remplacé depuis 1972 le PIB (Produit Intérieur Brut) par le 
Bonheur National Brut. Cet indice repose sur quatre piliers fondamentaux : 

• un développement économique et social, durable et équitable ; 
• la préservation et la promotion des traditions culturelles bhoutanaises ; 
• la sauvegarde de l’environnement ; 
• une bonne gouvernance. 

Dans une belle utopie made in France, on pourrait ajouter à notre Bonheur National Brut 
français le taux de sécurité, le niveau d’épanouissement personnel, l’indice d’accès à la 
culture, la proportion de temps pour soi, le volume de personnes aimées, le coefficient de 
transparence des médias et le ratio de corruption des élites.  

Le hic, c’est qu’avant que nous ayons un ministère du cœur, un conseil supérieur du kif, et 
des chèques plaisirs, on aura le temps d’avoir vu passer 10 doses pour la grippette, 3 varioles 
du singe, 2 grippes de la tomate, une fistule de la fraise et au moins une sclérose de la girafe. 
Les idées ne manquent pas, l’envie non plus, ce qui nous manque, c’est du temps. Il faut agir 
et il faut agir maintenant.  

Puisqu’on ne change réellement que ce que l’on remplace, on ne peut se sortir de ce 
cauchemar qu’en proposant une autre philosophie, une autre vision capable de remplir 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Bonheur_national_brut


324 
 

absolument tous les espaces de nos vies. Si possible en alliant pensées, émotions et actions, 
le tout sans omettre de placer l’Homme au cœur du changement. 

Ce qui est dangereux et très réducteur quand on réfléchit à « comment sauver le monde » 
c’est de croire qu’une seule idée va modifier l’ensemble, qu’un élément unique va transformer 
la mécanique du système. Nous avons cette croyance qu’une cause unique va transformer 
toute la civilisation, mais il est possible d’avoir un regard différent et plus créatif. Par 
exemple, en admettant que la transformation ne va pas se faire sur une simple idée directrice, 
mais parce qu’un certain nombre d’étincelles s’allument en chacun de nous. Et la somme de 
ces étincelles va engendrer une solution émergente qui ne sera guidée par personne en 
particulier, mais par tout le monde en même temps. Cette nuée d’étincelles pourrait 
s’articuler autour d’une quête de sens, une harmonie pour le système. 

On a prouvé à de multiples reprises qu’on pouvait s’organiser, notamment dans la 
Résistance, seulement on s’est organisé autour de mauvais objectifs. Hurler sur le 
gouvernement, c’est croire qu’ils sont entièrement responsables alors qu’ils ne sont que des 
exécutants – souvent pris à la gorge à cause de dossiers compromettants. Il est tout à fait 
possible de s’organiser pour atteindre le nouveau monde et pour y parvenir je vais utiliser 
une simple image.  

Imagine-toi à côté de moi, tous les deux entourés de résistants sur une terre aride, craquelée 
et même brûlée. Sur ce territoire qui ressemble à l’enfer, on a des troncs d’arbres calcinés, 
des gosses qui pleurent, des vieux qui crèvent la dalle sous un ciel écarlate qui s’assombrit. Il 
n’y a plus rien qui pousse, c’est le chaos et le seul truc qui tient debout c’est un panneau « La 
vie d’avant ». Pour parachever le tout, le sol se fissure et la surface de notre terrain diminue 
à vue d’œil. Dans cet enfer en lieu et place d’une rivière à l’eau claire, il y a une sorte de 
magma noir dégueulasse, un mélange opaque de peur et de graphène, c’est raccord avec le 
contexte. Mais si tu regardes en face, sur l’autre berge, au loin, il y a une vallée verdoyante, 
des arbres d’un vert à couper le souffle et gorgés de fruits, on aperçoit des parterres de fleurs 
sous un ciel azur et même un gros panneau en bois où tu peux lire « Le monde d’après ».  

Pour aller de l’autre côté avant que tout ne s’effondre, la seule manière de procéder c’est de 
construire, là, tout de suite, un immense pont entre la vie d’avant et le monde d’après. On n’a 
pas besoin du gouvernement pour apporter les roches à jeter dans la rivière de trouille et de 
graphène. On n’a pas besoin de supplier une entreprise qui nous coulerait ce pont en 2 heures 
pour un coût exorbitant que nous ne pourrons pas assumer. Et puis parce qu’elle installerait 
un péage à chaque extrémité et nous le vendrait au bout du compte 50 fois le prix de la 
construction. D’ailleurs on n’a même plus besoin d’argent, on vient de voir avec cette crise 
que les milliards tombent du ciel en fonction de la cause. Dans le monde d’avant, on peut 
déverser des tonnes de pognon pour des bataillons ukronazis, mais pas un seul euro pour les 
services publics qui s’écroulent, le fric n’a donc plus aucune valeur. Alors on va construire 
pierre après pierre ce putain de pont, quitte à le finir avec du bois, de la paille, de la sueur et 
du sang, mais on va le sortir de terre. Il ne sera pas parfait au début, mais on pourra tous 
l’emprunter.   

Ce pont est une double image, à la fois une passerelle entre deux époques, mais aussi un 
projet commun capable de remettre du sens dans nos vies. L’homme a besoin de sens dans 
son existence, et depuis que nous sommes sur Terre, nous n’avons pas cessé de chercher à 
améliorer ce qui existe. Or, nous avons délégué cette tâche à nos gouvernements, au secteur 
privé également, et notre quête de sens se retrouve ensevelie sous une tonne de dépendance 
qui nous fait perdre notre créativité. Par chance, c’est le propre de la créativité de naître de 
la contrainte, les plus belles inventions répondent toutes à des besoins universels.  

De quoi avons-nous besoin pour construire ce pont ?  
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Cette créativité, je t’invite à aller la chercher en te projetant dans une nouvelle image : 
imagine que tu as gagné au loto, mieux à l’EuroMillion. Le gain le plus élevé, plusieurs 
centaines de millions, le méga-jackpot. Une fois que tu as mis tes proches à l’abri, que tu as 
acheté une villa ici, une autre par-là, que tu as fait ton tour du monde, que tu as passé des 
heures incalculables sur ton yacht, que tu as pris ton pied dans toutes les suites de tous les 
hôtels les plus luxueux et que tu te lasses des voitures de sport qui dorment dans ton garage… 
lorsque viendra l’ennui dans ton jet privé malgré ce que te rapporte tout ton blé placé, qu’est-
ce que tu aimerais faire de tes journées ?  

Je veux dire, une fois que, pété de tunes, tu seras blasé de boire tes cocktails dans ta piscine 
à débordement, que tu auras tout goûté dans les meilleurs restaurants, tout vu, tout testé… 
qu’est-ce qui ferait que tu te lèves encore tous les matins avec l’envie de croquer la nouvelle 
journée qui s’annonce ?  

Pour répondre à cette question, je te demande d’interroger ton cœur, comme dans les 
chapitres précédents. En ce qui me concerne, je croyais bêtement que mon inconscient allait 
me murmurer « écrire des livres » ou « peindre ». Mais j’en suis le premier surpris, la réponse 
soufflée par mon cœur serait de créer une école pour réveiller le potentiel de chaque gamin, 
pour que chaque enfant arrive dans sa vie d’adulte avec une approche totalement différente 
et des capacités démultipliées. 

Maintenant, on va se plonger dans un tout autre scénario, imaginons que tu sois au 
lendemain du jour le plus sombre de l’histoire moderne : l’effondrement est arrivé, il n’y a 
plus rien, plus de cash, plus de bouffe, plus d’internet et peut-être même un nuage radioactif 
en provenance de l’Est. Qu’est-ce que tu ferais ?  

Le temps que tu réfléchisses, laisse-moi te dire que dans le premier cas, celui des millions 
gagnés au loto, la réponse est sans doute ce qui t’anime, ce qui touche ton âme, probablement 
tes passions ou ce pour quoi tu es naturellement doué. C’est en réalité, la dernière pierre du 
pont, celle que tu poseras sur l’autre rive pour consolider la traversée. Dans le second cas, 
l’espèce d’apocalypse, il s’agit de ce que tu dois faire dès maintenant pour sortir de cette crise. 
C’est la première pierre pour construire notre pont et quitter l’enfer aride. Et la construction 
de tout le reste du pont est sans doute un mélange de ces deux matériaux tout au long des 
travaux.  

En tout état de cause, il s’agit d’agir maintenant, et au risque de me montrer expéditif, cesser 
de tergiverser pour se prendre en main en se bougeant le cul tout de suite. Mais pour que le 
pont tienne, il faut rompre avec les schémas obsolètes et cesser d’agir dans notre petit intérêt. 
Le ciment de ce pont entre l’Enfer et notre futur, c’est ni plus ni moins ta manière de faire : 
désintéressée, dans l’optique d’un bien commun, avec de l’amour. C’est l’égoïsme qui nous a 
plongé dans ce merdier, j’ai du mal à trouver un meilleur résumé. 

Jusqu’à présent, nos bonnes actions dissimulent, d’une manière ou d’une autre, une certaine 
manipulation. Dans le pire des cas, nos interactions sociales nourrissent nos intérêts 
personnels, dans le meilleur des cas, on agit bien afin d’obtenir une belle émotion en retour. 
Si on veut que nos blocs de pierres tiennent solidement, on va devoir appliquer à la truelle 
des services totalement désintéressés et consolider notre architecture avec beaucoup 
d’amour. En résumé, nous entrons dans une période où n’avons plus à attendre quoi que ce 
soit de qui que ce soit parce que nous agissons la main sur le cœur, totalement libres et 
déterminés. 

Les Indiens appellent cette philosophie le Seva-Yoga, de l’amour sans aucune attente en 
retour. Il suffit de simplement se demander « comment je peux aider ? » en toute 
bienveillance, juste parce que je sais que cette façon de procéder va fortifier le pont qu’on 
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rêve tous de construire. En clair, aider les autres revient à accélérer le chantier, et même si 
tu n’obtiens rien en retour, le pont continue d’être bâti par ta simple bonté.  

Ce pont est donc un mélange d’actions visant à se reprendre en main pour devenir 
indépendants vis-à-vis du gouvernement, mais aussi de services guidés uniquement par le 
cœur, parce que tout le reste a échoué jusqu’ici.   

Si tu n’as pas d’indépendance alimentaire, trouve-la immédiatement, que ce soit en cultivant 
toi-même ou en commençant à nourrir des relations sincères et saines avec un producteur 
du coin. Quoi qu’il advienne, fais-le en pensant à tous les gens que tu peux nourrir en fonction 
des options qui se présentent à toi. Documente-toi sur les graines germées, sur tout ce que 
tu peux faire pousser à ton niveau, là, tout de suite, pour ta famille mais aussi pour tes voisins 
et j’irais même jusqu’à dire pour tes ennemis. Mieux, regroupe-toi avec d’autres personnes 
pour « coopérer » et sécuriser ta source de nourriture, tu peux poster une demande dans la 
rubrique entraide de la pelotedelaine.com. Fais-le avec la gratitude, en t’appuyant sur la 
visualisation, remercie-toi de trouver une solution, sois reconnaissant pour ceux qui vont 
t’aider et travaille ton image mentale afin de parvenir au résultat souhaité en incluant toute 
la bouffe que tu vas pouvoir donner à ceux qui en ont besoin sur ton chemin. Tu peux 
commencer sans attendre, on peut tous le faire et on devrait tous s’y atteler dès maintenant.  

Si tu n’as pas de source d’énergie autonome, cherche dès maintenant une source alternative, 
des solutions nomades et amovibles pour parer au plus pressé. À défaut, investis dans des 
plaids, des vêtements thermiques, de quoi encaisser l’hiver. Dans un cas comme dans l’autre, 
partage tes découvertes, monte (ou rejoins) un collectif qui organise des collectes et distribue 
des vêtements chauds à ceux qui en ont besoin. Tu pourrais même avoir envie de descendre 
vers le sud où les hivers sont moins rudes, personnellement, j’essaierais de suivre le soleil si 
je n’avais pas de quoi me chauffer, pourquoi ne pas se regrouper avec d’autres en leur 
demandant par quel moyen tu pourrais apporter ton aide à ce projet. Dans tous les cas, utilise 
ton intelligence du cœur, prends le temps de t’estimer chanceux et visualise la solution qui 
englobe un maximum de monde. L’indépendance énergétique, c’est clairement la deuxième 
marche de ta liberté.  

Si tu as peur pour tes proches, retrouve-les, resserre les liens sans attendre, sécurise ta bulle 
et celle des gens que tu fréquentes, il est temps de les aimer ouvertement, d’envoyer valser 
les vieux modèles et de les aider autant que possible. Ce n’est pas à faire demain ou quand 
les circonstances seront meilleures, c’est tout de suite qu’il faut t’en occuper. Si l’argent 
n’existe plus, si on te prive de tout, que ferais-tu pour aider les autres ? Mieux, qu’aimerais-
tu qu’on t’apporte comme aide ? Les réponses sont les prochaines pierres qui vont former le 
pont. Ce pourrait-être prendre soin des autres, l’éveil des enfants ou l’accompagnement des 
plus vulnérables. Enfin, une fois que ces besoins-là sont comblés, que faudrait-il pour que tu 
te sentes utile, épanoui ? Ce pourrait être veiller à la vérité en permanence, à l’équilibre du 
groupe, à l’harmonie avant de goûter à ce que tu avais prévu de faire après ta vie de 
multimillionnaire blasé de tout. En somme, ton autonomie est une des clés de notre liberté. 

Tout ceci, je te l’expose à une échelle individuelle, mais c’est exactement ce que nous devons 
accomplir au niveau collectif pour devenir ingouvernables. Tu te souviens du fameux 
triangle « Problème – Réaction – Solution » exposé dans le prologue ? En devenant 
ingouvernables et indépendants, nous posons un sérieux problème au système qui n’aura 
plus d’emprise sur nos vies. Un problème qui impliquera une réaction de la part de nos 
adversaires, frustrés de ne plus pouvoir avoir la mainmise sur les bâtisseurs du pont. À nous 
de les laisser réagir jusqu’à ce que la seule solution possible pour nos gouvernants soit de 
fortifier notre pont en participant à sa réalisation ou, à défaut, de jeter l’éponge et de nous 
laisser œuvrer.  

https://lapelotedelaine.com/
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Pour y parvenir, nous devons nous prendre en main tout de suite, individuellement et 
collectivement. Mais nous devons toujours garder en tête que nous appartenons à un grand 
tout, donc en tendant la main aux autres, on s’aide soi-même. Afin de baliser la construction 
du pont, il suffit dans un premier temps de jeter un œil à la pyramide de Maslow et d’y 
répondre de manière créative, altruiste et humaine afin de ne plus avoir besoin de maître. 
C’est la base de la base, car nous avons confié il y a longtemps le traitement de l’ensemble de 
nos besoins à l’utérus artificiel qu’on dénomme système et cet utérus peut (va) nous claquer 
entre les doigts. Loin d’avoir une vérité absolue, le fond étant plus important que la forme, je 
veux dire par là que d’y cogiter toi-même semble plus fécond que de juste valider ce que je 
m’apprête à écrire, je vais tout de même me prêter à l’exercice à chaud. Mais je t’invite bien 
sûr à y réfléchir et, si tu as un beau projet, n’hésite pas à m’écrire ! Garde un œil critique ainsi 
que l’esprit ouvert et inversement, car je peux aussi dire quelques conneries sur ma lancée… 

 

 

Comment assurer notre indépendance en besoins physiologiques ?   

Il suffit de plancher dès maintenant sur notre indépendance alimentaire, c’est vraiment la 
clé. Sur un plan individuel, j’en ai parlé plus haut, mais je t’invite à pousser au bout ton 
indépendance : fabrique ton savon, ton liquide lave-vaisselle, ta lessive et n’hésite pas à 
l’offrir autour de toi. D’un point de vue collectif, il est tout à fait possible que de généreux 
lecteurs prêtent leurs locaux pour de la culture hydroponique ou leurs terrains pour de la 
permaculture en échange de nourriture abondante. Il est tout à fait possible que des miracles 
veillent à l’arrosage et la récolte et il est tout à fait possible que d’autres assurent la 
préparation de bocaux et la distribution des paniers de bouffe. Il nous faut simplement nous 
concerter pour aider un maximum afin de nous aider nous-même. D’ailleurs, il existe déjà 
des dizaines d’initiatives alimentaires, Cagette.net n’est qu’un exemple parmi tant d’autres. 

Concernant notre besoin en eau, il n’est pas complètement fou de filtrer l’eau de pluie pour 
l’usage quotidien et même pour la boire. Pour les WC, la bonne vieille technique des toilettes 
sèches nous permettrait de nous affranchir du réseau et de fertiliser nos cultures afin de 
boucler la boucle. Reste à nous réunir pour y réfléchir à grande échelle.  

Pour l’homéostasie, c’est-à-dire le maintien de la température de ton lieu de vie, plusieurs 
solutions sont possibles. Outre le bois si tu es en dehors des villes, les systèmes solaires 
nomades de types EcoFlow peuvent apporter une solution immédiate et vite rentabilisée si 
les prix de l’électricité explosent tous les records. Une alternative française se trouve sur 
Solaris-Store.com, tu trouveras même un simulateur pour dimensionner ton besoin en 
énergie.  

Investir ou chiner pour t’habiller chaudement est une évidence, mais il te faut le faire avant 
que la spéculation embrase les prix. Il existe également des pistes créatives intéressantes 
comme le vélo-dynamo mis au point en Inde par Manoj Bharvaga. En deux heures de 
pédalage sur ce vélo de type groupe électrogène, tu peux alimenter ton domicile pendant 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Pyramide_des_besoins
mailto:contact@matthieubiasotto.com
https://lapelotedelaine.com/?type=initiatives&sort=latest
https://www.cagette.net/
https://www.18h39.fr/articles/recuperer-eau-de-pluie-pour-boire-a-la-maison.html
https://www.permaculturedesign.fr/toilettes-seches-utilisation-fertiliser/
https://fr.wikipedia.org/wiki/Hom%C3%A9ostasie
https://fr.ecoflow.com/products/delta-mini-solar-generator-220w-solar-panel?variant=43048197947618
https://www.solaris-store.com/
https://www.consoglobe.com/electricite-gratuite-cg
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24 h. Là encore, nous pourrions tout à fait imaginer un réseau d’entraide et de cohabitations 
pour gérer les lieux collectifs à chauffer en se passant du système. Il doit bien y avoir un 
moyen de regrouper tous les chercheurs astucieux, les bricoleurs ingénieux capables de nous 
concocter une solution alternative à défaut d’exploiter enfin l’énergie libre. 

Enfin, pour ce qui est du sommeil et du sexe, je pense que chacun saura se débrouiller tout 
seul comme un grand.  

Comment assurer notre indépendance en besoins de sécurité ?   

Sur cette pyramide, la sécurité du corps et de la famille induit l’intégrité physique et donc 
une approche de la sécurité primaire. À titre individuel, tu peux répondre à ce besoin en 
t’équipant d’accessoires capable d’assurer ta propre défense et celle de tes proches, inutile de 
t’en dresser la liste ici. Même si j’ai très envie de voir émerger un monde où tout le monde 
s’entraide, cette utopie va se heurter dans un premier temps à tous ceux qui sont férocement 
attachés au monde d’avant. Sur un plan collectif, la première idée qui me vient est le maillage 
d’un réseau d’inter surveillance entre voisins du type « voisins vigilants », quitte à ce que nos 
détracteurs appellent cette manière de fonctionner une milice de quartier… En tout cas, c’est 
peut-être le moment de réfléchir à ce que nous ferions si l’un d’entre nous est attaqué, menacé 
ou cambriolé.  

Il peut être important de sécuriser notre accès à la santé. Je pense ici à trouver le plus 
rapidement possible un réseau de médecins Résistants en les invitant à rejoindre l’aventure, 
il existe ici et là des listings de médecins engagés, je pense par exemple aux primo-signataires 
du manifeste « Laissons les médecins prescrire ». Mais si on est honnête, lorsque tu as besoin 
d’un médecin, c’est que tu es déjà malade : pour sécuriser ta santé et celle des gens qui 
gravitent autour de toi sur le long terme, il faut donc en prendre soin à la base. Ce qui revient 
à considérer ton corps comme une fabuleuse machine, bien que délicate ou comme un temple 
à respecter. 

Parlons du job à présent. Très instinctivement, j’ai envie de te répondre que pour sécuriser 
ton emploi, tu ne dois dépendre de presque personne et favoriser le cash. Sur cet aspect des 
besoins de Maslow, il y a deux phases distinctes : l’une tant que le système fonctionne, l’autre 
lorsque le système disjoncte.  

Dans un premier temps, tu as surtout besoin de te libérer de ton patron sous peine d’être 
tributaire de l’activité de l’entreprise et des aléas du business. Je t’en avais parlé au début de 
la pelote, être indépendant, mener ta barque va te permettre de t’écarter du système, même 
s’il cherche à te biberonner à coup de chômage partiel et d’aides diverses. Mais il te faut des 
clients, c’est là que nous devons tous ensemble tisser un réseau de petites entreprises, 
d’artisans, de commerçants et de libéraux afin que la Résistance puisse t’apporter une 
activité, une clientèle et des partenaires, par exemple en constituant cette communauté sur 
lapelotedelaine.com. Charge à toi de fournir des produits ou services utiles dans « la 
construction du pont », je parle d’une activité qui te remplirait de gratitude et offrirait aux 
Résistants une opportunité d’être reconnaissants. On peut même aller plus loin, quitte à 
frôler l’utopie. Ta place, tout comme la mienne, est peut-être dans un écosystème bénévole 
ou alternatif, quelque chose décorrélé de l’argent, simplement dans l’aide apportée pour que 
ce nouveau monde émerge. 

Concernant le besoin de sécurité de la propriété, je pense à ce stade que ce volet risque d’être 
malmené durant un petit moment et que le gouvernement fera tout pour nous contrarier à 
l’échelle collective car c’est un puissant levier pour nous tenir en laisse. Cependant, il existe 
déjà des projets d’écovillages et d’habitats participatifs qui pourraient pallier ce besoin et 
nous montrer l’exemple au moment opportun, rendez-vous sur la section « initiative » de 

https://manifestes-libertes.org/les-primo-signataires/
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l’annuaire résistant. En tout état de cause, tu pourrais caresser l’envie de devenir nomade en 
fonction de la tournure que prennent les choses dans les mois et années à venir. Dans cette 
optique, se réunir, se regrouper et agir de concert est encore une clé capitale. 

Pour « sécuriser la moralité », je crois sincèrement que les résistants sont globalement sur la 
même longueur d’onde en termes de valeurs morales. Bien sûr, il existe des divergences sur 
des points de vue politiques ou philosophiques qui apportent un joli relief, mais nous 
pourrions justement en profiter pour établir une charte ou une feuille de route qui 
permettrait de structurer pleinement les principes généraux de la Résistance. Cette charte 
pourrait d’ailleurs être soumise à toutes nouvelles entreprises souhaitant commercer avec la 
Résistance ainsi qu’à tout nouvel élément souhaitant « construire le pont » avec nous.  

Comment assurer en toute indépendance nos besoins en amour et 
appartenance ?   

Les chapitres sur la gratitude et l’art de bénir sont de belles petites graines pour cet étage de 
la pyramide des besoins, la pelotedelaine.com vise également à répondre en partie à ce besoin 
en tissant du lien, notamment via la messagerie privée du mur des résistants. Mais qu’est-ce 
qui nous empêche de créer un véritable réseau social qui irait un peu plus loin que mon site ? 
Absolument rien. Pourquoi ne pas financer une plateforme de rencontres gratuites entre 
Résistants, à la fois modérée et administrée ? Je n’en ai pas le temps pour l’instant, mais je 
suis certain qu’un lecteur compétent pourrait tout aussi bien coder ces projets ou même 
lancer un dossier de financement participatif. Je vais même plus loin, un réseau social est 
secondaire, il est tout à fait possible d’organiser des rencontres amicales (ou pas) entre 
Résistants dès maintenant, dans la vraie vie. Je suis totalement pour une raclette 
contestataire, une fondue de la rébellion ou un barbecue-retrouvailles.  

Outre le lien social, on peut aller plus loin encore. Nos adversaires multiplient les sommets, 
les congrès, les grenelles, les états généraux, pourquoi ne pas mettre sur pied des tables 
rondes stratégiques de la Résistance puis des réunions locales afin d’avancer main dans la 
main ? 

Concernant le besoin d’identification, les petits bracelets, le porte-clés et le logo de la pelote 
de laine peuvent y répondre. C’est à nous de faire vivre cette identité de groupe comme si 
nous étions une grande famille et de défendre nos couleurs en étant fiers d’assumer 
l’alternance que nous allons incarner.  

Comment assurer en toute indépendance notre besoin d’estime ?   

Cette tranche de la pyramide aborde la confiance, le respect de soi et des autres. D’une 
certaine manière, c’est une façon de se demander quelle est notre place et comment exister 
tous ensemble en harmonie. Dans un premier temps, tu pourrais participer activement à 
modérer ou alimenter l’annuaire de la résistance, je t’assure qu’on se sent utile, même avec 
un clic. Mais au-delà de ça, il y a longtemps, j’ai eu l’idée d’une application mobile qui peut 
largement se traduire dans la vraie vie avec un concept simple :  

Imaginons que nous, les résistants, portions tous un collier, un collier de perles, des petites 
perles qu’on appellerait Karma (c’est pour l’exemple). Ces perles de Karma ont un 
fonctionnement exactement opposé à l’argent :  

• Tout le monde dispose de la même quantité dès le départ.  
• Tout le monde sait combien de Karma tu portes autour du cou.  
• La transaction est totalement le « contraire » d’un paiement.  

https://lapelotedelaine.com/
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C’est lorsque tu rends service ou quand tu cèdes un produit que tu donnes une bille de Karma 
à la personne aidée. Et non lorsque tu souhaites bénéficier d’un produit ou d’un service. Les 
perles de karmas sont donc le strict opposé du dollar, de l’euro ou de n’importe quelle 
monnaie, accumuler devient un non-sens puisque la priorité devient le don, l’altruisme, le 
service rendu aux autres. Ainsi, quelqu’un ayant un collier fortement garni est un résistant 
ayant reçu de l’aide mais qui a encore besoin de soutien à de nombreux niveaux. Cette 
personne nécessite toute notre attention et notre bienveillance. Au contraire, quelqu’un 
ayant un collier presque nu a beaucoup aidé, littéralement, il a beaucoup donné, ce qui ne 
l’empêche pas de réclamer de l’aide en cas de besoin. Je ne sais pas si j’aurais le temps un 
jour de mettre au point cette application, ni si cette économie du karma sera une réalité un 
jour, mais il est tout à fait possible de fonctionner ainsi mentalement dans un premier temps, 
en attendant qu’un développeur passionné m’aide à concrétiser ce projet.  

Comment assurer en toute indépendance notre besoin d’accomplissement de 
soi ?   

On aborde là l’épanouissement et l’amélioration personnels, le haut de la pyramide des 
besoins. Un besoin qui pourrait être comblé en œuvrant pour la vérité et en incarnant le rôle 
de « netizens ». En Corée du Sud, les citoyens sont devenus par la force des choses des 
justiciers du net : ils traquent la moindre malversation, pistent les politiques et ne laissent 
aucun répit à la caste dirigeante. Mais tu pourrais tout aussi bien créer pour la Résistance, 
peindre ou composer de la musique, enseigner les arts, étudier ou transmettre la spiritualité, 
mais surtout… tu pourrais enfin pratiquer ta passion, parce que tu viens de mettre un pied 
de l’autre côté de la rivière noire… Tu es déjà sur l’autre rive grâce à notre pont.    

Il nous reste alors en parallèle à toucher le cœur de chaque fonctionnaire, pourquoi pas 
téléphone en main et en public, histoire de leur demander droit dans les yeux s’ils défendent 
les intérêts du système ou ceux du peuple. Chaque acteur de la propagande ayant des enfants 
ne peut pas offrir un monde si sombre aux générations futures, c’est inconcevable. Faisons-
leur carrément signer la charte évoquée un peu plus haut ! Car lorsque nous aurons des 
policiers convaincus d’agir dans l’intérêt de l’humain et non de Darmanin, quand nous 
aurons des juges assoiffés de vérité et prêts à l’assumer, le jour où nous aurons des 
parlementaires indépendants de notre côté… Le monde paralysé pourra se craqueler et 
imploser avant de mieux renaître. 

Bien sûr, ce pont n’est qu’une étape qu’il faudrait adosser à un vrai programme politique 
trempé d’humanisme, de spiritualité, de gratitude et d’amour inconditionnel. Il nous faut un 
système ouvert où chaque domaine se veut multidisciplinaire, où chaque pas en avant est 
effectué vers ce que l’humanité a de meilleur. Mais à ce stade de la pelote bleue en dénouant 
sous mes yeux le tout dernier nœud, tu comprends très facilement que mettre l’homme au 
centre d’un tel projet ouvre la voie à une autre manière de gérer la collectivité. Il suffit de se 
demander comment nous pourrions rendre nos frères et nos sœurs plus épanouis tout en 
préservant l’autonomie de chacun ? Comment nous pourrions aider à faire éclore le plein 
potentiel de nos enfants, que ce soit dans leur confiance en eux, leur créativité, leur propre 
connexion à l’intuition ? Comment prendre soin de nos anciens en favorisant chez eux un 
sentiment d’utilité, une sagesse inestimable qui gomme la dépendance ? On pourrait se 
demander quel but, quel projet de société poursuivre et tendre vers une réponse simple :  

Apprendre à « être », désapprendre à « avoir » tout en nourrissant l’ultime besoin de chaque 
être humain. À savoir, aimer profondément et être aimé tout autant, loin de toute forme 
d’égoïsme.  

Lorsqu’on fera enfin de la politique au service des Hommes en se basant sur la gratitude et 
l’amour inconditionnel, on tendra alors vers plus de vérité, de justice et de paix. Lorsqu’on 

https://www.youtube.com/watch?v=liYnl8Szni0
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aura tué l’égoïsme sur l’autel de l’humanité, le monde d’après aura poussé son dernier soupir. 
Sur ce dernier conseil, je crois que la lumière rayonne fort sur ta table basse, il ne reste que 
quelques serpentins de laine déroulés qui témoignent d’un joli parcours entamé depuis le 
prologue.  

J’ai conscience de t’avoir entraîné par la main sur des chemins escarpés et parfois tortueux, 
mais j’espère que ma vision des choses t’apportera une bouffée d’air frais, une confiance en 
l’avenir et la certitude que la Résistance l’emporte déjà sur la cabale. Toujours entre action, 
vérité et altruisme, profite de la fin de ce mauvais film dont les acteurs seront confondus un 
à un et neutralisés. C’est avec un petit pincement au cœur que je dois quitter ton salon, mais 
rien n’est jamais fini, On se retrouve de cœur à cœur, d’âme à âme, tous les soirs lors du 
20:20 pour changer le monde depuis ton canapé… En attendant de nous retrouver un beau 
jour sur une avenue noire de monde, quand la Résistance aura triomphé, je te laisse sur ces 
derniers mots prononcés en Italie par un fameux Prix Nobel, le Pr Luc Montagnier :  

« Je le répète : ce sont les non-vaccinés qui peuvent sauver l'humanité. » 

 

Avec toute ma gratitude, Matthieu. 
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de m’avoir accordé ta confiance et merci d’avoir eu la curiosité d’aller jusqu’au bout malgré 
une démarche qui sort complètement de ce qu’on peut attendre d’un tel livre. J’espère que la 
lecture de cette Pelote bleue aura bouleversé - au moins un petit peu - la perception de ce 
monde en pleine transformation. Pour ma part, l’écriture de cet opus entre actions concrètes 
et cheminement spirituel m’a permis d’aller au fond des choses et de me reconnecter à cette 
lueur qui m’anime depuis toujours.  

J’ai mis du temps avant de comprendre que les épreuves sont de superbes opportunités, des 
années avant de réaliser que les coups durs n’étaient que des occasions de nous améliorer et 
il me faudra le reste de mes jours pour saisir pleinement qu’il n’y a que l’amour en toute 
circonstance qui peut étouffer ce foutu égoïsme dont nous sommes esclaves.  

Je te souhaite de vivre libre dès maintenant dans la peau de la personne la plus heureuse, la 
plus juste et la plus consciente possible. Je nous souhaite à tous d’incarner les célèbres 
paroles de Marc Aurèle :  

« Que la force me soit donnée de supporter ce qui ne peut être changé ; et le courage de 
changer ce qui peut l'être ; mais aussi la sagesse de distinguer l'un de l'autre. » 

Ensuite je tiens à remercier Christine Pommies, une de mes lectrices qui m’a fait découvrir 
Telegram et Jean-Claude Mettelli qui m’a connecté à mes premières bonnes sources 
d’informations. Impossible de ne pas remercier mes belettes (Maly, Virginie, Vivi, Vanes, 
Mahira, Celine, Milica et Sarah), je me sens tellement reconnaissant d’avoir eu la première 
relecture de Celine (CL Correctrice) mais aussi l’œil affûté de Katia (Aki Relectrice-
Correctrice), ma fidèle correctrice, qui a passé un temps considérable à détricoter ma boule 
de laine.  

Dans cette aventure, j’ai eu la chance incroyable de croiser des personnes engagées et 
profondément humaines, je pense à l’improbable « Team Dindes » (j’ignore l’origine de ce 
nom), à l’énergie incroyable de Ludivine, Cécile L., Martine Blg, Micaela ainsi que Frank. 

Enfin, La Pelote de Laine n’aurait jamais vu le jour sans ma femme, résistante de la première 
heure, mère louve et complice dévouée, qui a toujours cru en moi, aussi fous soient mes 
projets.  

Tu sais que je déteste les adieux, il est probable que cette Pelote m’entraîne vers d’autres 
aventures entre développement personnel, quête de vérité et de sens, mais aussi dans le 
combat nécessaire que représente la Résistance. J’ignore si mon chemin sera encore 
littéraire, audiovisuel ou s’il me guidera vers des engagements politiques ou tout simplement 
humains. Tout ce que je sais, c’est que je n’arrêterai pas tant que tes enfants et les miens 
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n’auront pas un futur plus radieux, plus harmonieux.  Je serai debout à tes côtés jusqu’à ce 
que la vérité rayonne. 

En attendant, je t’invite à rejoindre les lecteurs devenus des résistants sur mon canal 
Telegram https://t.me/matthieu_biasotto, mais aussi à discuter avec la communauté sur le 
groupe Télégram « La Pelote de Laine ». Je t’invite une nouvelle fois à réfléchir avec moi sur 
le groupe réflexion. Enfin tu peux soutenir mon travail avec un don ou en m’offrant un bout 
de laine, un peu de karma et beaucoup de réconfort sur mon site.  

https://matthieubiasotto.com/produit/soutenir-mon-travail/  

  

https://t.me/matthieu_biasotto
https://t.me/+nIOFMEXYw6gxM2Q8
https://t.me/+CEgJ6Lvumh9kMTY0
https://matthieubiasotto.com/2022/10/me-soutenir/
https://matthieubiasotto.com/produit/soutenir-mon-travail/


334 
 

Bio 
 

C’est difficile de se définir, encore moins simple de trouver une présentation sympa et de 
rendre le tout digeste. Alors pour que ce soit intéressant et un peu différent d’une bio 
« officielle », il va falloir un miracle. Le mieux, c’est sans doute de te parler comme si je t’avais 
en face, autour d’un café. Un soupir, je me demande par quoi commencer. Je me lance. 
Toulouse, cuvée 83, même en remontant dans mes plus vieux souvenirs à Saint-Cyprien, j’ai 
toujours fait trois choses : dessiner, me raconter des histoires et me débrouiller pour avoir 
invariablement une main ou un pied dans le plâtre. Artiste, rêveur, cabossé… C’est un bon 
résumé. 

J’ai tendance à penser qu’on est le cumul de nos choix, de nos petites souffrances, nos grosses 
blessures, un empilement organique de victoires, de revanches, de choses à dire et tellement 
d’autres à taire. Dans une main on tient une poignée de fiertés, dans l’autre, un paquet de 
regrets. On suture l’ensemble avec des peines, des joies, des instants de bonheur et des 
moments traumatisants et on prie pour que ce grand tout tienne bon face au remous du 
destin tandis que l’on continue de rêver en secret. En ce sens, je suis un pantin défiguré qui 
bade la lune, une marionnette décousue contemplant les étoiles, à l’effigie d’un gentil 
écorché, plutôt incompris. Il y a cette sorte de mélancolie en moi, une larme, une seule et 
unique petite perle de sel qui ne demande qu’à sortir les soirs d’alcool, les nuits de paniques, 
les bronches pleines d’herbe ou entre deux sourires. Pourtant, enfant, tout allait bien. C’est 
plus tard que j’ai dérapé – ou que j’ai ouvert les yeux, je ne sais plus bien. 

Je me suis toujours senti fragile, à part, un peu brisé sans même savoir pourquoi. Par la suite 
j’ai eu de bonnes raisons de l’être, mais c’est encore une autre histoire. En bon petit garçon, 
j’ai passé quelques années à m’accrocher fermement à un profond besoin d’être aimé, on m’a 
rapidement calmé de ce côté-là. Et puis après, je me suis fait une raison, mais ça n’empêche 
pas d’avoir mal ni de vouloir retenter le coup de temps à autre. On peut connaître les règles 
du jeu et s’évertuer à aller contre le courant. 

Je crois avoir réalisé assez vite que je ne serai jamais dans le moule, parce que je n’étais pas 
performant dans le moule. J’étouffais dans ce putain de moule. Vraiment, j’ai su très tôt que 
je préférais crever que d’entrer dans le système et la norme. Alors je me suis inventé des 
mondes, une infinité de moi, une ribambelle de toi et j’ai toujours flirté avec le réel, en me 
réfugiant dans l’imaginaire, la créativité ou l’expression à chaque fois que ma vie était trop 
moche, insupportable ou juste merdique (répétitive, injuste, sournoise… tu complètes au 
choix). 

Trop émotif pour être réellement heureux, tellement dans la réflexion et l’introspection que 
je n’ai pas vu les trains passer, j’ai lentement glissé. Psychanalyse gratuite d’un bisounours 
égaré. Avec des « Et si ? » et des « pourquoi pas ? » puis des « Sauf que », j’ai érigé des 
barricades et je me suis construit lentement un monde à moi. C’était un peu comme un 
entraînement, avant que je ne sois prêt à atteindre le point de rupture. Prêt à plonger dans 
l’écriture. Oui, c’était un bon échauffement, mais aussi, et surtout un pansement pour 
survivre dans la normalité… parce qu’au bout du compte, le sacro-saint moule… je lui ai léché 
les bottes et j’en ai épousé la forme jusqu’à en perdre ma personnalité. 

C’est un burn-out qui m’a précipité vers la révélation. Graphiste à mon compte, j’avais bossé 
dur pour toucher le sommet et tirer mon épingle du jeu. Le prix à payer, c’est que je n’étais 
pas vraiment moi, d’ailleurs je n’étais plus rien. J’étais une pâte à modeler d’une centaine de 
kg, un (gros) tas de compromis bourré de Redbull, de caféine et de nicotine collé à l’écran 
20h par jour. J’excellais dans l’envie de faire plaisir au point de m’oublier. Au point d’effacer 
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totalement qui j’étais, au point que je ne me souviens même pas correctement de ces années 
auprès de mes petits garçons en bas âge. Je me suis coupé en quatre pour mes clients, mes 
proches, en disant oui à tout et en courbant l’échine pour entrer dans le rang. En réalité, je 
me taillais les veines un peu plus à chaque fois que je m’enfonçais davantage dans le 
mensonge : j’étais une erreur de parcours, pas du tout à ma place, pas dans la bonne vie, le 
bon pays, ni le bon siècle. Même pas dans la bonne dimension. [Fin de la partie dramatique] 

Avec le recul, c’est ce point de non-retour, la véritable bascule. Un grand crac dans ma 
colonne vertébrale, le dos en vrac, un été à Royan. Ce moment précis a cristallisé le fait que 
je ne me supportais plus et que je n’avais plus la force de maquiller mon quotidien. Cette 
douloureuse seconde a été le véritable déclencheur. Je couvais le malaise depuis des années, 
puis mon corps a dit stop. Le plus dingue, c’est que c’était atroce physiquement, et en même 
temps, un foutu soulagement dans le cœur. J’étais en train de couler, je ne pouvais plus 
continuer d’entretenir l’illusion et la version « officielle » c’est que ce n’était pas de ma faute… 
Une aubaine travestie en accident de la vie… tu vois ce que je veux dire ? 

Double hernie discale, une envie de rien, pas même de lendemain, le noir total et il me restait 
alors… mes histoires – et des opiacés pour museler les décharges lancinantes dans les reins. 
À partir de là, j’ai compris que pour moi, ça serait écrire ou mourir. Créer pour exister. Vivre 
des dizaines de vies, accepter pleinement ce que je suis et m’en servir pour me libérer, te 
divertir et pourquoi pas – si je fais bien mon job – titiller ta conscience, te permettre un peu 
d’évasion en portant un regard différent sur la société, déclencher une avalanche de 
questions existentielles après le mot fin. À partir de cet instant, je me suis aligné avec ce que 
j’avais au fond. Un gosse un peu bancal, excessif et passionné. J’ai laissé tomber le masque, 
j’ai baissé les armes, remonté le froc et j’ai marché dans la bonne direction. 

Alors, toi qui prends quelques minutes pour me lire, je pourrais te raconter ma vie de famille 
merveilleuse, je pourrais m’étaler sur mon petit train-train à Monstesquieu Volvestre, me la 
raconter avec mes 70 000 lecteurs ou mon superbe Atelier, te servir mon beau parcours et 
tout le tralala commercial… Mais après tout, je suis sur mon site, je suis indépendant, je fais 
ce que je veux et je te dois bien un max d’authenticité. 

Auteur, écrivain, créatif, conteur ou rêveur… Toute cette tartine pour te dire que je raconte 
simplement des histoires et qu’il s’agit là non seulement d’une passion, mais aussi de mon 
salut, ma raison de me lever chaque jour. Étrangement la fiction m’ancre dans la réalité. 
Depuis que je conçois des intrigues, je me sens vivant, plus que jamais. J’observe, je vois 
vraiment le monde au lieu de simplement le regarder. Le plus drôle, c’est que je peux le tordre 
à volonté et que ça me fait souvent du bien. Et ce n’est pas le plus beau. Non, le plus beau, 
c’est toi. J’entends par là, la multitude de rencontres qu’engendrent écriture et lecture. 
Humainement, je n’ai jamais été aussi riche qu’aujourd’hui. 

Si je me suis lancé depuis 2014, j’invente depuis toujours. J’ai organisé ma vie autour de 
l’écriture, j’ai la chance d’être suivi par des lecteurs en or, épaulé par ma femme et de pouvoir 
vivre de ma plume en profitant de mes trois petits gars. Dès le matin, c’est plus fort que moi, 
je ne peux pas m’en passer, il faut que je laisse l’inspiration déborder sur mes tableaux noirs 
mes carnets et le clavier. Ça rime généralement avec une clope, un café, un thé et de la 
gratitude. Jusqu’au soir, je ne fais que ça. Par les mots, les couleurs, l’encre, j’imagine, je 
découpe la réalité, je galope nu dans le champ des possibles. Je dois t’avouer que je dors 
généralement très mal, les idées ne s’arrêtent jamais. Cette incapacité de mon esprit à se 
mettre en pause, je l’ai longtemps considérée comme une malédiction, je la vois à présent 
comme un don. Un don qui me permet d’écrire plusieurs livres par an, de peindre, de plonger 
dans la vie avec un grand V. 
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En octobre 2021, j’ai réalisé que non seulement j’étais un sous-citoyen non vacciné que le 
gouvernement souhaitait emmerder, mais aussi un fils trahi, et par-dessus tout un père sur 
le point d’abandonner ses proches à cause d’un malaise cardiaque. Survivre à cette épreuve 
était une seconde chance, une opportunité pour rendre le monde meilleur, c’est ainsi que j’ai 
pris le risque d’écrire mes premières pelotes. 

Comme je pense qu’il n’y a pas de hasard, et que tu es en train de me lire (ton courage me 
laisse admiratif) je te souhaite le meilleur et je suis sûr qu’on se croisera un jour où l’autre. 
Entre mes lignes ou dans la réalité. Peut-être les deux. Merci d’avoir tenu jusque là.  
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Autres livres 
Disponibles sur matthieubiasotto.com/  

Pelote(s) :  

Pelote de Laine (rouge) 

Romances à suspense : 
 

Un Youtuber à Croquer 
Clay 
Lazar 
Owen 
Santi 

Deaken 
Noan 

Hakon 
Tearon 
Marko 

Serghey 
Solveig 
Pictural 
Jalouse 

Thrillers : 

Un jour d’avance 
Kraft 

Persécutée 
Le supplément d’âme 

Harper 
Après moi le déluge 

Yell 
Ewa 

11 juin 
PK : Mes derniers mots 

Le mal en elle 
72H 

Blanche 

 

https://matthieubiasotto.com/categorie-produit/papier-broche-dedicace/
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